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HU 1 -TIE ME C LASSE- 


E tuis durs & ecailleux. Deux ailes membraneufes. 
B'ouche a dents. 

X. Sc EH on. Cinq articles a tons les tarles. 

LE STAPHHLIN. Staphylinus. An term es filiform es.- 
Demi-etuis qui couvcent les ailes entiere- 
tnent. Ventre termine par deux pointer 

• mobiles.. a ; ■ >' .. . 

LA LAMP ERE. Lampyris. Antennes filiformes.,. 

CoEceiet applati demi— circular re qui- cache la 
tete par un large rebord. Etuis flexibles. Les 
eotes du ventre plies en papillcs. j 
LE- TELEP HO R E. 1 chpborus Scbaffi. Cant laris Linn, 

Cichnh’la Geojfr . Antennes filiformes. Cor- 
’ celet applati & horde qui ne cache point la 
t&te. Etuis flexibles.. Les cotes du ventre 
plifles & a pa pi lies. 

LA GOLMURE. Cottiuris. Antennes filiformes. T6- 
te conique & deliee par dcrpiorc. Grands 
ye'ux faillants.. Cor celet fort long,, etroit & 
cylindrique. 

LE CAR ABE. Car alt us Linn. Bttpreflis Geojfr. An¬ 
tennes filiformes on presque a filets coniques., 
* $ ' ‘ . 
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TL 

Corcelet tronque par devant & par derriere, 
convexe au milieu & a rebords aux cotes. 
Ventre ovale & convexe. Etuis a rebords 6 - 
troits. Grande appendice a la bafe des cuiiles 
pofterieures. 

1. Famille. Point d’ailes fbus les etuis. 

2. Famille. Qni ont des ailes fbus les etuis. 

41. LA C 1 CINDELE\ Cicindela . Bupreftis fpec. Geojfr . 

Antennes filiformes. Grande t£te plus large 
<jue le corcelet. Gros yeux fai'lants.- Dents 
tres-grandes & avancees, garnies de plulieurs 
longues dentelures. Corcelet arrondi & a pe- 
tits rebords. Grande appendice a la bafe des 
cuifles poflerieures. 

42. LE BUPSESTE. Bupreftis Linn. Cucujus Geojfr An¬ 

tennes en filets graines denteles en fcie de la 
longueur du corcelet. La moitie de la tete 
renfoncee dans le corcelet. Corps allonge* 
II" ne faute point. 

43. LE TAUPIN. El a ter, Antennes--h 4 ifermes dentelees. 

Corps allonge & pointu au bout. Corcelet a 
deux pointes angulaires par derriere. Place 
fur le dos il fait un laut. 

44* LE BOUCLIEIL Silpba Linn . Peltis Geojfr . Anten¬ 
nes qui grofliilent vers Pextremicc en forme 
de made, ordinairement decoupee ou perfo- 
liee. Corcelet couvert par une" large plaque 
en forme de Bouclier a rebords 9 mais qui ne 
cache point la t£te. Etuis a rebords eleves, 
qui en deflous fe replient fur les cotes du corps. 
45. LE DERMESTE. Dermeftes. Antennes qui groflxs- 
fent vers l’extremite en forme de made fou- 
vent decoupee * transverfalement ou perfoliee. 
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VII. 


Corcelet convexe & eleve fans rebords. E- 
tuis egalement fans rebords. Jambes fans 
dentelures. 

4 6 . LA VRILLETTE. Ptinus Linn. Byrrbus Geojfr. An- 

tennes filiformes. Corcelet convexe & ar- 
rondi en bode, dans leqael la cite eft en- 
foncee, dont la plaque ecailieufe fe prolong® 
vers les deux cotes en dellous, Sc qui a de 
chaque cote un rebord tranchant & faillant. 
Corps cylindrique & convexe en deflus. 

47. LE SCARABE. Scar abatis. Antennes terminees en 

bouton ou en malTe feuilletee ou divifee lon- 
gjtudinalejnent en lames plates en forme de 
feuillets. Jambes garnies de pointes ecailleu- 
fes en forme d’epines ou de dentelures. 

1. FamiUe. * Bouche a dents & ventre plus court 

' , . que la poitrine. 

2. FamiUe. Bouche a dents St ventre'plus long que 

la poitrine. 

3. FamiUe. Bouche fans dents. 

48. LE CERF-VOLANT. Luc emus Linn. Plaiycerus 

Geojfr. Antennes terminees en made divifee 
transverfalement d’un cote feulement en la¬ 
mes ou en dents de peigne. Dents ou machbi- 
res avancees, non couvertes par les levres Sc 
garnies de dentelures. Trotnpe velue dans 
la bouche. Jambes garnies d’epines ou de 
dentelures. 

49. EESCARBOT. Hifler Linn. Attelabus Geojfr. An¬ 

tennes coude.es, dont le premier article eft 
long. Sc qui font terminees par un bouton 
ovale, qui paroit folide, mais qui cependant 
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eft divjf-e en. articles lerres les tins contre les 
autres. T&te renfoncee dans ie corcelet. 
Dents ordinairement avancecs en forme de 
pincettes. Jambes larges & applaties, garnics 
» de pointes en forme d’epines ou de dentelures. 

50. EATTELABE+ Atteiabus \ Antennes filiformes de la 

• . longueur de la t£te & du corcelet re;,mis. 

Dents ou machoires avancees, non couvertes 
par les levres & garnies de , dentelures. Yeux 
ovales. Corcelet tronque par devunt, & ar- 
rondi & plus etroic par derriere. Jambes 
garnies d’epines. 

51, LE TOURNIQUET. Gyrinus. Antennes roides, gros- 

les & plus courtes que la tete. Quatre grands 
yeux a refeau. Pattes intern lediaires Sc pofte- 
rieures en nageoires. 

03 . EHVDROPHILE. Hylropbilus Gcoffr. Dytifci fpec, 
Limtx i Antennes de la longueur de la tfite, 
tefminees par une made perfoliee. Pattes in- 
termediaires & porterieures en nageoires & 
garnies de {ranges de polls. 

' 03 . LE DITISQUE. Dytifcus. Antennes a filets coniques 
Sc grajnes plus longues que la. tote & que les 
barbillons. Pattes intermediaires & poftcrieu- 
res en nageoires Sc garnies de franges de 
poils. 

•II. SeSHon. Cinq articles aux deux premieres paires 
de tarfes, & quatre feulement a la derriere. 

54 , LA CANTHARIDE. Cantbaris Geo-ffv ,.. Melon,' Linn, 

( .< . Antennes filiformes, dont le dernier article eft 

, termine en pointe, T£te grofle & baiflee* 

• ' - • V ■ ■ , ' ' Corcelet 
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Corcelet arrondi. Etuis flexibles , qui cou- 
vrent le corps en tout ou en partie. • 

i, FamiUe. Demi- etuis, qui ne couvresit que la 
partie anterieure du corps, &: point d’aiies. 

a. FamiUe ; Etuis cntiers & des ailes* 

*>*>. LA CARDIN ALE* Pyrocbroa Geoffr. Antennes lon¬ 
gues filiformes, foevent a dents de peigne. 
Yeux a echancrure en aevant. Corcelet or- 
dinairement applati & Ians rebords. 

-56. LA MORDELLE. Marietta.. Antennes filiformes a 
articles triangulaires ou en dents de fcie. T£- 
te grande tres - baifl.ee en deflbns St presque 
de la largeur du corcelet. Corcelet convexe 
St fans rebords. Etuis voutes St courbSs. 
en de flows a leur extremite, qui eft deliee. 
Ventre .poinm au •bo.ut. , 

*&,■ LE . FENEBRfOM^'^ 'Femirid. Antennes filiformes 
plus grolles vers Pextremite. Corcelet medio- 
. crement convexe avec des rebords tranchants. 

1. FamiUe. Qui rfont point d’ailes, 

2. Famitts . Qui ont des ailes. 

III. SeSiion. Quatre articles a to us les tarfes. 

58* LE CAPRICORNS. Ceramlyx. Antennes a filets co- 
niques qui vont en di mind ant de la bale a la 
pointe. Yeux en forme de croiflant qui en- 
tourent la bale des antennes. Etuis a pep 
pres par-tout de largeur egale. 

1. FamiUe . Corcelet applati & a rebords denteles, 

Priovus Geojfr.. 

a. FamiUe. Corcelet arrondi ou presque cylmdrique 
fans rebords & a epines. Cerambyx Geojfr » 
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3* FamiUe. Corcelet a peu pres cylindrique tout u- 
ni & fans epines. Leptura Geoffr*. 

4. FamiUe. Corcelct arrondi > de contour circulaire, 
un peu applati. en. deflus & Ians epines. Lep¬ 
tura Geoff'r^ 

59. LA LEPTURE. Leptura Limf. Stennoorus Geoffr* 
Antennes en filets de grofleur egale, poiees 
devant les- yeux, qui font ovales on Ians e- 
chancrure. Corcelet plus etroit que les etuis, 
particulierement en devant. E.tuis plus etroits 
par le bout-.. 

1. FamiUe . Corcelet a epines. 

2. FamiUe.. Corcelet uni ou fans epines. 

<Sov LA NECF’DALE. Necydalis . Antennes en filets de- 

grofleur a peu pres egale. Etuis fort courts, 
qui n’exeedent point Petendue de la poitri.- 
: ,r -ire, 00 bien tres - etroits V -Sc qui ne couvrent 

qiPurie paffi*e’ des atle&,. r qui font placees a nud 
Sc etendues le long du dos. Yeux courbes 
en arc & qui entouren.fr la bale des antennes. 
Ventre allonge. 

2. FamiUe . Demi - etuis ou- pas plus longs que la 
poitrine. 

2. FamiUe* Etuis en tiers, rnais tres-etroits Sc qui ne 
couvrent qu’une partie de la Iargeur des ailes. 

€■1. LECLA 2 R 0 N. Clems Geoffr . Attelabi fpec. Linn ; 
* Antennes a filets graines & a made a Pextre- 

. mite. Corcelet convexe plus delie par der- 
riere. T6te baiflee. Corps allonge. 

62. LA' CAS SIDE. Cajffida. Antennes plus grofles vers 
■ le bout Sc terminees en maflue; Corcelet ap¬ 
plati a large rebord qui couvre la t£te en- 
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tiefement.. Etuis a* larges marges qui exce- 
dent le corps. 

€3-.. £?IPS. Tps 4. Dermefiie fpec.. Zi?m T Antennes filifor- 
mes hrifees ou coud£es, terminees par un 
bouton. T£te ronde en forme de borrle 5 c 
ran peu baiflee: Corcelet grand, cyiindrique 
& eieve en bofie en deflus. Ventre cylindri- 
que. Jambes dentelees. 

64. LE. CHARANSQN. Carculio. An ten nes a bouton. T£- 
te prolongee en crompe, fur laquelle les an¬ 
te n nes font placees. . ■ 

r. Famille. Longue trompe.. Antennes cbudees. 

Cuilles dentelees. 

2. Famille. Courte trompe. Antennes> coudees. C«is- 
fes. dentelees. , 

q. FamiU'e. Lon cue trompe. „. Antennes coudees, 

“ ' ' CuifTes fans dentekire. 

4. FamiUe. Courte trompe. Antennes couddes. 

CuifTes fans dentelure. 

g. FamiU'e.. Longue trompe. .Antennes droites a ar¬ 
ticles egaux en longueur. Rhinomacer Geoffr. 

6 . FamiU'e. Courte trompe. Antennes droites a ar¬ 

ticles egaux en longueur. 

7. FamiUe. Ceux qui fan tent au moyen de leurs 

groifes cuiffes pofterieures. 

€%. LA BRUCHE. Brucbas Linn\ Mylabris. Geoffr. An¬ 
tennes filiformes en maflue, ou qui augmen- 
tent en grofleur de la bale a Fextremite qui 
eft arrondie. T£te avancee en court mufeau 
applati & arrondi au bout. Yeux a echancru- 
re en devant.' Corcelet a rebord tranchant. 
Etuis arrondis au bout plus courts que le ventre. 
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66 * F ANTRIBE. Antribus Geoffr. An tonnes A bouton 

ou a made eompolee cie trois articles, pofces 
fur la tote Sc non fur une trompe. Coroe let 
large & borde. 

6 j. LA CHRFSQMELE. Cbryfomela. Antennes filiformes, 
plus grolses A ieur extremite, plus courtes 
que le corps & a articles graines, Corcelet A 
petit rebord vers les cotes. Ventre ovale, 
plus ou moins allonge. 

1. FamiUe. Corps ovale. Corcelet large. Chryjhme- 

la Galeruca Geoffr. 

2. FamiUe. Corps' cylindrique. Tcte enfoncee dans 

le corcelet bodii. Cryptocephalus Melolon- 
. thn Geoffr. 

3. FamiUe . Corps allonge. Corcelet etroit presque 

cylindrique. Crioceris Geoffr. 

4. FamiUe . Ceux qui lautent au moyen de leurs 

grofles cullies pofterieures., s ■ Al&icti Geoffr. 

IV. Sec?io7i. Xrois articles a tous les tarfes. 

< 58 . LA C 0 CC 1 NELLE. Coeeinetta. Ancennes a bouton 
applati & comme tronque. Barbillons termi- 
nes en bouton triangulaire aflez grand. Corps 
hemifpherique Sc plat en deflous, Corcelet 
& etuis garnis d’un rebord. 

1. FamiUe . Etuis rouges ou jaunes A taches n01 res. 

2. FamiUe . Etuis rouges ou jaunes a taches blanches. 

3. FamiUe . “Etuis noirs a taches rouges, jaunes ou 

blancheatres. 
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PREMIER MEMOIRE. ' 

DES INSECTES A ETUIS ECAILLEUX EN G HNERAL, 
ET DES STAPHYLINS EN PARTICULIER. 


T 

^5^ -Lass InfedleSj qui feront Ie fujet des Me moires de ce 
volume, font ceux qu’on a apellcs a etuis ou 
Infecles coleop'teres , & en latin coleoptera Ivfe&a*. *pi. 6 . FIgv“r. 
Us ont des etuis bu des efpeces de fourreaux ecailleux, P1 * p* Fig. 10. 
plus ou moins durs, qui recouvrent le desfus du ventre 
ou le corps & les ailes membraneufes; ils ont a la bon- Fig. i. 
che deux dents ou machoires laterales dures & ecailleufes, 

'mobiles & placees a droit & a gauche. Celt leur cara&e- 
re general. 

Tom. IF, 


A 



*P1.9.Fig.i6,£. 
*# c. 

f Fig. II* h* 
ff u. 


* Fig, 12* 

* m m. 


^PK 8 -Fig^ 7 . 

&Pl.^.F)g 4 I 2 . 
n n . 


*PL 9. Fig. 17. 
h i» 

** Pi* 7 . Fig. 

16 . /g /J. 
fPUsFjg.^.i. 
ff PI. 8- Fig. 

-7- / g- h - 
* PI j. Fig, i«, 

a a . &Fig. 2, 

*Pl.p.Fig 32. 
j y. 


2 MEMOIRES POUR L’HlSTOIRE 

Lehr corps eft compofe cle quatre parties principals, 
qui font la tete*, le corcelet **, la poitrine f & le ven¬ 
tre ff. Toutes ces parties, excepte le deffus du ventre, 
font couvertes d’une peau ou envelope dure, ecailleufe, 
ou a peu pres de la conftftance de la corne, qui rend leur 
corps dur Sc comme arrne d’une efpece de cuirafle. 

L a t&te * eft ordinaireraent la plus petite de ces qua¬ 
tre parties generates; elle eft unie au corcelet par un col * 
plus ou moins long, attache par des mulcles qui donnent 
le mouvement a la t£te. ^Les parties dont elle eft garnie, 
font les antennes, les yeux, les levres, les dents Sc les bar- 
billons; ces derniers ont leur attache ala levre infericure, 

Les antennes * font des parties allongees, mobiles & 
compofees de plufieurs articles ou anneaux articules enfem- 
ble. Elies varient beaucoup en figure dans les diftc- 
're«s, genres d r ’Infe<ftes de cette dalle ; les unes font termt- 
nees par un ** x ^qu 

bien folide-f; d’autres font filiformes de grofleur ttgale, 
ou bien plus grofles a l’extremite ff, & encore d’autres 
font fetacees ou a filets coniques *. Elies ont communc- 
ment onze articles, dont le premier, qui dent a la t£te, 
eft ordinairement plus grand que les autres. Sc le fecond 
le plus petit de tons. 

Les yeux*, qui font au nombre de deux, font pla¬ 
ces vers les cotes, de la tete, & font de ceux qu’oii a 
nommes a refeau , parce qu’ils font compotes d’une cornee, 
'qui a une infinite de petites facettes . Sc qui vues a la lou¬ 
pe foment comme une efpece de refeau. La pluspart des 
Infedes. des autres clafles ont des yeux femblables. Les 
Infedes a etuis n’ont que ces deux yeux a refeau, ilsn’en 
ont point de lifles, tels qu’on en voit fur les Mppches & 
quantite d’autres Infedes, 
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Lis deux levres * ie trouvent en devant de la t£te, *Pi.j>.Fig.i2.ff. 
l’nne * au deflus de 1 ’autre **, la fuperieure etant d’une 
l fubftance plus dure que Pinferieure. deft entre elles que ** Fig. n.C ' 
font placees les-dents ou machoires *, quand elles font en *Fig. 13. dd. 
repos ou dans l’inadion. . Elles varient en figure & en l5 * 

grandeur dans les differens genres, & finiflent en pointe, 
fouvent tres-aigue, ayant ordinairement des dentelures a 
leur cote interieur. En general leur forme eft courbee 
en arc ou en demi-cercle. Mals il faut remarquer cepen- 
dant, qu’il y en a quelques efpeces qui n’ont abfolument 
point de dents. 

Enfin la levre inferieure porte quatre petites par¬ 
ties*, qu’on a nominees barbiUons ou antennules, parce *Fig.i i'tt.ff. 
qu’elies refTemblent a de petites antennes, etant divifees 
en trois ou quatre articles, & quelquefois plus; ii y en a 
deux grandes & deux petites; les 

;:|%ur^^p^^%jd?fef'fti i % , tW@^S?pTacees entre les premie¬ 
res, qui a caule de cela font dites exterieures. On voit 
dans quelques genres des Infectes qui ont fix barbiUons *, *pi. 4 Fig. 5. 
tels que les Cicindeles. II paroit que tous fe fervent des h h * 
barbiUons comme de mains, pour tater & retenir les all¬ 
mens qu’ils veulent porter a la bouche. 

Le corcelet* fuit immediatement, etant place entre *P1.9.Fig.io.c. 
la tfite & la poitrine. II eft d’une feule piece dure & e- 
cailleufe, mais dont la forme varie beaucoup dans les dif¬ 
ferens genres, deft en deffous du corcelet, qui eft gar¬ 
ni de chaque cote d’un ftigmate ou ouverture de refpi- 
ration, que les deux pattes anterieures font attachees. 

La troifieme partie du corps eft la poitrine*. deft *Fig 11.&.& 

-piece ordinairement plus large que longue, ecailleu- Fl S» cid<: - 
fe, convexe en deflus comme en deffous, & qui s’ayan- 
ce plus loin for ie deffous du ventre que for Ie deflus. 

■" v A a ' ‘ ' . 
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*P3.p.Fig.ax, 

c d. 


*/* 


*PLg. Fig. 15* 
dtd. 


% 

Elle eft attaches au corcelet par un etranglement ou par 
une efpece de col ecailleux *, qui s’avance un peu & cen¬ 
tre dans l’interieur du corcelet, & fur lequel ce dernier fe 
meut comme fur un pivot. C’eft a la partie inferieure de 
la poitrine, que je nommerai aufli quelquefois' 1 la piece 
de la poitrine , que font attach ees les pattes intermediates 
& pofterieures. Au bord anterieur de la partie fuperieu- 
re de la poitrine eft piacee une petite piece ecailleufe tri- 
angulaire *, .dont la bafe regarde le corcelet & dont la 
pointe eft dirigee vers le ventre. Elle eft fituceaborigine 
des etuis ecailleux, vis-a-vis de leur future, ou de cette 
ligne produite, par la reunion des etuis, Les auteurs out 
uorame cette petite piece I’ecnjfon ( fcutellum )♦ II faut 
pourtant obferver, qu’il y a des genres & des elpcces 
d’lnfedes a etuis, a qui cet ecuflon manque. 

Les auteurs n’ont pas bien diftingue cette partie du 1 
ccirps que fai nomi nee hi to il vine. Elle r epond au (econd 
& au troifieme anneau du corps des larves de ces Inledes, 
ces deux anneaux formant enfuite la poitrine de l’Infede 
parfait. La partie qu’cn a defignee par le nom de cor¬ 
celet dans les Papiilons, les Demoifelles, les Mouches &c, 
eft equivalence a la poitrine des Infedes a etuis, & le cor¬ 
celet de ces derniers repond a une petite piece qu’on voit 
entre la t£te& le corcelet des Papiilons & des Mouches, a 
laquelle font attachees les deux pattes anterieures. On 
trouve encore d’autres Infedes qui ont comme un dou¬ 
ble corcelet, ou dont le corcelet eft bien diftindement 
compofe de deux parties, dont la feconde eft celle que 
fai ici en vue fous le nom de poitrine. Tels font les 
Ephemeres, les Hemerobes & piufieurs autres, dont fai 
parlc dans le fecond volume de ces Memoires. 

«* 

yentre! eft qrdinairement de figure conique, raais 
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beau coup moins epais que large, ayant plus d’etendue 
d’un cote a i’autre que du deflus en defious. II eft aflez 
applati en deiTus & convexe en defious, & cette derniere 
parde eft convene d’une peau dure Sc ecailleufe, tandis ! 
que celle de la partie fuperieure eft flexible & membra- 
neufe, cette peau, qui fe trouve defendue par les etuis 
■ dont elle eft couverte, n’ayant pas befoin d’etre ni plus 
epaifle ni plus forte. On en voit la preuve dans les In- 
fedes de la meme clafle a demi-etuis, dont la peau du 
deflus du ventre eft ecailleufe & presque aufli dure que 
celle qui embrafle le dellous, parce que ces etuis, n’ayant 
pas aflez d’etendue pour le couvrir entierement, ils en 
laiflent la plus grande partie a decouvert. Le ventre eft 
au fur-plus divife en plufxeurs anneaux, communement 
au nombre de neuf, qui, places en partie en recouvre- 
ment, leur laiflent au moyen des chairs ou m ufcles qui les 
uniflent, ; ■ launs fur WS 1 luTrds” jtlsqu’a 
un certain point, & fe donner par-la des mouvemens de 
tous lens, fur - tout par la contraction du ventre, que 
I’lnfecte allonge & raccourcit a fon gre. On voit fur 
chacun des huit premiers anneaux deux ftigmates, dont 
un de chaque cote. La piece de la poitrine, qui s’avance 
en defious du ventre, couvrant entierement quelques an- 
neaQx, il faut, pour pouvoir les compter, le faire fur le 
deflus du ventre, apres avoir fouleve les etuis & les ailes. 

C’eft a l’extremite du ventre que Fanus & les parties de 
la generation font placees. Le dernier anneau * eft ecail- * FI. 9. Fig. 
leux deflus & defious, parce qu’ordinairement il n’eft point 
reconvert des etuis; il eft garni a fon extremite d’une 
fente transverfale, propre a un libre paflage aux excre- 
mens & aux oeufs, ainfl qu’aux parties diftinftives du fexe. 

Les etuis ou fourreaux *, qui recouyrent le yentre * $i s X9t t ( 

, " ‘ "" a i ~ .: 


rr 
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& les ailes, font en general deux pieces en forme d’ c~ 

* Fl-9.Fig.24. cailles plus ou moins dures, convexes en deslus *, & con- 

* Fig. 25. caves* du cote qui touche au ventre, ayant leur attache 

a la poitrine, pres de fon origine, au moyen d’une pe- 

* Fig. 24 & tite partie en forme de bouton*, placee au milieu de leur 
a 5 * a * bord anterieur, fur la quelle ils fe meuvent comme fur un 

pivot. La poitrine, le ventre & les ailes font cachees par 
ces etuis 5 mais quand l’Infede veut voler, il les releve 
& les ecarte des deux cotes du corps, en deployant alors 
fes ailes. Ces etuis fe touchent fi exadement dans le re¬ 
pos par leurs cotes interieurs fur le milieu du dos, qu’ils 
y forment une ligne en forme de future, qui en a con¬ 
serve le nom. Ils font cependant fi courts dans quelques 

f PI. 1.Fig. 1./. genres, tels que les Staphylins *, qu’iis ne couvrent que 
la moitie de la longueur du ventre,.quoi qu’ils cachent 
entierement les ailes, qui alors fe replient en paquet au 
deffous de ces demi - etuis, tandis que dans d’autres, 
comme les des 

ailes. Ce qu’il y a de fingulier, c’eft que dans quelques 
autres efpeces les deux etuis fe trouvent tellement reunis, 
qu’ils n’en forment plus abfolument qu’un, quoiqu’a la 
premiere vue la future, qui fe rencontre dans le milieu, 
fade croire qu’ils font egalement compofes de deux pie¬ 
ces ; mais alors l’Infede n’a point d’ailes. 

* PI. 9. Fig. 19. Les deux ailes* font attachees a chaque cote de la 

* 2 f> c i f poitrine, & font membraneufes & transparentes, garnies 
-• de plufieurs nervures de fubftance a peu pres femblable 

a la corne, qui leur donnent la force & la roideur neces- 
fairjes a leur ufage. Elies varient en longueur dans les 
differens genres. Dans ceux od elles excedent le corps en 
longueur, elles font dans l’inadion repliees en deux ou 
trois-portions, appliquees l’une fur l’autre en deffous des 
etuis. Dans d’autres au contraire, ou elles ne font 
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pas plus longues que le ventre, dies n’ont pas befoin de 
replis. Mais il y a encore d’autres Infedtes, qui quoiqu’a 
deux etuis ecailleux femblables m£me a ceux du plus 
grand nombre, manquent neanmoins abfolument d’ailes, 
ce qui fe rencontre encore aflez fouvent dans le meme 
genre, ou les uns ont des ailes Sc d’autres pas, cornme 
on le voit dans les Carabes. * * PI. 3. Fig. 12. 


Les pattes, toujours au nombre de fix *, fe trouvent 
placees par paires, done la premiere a Ton attache au des- 
fous du corcelet, & les deux autres font unies a la poitrine. 
Chaque patte eft compofee de quatre parties principales, 
articulees enfemble; la premiere*, que je norame la han¬ 
dle, eft immediatement unie ou au corcelet, ou a la poi¬ 
trine, & ordinairement placee dans une cayite. La fe- 
conde * eft la cuifle; elie eft ordinairement la plus grofle 
de toutes & elie eft attachee au bout, 
troifieitie *-■'£#• , & enfin la quatrie- 

nie * eft le pied ou le tarfe, qui eft encore fubdivife en 
trois, quatre ou cinq parties ou anneaux, articules enfem¬ 
ble, & il eft termine par deux ongles ou crochets.* Le 
nombre des articulations du pied qui dans les uns font 
toutes nues, mais dans les autres garnies en deffous de pe~ 
lottes, varie dans les Infedes a etuis ecailleux ; dans les uns 
il en a trois, dans d’autres quatre, dans d’autres cinq; on en 
trouve aufli, dont lespieds des deux premieres paires de pattes 
ont cinq articles, tandis,que ceux des deux pattes pofterieurqs 
n’en ont que quatre. Nous devons cette remarque interellante 
aux obfervations de M. GeofFroy, auteur de fHiftoire des 
Injectes qui fe trouvent aux environs de Paris. Cette con¬ 
formation des pieds eft tres-propre & m£me eflentielle 
pour diftinguer & reconnoitre lesdifferens genres d’lnfedes 
a etuis; aufli l’auteur, que je yiens de nommer, s’en eft- 
il^fervi pour les arranger fbus differens ordres, felon le, 
nombre des articulations des tarfes. 


*P1.9.Fig.ir. 
iitkk, p p. 

* Fig, 2 , 2 . a b. 

* be. 

* c d. 

*d e. 

* Fig. 23. « w. 
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Tous les Inledes de cette dalle naiflent de Poeuf 
fous la forme de larves, qui enfuite fe transformed en 
de veritables nymphes; il y en a parmi enx qui ont befoin 
de trois ou quatre ans, avant qu’iis puiflent parvenir a 
leur dernier etat, a leur etat de perfection. C’eft en par- 
tie la raifbn pourquoi il eft fbuvent ft difficile a nourrir 
Sc elever les larves de quelques genres jusqu’a leur der- 
niere metamorphofe. Il n’eft pas plus aife d’elever cel les 
qui vivent dans le tronc des vieux arbres, tant de ccux 
qui font fur pied , que de ceux que le vent a abbatus Sc 
qui commenced a pourrir: car Paliment qui leur conviene, 
& qui eft le bois me me, ou bien l’aubier qui fe trcuvc 
entre le bois & 1’ecorce, ne confcrve pas la qualitc qu’il 
doit avoir, quand on le renferine dans des poudricrs, il 
s’y defeche trop vite 8c ne yaut plus rien pour les larves. 
C’eft aumoins ce qui m’eft toujours arrive, de forte que 
je n’aurai a parier que de tres-peu de larves de ces efpc- 
ces, Sc je feraf > ces In- 

fedes que dans leur dernier etat. D’autres larves de cette 
dalle vivent dans la terre, ou on ne les rencontre que 
par un finguiier hazard. D’autres encore, qui a pres avoir 
vecu dans l’eau, pafient dans la terre memo pour s’y 
transformer en nymphes, font tres-difficiles a fuivre dans 
leurs metamorphofes, & telies font celles qui don non t les 
Hydrophiles & les Ditisques, autrement nommcs Scarabes- 
d’eau. Mais toutes les larves des Inledes a etuis, qui vi¬ 
vent fur les arbres & les plantes, font faciles a elever jus¬ 
qu’a leur derniere transformation. Les In ft des a etuis 
de toutes les efpeces font ovipares, les femeiles pondent 
'des oeufs feconds, apres avoir eu la compagnie des males. 

Comme la clade de ces Inledes ou des coleopteres 
eft tres-nombreufe en genres, iL eft bon, a limitation 

de 



DES INS E C TE S /. Mint, g 

de M. Geoffroy, de les arranger en difFerentes fe&ions 
fuivant le nombre & Farrangement des articles de leurs 
pieds on fades, pour en faciiiter la connoiflance. On au- 
la par ce moyen quatre fecrions bien determinees. 

La premiere feciion comprendra les Infecles a £tuis s 
qui ont cinq articles aux tarfes de routes les pattes. 

La feconde lera compofee de ceux, qui ont cinq arti¬ 
cles aux tarfes des deux premieres paires & quatre feule- 
tnent a ceux de la derniere paire de pattes. 

Dans la troijieme fe&ion on aura ceux qui en ont 
quatre a tous les tarfes. 

Enfin dans la quatrieme leront places ceux qui n’ei* 
ont que trois aux niemes tarles. 



L Des hi/efles a etuis durs de la premiere Je~ 
ciion, ou de ceux d cinq articles d 
tous les tarjes . 

DES STAPHYLI N S. 

jes Staphylins*, (en la tin Stup'hylimis) qui, au moyen *pi. i.Fig.r; 
du genre intermediate des Perce-oreiilcs, lient tres-bien & 7. 
c-nfemble la dalle des Infecles a etuis mofs on Infecles 
dermapteres avec celie de ceux a etuis durs ou ecailleux, 
c-oleopteres , ne font pas difticiles a reconnoitre, puisqu’ils 
ont une figure qui leur eft particuliere, & des caradleres 
qui les diftinguent de tous les autres Infedles a etuis. Ils 
ont i'°. des antennes filiformes ou a filets graines; 2 0 . des 
demi-etuis qui couvrent entierementles ailes, rnais feule- 
ment une partie du corps, dont Pexcremite eft ternoinee 
Tom. IF, B 





* Fig; g. a a, 


* Fig*' 2. a a. 
& Fig. 9. 

* Fig. 9, a. 

* be.- 

* & s. 

* f g- 


* Fig, 5, c c. 
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par deux pointes mobiles; & 3 0 . cinq articles aux tarfes 
de toutes les pattes. 

Le principal de ces caraderes & celui qui frappe le 
plus, c’eft que leurs deux etuis ecailleux * font fort courts 
& comme tronques au milieu du dos, & qu’ils ne cou- 
vrent que la moitie du corps, fouvent nfotne pas plus d’un 
tiers, c’eft-a - dire qu’ils ne couyrent exadement que le 
defies du fecond corcelet on de la poitrine, a laquelle ils 
ont leur attache. Cependant les deux grandes ailes, done 
Flnlede eft garni, font entierement cachees dans l’inadion 
fous ces memes etuis, ou elies fe trouvent pliees & rame- 
nees en paquet ayec beaucoup d’art, quoiqu’elles foient 
plus longues que le corps quand elles font deployees *, 
ou que rinfede en veuf faire ufage. Le bord pofterieur 
des etuis eft Comme coupe quarrement, quoiqu'un peu 
arrondi dans quelques efpeces, & proche du corcelet ils 
font fepares Tun de 1’autre par l’ecufibn triangulaire. 

Le fecond caradere fe trouVe Hans la"Tfigure des an- 
tennes*, qui ne furpaflent gueres en longueur la t£te & 
le corcelet pris enfemble. Elies font a filets graines, ou 
compofees de onze articles courts & arrondis en forme 
de grains, excepte le premier *, plus long que les autres 
& les deux ou trois fuivans* qui font coniques; lesantres 
articles font arrondis * plus ou moins. Dans quelques es- 
peces les cinq ou fix articles *, qui terminent les anten- 
nes, font mi peu plus gros que les autres, de forte qu’el- 
les font comme en maflue, 8 c le dernier de tous eft un. 
peu echancre. 

L'extremite du corps eft terminee par deux petites 
pointes velues & mobiles *, entre lesquelles on voit une 
partie conique egalement mobile, a laquelle fe trouye 
l’ouyerture de fianus; le Staphylin peut retirer ces trois 
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parties dans Ton corps & les faire ainfi di'paroitre entiere- 

ment C’eft le troifieme caraftere generique. Enfin le 

quatrieme, c’eft que les tarles de toutes les pattes font 

compofes de cinq articles, qui fur les deux pattes anteri- 

eures font tres - gros & larges*, a I’exception du dernier * Pi. i. Fig. 6. 

qui porte les deux crochets & qui eft delie. Les Staphy- a 

lins, qui vivent ordinairement dans la terre & le fumier, 

out Ians doute requ ces larges pattes anterieures pour pou- 

voir le fouiller & y entrer plus facilementy tout comme 

les Scarabes ont de larges pattes pour ia mime raifon. 

Les cuifles de la premiere & de la leconde pajre font 

unies au corcelet & a la poitrine au moyeh d’une longue 

hanche groife & conique *, qui eft ardculee a la cuilTe ** * Fig. xo. 6. 

comme par une jointure, & qui a du cote exterieur une * * c * 

grande cavite, dans laquelle la cuifle peut le repofer en 

partie. II faut obferver que ces hanches T |Qa£ >)< gfe^qiJg^^ 

dans les Staphylins que dans les autres Inlecftes a etuis e- 

cailleux. 

La tete eft ordinairement fort grande, ovale & tres- 
applatie, plus large que le corcelet & garnie en devant 
de deux grandes dents ou machoires tres - pointues, qui 
fe croilent avec leurs pointes* quand elles font dans l’inac- * Fig. 2 . d„ 
don, & qui du cote intcrieur ont quelques dentelures * * Fig ^ 
Le Staphylin fe fert de ces grolfes denes pour prendre & 
devorer les autres Infeftes qu’il peut attraper: car ii eft 
tres - vorace & n’epargne pas memefouvent fes femblables* 

Le corcelet* eft plus large par devant que par derrie- * Fig s 
re ou il eft arrondi, au lieu que ton bord anterieur va 
en ligne droite, & il eft mince, ayant peu de volume 
du detfus en deflous. La poitrine eft applade en delfus, 
mais groife & convexe en deflous. 

Le ventre, que ks demi - etuis lailfent a decou vert, 
eft tres-fouple & flexible , & quand on touche PInftcfte 

B 2 
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il releye la -queue ou le derriere & lui donne toute forte 
d’infiexionsv C’eft auffi au moyen du bout du corps que 
l’lnfecle, apres avoir cede de voier & voulant faire entree 
les ailes deflbus ies etuis , les y pouile Sc les oblige de fe 
plier, ce que l’on remarque tres - aifement toutes les fois 
qu’un Staphylin vient en volant fe pofer a terre, n’ayant 
rien alors de plus prefie, q.ue de faire rentrer les ailes 
•fous leurs etuis.. IIs marchent d’une grande vitefte & 
s’enyolent de. meme, fans avoir belbia que d’un in dan t 
pour ouvrir leurs etuis.. 

Futsteuks S'taphylins out le corps & les etuis tres- 
velus, mass il y en a auffi d’autres, dont les parties font 
lilies ou garnies de peu de poils. M. Ray & d’autres au¬ 
teurs ont obferye, que tons les Staphyiins, quand on lea 
touche un peu rudement, font fortir fubkement du der¬ 
nier anneau du corps deux petites yellles courbees,. or- 
dinairement iaunes ou blanches- 

***' “vijjn- t , , . . .- 

Les laryes de ces Infecftes, qm font longues & qui 
reilemblent en quelque maniere a l’animal parfait, ont 
fix longues pattes. ecailieufes, & un mameion au dernier 
anneau du corps, qui leur fert comme de feptieme pattd;, 
leur tete eft ecailleufe Sc garnie de dents.. Elies vivent 
dans la terre & le fumier, ou elles fe transforment on 
nymphes, femblables en general a cedes des autres Infec- 
tes a etuis durs: mais elles font aflez rares a trouyer. 

Les Staphyiins femblent etre fasts pour exterminer les; 
Infecfes qui viypnt dans le fumier, & pour en diminuer 
le nombre, quand ils fe font trop multiplies. 

x. STAP HKL1N velw dun Bruit gris - veridtre tin- 
chete §? nuance de noir , a deux rangs de inches 
mires fur k ventre coni que > V d tete fort grande* 
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Stapbjlinus villofesgrifeo ■ ftifco-virescens, nigro • nebolofus, ab * 
domine c&nico macuhs nigris, capite maxima. 

Stophylimis (murinus) pubefcens cine reus nigro-nehilofus, Limit 
Faun. Ed. 2. 11°. 840. Syft.' Ed. 12. p. n°. 2. 

Stnplylims vilhjiis, c fufeor cinereoque viridi-tejfillatus. Gcojfr.] 

Inf. Tom, 1. j p, 5<f2, n°. (/. Le Staphylin- veloute» 

Schiijf, Icon. Inj. Tab. 4. Fig. it, 

Les Staphylins rfe cette efpece * doivent etre ranges #pi, x Fig. 
parmi les grands, 011 en trouve de la longueur de hint 
& de la largeur de plus de deux lignes en travers des de- 
mi- etuis; imais il y en a auili de plus petits, qui appa- 
remment font les males & qui ne font longs que de qua- 
tre lignes & demie. 

La tete, le corps & les etuis font en defies d’uii 
brun gris - verdatre & luifant, m£le d’un grand nombre 
de taches & de nuances d’un noir ;aa ^- 

loute. Sur les etuis onVVTt'Wsrayes ondees transverfa- 
les d’un noir mat, & fur le ventre deux fakes longitu- 
dsnales de taches noires veloutees; e’eft aufli la couleur 
de i’ecuflon, 011 fe trouve au milieu une petite ligne bru- 
ne.' Toutes ces couleurs & ces taches font produites par 
un grand nombre de polls courts, dont tout l’lnfefte eft 
couvert. Les trois derniers anneaux du ventre font noirs 
en deflus. 

Le deflous de la tete Sc de tout le corps' eft d’uti 
noir luifant, & le corcelet & la poitrine ont de ce cote- 
la plufieurs poils gris, courts Sc luifans. A la reparation 
des anneaux du ventre on voit de femblables poils, qui 
y forment des rayes transverfales luifantes, comme d'u fa- 
tin , & changeant de couleur 8 c d’eclat felon que le^ 
jour y tombe differemment, on felon la pofition de 
I’lnfede par rapport a l’oeih- 

B $ 
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Les pattes font brunes, mais la plus grande partie 
des cuifles eft noire. La premiere moitie des antenncs, 
ou les quatre premiers articles, a compter delat£te, font 
d’un brun jaunatre , mais tons les autres font d’un brun 
obfcur presque noir. Les ailes, qui font replices & ra- 
menees en paquet fous les etuis, font plus longues que 
le yentre quand elles font deployees, & leur couleur eft 
transparente avec une legere teinte de noir & des nervu- 
res Sc taches brunes, ou quelquefois elles ont entierement 
une teinte de brum, 

wpi FJ La tete * de ces Staphylins eft fort grande , elle a 

s ’ plus de volume que le corcelet. Elle eft applatie en dcs- 
fus & en deftous, mais foil contour eft a pen pres circu- 
laire quand les dents font fermees, & elle eft garnie de 
deux grands yeux a refeau de figure ovale & de couleur 

* « /?. brqne, places vers les cotes, Les antenncs*, qui font 

attachees en devanfcade, ia,|^|e, <v un ppu a ,cote des yeux, 
font un peu moins longues que la t£te prife avec le cor¬ 
celet, & font diviiees en onze parties articulees en {ena¬ 
ble, dont la premiere, en comptant de ia tctc , eft beau- 
coup plus longue que les autres; ces dernicres font cn 
forme de grains, mis bout par bout, de forte que lesan- 
tennes de ces Staphylins font a filets graines de groileur 
egale dans toute leur etendue; Particle de Pextrcnaite eft 
un peu echancre. 

Les deux dents ou machoires font grandcs, courbees 
& pointues; dans Pinacftion elles repofent Pune fur Pautrc 

* Fig. 2. ,i 4 fe croifent par leurs pointes *; mais quand l’lnfeffce les 

onvre, elles ont Pair terrible, Leur couleur eft noire & 
leur fubftance eft tres - dure. Elles font larges dans la 

* Fig. 3. « k de ^ eur etendue *, avec des inegalites fur la fur- 

* a, - &ce &: des dentelures au bord interieur, * L’autre moi- 
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tie*, qui fait un angle avec la precedente, eft plus deliee, *p!.i,Fig.3,!k; 
courbee, de figure conique & fe terminant en pointe fine.* * c - 
En deflous des dentelures on voit un aflemblage ou bou¬ 
quet de poils roux.* Ayant prefente une mouche au Sta- * 2 • 
phylin, il s’en faifit dabord & piongea dans Ton corps les 
pointes de fes redoutables dents, & enfuite il lui dechira 
le corps avec les dentelures. C’eft un tres- mechant In- 
fecle, qui tache de fe defendre en mordant les doigts qui 
le tiennent. 

Ces dents font placees avec leur bafe entre deux 
levres, dont la fuperieure eft plate, coriace, avec une e- 
chancrure en devanf & garnie de poils. L’autre levre ou 
l’inferieure eft compofee de plufieurs pieces ecailleufes, a- 
vec quatre barbillons, deux grands & deux petits, & plu¬ 
fieurs efpeces de pedtes brofies, tres - garnies de poils courts. 

Le corcelet *, qui ei!L plus "large par devant que par * Fig. 1. el 
derriere, eft corame coupe quarrement en devant, avec 
une pointe faiilante de chaque cote, mais fon bord pos- 
terieur a un contour circulaire. Les deux etuis* n’ont * f. 
exact ement que la longueur de la poitrine , dont ils cou- 
vrent tout le deflus, laiflant le ventre entier a decou- 
vert. Ils font corame tronques ou coupes vers le derriere 
& plies vers les cotes pour pouvoir fe mouler contre ceux 
du ventre, afin de cacher d’autant mieux 'les ailes. En 
deflous, la couleur de ces etuis eft du plus beau verd lui- 
fant qu’on puifle voir, & entierement'femblable a celui 
des Cantharides medicinales. 

Les ailes, quoique plus longues que le ventre, font 
merveiileufement bien cachees fous les etuis; elles y font 
pliees trois ou quatre fois, de faqon qu’elles font alors 
reduites comme a un paquet chifonne & entortilie; mais 
des que l’lnfe&e les fait fortir, elles fe deployent & s’e- 



*Fl x.Fig. 4. 


* Fig. 5. tc, 

• *. 

* Fig* 6 . a 1 
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tendent *, etant alors tres - propres au vol, de forte qu’a 
les voir alors, on ne croiroit jamais qu’ellcs puflent trou- 
ver place fous des etuis d\m fi petit volume. Elies ont 
■conrme une efpece d’elailicite aux endroks ou fe font 
les plis. 

Le ventre, qui eft allonge & termine en cone tron-' 
que, eft convexe en deflbus, mais plus applad en defllis, 
& garni vers les cotes d’un rebord eleve & de beaucoup 
de poils. II eft tres-foupie& flexible, de lorte que Pln- 
fecle peut le remuer de tens cotes & lui donner telles 
courbures qu’il lui plait. Le derriere eft garni de deux 
petites parties allongees, ecailleufes*, toutes couvertes de 
poils, dont quelqucs uns font aflez longs. Entre ces peti¬ 
tes efpeces de cornes eft placee une troineme partie de fi¬ 
gure conique*, dans laquelle eft Pouverture de Panus, 
qui eft grande & qui fe fait voir par la preffion; cctte 
partie eft comrae un etui fendu dans la longueur. L’fniec- 
te peut a fbn gre fake rentrer ces trois parties, qui font 
mobiles, dans le corps ou dans le dernier anneau, mais 
en preflant le derriere on les en fait fortir ai lenient. Nous 
avoirs deja parle de ces parties dans la defeription gene- 
rale des Staphylins, com nre auffi des quatre premiers ar- 
b. tides des tarfes anterieurs, qui font tres - gros * & tout 
converts de polls courts, en forte que ccs tarfes reftenrblent 
a des brofles. Nous avons dit encore, que la handle des 
deux premieres paires de pattes eft extremement grollc" 
& maffive, & de figure ovale. An refte on voit des poils 
& des epines fur les janrbes proprement dites. 

On trouve ces Staplrylins ordinairement dans le fumier 
d-e cheval, ou ils cherchent a fe nourrir des difterens pe« 
tits Infeftes qui y abondent presque toujours. Ils mar- 
chent d’une grande vitefle & s’envolent aifement. 

3 ST A- 
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2, STAPHFLIN vein d'un brun noiratre, tachete Staphylin ve- 
£r nuance de noir de gris-verdatre luifant, dont louce arrondi, 
le dejfous eft d’un cendre argente <df le ventre arron¬ 
di au bout. 

Staphylinus ( public enO villefus nigvo-fufcus, maculis nigris viridu 
grifeisque nitidis, cor pore fubtus argentee, abdominis apice fub- 
rotundato. 

Ils vivent aufll dans la terre & le fumier. Lear lon¬ 
gueur eft de fix lignes & demie, & leur largeur de deux, 
ayant le corps tres - appiati. Ils reflemblent aftez par leurs 
couleurs a ceux de l’efpece precedente, mais leur figure 
demontre qu’iis font reellement d’une 'autre efpece, de 
forte qu’il ne faut pas les confondre. 

Le corcelet eft ovale, pas plus large par devant que 
par derriere. La tcte n’eft pas non-plus plus large que 
le corcelet, & elle eft ovale & plate. Le bout du ventre 
if eft point conique, raaisvarroadi, &ies"aW^lSffii"''!ont un 
peu plus longues-que la ttete. 

Le deftus de tout le corps eft d’un brun noiratre, 
garni de taches noires & de nuances d’un gris verdatre 
luifant; toutes ces taches font produites par des poils courts. 

La tfite eft couverte en deftus de poils d’un gris verdatre 
tres-luifant. Tout le deftbus du corps eft noir, mais il eft 
de m£me couvert d’un grand nombre de poils d’une cou- 
leur cendree, blancheatre, luifante & comme argentee. 

Le briilant de cette couleur argentee paroit fur-tout, 
quand on regarde l’lnfe&e obliquement de la tete au der— 
riere; mais vu dans lamthme pofition inclinee du derriere 
a la t£te, on n’apperqoit qu’une couleur noire. Les pas¬ 
tes ont quelques nuances roufles. 

3. STAPHFLIN entierement noir mat, d ailes rout- Grand Sta- 

fdtres , of d ventre long If appiati, phylin noir, 

Tom. IF. C 
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St o thy linns (major) niger toms , alls rnfcfccmilms , alula mine 
long.no yhuiiufiulo, 

St tip/jy linns major tot us niger . Raj. JnJl p. toy* n°. i. 

Motiffet. hf p, tyj. 

Staphylinns ater y extrema antennarum artictilo hnmlato . Ciaiffr.l 
Inf Tom. L p. 3o'o, n°. u VI, y, Fig, h JLe grand Sra- 
pliylin noir lnTe. 

Ce font les plus grands Stophylins de i’Europe, mais 
que je n’ai pas encore trouves en Suede; ceux que j\u 
dans ma colleffion, ont ere trouves en Holiande, ou ils 
font en abondance. Ils font longs d’un ponce & larges 
de trois lignes. Leur coulcur eft entierement d’un noir 
mat ou fans poli, mais les ailes, qui font environ de la 
longueur du ventre , font d’une couleur roul litre claire 
ou d’un jaune d’oere. 

La tete eft grande, ovale & applatie. Les dents font 
mediocrement longues & gnrnies du cote jnterieur d’une 
dentelure. Les yeux font pales , & les antennes font plus 
longues qne''la 1 #e , r , '^t*>'gfelfesLisI & le eorcelet il y a 
un col a (lev large & arrondi* Le corcelet eft en quelquc 
forte quarre, mais de facon que les cotes & le bond 
pofterieur font un peu arrondis* Lus etuis font peu con- 
vexes & leur bord pofterieur eil tout droit. Le ventre 
eft long, applati en deffus, mais convexe en dellbus. Les 
pattes font courtes par rapport au corps, & tomes les par¬ 
ties de I’lnfecte lout lilies, on n’ayant que ties-pea 
de polls. 

Staphylirs a * 4 * STAPHFLIN noir luifunt, a ventre en clcjfous 

bande cen- ^ " bande transverje d’tm gris cendre d points noirs 

dree. fur les etuis. 

St aphy Un us (balteatus) niger nithlus, abdamine fuhtus clytrisque 
fafiia transverjali grifeo - cinerca : pmcii's nigris . 

Stapbylintis (maxillofus) pubefeens niger, fafdis cincrcis , max'd, 
lis longitndine capitis. Linn, Faun. Ed. 2, u°, $41. Sjfi. 
Ed. 12. p. <Spj. n°. 3. 
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Stapbylinns niger , elytrls ahdomineqiie cincrco-nebnlofj „ Geojp\ 

Inf Tom. L p. J. Le Staphyliti nebuleux* 

Staphj linns ater , eljtris fafcia cinerea transverfa lata lohata* 

Gronov * Zoopb* p< ijp u°. 

Schtfff. Icon , hif. Tab * ao„ Fig- 

On trouve ces Staphylins * dans la terre, & partial- *Pt. 1. Fig. 7 
lierement dans le famier, ou ils vivent des Infeftes qu’iis & 
y pen vent attraper. Les plus grands font longs^ de fept 
lignes & demie, & larges de deux & demie. Leur cou- 
leur eft d’un noir luifant, mais les etuis font traverfes 
d’une large bande grife cendree & blancheatre, unique- 
ment formee par des pails, ondee aux bords & marquee 
de quelques points concaves noirs. Le dellous du ventre 
eft de la m£me couleur cendree, excepte les deux der- 
niers anneaux qui font noirs. On voit auill quelques nu¬ 
ances cendrees fur le defl'us du ventre, & cette. couleur 
eft par - tout produke par des' polls, txouvent dans 

ces endroits. 

La tfite eft fort grande & me me plus large que le 
ccrcelet, garnie de deux fort longues dents tres-pointues 
qui le croifent; mais la longueur des dears ne peut pas 
fa?re un caracftere fpecifique, puisqu’il ya d’a Litres Staphy- 
lins qui les ont auili longues. Les antennes *, qui'font * pig. 
d’un brun noiratre & un peu plus longues que la tote, 
font en maffue, c’eft- a-dire qu’elles augmentent en vo¬ 
lume vers l’extremite*; leurs articulations font fort courtes * f g . 

& comme perfoliees, mais celle * qui eft immediatement * a. 
unie a la t£te, eft beaucoup plus longue que les autres, 
avec lesquelles elle eft un peu coud^e. En general le 
corps eft applati & garni de plis longitudinaux vers les 
cotes. Le corcelet eft tronque en devant avec deux an¬ 
gles faillants, mais arrondi par derriere.. Les ailes*, qui *Fig. 8 . a a. 

•C*' 
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Staphylin 

bourdon. 
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font beancoup plus longues que le ventre, font transpa- 
rentes avec une legere teinte de brun. 

La phrafe dont M. de Linne a defigne ce Staphylin, 
eft tres - exacte; mais il lerable avoir confcndu I’lnfedle 
merae avec le grand Staphylin tout noir de l’efpece pre- 
cedente, quand il dit quetant jeane il eft vein fur les etuis 
<f le corps , avec une bande cendree fur ces mimes parties , 
mais que devsnu plus age il eft lijfe f tout noir *. Les 
Infectes, parvenus a leur etat de perfection, o'u apres leurs 
transformations, ne changent plus ni de couleur ni de fi¬ 
gure. Au refte en confrontant ces deux Infedes l’un avec 
l’autre, on eft dabord convaincu de leur difference fpe- 
cifique. 

j. S 7 JIP HF~L IN noir trh-velu, dont la tlte, le cor~ 
celet <f Le derriere font d'un jaune verddtre In fire. 
StnphyUnus (bombilius) hirfntus niger > capite thorace abdominis- 
que qpce viridi -ftavis nitidis ♦ 

StnphyUnus (hirtus) hrrjutns niger , thorace abdominequc po (Ike 
ftavis* Lhm, Faun, Ed+i, n° . Syji, Ed, 12, p. 6S3, n° 1, 

Staphylinus niger villofus , capite , thorace anoque pills fnlvo * anreis, 
Geoffr . InJ, Tom, 1, p. 363, n°* 7* Lc Staphylin bourdon. 
Sihfjf Abhandh von Inf, Tom, u p, $u Tab, 2, Fig, 1 2, Icon, 
Inf, Tab, $6, Fig, 6\ 

Je n’ai pas encore trouve le Staphylin de cette efpe- 
ce aux environs de Leuffta, mais il n’elt pas rare en I lol- 
lande & en Allemagne, & il eft tres-bien diftingue de 
toutes les autres efpeces, en ce qu’il eft tres-veiu fur 
routes les parties da corps, & 'qu’il rcftemble beaucoup 
a un Bourdon dont on aura ote les ailes, tant paries 
poils dont il eft tout convert, que par rapport a fes cou- 
leurs. 11 eft long de neuf & large de plus de trois lignes. 

Il eft noir, mais le deflus de la tete, la plus grande 
partie du corcelet & les trois derniers anneaux du ventre 
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font couverts de poils d’un jaune verdatre luilant & cora- 
me iuftre, qui cachent entieremeut le fond noir dans ces 
endroits; le deffous des trois anneaux du ventre, que je 
viens de nommer, n’a que quelques pen de ces poils jau- 
nes. Le bord pofterieur du corcelet eft noir, & le des- 
fous du ventre a une teinte de beau violet. La plus gran¬ 
de partie des etuis eft d’un gris cendre o'olcur, rnais ils 
font noirs en devant. Les antennes, qui font d’un brun. 
oblcur presque noir, font courtes, n’ayant que la lon¬ 
gueur de la t£te & une grofleur egale dans tome leur 
etendue. Les pattes font noires & tomes velues. La te- 
te eft grande & niunie de longues dents pointues qui fe 
croifent. 


6 . 


STAPHFLIN noir, a etuis cf a pattes roujfes. 
Stapbylintts (erytropterus; (iter , elytris pe dibus que rufis. Linn* 
Fmn. Ed. 2. »°. 

Staphylinus ater etytrts pedibusque rufi*\ Geoffr* 

litj . Tom. L p . 3^. n°. Le Staphyiini a 6cuis coukux j 
de rouille. 

Schaff. Icon . Inf. Tab . 2, Fig. 2. 


Sraphylln a 
etuis roux. u 


Ils vivent dans la terre & le fumier, ou ils le nour- 
rilTent de rapine j je les ai vu devorer des Scolopendres 
jaunes de la petite efpece, que j’avois placees aupres 
d’eux. Ils font de grandeur mediocre, ou longs de ftx 
lignes & demie & larges de deux* La tete eft grande , 
ovale & presque plus large que le corcelet, qui a aufli 
une forme ovale. Le bout du ventre eft arrondi & ie 
corps eft applati en deflus. 


La tdte, le corcelet & le ventre font d’un noir luifant, 
naais les etuis & les pattes font de couleur roufle, ou d’un 
rouge - brun comme la rouille. Les antennes , qui font' 
plus longues que la tete & de grofleur a peu pres egale 
par-tout, font roufles pour la plus grande partie, mais 

C 3 
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*etit Staphy- 
n noir. 


taphylin a 

arcelet 

L'onze, 


02 

brunes ou noires vers l’extremite. Sur quelques indivi- 
dus on voit fur la t&te Sc fur le corps des taches d’un 
jaune clair & verdatre, qui ont l’oclat de la fbye Sc qui 
font formees par des polls courts d’une telle couleur. 

7» STAPHFLIN Iiffe chin noir luifant , a antenucs 
brunes obfcures cf a ventre allonge. 

Staphjlinus nigcr nit id us, mucniiis objbure ft if is , abdomhie 
elongate * 

StaphjUnus (politus) nigcr , t Lor ace cfj ! t risque nigrl cant thus nhi - 
dis . Linn* Faun* Ed. 2. n °* $4.3* Sjjh luL n. />. 6$3, n°. j„ 
St aphy linns ater , extreme antennarum articuh Jubgloinfo ? dyer is 
tborace brevioribus ♦ Gcojfi\ Inf* Tom, I* [h 361. n°« 3, Lc rf 
petit Stsphylin noir* 

Sc/stuff, Icon, Inf, Tab. 3$* Fig . 12* 

On les trouve dans la terre & fous les pierres, Sc ils font 
de grandeur mediocre, ou longs de fix &c larges d’une 
ligne & demic. Leur couJenr eft enderement noire Sc 
Juifante.yJq.pt d''un brun. obfeur, qui eft 
aufli la couleur des pattes dans quelques indiyidus. 

Les antennesfont defla longueur de la tete&du corce¬ 
let & de grofleur egale par-tout. Le devant du corcelet 
eft en ligne droite, mais le bord pofterieur eft ar- 
rondi. Le ventre eft allonge Sc arrondi a l’cxtt unite, & 
les dents egalent la tete en longueur. On no voit que 
quelques longs polls par-ci par-la fur le corps, de forte 
qu’ils font plutot llfl.es. La tete, le corcelet Sc les etuis 
ont un grand nombre de tres-petlts points concaves, qui 
ne font vifibles qu’a la loupe. Les ailes ont une teinte de 
brun clair, & les etuis ne font gueres plus longs que 
le corcelet. 

8 - STAPHFLTN brun obfeur , d tete c 5 J d corcelet 
couleur de bronze luifant } d jamles d tarfes 
rouffdtres. 
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Stajtbylinus (asneocephalus)* cbftitrc fufcns y camtc tier ace que &nt~ 
is nitidis 3 tibiis pedihusqne rufo -fu/cis* „ 

II efl un peu plus petit que le precedent. La tete & 
Ie corcelec font d’une couleur de bronze luifant, mais 
fence, garnis par-tout de polls courts couches a plat de 
ia m&me couleur. Les etuis & le ventre font presque 
noirs Sc fans poli, mais ils font tout converts de polls d’un 
bran obfeur couches a plat comrae ceux du .corcelet. Les 
antennes font du mime brim, mais roufles a leur origine. 
Les cuiffes font noires, mais les jarnbes & les tarfes font 
d’un brim un peu rouftatre, ou piutot converts de polls 
de cette couleur. La tete eft plus allongee que dans 
i’elpece precedente, & ie ventre eft long & arrondi vers 
Pextremite, 


$• STAPHFLIN lijfe <Pun verd hrven¬ 
tre A? & pattes 

St.iphj Ihws (is ueus) glaber cziiso-viridis nhidus , ab do mine pedibtis* 


Straphylin K 
etuis bronzes. 


que tiirris. 


Voiex encore un Staphylin noir d’une autre efpece 
que les precedents, & qui eft Jong de quatre Jignes fur 
une ligne de large. II eft difficile de trouver des carac- 
teres diftinctifs pour tons ces Staphylins noirs, quoi qu’ils 
different reeiiement d’eipece, com me on en refte con- 
vain cu en les confrontant les uns avec les autres. 


II eft d’un noir tres- luifant fur le ventre & les pattes. 
Sc. n’a que peu de polls; mais h tete, le corcelet Sc les e- 
tuis ont une teinte verte & bronzee tres - luifante. Les 
antennes, qui font d’un brim obfeur noiratre & une fois 
plus longues que la tete, font en maflue, augmentant en 
volume vers l’extremite. Les dents font fort lon¬ 
gues & deliees, & quand les ailes, qui ont des nuances 
brunes, font etendues, elles font plus longues que le ventre. 
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Staphylin 
roux a extre¬ 
mity 'noires. 


* PI. i.Figi ii. 

& 15 . 


*Fig. 13. i £. 
* ft. 


Staphylin 
noir a grands 
4t$is. 
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/<?. 5 TAP HKL IN UJJe roux , dont la t$te, la moitie 
pofterieure des etuis U 5 le hut dti corps font noirs . 

Staphylinus (rufus) rtifus capite elytronm ahdominisqm tojiicis 
nigris . Liw«» Edit* 2, n°, $44. Syfi. Ed n p. Qq.* 

n°. <f. 

Strip by linns flnvus > capite elytris abdomineque pan e nigris, Gcoffr* 
Inf* Tom „ I. p. 370.11°* [22. Le Staphylin jaune, a tete, 
£tuis & anus noirs, 

Schaff'. Icon* Inf Tab, gj> Fig, 

Il eft long d’environ quatre & large de pres d’une 
ligne & demie* , & il eft tout ras, on ne lui voit que 
tres-peu de poils. Le corcelet, la moitie anterieure des 
etuis, presque tout le ventre, les pattes, les antennes & 
les barbillons font de couleur roufte ou d’un rouge ob- 
four, mais la tete, la moitie pofterieure des etuis & les 
deux derniers anneaux du ventre, avec la moitie de l’an- 
neau qui les precede, font de couleur noire & lui/ante. 
Le deffous 4 e la poitrine eft egalement noir, Sc lescuilles 
ont vers leur origine une tache noire. 

Les antennes, dont les articles font un pen applatis, 
font en maftiie & fort cotwtes, ou moins longues que la 
tete. Les dents font noires, grandes, larges Sc avancecs, 
Les barbillons interieurs font termincs par une piece re- 
marquable en forme de croiflant *, & cette piece dent a 
la rige * par fon milieu, de fagon que la concavite du 
croiflant regarde en deffous ou vers le plan de polition. 
Les pattes font courtes Sc le corps eft ramafle. 

\i. ST A P HFl IN life ovale cPun noir luifant, d 
pattes rottjjes , d etuis long r £? a ventre tranque* 
Staphylinus ovntus glaher nigvr nitidus , pedibus rufis , elytris am * 
pits » abdominis apice truncat0* 

Stapbylinus (ruffpes) ater glaher , pedibus rufis, Linn . Faun * 
■Ed. 2. n°. gjg. Syff, Ed, 12. p. 6$y. n°, 24, 



Stapbyliiius nicer, tbornct margimto Icevi , pedibus rufis. Gtojfr. 

Inf Tom. i. .p. 2I7. ff°. if. Le Staphylin non- a corcelet 
lilts & borde. 

Il eft petit, n’ayant que la longueur de deux & la Iar- 
geur d’une Iigne, de forte qu’ii a le corps court, mais 
large & ovale* Sa couleur eft d’un noir luifant tirant *PLi.Fig.14. 
for le brun, mais les pattes font d’un jaune d’ocre un peu 
rousfatre, & c’eft aufti la couleur de i’extremite du ventre. 

Le contour du corps eft forme par une ligne foivie, 
en forte qu’ii n’y a point d’etranglement fenfibie ni entre 
la tete & le corcelet, ni entre celui-ci & le ventre. Le 
corcelet a beaucoup de volume, fort bord anterieur eft 
concave, mais le bord pofterieur eft convexe. Les etuis 
font ft grands, qu’ils cachent la moitie du ventre, & leur 
figure eft quarree. L’extremite du ventre eft tronquee ou 
comme coupee transvetrfafoment. Le corcelet & feS etuis 
font lilies, Ians polls & fans points concaves. Les anten- 
nes, qui font de la longueur de la tete & du corcelet, 
font a filets graines de couleur brune, mais vers leur ori- 
gine dies font roofles. Les barbillons font roux & les 
dents petites. 

12. STAPHFLIN Tun jaune roujjatre d extremity StaphyHa 
noire, d etuis <Sf pattes fauves, & d antennes de fauve. 
la longueur du corps. 

Stiipbjlinns (fulvus) rufo-jhnms pojlhc niger , eljiris peiibusqu* 
tefiaceis , -nnteunis longiruJine corporis. 

St aphj linns ( Caraboidss) fkivns, Linn. Faun, EL i, «°. 

Syjl. Ed. a, p. 6$f. 20. 

Ils font tres-petits, n’ayant que la longueur de deux 
lignes fur une dernie ligne de large. La tete, le corce- 
let, le ventre & les antennes font d’un jaune rouftatre, 
mais les quatre derniers anneaux du ventre font noirs ou 
. Tom. IF. * D, 
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d’un brun. noiratre tant en deffus qifen deflbus. Les etuis 
& les pattes font d’un jaune d’oere clair, & les yeux 
font noirs. 

Le corps de ces Infeftes eft allonge; Ie corcelet a aflez 
d’etendue & la figure d’un coeur tronque. Le ventre eft 
large & plat, finiflant en pointe conique, & les antennes., 
qui font a filets graines de grofteur egale, font a peu pres 
de la longueur de tout le corps. 

Stapfiylin de 13. ST AP HF'LIN brun , a antennes 8 s a pattes dun 
1 agaric, jaune livide pale tirant fur le brun. 

* St aphy Units fufeus , antennts pedjbtisquc flaw - lividisr pallid is* 
Staphylinus (Boleti) ftifcns , elytris pallidtoribmantemtis pedilms- 
qm Dvidis* Linn * Faun* Edu°f Syfi* Ed* it. p„ 

n°> 2<f* 

*PLi.F ig.15. Les Stapiiylins de cette efpece *ne font gueres remar- 
quables que par leur extreme peti telle & par la fa con 

, Us font plus de la moitic 
plus petits que les Luces, Sis n’onf gueres qu’une ligne 
de longueur, & leur corps eft allonge & etroit; enfin 
Us font environ de la grandeur des Podures communes. 

See on le rapport de M. de Linnc, ils ont ete obfer- 
i - ves par M. Rolander lur les* agarics du Sapin, Je les ai 

trouves au mois de Mai en tres - grande quantitc fur un 
agaric du Bouieau, qu’ils parcouroient avec. beau coup 
d’agiiite. Jpai aufli oblerve, com me M. Rolander, que 
k Fig, z 6. r> fouvent ils entrerent * dans les tres-petits tuyaux ou cel¬ 
lules dont l’agaric eft tout crible ou pour mieux dire cotn- 
pofe, tout cornrne les Abeilles entrent dans les cellule^ de 
dears gateaux de cire; cependant j’ai remarque que la ca- 
pacite de ces cellules n’eft pas aflez grande naturellement 
pour donner palfage au corps du Staphylin; il eft oblige, 
pour s’y epfoncer & pour y entrer, d’en agrandir Pouver- 
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ture en 3a rongeant, & a mefure qu’il ronge Ies parois 
interieures de la cellule, il s’y enfonce de plus en plus. 

C’eft Ians doute de la fubftance Iqu’il en detache altars, 
qu’il fe nourrit, de forte qu’il ne paroit entrer dans la 
cellule que dans Fintention de fe nourrir de fa fubftance in- 
terieure. II eft aife de diftinguer les ouvertures par ou 
les Staphylins out paffe, elles font beaucoup plus gran- 
des *, & la fubftance de l’agaric aux environs de ces grands c. 

trous eft teince d’une couleur brune, tandis que tout le 
refte eft entierement blanc. Souvent ils paflent d’une cel¬ 
lule a l’autre, rongeant la cloifon qui les fe paroit, & alors 
Porifice des deux cellules forme une ouverture allongee. 

Nos petits Staphylins * font d’un brun noiratre & * Fig, ij. 
obfcur, mais les antennes, les pattes & la levre fuperieu- 
re de la bouche font d’un jaune livide pale tir-ant (ur Ie 
brun: pu 

remarquef, que les etuis feroient plus pales que le refte 
du corps, tout m’a paru etre du meme brun noiratre. 

Dans leur figure ils n’ont rien de remarquable, ils font 
allonges & faits comme taut d’autres de ce genre., Les 
antennes *, qui font fort folies, font plus longues que la * pig. if. 
t£te & le corcelet, & divifees en onze parties, la pluspart 
coniques & garnles de poils de deux longueurs differen- 
tes; les deux premieres parties font allongees, les autres 
deviennent de plus en plus grolfes, a mefure qu’elles a- 
vancent vers Pextremite, en forte que ces antennes font 
en forme de maffue. 

Souvent en marchant ils elevent le ventre & le 
courbent fur le dos, de facon que le corps fe trouve a- 
lors plie en double & que le derriere vient a toucher au 
corcelet; dans cette attitude bizarre on les voit courir de 
tous'‘cotes. J’ai. vu aufli leur accouplement. Quand le 
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male rencontre une femelle, ii fe met a cote d’elle & 
eourbe ion ventre vers le derriere de la femelle, cher- 
chant l’endroit propre a Paccouplement; c’eft ainfi que 
tout en marchant il fe joint a 4 femelle, qui le traine 
dans cette pofture par-tout ou elle fe proniene. 

14, STAPH KLIN allonge roux, a etuis Hens, dont 
la tete fextremite chi corps font noires. 

St aphy linns ( n pari us) rufas , elytns carnkis , capite abdominis* 
que apice nigris ♦ Linn . Faun . Ed, 2* n°\ Syfl, Ed, ni 

p. <f$4* n °. 8 * ■ 

GeojJ'r. Inf, Tom . u p, $<fp, n°. zi, Le Staphylin rouge a t^te 
noire & etuis bleus* 

Les Staphylins de cette efpece *, qui font tres-jolis 
par leurs couleurs, font plus allonges qu’a l’ordinaire; ils 
font a peu pres de la grandeur des grandes Fourmis noi¬ 
res, c’eft-a-dire longs de pres de quatre lignes, mais a 
peine larges d’une demie ligne. On les trouve en quan- 
dtfe'ilbfr Itf’ la mer & des rivieres, ils 

font d’un rouge fonce rouftatre ou ; tirant fur le jaune, 
mais la t£te & les deux derniers anneaux du ventre font 
de cduleur noire, & les etuis font d’un bleu fonce, gar- 
nis de tres-petits points concaves. L’extremite des cuis- 
fes, ou plutot les genoux font noirs; c’eft aufli la cou- 
leur des antennes, excepte les trois ou quatre articles les 
plus proches de la t£te, qui font du mcme rouge que le 
corps. Toutes ces couleurs font tres - luifantes & comrae 
polies. Le corcelet eft ovale & convexe, & les antennes, 
qui font de la longueur de la tete & du corcelet, aug¬ 
mented un peu en grofieur vers Pextremite, Enfin 
ies etranglemens qui fe trouvent entre la tete, le 
corcelet & la poitrine font profonds* 

4 -""... ' —> 
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SECOND MEMO IR E, 

DES LAMPYRES, DES THELEPHORE S 
ET DES COLLI U RE S. 


H DES LAMPYRES. 

f* ^ 

H Les Infedes qui out ete connus de tout temps fous Ies 
,■& noms anciens de Cicindela> Lampyris & No&iluca 
^ terrejirzs , Ce font fait W propriete 

finguliere que plufieurs de leurs efpeces ont de luire dans 
1’obicurite , & qu’on a appellees par cette raifon Vers-lui- 
fons mals comme toutes n’ont pas cette merveilleufe qua- 
lite 3 faime mieux de leur donner le nom generique de 
Lumpy re , du latin Lampyris, pour eviter celui de w, qui 
paro'it fi peu propre a des Infedes ailes & a etuis. Apies 
avoir ete longtems confondues par les auteurs moder- 
nes avec les Cantharides*, ou avec les Infedes que je 
nommerai ci - apres Telepbores , en imitation de M. Schtef- 
fer j on les a enfin. reconnues pour un genre totalement 
diftindL & tres - bien caraderife, diftindion dent nous 
fortunes fur-tout redevables aux obfervations de M. Geof- 
froy qui dans la fuite a ete fuivi par M. de Linne dans 
la derniere edition de fon Syfleme f. ‘ 

Les Lampyres* font diftinguees i°. par des anten- 
nes filiformesj a 0 , un corcelet applati demi-circulaire qui 

X> 3 ‘ 


* Lin, Sjfl* 
Nat. Ed. 

p. jfOO. 


* Hijh des Inf. 
de Far is. Tom* 
? * f- 

* Sjyft.Kat.Ei, 

iz p. 

* PL x. Fig. 
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cache la tete par un large rebord; 3 °. des etuis fier. x- 
*P 1 . 2. Fig. 1, bles *; 4°. un ventre dont les cotes font plies en papil- 
les, & enfin par des tarfos*a cinq articles. 


On four a donne le nom de ver , parce que les fe- 
melles, qui au moins dans quelques efpedes font abfolu- 
ment depourvues d’ailes, reffemblent reellement a des 
vers ou a des larves hexapodes; mais leurs males ont des 
ailes couvertes par deux etuis, & font bien plus rares a 
rencontrer que les femelles. Les efpeces qui reluilent de 
unit, {car comme nous 1’avons ohferve, toutes n’ont pas 
cette qualite) ont au deftbus des deux ou trois derniers 
anneaux du ventre des taches jaunes, qui repandent dans 
Pobfcurite une lumiere tres-vive, qui eft un vrai phos- 
phore nature! & qui au loin reftemble a une etincelle 
tres-brillante. ’ . 


Les aatejnnes des Lampyres font filiformes ou a fi- 
•FU.Fig.aa. lets cylindriques" k' 1 'graifieS de grofleur egale par-tout*, 
divilees en onze articulations & toujours moins longues 
que le corps. 

. Le oorcelet eft en forme d’un bouclier plat en deftiis, 
• Fig. 20. «. de la figure d’un fogment de cercle ou d’une demi-lune*: 

’ car fon bord anterieur eft arrondi, & le bord pollerieur 
eft droit ou comme .coupe transverfalement. La tbte, 
qui eft petite & arrondie, eft entierement cachee deflous 
le corcelet, dans lequel eile rentre mime en partie quand 
l’lnfefte repofe. , 

Le ventre eft allonge & tres - applati, divife en an¬ 
neaux, qui vers les cotes ont des pli(lures ou des efpeces 
* de papllles mollafles, comme die M. Geoffroy. Les etuis 
qui couvrent les ailes, font aufli tres-applatis, de forte 
que tout PInfe&e a un air mince & plat3 ces etuis font’ 
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plus flexibles & plus mols que dans les autres Infbdles qui 
en font pourvus, de forte qu’ils s’approchent on peu 
de ceux des Infecles dermapteres ou a etuis mols alifor- 
mes: mails ils font cependant plus gcailleux & ne reflem- 
blent ppint a des ailesayant ordinairement des dries e- 
levees. Ils font fepares a leur origine par. un petit ecus- 
fon triangulaire. 

Les pattes * ne font pas fort longues, & tons les tar- a?« 

fes font dftdfes en cinq articles un peu applatis en des- 
fous, dont le quatrieme eft garni de deux petites pelot- 
tes j teiles qu’en. ont les pieds des Mouches. Les jambes 
propres font applaties & de iargeur egale avec les cuifles. 7 • * 

Je ne connois encore que la larve * de la 
femelle de la plus commune efpece, nommee 
fant, parce qu’elle luit dans la nuitj. fen at donne la de- 
fcrjpdon, la metamorpfeofe at nynjpftfc' 
re dans les Meraozres prefentes d PAcadimie des Sciences 
de Paris, Tom. 2. png. 261. EHe eft presque de meme 
figure que l’Infecte parfait, ayant fix pattes ecailleufes au 
devant du corps, & la tete enfoncee dans le large corce- 
let, mais fon corps eft plus allonge & fes antennes fort 
courtes. On la trouve dans I’lierbe, & on en verra en¬ 
core Phiftoire dans ce Memo!re. 

1. LAMPJTRE aUongee d’un bran mirafre en dejjus Sf Larapyre lui- 
jaune blancheatre en deffous * faqte coramu- 

Lampyris (noftiluca communis) oblongtt , Jitprti nigro -/a fc/t, ne, . 
fubms $lbido * fiava, 

Lnmpyris foemtna oft era. Geoffr+ Inf* Tom+ X. p* vX6. n°+ t* FI, 

Fig . 7 * Le ver - lui&nt £ femeite fans aiies. 

* Lamgyris (nocHiuca) obhngci fufca t clygeo ctmreo, Linn , Syfi* 

Ed „ 12. p, n °* r* 

Camlaru (nocHcula) eblonga nigra f thorace fufca gqfiice trim* 
cata, pectore amquc fiavtscmte* Liwh Fnuth E£> 

Lysmafk. 


Lam pyre * F5 S* 2 7 * 
Ver-luL & 2S * 



m i.Fig* 19. 
& 20. 


* Fig* x$* • 
& 20* 

Fig. 21. 

* Fig. ao* iu 
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Scarabaus Lampyris fordide nigricans, carport longa & augnjlt, 
feu Cicindela mas. Raj. Inf. p. 7 8. n° 

Cicindela vnpennis Jeu foemina. Raj. InJ. p. 7f- 
Aldrov. In]', 41/4. Tab. t. 

Moujfet. InJ. p, top. Fig. 1. mas. Fig, 2. foemin*. 

Bradt. Works of Nat. tab. aS. fig. 3. A foemina. B msS. 

Fhilof. Transact, abridged by Loivthorp. Vol. 2. p. 7 61, VI, 19, 
Fig. i§3, 184. i8f. mas, 

Mem.- prefentes a l'Acad. Tom, 2, p. 261. VI. f. 

Mem, de- I’Acad, des Scienc, de Paris. 17M. p. 341. VI, it. 
Fig. 7, 8.J. 

On trouve les Lampyres ou Vers-luifans femelles dc 
cette elpece* par-tout a la campagne dans les prairies 
& aux bords des chemins, particulierement aux mois de 
Juillet & d’Aout; la lueur brillante qu’elles repandent 
dans 1’oblcurite les fait rencontrer aifement cn les cher- 
chant apres foleii couche; mais les males font plus rares 
.ou pirn di&qjj^a trouver, & je n’en ai encore pu avoir 
un feul j- quoique je me fois fer vf du ftratageme, indique 
par M. de Reaumur, de tenir les femelles fur la main 
pour attirer les males. Je fuis done reduit a ne pouvoir 
donner la delcription que de la femelle, 

Elle n’a ni ailes ni etuis, & reflemble a un ver liexa- 
pode long d’envkon nenf lignes fur deux de large. Le 
corps el’fc applati en deffus*, mais convexe en delfons ** 
& divife en onze parties ou anneaux, dont le pre¬ 
mier* 'eft le veritable corcelet, auquel les deux pattes 
anterieures font attachees; il eft plat en defllis, ayanc la 
figure de la moitie d’un cercle ou d’un ovale, & fon bord 
antefjeur eft arrondl, mais a l’autre bout ii eft,,comme 
coupe quarrement ou en ligne transyerfale droite j il de- 
bbfde le corps & cache la t£te, quand l’lnle&e eft en 
• • ' ■ repos. 
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repos. Les deux armeaux fuivans *, dont le premier eft *Pl.i.FIg. **, 
plus petit que l’autre, repondent ala poicrine des Infeffes i>c * 

& etuis & portent chacun une paire de pattes, c’eft-a-dire 
les intermediaires & les pofterieures, 8 c ils font applatls 
en deftus, mais convexes de l’autre cote. Les„ huit an- 
neaux qui fuivent* compofent enfemble le ventre. * Fig. ig.def. 

Pour prendre une idee jufte de la forme de ces an¬ 
neaux, 11 faut fcavoir premierement, qu’ils font beaucoup 
plus larges que longs, c’eft-a-dire que leur grand dia- 
metre eft d’un cote a Pautre, & que leur epaifteur du 
deftus en deilbus eft presque egale a la largeur. Eti fe- 
cond lieu , qu’ils font couverts en deftus chacun d’une 
piece demi-ecailleule ou coriace, plane, a peu pres de 
la figure d’un quarre-long dont les angles pofterieurs font 
un peu courbes ep dedans, & cette piece deborde le. 
corps des deux cotes,.,. Quand l’ltlfetfte cbbfbeie ventre 
en deflbus, on voit que toutes ces pieces dures font fe- 
parees par des membranes jaunatres, & alors le ventre pa- 
roit avoir des bandes transverfales de cette couleur. Le 
dernier anneau du corps * eft different des autres, petit, * f . 
plat & arrondi au bout, & fa couleur eft d’un blanc jau- 
natre, avec une tache brune au milieu. 

Tout le deffus des autres anneaux eft d’un brun noi- 
ratre, tirant un peu fur le bleu quand on les regarde 
dans un certain fens, 8 c les angles lateraux du fecond & 
troifieme anneau font couleur de chair. Les trois premiers 
anneaux, qui. compofent le corcelet Sc la poitrine, font en 
deflbus *, ou ils font couverts d’une peau membraneufe, * Fig. 2r. 
d’une couleur de rofe tres - agreable melee de brun; mais 
les autres anneaux font de ce cote-la d’un blanc jaunatre 
ou couleur de.fouffre, Sc le cinquieme, fixieme, feptieme 
Tom. IF, L 
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* ' & huitieme y ont chacun une piece dure ou corace bru- 

ne au milieu & bordee de blanc jaunatre, qui fe termine 
en pointe courbee de chaque cote vers la partie pofie- 
rieure. Les neuvieme & dixieme anneaux ont auili cha¬ 
cun une femblable piece demi-ecailleufe, niais qui ell en- 
tierement dhin blanc jaunatre. Toutes ces pieces debor- 
dent les cotes du corps, de forte qu’entre celles du des- 
fus u $t cedes du dellbus on voit un enfoncement ou une 
canelure longituumaie aflez profonde & teinte de couleur 
de chair* 

La t£te, qui eft petite, arrondie & noire, eft cachee 
en odious du corcelet, dans lequel elle ell nfome enfon- 
cce en partie, quand la Lampyre fe dent en repose mais 
quand elle marche elle Pavance & la fait fortir du corce- 
ler, anquel die tient par un col membraneux & flexible* 
Cetteltfte eff: garnie de deux yeux noirs aflez grands, & 
eh ddflods dd qtfatre barbillbns en forme de pc tires mas- 
fuels , & dont les deux exterieurs font allez gros & divl- 
- fes en quatre articles; leur couleur efl brune & ils ont 
des anneaux blancheatres. 

Les antennes* qui font de la longueur du corcelet & 
convenes de poils courts, font filiformes ou a filets cylin- 
driques & graines, divifees en onze articles d’un brun 
-Plx.Fig.22. noiratre, fepares par des anneaux blancheatres*. 

Les. pattes ne font pas fort longues & leur couleur eft 

* Fig. r. femblable a cede des antennes; les cuifles * font attachces 

au corps par une petite partie coufte & groffe, & les tar- 
*jp. fes font- divifes en Cinq articles*, dont le quatrieme eft 

garni de Chaque cote d’une petite partie ovale, femblable 
aux pelottes du pied des Mouches communes, & ils font 

* i. termines de deux crochets. La jambe propre * eft appla- 



D ES I NSEC T E S. II. Mem. ^ 

tie & auffi large que la cuilTe. Les ftigmates font places 
le long du deflous du corps proche du bord exterieur. 

j’ai dit que les trois derniers anneaux du corps* font #Pi.i.Fig. 
en deflous d’un blanc jaunatre ou couleur de foufire & ^ e /• 
fans plaques brunes; c’eft de-la que part la lumiere vive 
& briilante que Plnfedfce repand dans fiobfcurite, ou des 
qu’il fait nuit. Cette lumiere a tant d’eclat, qu’eile eclai- 
roit une grande partie du poudrier ou la Lampyre fe trou- 
voit enfermee, de forte que je pouvois Voir tres - diftinc- 
tement, quoiqu’a minuit, tout ce qui Paccompagnoit dans 
le poudrier. En Pobfervant plufieurs nuits de Elite, je 
remarquai que la premiere nuit elie etoit tres-lumineufe; 
mais en deplac^anc le poudrier, je vis que la lumiere ees- 
fa tout d’un coup & ne reparut plus pour cette fois, mais 
la nuit fuivante eile repandit de la lumiere coipme aupa- 
ravant- Cette remarque femble demontrer qu’ll depend 
cfe fa volonte de jetter de la lumiere, ou de ne pas luire, 
tout comme elle le trouve a propos. Pour avoir un 
tres-joli Ipecbacle, il faut placer dans un poudrier plu¬ 
fieurs de ces Lampyres enfemble \ elles luifent alors toutes 
a la fois, & cette lumiere, qui eft portee a une aflez lon¬ 
gue diftance, eclaire tons les environs. On ne fe lafie 
jamais de voir ce beau phenomene, qui paroit £tre pro- 
duit par un veritable phosphore naturel. En les gardant 
ainfi pendant deux ou trois femaines dans un poudrier, 
cu j’avois mis un petit gazon, que j’eus foin d’entrets- 
nir humide en 1’arrofant de temps en temps, parce que 
j’avois remarque qu’elles aiment a demenrer dans les lieux 
humides & qu’on ne les'rencontre gueres fur les terrains 
fees; en les gardant ainfi, dis-je, j’Obfervai que de jour 
en jour l’eclat de leur lumiere s’aflbibiifibit de plus en 
plus, de forte qu’a la fin elles ne luifoient que tres-foi- 

E 2 - 
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blement, ce qui femble indiquer qu’elles fouffrent a 6tre 
emprifonnees. 


Pendant le jour elles fe cachent dans l’herbe & s’y 
tiennent dans un profond repos 5 mais a i’approche de 
la nuit elles commencent a marcher & a faire briller leur 
lumiere. Elles ont la demarche lente, avanqant comme 
par fecoufles, & elles font tres - pacifiques & incapables 
de faire aucun mal; auffi n’ont-elles point de dents a la 
bouche, ni mane rien qui en approche, de quoi je me 
iuis allure en les examinant avec foin, mais Ians dccouyrir 
rien qui reflemblat a des dents. 


Les Lampyres que je tenois enfermees dans le pou- 
drier, y pondirent un grand nombre d’oeufs, partie fur 
la motte de terre du gazon & partie fur fherbe mtoe. 
Ces oeufs * font aflez grands a proportion du volume de 
l’Infecle, egalant la grofleur des graines de n a vets; ils 
font tout ronds comme des boules * & de couleur jaune 
de citron. En ouvrant le corps d’une de ces Lampyres , 
je l’ai trouve tout rempli d’oeufs femblables. J’en ai 
lurpris une autre dans la ponte mane; I’oenf a fa fbrtie 
etoit tout enduit d’nne matiere visqueufe ou gluante jau¬ 
ne, qui lui donnoit beaucoup de facilite a s’attacher a 
Pobjet 011 1 ’lnfede le pla§a, Leur coque n’eft qu’une 
pcau molle & flexible, de forte qu’au moindre attouche- 
ment on les ecrafe. Un de ces Infedes avoit pondu tout 
un tas d’oeufs fur une tige d’herbe, ou ils etoient prelfes 
les uns fur les autres*, a peu pres-comme le feroient 
de petices boules de cire qu’on autoit preflees en une 
made entre les doigts. 

Avant la metamorphofe la Lampyre femelle a la 
forme d’un vef hexapode ou d’une larve a corps applati, 
longue d’environ un pouce & large de trois lignes *, qui 



m£me a beaucoup de reflemblance avec Plnletfte parfait. 
Elle eft garnie en devant de fix pattes ecailleufes, placees 
aux trois premiers anneaux da corps, qui a le plus de lar- 
geur au milieu, diminuant infenfiblement versle derriere *, 
qui eft comme tronque ou coupe transverlalement. II 
me femble que PInfecte dont parle Aldrovande *, mais 
dont ii a donne une aflez mauvaife figure, eft cette lar- 
ve mime. La premiere que j’ai eue je la trouvai au mois 
de Maji en 1746, dans le ^oifinage d’une .prairie, mais 
dans la fuice j’en ai rencontre quelques autres, qui tou- 
tes le font metamorphofees chez moi en Lampyres 
femelles. 

Son corps eft divife en douze parties annulaires & 
angulaires, Ians compter la tete, dont les trois premieres *, 
qui portent les pattes, font plus grandes que les autres. 
Le premier anneau % auquel la tete eft attacbee, a un 
contour, arrondi par devantf mais Ion bord pofterieur 
eft coupe transverlalement en ligne droite. Le fecond 
&: le troilieme anneau * ont a peu pres la figure d’un 
quarre-long, mais le quatrieme & les fuivans jusqu’au 
penultieme inclufivement, font moins longs & peuvent 
rentrer un peu Pun dans Pautre, ce qui eft caufe que la 
larve peut allonger & raccourcir le corps a volonte, puis- 
qne les anneaux, qui par eux - m6mes ne font fusceptibles 
ni de raccourciflemcnt ni d’allongement, font unis enlem- 
bie par une membrane ou une peau flexible. Quand la 
larve etend cette membrane, le corps s’allonge & les an¬ 
neaux s’ecartent les uns des autres; au contraire Je raccour- 
csflement de la meme membrane fait Je raccourciflement 
du corps, les anneaux gliflent alors en partie les uns fur 
les autres. Cette conformation, qui rend le corps tres- 
Ibuple, lui permet de Ce courber de toute fagon. 

Le contour de ces anneaux eft irregulier & angulairej 
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ils font -couverts en deflus d’une plaque horizontale aflez 
unie, de confiftance coriace ou moins dure que ce qu’on 
appeile ecaiileux, & qui de chaque cote du bord pofte- 
•PU1.Fig.27. rieur fait une pointe lailiante, ou un angle aflez aigu * 
jp P* fur les neuf derniers anneaux, mais plus arrondi fur les 

trois premiers. De chaque cote du deflous des huit der¬ 
niers anneaux, en exceptant neanmoins le dernier de tous, 
on voit une plaque coriace brune formant une pointe an- 
* Fig. a 8- ■*<*. gulaire *, de forte que chaque cote du corps eft done 
garni de deux rangs de femblables pointes, dont 1’entre - 
deux eft membraneux & d’un brun plus clair que le des- 
fus du coi'ps; mais la plaque du penultieme anneau eft 
d’un blanc verdatre au Jieu de brune. Enfin au milieu du 
deflous du corps les memes huit anneaux ont- chacun une 
piece irreguliere ecailleufe presque noire, qui fe termine 
en deux pointes faillesates, garnies d’un poil roide & qui 
font plus longues fur les derniers que fur les premiers-de 
ces annd 4 & premiers; aniaeaux du corps ont 

aufli entre les pattes quelques petites pieces ecailleufes, Sc 
la peau qui couvre le deflous des anneaux, entre les pla¬ 
ques ecailleufes, eft membraneufe & un peu ridee. 


Le deflus du corps de la larve eft d’un brun obfeur 
presque noir & mat, mais les angles pofterieurs des an¬ 
neaux font d’un jaune livide & fale ou tirantfur le brun, ce 
qui forme des taches tres-propres a fairc reconnoitre cet- 
te larve. Le deflous des huit premiers anneaux, exceptc 
les plaques ecailleufes, eft d’un blanc fale tirant aufli fur 
le brun, mais les neuvieme, dixieme & onzieme anneaux 
•y font d’un blanc verdatre, & e’eft de cet endroit que 
part la lumiere que la larve fait paroitre dans l’obfcurire, 
ou e’eft-la qu’eft placee la matiere phosphorique qui la 
produit. L’anneau qui termine le corps eft brun & dur 
* i q. au toucher, formant deux pointes* garnies au bout d’un 
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poil roide, 8q cet anneau eft refendu transverfalement , ce 
qui eft I’ouverture de ftanus. Sur toutes les parties qui 
font ecailleufes ou coriaces, on vok a l’aide de la loupe 
un grand nombre de tres- petits poils, mais qui n’empfi- 
chent pas la larve de paroitre toute rafe. , . ■ 

Elle a dix-huit ftigmates ou .ouvertures de refpira- 
tion en forme de perites taches d’un brun ciair percees au 
milieu, tout com me dans les chenilles & arrangees de me- 
me, c’eft - a- dire fur les plaques ecailleufes des cotes 
du cleflous du premier, du qnatrieme, du cinquieme &. 
des anneaux ftiivans jusqu’au onzieme incluftvement, de 
lorte que ce ft 1 eft que le fecond, ie troifteme & le dou- 
zieme anneau qui en manqtient. 

La tete*, qui eft tres-petite par rapport au volume *PI.r.Fig.i7. t. 
du corps,, ^der.&rtileur * Fig. 29. ab. 

brune, St quand oh. prend la larve dans la main ou qu’on. 
la touche de quelque autre maniere, elle la retire entie- 
rement dans le premier anneau du corps en deffous *, de * Fig. ag. t. 
iorte qiftil n’en paroit rien a decouvert que le bout des 
antenn.es, parce que la plaque ecailleufe de cet anneau 
couvre l’enfoncement dans lequel elle eft retiree, & dans 
cet etat elle parole Ians tete quand on la regarde en des- 
fus. Elle e(l attachee au corps par une elpece de col 
membraneux *, qui eft la par tie dans laqueiie elle rentre *Fig. 29. ce. 

■ quand la larve la vetlt cacher. Elle a deux petites anten- 
nes aflez groftes*, coniques, mais courtes, divilees en * drf. 
trois articles & de couleur brune obfeure, placees vers 
les cotes. Au devant elle porte deux longues dents ecail¬ 
leufes d’un brun ciair & transparent*, deii^es, courbees * m , tir 
& tres - pointues, qui le rencontrent par lews pointes , 
mais qui ne fe croilent pas; lew figure approche de cel- 
le des dents des lions des Pucerons, dont M. de Reaumur 
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* Tom * h a parle dans fes Memoires*, & qul fe transforment en 
Hemerobes. En defious de ces dents il y a une partie 
en forme de levre inferieure, garnie de fix petites parties 
coniques, femblables aux barbilions des chenilles & au- 
tres Infectes. 

*P 1 . i.Fig.28- Les pattes * font aflez longues, ecailleufes & de cou- 
11 u leur brune, divifees chacune en crois parties jointes par 
une membrane flexible & blancheatre, &c terminees par 
deux petits crochets5 elles ont par-ci par-la de petits 
poils courts. 

Cette larve marche fort lentement; elle s’aide de 
fon derriere dans la demarche, elle raqcourcic le ventre, 
le retirant a foi, & le recourbe en defious, appuyant le 
bout contre le plan de polition } & enfuite elle le poufle 
en avant avec les pattes; a chaque pas elle reitere le re- 
courbement du ventre. Je ne fcai pas ce qu’elle mange, 
mais la forme de fes dents la feroit foupgonner carnacierej 
elle a vecu chez moi fur de la terre fraiche, ou j’avois 
mis de l’herbe & des feuilles de differentes plantes, ayant 
remarque qu’elle devenoit foible & languiflante quand 
je la laiffois manquer de terre humide, Elle eft trcs -pa- 
cifique & paroic craintive: car des qu’on la touche elle 
retire la tdte & refte longtems immobile. 

Ayant vu pendant quelques jours ma larve fe tenir 
pofee fur le dos fans fe donner aucun mouvement, fon 
corps etant un peu courbe* fa fituation m’alarma, je crus 
qu’elle alloit mourir: mais le foir du <? Juin elle me fit 
voir que je m’etois trompe, & que la caufe de fa lan- 
gueur etoit qu’elle devoit fe transformer en nymphe. 
Un heureux hazard me la fit regarder precifement dans 
Pinftant qu’elle etoit occupee a fe defaire de fa peau. La 

t&e 
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fete ■ & une grande portion anterieure dn corps * .etoient 'PU.Fig^o.*. 
dcja forties de la vieille peau* lorsque je l’obfervois, & * $ 0 P- 
dans l’elpace de quelqaes minutes elle s’en defxt entiere- 
ment. Quand ies Infedes ont a fe transformer en nyra¬ 
phes 5 ordinairement la peau fe fend ou fe brife au milieu 
du deflus de la fete & du dos, &: laifle ainfi une ouver- 
ture fuffifantepour donner paflage a tout le corps; mais 
cette larve ne s’y etoit pas prife ainfi pour fe ^-defaire de 
fe peau } qui ne fe fendit pas en defllis du dos, mais de 
chaque cote du corps, depuis le commencement ou le 
bord anterieur du premier anneau jusques vis-a-vis des 
pattes poftcrieures, ou pour mieux dire, elle fe fendit 
dans toute l’etendue des trois premiers anneaux,. Le des- 
fus de ces anneaux fe. detacha tout-a-fait du deflous, la 
peau de la fete refta attachee a celle de la moitie inferieure 
du premier anneau, ce tjuj, -'iefte n*c- 

tbit pas fehdue ,' maiS tr&s - entiere; la larve tira la fete 
hors de' la peau qui la couvroit, a peu pres de la memc 
maniere qu’on tire la main hors d’une bourfe. Les 
deux fentes laterales, ou la reparation du deflus des an¬ 
neaux d’avec le deflous, donnent une ouverture tres- 
fpacieufe a l’lnfecte * pour forcir de la vieille peau, & il * 
en vient aifement a bout en contraclant & en allongeant 
les anneaux du corps alternativement. 

La nouvelle peau, dont il etoit alors couvert, etoit 
d’une couleur bien differente de celle de la vieille, elle 
etoit d’une couleur de chair tres-paie Sc le deflous du 
corps etoit teint de jaune clair. Le Iendemain fes cou- 
feurs etoient beaucoup changees; le deflus du corps c- 
tok alors d’un brun pale verdatre, les cotes de couleur 
-de rofe pale & le deflous blanc fele tirant fur le jaune j 
la fete & les pattes etoient colorees. d’un celadon grifea- 
tre tirant fur le verd. 

7 om, IF. 


F 
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En dormant ci-defl'us la defcription de la larve, je 
n’ai rien die de fos yeux, qui ne font pas aifes a voir, 
parce qu’elle dent presque ton jours la moitie pofterieure 
de la tfite enfoncee dans le corcelet; mais fur la vieille 
peau de la tete qu’elie yenoit de quitter, je vis trcs- di- 
ftmclement deux petits yeux hemispheriques noirs, dont 
un etoit place de chaque cote. 

Des qu’elie le fut degaeee entierement de cette peau, 
*ri i.Fig. 31 . elle courba le corps en arc ou en demi-cercle *, & fe 
trouva alors dans i’etat d’une veritable nymphe; mais je 
lui voyois encore remuer 6 c allonger la tdte> de meme 
que ies antennes & les pattes, quoique lentcment, elle 
donnoit aulli des mouvemens au corps. Quoique cette 
nymphe aye encore beaucoup de reflemblance avec la ffo 
gure qu’elle avoit dans l’etat de larve, je remarquai cepen- 
dant que la tete, les pattes & les antennes avoient beau- 

gtoient grolfos, dodues, enflees & 
comme engdurdies^in^antv^id^lij'Morl'V'etoent 'lent & dif¬ 
ficile. Je ne trouvai plus a la t£te ces deux dents aigues 
qu’elle avoit avant la raue, mais deux barbillons courts & 
gros a leur place. Je vis enluite que le mouvement de 
la fote, des antennes & des pattes cefldit, que lesanten- 

* Fig; 32. a. nes * fe rangeoient & s’appliquoient de chaque cote de la 

t£te contre le deflous du corps, & qu’il en fut de meme 

* i l m. des pattes *, qui le placerent regulierement contre le des- 

fbus de la poitrine, comme on eft accoutume de les voir 
fur les nymphes ordinaires, avec cette difference, qu’elles 
n’y etoient pas li exacfement appliquees, il y avoit du vuide 
entre elles & le corps. L’lnle&e ne remuoit plus toutes 
les parties, le foul ligne de vie qu’il donnoit., c’etoit parle 
mouvertient du ventre, qu’il courboiten arc, qu’il redrefloic 
enluite & auquel il donnoit des inflexions de cote & d’autre. 

* Bill. Nat. Swammerdam * paroit avoir connu la metamorplio- 

f. ifs- ■ • 
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fe des Vers-luifans; il dit qu’ils jettent de la Iumiere, & 
comme vers, & apres qu’ils ont pris la forme de Scara- 
bes; mals voila tout ce qu’il en dit. 

L e corps de' cette nymphe * a une figure parfaitement 
femblable a celle qu’avoit le corps de la larve, excepte 
qu’il eft un peu plus court. II eft divile en douze an- 
neaux, dont la figure eft telle qu’eile l’etoit dans la larve, 
ayant de chaque cote deux angles faillants. La t&te * elf 
baiflee en deflous & repofe contre le deftbus du corcelet 
ou du premier anneau, dans lequel elle eft un peu enfon- 
cee, mais pas tant a beaucoup pres que fur la larve. Les 
antennes * font divifees en plufieurs articles, & les pat- 
tes * font grofles & dodues, leur extremite eft arrondie 
& on n’y voit point de crochets; elles font placees regu- 
lierement & avec ordre, de forte que la premier^ paire 
repofe; for la feconde fk. eeile-ci^tjr la troifiefoe ; elles 
font pliees en deux. Le bout du corps ou le dernier an¬ 
neau du ventre * a foufiert quelque changement; au lieu 
de deux pointes qu’on y voyoit auparavant, on y obfer- 
ve alors huit*, pofees tout autour de l’anneau, au milieu 
. desquelles on voit deux tubercules charnus **, qui ont un 
petit mamelon au bout & qui font places dans un petit 
enfoncement. 

ft 

Comme les jointures des anneanx font tres-flexibles, 
la nymphe peut raccourcir & allonger le corps a Ion gre; 
pofee fur le dos, je 1’ai vue avancer un peu par l’alionge- 
ment & le raccpurciflement alternatifs du corps, maniere 
finguliere de mouvement progrellif; mais je ne. crois pas 
. qu’eile le fafle a deflein de marcher ou de changer de 
place, j’ai lieu de croire que la progreflion fe faiioit in- 
volontairement par le mouvement des 1 anneaux. 

Fj 


Fig. 31. 

C C. 


* Fig. 31. & 
32 . 


* Fig. 32. *„ 

* i I'm, 


* Fig. 3 r. q. 

* Fig. 33. 
pppp, 00, nit, 
** m m* 
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Le mSme foir que la nymphe eut quitte la peau de 
larve, je lui vis repandre une lumiere tr£s - vive & tres- 
briliante, qui avoie une teinte d’un beau verd & qui e- 
ciairoit tout le poudrier dans lequel elie etoit enfermee. 
Je remarquai que quand je touchois au poudrier, clle fai- 
foit paroitre une lumiere tres-eclatante, qui enfuite dimt- 
nuoit peu a peu jusqifa difparoitre entierementmais des 
que je remuois le poudrier, la lumiere reparoifloit. L’ln- 
fcfte a done la faculte de luire quand il veut, & dc fair© 
diiparoitre la lumiere quand bon lui fembie. 

On croit comimmement que la fcmelle eki Ver-lui- 
fant repand de la lumiere pour attirer a foi le male, ou 
afin que le male voye ou elie eft; mais nos obfervations 
apprennent, que cet Infede luit dans fbn etat d’enfance, 
dans celui de larve, & encore apres avoir pris-la forme 
de nymphe. Dans le premier etat il n’eft pas propre 

fpcore. .moips dans le fecond ou dans 
celui de nymphe: a quoi ferviroit done a la femelle de 
donner un fignal lumineux au male pour Pattirer a tile , 
ne pouvant pas profiter de fes carefles tant qu’eile tft lar¬ 
ve ou nymphe? Cette remarque me fait croire, que 
la lumiere que repandent les Vers-luifans, leur doit ler- 
vir a un tout autre ufage, & qui nous eft inconnu enco¬ 
re. Les auteurs qui ont parle des males de ccs Infcdes, 
difent pofitivement qu’ils luifent dans Pobfcurite auffi bicn 
que les femelles, 

Le 24 Juin ma Lampyre* fe tira de la peau de nym-' 
phe & marcha enfuite de cote & d’autre, repandant une 
lumiere tres - brillante & qui avoit beaucoup plus d’eclat 
que celle qu’elle fit paroitre dans fon etat de larve & 
de nymphe. 
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B. LAMPRR& mire, a corcelet rouge a cinq taches Lampyre 
mires , a etuis rouges ilnervures eievees en refeau. rouge a eor-' 

Latnjyyris (fanguinea) nigra, thortice rubra maculis quiuque ni- cslfit rouge. 

gris, djtris rubris: venis rcticuktis, 

Lampyris (fanguinea) nigra , thoracis lattribus elytrisque fanguu 
nets* Linn . Ed. 12, p. (fdL » Q 27. 

Cantharis (fanguinea) thorace margimto macula nigra, tot a rn» 
bra, clytris fanguineis Linn . Beam. n° J04+ 

Frifcb# Inf, Tom. 22* Fh 3. Tab, 7. Fig. 2. 

Les Lampyres de cette jolie efpece * varient entre el- *P1. z, Fig. j. 
les en grandeur, les plus grandes etant longues d’environ 
un demi pouce & larges de pres de deux lignes. La t£te, 
les antennes, les pattes, le ventre & tout le defious du 
corps font be couleur noire ou d’un brun tres-obfeur; 
mais le deifus du corcelet, qui eft presque de figure quar- 
ree, & les etuis font d’un rouge de cinnabre tres-vif. Le 
corcelet, qui a des rebords fort eleves, eft orne de cinq 
taches noires dispofees en croix, ou comme le cinq d’un 
jeu de cartes, & feparees les unes des autres par des ar- 
retes eievees; elles font plus ou moins marquees fur les 
difterens individus. 

Les etuis font a peu pres de largeur egale dans toute 
Leur etendue, ou feulement un peu plus larges vers leur 
extremite. Chaque etui * eft garni de fix nervures longi- *p;g. 3 . • 
tudinales en forme d’arr&tes eievees, en y comprenant 
celles qui les bordent des deux cotes. Entre chaque paire 
ie ces nervures il y en a une autre moins elevee & moins 
marquee, & les efpaces entre toutes ces nervures font rem- 
plis par d’autres plus petites 5c transverfales, de forte que 
:e tiflu des etuis eft en forme de refeau ou femblable a 
une gaze, mais a mailles non percees. Des etuis fi joli- 
ment & fi artiftement travaiiles meritent de toute fagon 
d’etre obferves. F 3 



*P 1 . 2. Fig. 3. 
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Lampyre 
rouge h cor¬ 
selet noir. 
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L e s ailes font noires ou d’un brun obfcur, un pen 
plus longues que les etuis & pliees a leur extremite. Les 
antennes* ne font gueres plus longues que la moitie du 
corps, mais aflez grofies & presque de grofleur egale 
"par-tout. La tete eft cachee cn delfous & logee en par- 
tie dans ie corcelet dans une cavite qui s’y trouve. Les 
pattes* font faites comme dans les Lampyres communes, 
& la jambe propre * eft plate & presque de mdme lar- 
geur que la cuifle *. Le corps eft tres-applati, il n’a que 
peu d’epaiffeur. 

Les petites Lampyres de cette efpece font apparem- 
ment les males, & n’ont de different des femelles que la 
longueur des antennes, qui furpaffe un peu celle de la 
rookie du corps* 

Ces Lampyres, qui ne jettenc point de lumiere, ont 
beancoup de rapport dans leur figure avec les males de 
i v ei|)ece'"tjai. luitdaps I’obfcprite. Elies ont 
tres-peu de vivacite; quand on Tes.prend dans la main, 
elles reftent comme mortes, fans fe donner aucun mou- 
vement, & retradient les pattes & les antennes. Je les 
ai trouvees difperfees a la campagne, Ians aflecter de 
lieu particulier. 

5. LAMP KRE noire , d corcelet tout noir zf d e- 
tuis rouges d nervures elevees cn refcau. 

Ltimpyris (nigro - rubra) nigra,, thorace toto nigro , elytris ru- 
hris : - vents reticularis , 

Cette Lampyre reffemble en tout a la precedente 
a ^exception de la couleur du corcelet, qui eft toute noi¬ 
re & comme veloutee, ayant au refte les mdmes arrdtes 
elevees qui dans l’autre fait ia reparation des cinq taches 
noires. Elle n’a de rouge que les etuis, qui ont de md- 
me fix nervures longitudinales elevees & de petites ner- 
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vures transverfales diftribuees en refeau, II y en a aufii 
de deux grandeurs, done ies plus grandes egalent celles 
de i’autre efpece que j’ai prifes pour ies males, mais les au- 
tres n’ont que la longueur de deux lignes & demie, & 
ce font peur - £tre aufli Ies miles de cette nouvelle efpece, 

& auxquels j’ai trouve cette petite difference, que le der¬ 
nier article, qui termine les antennes, ell d’un jaune d’oere. 

4, L A MP PR E ' noire , a corcelet & a etuis veins Lampyre 
rouges jaunatres , dont le milieu du, corcelet eft noir. rouge value* 
Lampyris (villafa) nigra 3 . thorace el} 1 1risque villofis rubris medio 
thoracis nigro, 

Lampyris elytris ruhris , thorace r%hro nigra macula • Geoffw 
Inf. Tom . p_ 16$. u° 5. Le ver-luifant rouge* 

Lampyris (coccinea) nigra , thorace elytrisque fanguineis , ely* 
tris Jiriatis , cVy/?. Ed, 22. p. 72 °, z#. 

C antharis ( coccinea ) , thorace elytris faugnimu* Lfrtfh 

1 ' ' fit ‘ x *#*• foj^' /N; ’ v *'..' 

Ce s Lampyres font a peu pres de la grandeur de 
celles a corcelet rouge, & el les leur reffemblent meme 
beaucoup, de forte qu’il eft aife de les confqndre fi on 
n’y pr£te attention. Elies ont le corcelet & les etuis d’un 
rouge de cinnabre un peu jaunatre & moins vif que 
dans ies autres efpeces, mais toutes les autres parties font 
d’un beau noir luifant* Le milieu du corcelet eft noir, 
ou bien on y voit une grande tache irreguiiere noire, 
qui a une ecbancrure de chaque cote & qui s’etend me¬ 
me fur i’ecufion. Les etuis n’ont point de nervures a re¬ 
feau , on y voit /implement des rayes longitudinales peu 
marquees, & ce qui les diftingue encore, e’eft qu’ils font 
velus ou tout couverts de tres- petits pails courcs, quit 
cependant ne font vifibles qu’a la loupe. Le corps eft 
applati, les articulations des antennes font fort groiles, & 
les ailes font noires. Elies font egalement de deux gran-; 
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deurs, Ies lines etant la moicie plus petites que lesautres, 
& il y a lieu de croire que les petites font les males, 
ayant des antennes plus longues que les autres. 


Des Lampyre s Exotiques* 


Lampyre de 
Surinatn, 


LAMPFRE ovale a etuis hr tins avec unc tache 
triangulaire jaune au bordcl venire brun en des~ 
fons a extremite jaune, 

Lampyris (furinamenfis )* ovata , elytris fufiis: macula margin «. 

li triangulari ftava , abdontine Jubtus fufeo apice ftavo, 

Lampyris (Hefpei'|) ovata, elytris fujbis: macula mnrginali tri¬ 
angulari fiava, Linn, Syjl. Ed. n, p, «o, 6 , 


*F1,i7.Fig; i; Cette Lampyre *, que M. Rolander a trouvee a Su¬ 
rinam ainfi que les fuivantes , eft de figure ovale & aflez 
applatie, longue de cinq lignes & demie, & large d’un 
peu plus de trois. La plaque du corcelet, qui eft demi- 
ovale, eft pale <k jaunacre avec une tache quarree lul- 
fante d’un brun. obfeur pres du bord pofterieur. Les e- 
tuis font d’un brun egalement obfeur, avec une tache jau- 
ne pale presque triangulaire au bord exterieur, qui fe 
fait voir pareillement en deffous des etuis. Tout le corps 
eft brun en deftous, excepte les trois derniers anneaux du 
ventre qui font jaunes, & e’eft d’eux que part la lumiere 
■ que la Lampyre jette dans l’obfcurite. Les antennes font 
d’un brun noiratre & toutes les pattes d’un brun obfeur, 
mais les yeux, qui font grands & luilans comme des per- 
les, font de couleur noire. 


: La plaque, qui couvre tout le corcelet & la tete, eft: 

fort grande, ayant en deftbus une cavice dans laquelle la 
t£te fe trouve placee. Les etuis ont un rebord applati, 
qiu s’avance au de-la des cotes du ventre, tout comme 

dans 
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dans Ies Caffides ou Scarabes - tortues;. iSs ont pres dp 
ventre une arr&te elevee, qui foit les bords de cette der- 
niere partie, quand ils font fermes. Les ailes font d’un. 
brun noiratre, & les antennes, plus courtes que les etuis 
de la moitie, font compofees d’onze articles larges & 
applatis. 

2. LAMP Hi E ovals , a etuis bruns avec une tache o- 
vale jaune au bord , a ventre entierenient jaune 
en dejfous. 

Lumpyris ovnta , elytris fufds: macula marginali ovata flava> ah - 
domim Jubius toto flavo. 

Lampyris (ignita) ovnta , elytrls fufds: macula marginali ovat& 
Intea ♦ Linn ♦ Syft. Ed. 12 * p, fyj* n°, 7. 

Cette Lampyre*, qui eft egalement de Surinam, 
eft aflez' femblable a la precedente, tant en figure ; qu’en 
grandeur, excepte ^u’ssfte eft morns large $t tin peu plus 
convexe en deflus; raais elle en diftere par fes couleurs. 

La plaque du corcelet eft d’un brun tachete en des- 
fns, avec deux taciies jaunes en devant, foparces par un 
double trait brun. Les etuis, qui font bruns, ont au bord 
exterieur, un peu plus proche de la tete que du der- 
riere, une tache ovale jaune, qui y paroit tant en- deiTus 
qu’en dellbus. Dans quelques individus ces etuis ont 
quelques ftries longitudinales plus obfcures. Le ventre 
eft entierenoent jaune en deflbus , mais les trois derniers 
anneaux font d’un jaune plus vif que les aucres. La tete 
& la pokrine font d’un brun un peu jaunatre, les pattes 
d’un brun clair, les antennes un peu plus obfcures & les 
yeux noirs. Les ailes font d’un brim clair, rnais noiratres au 
bout, & l’lnfefte pent retirer la tete entierement dans la 
cavite qui *fe trouve en deflbus du corcelet. 

Tom. iF, G 


Lampyre 

ignee. 


* PI. 17. Fig. 2. 



Lampyre lui- 
fante. 

*P1.17. Fig.3. 


Lampyre 

tachetee. 

* PI. 17.Fig, 4. 
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. 3, LAMPFRE allongee ^ (i etuis Pun brun clair avec 
une tache allonges jaune ait bord , a ventre roitx cn 
dejpjtis jaune par derriere avec une bande noire. 
Lnmpyris (nitens) oblonga , clytris pnllide -fufcis: macula margu 
noli oblong* fufea , abdomine Jubtus rttfe, pojiice flavot Jeg- 
memo unico uigro. 

Voxci encore une Lampyre de Surinam * plus petite 
& beaucoup plus allongee que les deux precedences, e- 
tant longue de quatre & demie & large de deux lignes. 
Les etuis font un peu plus longs que le corps, & la tete 
eft cachee defl< 5 us le corcelet, comme dans toutes les 
efpeces de ce genre. 

La plaque du corcelet eft d’un jaune pale avec une 
grande tache brune au milieu. Les etuis, qui font d’un 
brun clair, ont au bord exterieur une tache allongee jau¬ 
ne de la mime nuance que le corcelet, & Je centre eft 
roux en delfous, mais les trois derniers anneaux fontd’un 
jaune clair, & celui qui les precede eft d’un brun noira- 
cre. Les pattes font jaunatres ou fauves & les an tenues 
d’un brun obfeur. La couleur des yeux & des ailes eft 
comme dans les efpeces precedences. 

4. LAMPFRE ovale jaune fauve, avec une bande mi¬ 
re fitr le corcelet une tache noire fur les etuis ; 
Lampjris ( maculata) ovata teftneea, tborace fijeia eljirisijuc mtb 
cula nigris . 

Cette Lampyre * * dont le pays natal nReft in conn u, 
eft longue de fix lignes & de figure ovale; des caches noi- 
res la font tres-bien reconnoitte. Le corcelet & les etuis 
font .d’un-jaune fauve pale. Sur le devant du corcelet il 
y a une petite tache noire, & le long du bord pofterieur 
quelques taches plus grandes egalemen: noires & qui y fer¬ 
ment une bande transverfaie, Chaque etui eft garni, tout ’ 



pres da corcelet d’un tache ronde noire, & les aiks font 
d’un bran noiratre. Les etuis font comrne diviles longi- 
tudinaiement en deux portions par une ligne brune; leur 
moitie exterieure eft jaune, mais l’autre moitie eft brune. 

5. LAMPFRE allonges > a etuis d’un brim clair hordes 
de jaune a I’exterieur, a ventre entieresnent* jaune 
en dejjoits. 

Lampris (lucida ) ohlonga^ elytris fufcts marghie exteriorc luteis % 
ahdomhie toto fubtus jlt}vo+ Linn. Sjyft. Ed, 12 ♦ p, n°, 

F,lle * eft de Surinam, longue de cinq lignes & de- 
mie fur deux de large, ayant le corps allonge de largeur 
presque egale par - tout. La plaque du corcelet eft d’un 
jaune pale avec une grande tache brune obfoure au milieu. 
Les etuis, qui font de largeur egale & arrondis a 1 ’extremite, 
font d’un brun clair ou. grifeatre, avec une bordure jaune 
pale a I’exterieur & une ligne de la nfome cculeur le 
long du cote interieur. Le ventre eft entierement d’un 
jaune d’ocre en deflous, mais les trois derniers anneaux, 
qui luifent dans l’obfcurite, font d’un jaune clair. Les pat- 
tes font fauves, les antennes brunes, les yeux noirs & les 
ailes d’un brun clair a extremite noire. 

6 . LAMPP'RE allovgee , d etuis d'nn brun clair hordes 
de jaune d Pexteneur, d ventre mir en dejlous d ex¬ 
tremite jaune les pattes fauves » 

’Lampris ohlotiga, elytris fujcis margine exteriors flavis,ahdominc 
atro pojlice fiavijjimo , pedihus t eft at eh. 

Lampris ( phosphors) oblonga fulncflneea, ahdomhie aud:pofiice 
flaviffimo* Limp t Sjyft. Ed, 22. p. fyj, n°, 

. fcETXE Lampyre*, qui a ete cgalement troupe a Su¬ 
rinam, eft abfolument femblable a la precedente en figu¬ 
re & ea couie.urs, excepte que fon ventre eft tres-noir 

% .■ G Z 
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brillante. 


•Pl.17.Fig. 5. 
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en deOous & les trois derniers anneaux d’un jaune tres- 
vif. La poitrine & les pattes font d’un jaune d’ocre, & 
c’eft ce qui la di/tinguede l’efpece fuivante, qui a des pat¬ 
tes brunes. Sur les deux premiers des anneaux jaunes du 
ventre on voit deux points noirs, qui font des ftigma- 
tes, places dans cet Infefte a une bonne diftance du bord 
du ventre. ■ 

LampyrePy- 7 - LAMP K RE allonges , a etuis cPun brun obfeur 
rale. hordes de roulfdtre , d ventre noir en dejjous d ex - 

tremite jaune If les pattes brunes. 

Lnmpyris obhngn ; elytris elf cure fufeis marginc rnfefccntihtis , 
ahdomine atro poflice flaviffimo , pedibus fufeis . 

Lnmpyris (Pyrajis ) oblongiufcnla fufea s elytris margine n/fe - 
feentibus, clypeo intra marginm purpurafecute* Linn » Syfi ¥ 

Ed. 12, p* 644. n°. 4. 

ft 

*W.i7.Fig. j. Elle* eft aufi] de Surinam, de la m&me grandeur & 
figure que les deux precedences, mais difie rente en cou- 
ufeufv La plaqHe ;f ' 1 tiii'''^ic^et : - eft d’un,.jaune d’oere, avec 
une grande tache au milieu d’un brun fonce luilant. Les 
etuis font d’un brun obfeur & hordes tout autour d’un 
jaune roux, La poitrine eft roufle en defib us & les pat¬ 
tes brunes, mais les cuifies un peu jaunatres. Les an ton¬ 
nes font noiratres, & les yeux & les ailes font comnie 
dans les precedentes. La partie anterieure du ventre & le 
dernier anneau font d’un noir veloute, mais les deux anneaux 
* qui precedent le dernier font d’un jaune tres-vif couleur de 
fouffre, au lieu que dans l’efpece precedente tous les trois 
anneaux de l’extremite font jaunes. 

Lampyxe de b ■,£* LAMPJTRE aUongee , d etuis fun gris jttu^atre 
Penfylvanie. pfk Of d cor ce let noir an milieu avec deux taches 

b,„ ‘ jl * 1 - ‘ , ' 

Lnmpyris (pe'nfylvanica) ohlonga , elytris pnllide grifeo •tefincm' 3 
ttn&tfct intra marginm nigro ; maculis Unis rufis ; 



Les llampyres de cette efpece * fe trouvent en Pen- *PU7.Fig. g. 
fylvanie. M. Acrelius, qui me les a envoyees de ce pays, 
m’a dit qu’elles fe trouvent particulierement dans les prai¬ 
ries pendant tout l’ete, ou elles luifent & paroiffent aux 
yeux des fpeclateurs comme des "milliers d’etincelles; mais 
qu’elles briilent encore davantage quand elles volent. On 
les diftingue aifement des autres efpeces. 

Elles font femblables en grandeur &c en figure aux 
trois precedentes, mais la t£te eft plus grande & moins 
enfoncee d&ns le corcelet, qui ell plus petit que dans les 
autres efpeces; il y a auffi une plus longue diftance entre 
les deux grands yeux noirs, & les antennes, qui egalent 
presque la longueur du ventre, font deliees & un peu va¬ 
lues. Sur le corcelet & les etuis on voit plufieurs pe- 
tits poils. 

, , L a plaque du corceleteftefiun jaune pMe avec une 
grande tache ovale noire au milieu, fur laquelle il y a deux 
petites taches arrondies roufies, placees vers les cotes, & 
les etuis font d’un gris jaunatre pale, avec des nuances bru- 
nes a leur .origine. Le ventre ell brun en defious, mais 
les trois derniers anneaux font d’un jaune couleur de fouf- 
fre. Les aiies font d’un brun obfcur, les antennes d’un 
brun plus clair & les pattes d’un jaune d’ocre avec quel- 
tjues petites taches brunes. 

La Lampyre dont parle M. Brown * fous le nora de of Jam. 

Pyralis minor fubcinerea oblonga, alis £f oculis mgricanti - b 41 1 . To*. 
bus, paroit £tre -de cette meme efpece, quoique la gran- **- Fi Z' 9 ' a - h ' 
de tache noire du corcelet manque dans la figure qu’il en 
a donn£e. 




LAMPFRE aUongee , a etuis dim brun noiratre , & r 
corcelet roux avec une tache noire au milieu &* d 
tite noire , G 3 
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Lampyris ohhuga 5 elytris nigro •fufcis > thorau rufo: macula nu 
gra in medio , capite ?ligro. 

Lampyris (italics) elytris fufcis , cljpeo /!«*/<* transverfo rufo: 
medio nigro * Linn. Syfi. Ed, 12, p. u°, iu Mem, de 

VAcad. des Sdenc. de Paris. iy$d p, 343. Ft* 10 - Vig, 4* j. 6, 

Ces petites jolies Lampyres *, que fai cues dc M. dc 
Linne, fe trouvent' en quantite en Italie fur les arbres < 5 c 
dans les prairies, ou elles reprefentent dans l’oblcurite 
comme autant d’etincelles, ce qui [donne aux voyageurs 
le plus beau fpedtacle *. Elles font des plus petites de ce 
genre & a peine de la grandeur des Mouches communes 
des appartemens, c’eft - a-dire longues d’un peu plus de 
trois lignes fur une ligne de large. Le corps eft allonge & 
les etuis font presque de largeur egale par-tout. La pla- 
. que du corcelet eft moins grande que dans les autrfes e- 
f|ieces & ne couvre qu’une parde de la tdte, qui ne fe moti¬ 
ve pas enfoncee dans une cavite telle que nous Pavons 

etant au contraire plus 

ayancee. 

La tete & les antennes font noires, & les yeux qui font 
fpheriques & tres-grands, font d’un noir luifant. La pla¬ 
que du corcelet, Pecuflon & le deflous de la poitrine font 
d’une couleur roufle, mais les pattes un pett plus jauna- 
tres, & an milieu du corcelet il y a une petite tache noi¬ 
re. Les etuis font d’un brun noiratre, & le ventre erf 
noir en deftous avec une teinte de violet, mais les deux 
derniers anneaux font jaunes couleur de fouffre, & toutes 
ces parties font luilantes ou comme polies. Les ailes font 
Jjrunes & les antennes un peu plus longues que la tdte a- 
vec le corcelet. 

M. de Linne m’a auffi donne les larves* de . ces Lam¬ 
pyres ,qu’il decrit comme ft elles etoient les femelles de 
cette efpece; mais la figure, de la tdte & du refte, & fin- 
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gulierement des antennes & des pattes, demon tre claire- 
ment qa’elles ne font que les larves, qui n’ont pas enco¬ 
re fubi ieurs metamorphofes. A Fexception de la gran¬ 
deur, elles refiemblent beaucoup aux larves* de la plus *pi,i t Fig. 37, 
commune efpece des Vers-luifans, & ce qui- eft flngulier, 
elles leur font auffi conformes en couleur. Le corps eft 
allonge & pen large, applati en defies & en deffous & di¬ 
vide en douze anneaux, dont les trois premiers, qui por¬ 
tent les pattes, font plus grands & plus larges que les au- 
tres, & le dernier de tous eft tres- petit; ces anneaux ont 
en deffous plufieurs pliffures & ftries concaves. Les pattes 
font courtes & divifees en trois articulations, & la tdte eft 
cord me dans la larve de l’efpece commune & peut fe ca- 
cher dans une cavite, qui fe trouve au s premier anneau.. 

Ces larves, qui font longues de fopt & larges de 
deux iignes, font noires &c fans poli taut en deffits qu’en 
deffous, chaque anneau eft garni aux angles pofterieurs 
d’une tache roulle ou jaune d’oere, qui eft plus grande 
iur les trois premiers anneaux que fur les autres. En des- 
fous entre les pattes, le corps eft roux, & tout le long 
du ventre on y voit deux rayes de la meme couleur. 

Sur le onzieme anneau en deffous il y a deux taches re¬ 
levees jaunes, qui font celles'qui reluilent dans Pobfcuri- 
te, & dans quelques individus le meme anneau eft en- 
derement jaune de ce c6te-la. 

10. LAMPFRE jaune jauve , a trois landes noires Lanipyre 
des . nermir'e's eleuees en refeau fur les etuis , Ss 4 d dentelee. 
t rh - longues antennes noires dentelees. 

Lampjris flavo -tefiacea , elytris Jlriatis reticulatis: fajeiis tribm 
nigris a anurnis longiffimis ferratis nigris „ 

Cantbaris C ferrata ) fiamfeens % elytris firiatif fafcikftw tribus 
nigrisy dmennis ferratis> Linn, Syfi, Ed ♦ n, n°* ig* 
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^Pl.i^Fig, is* Cette Lam pyre *, qui fe trouve a Surinam, eft dif- 
ferente en figure de toutes ies precedences & reflemble 
eft general aux Lampyres a etuis rouges de i’Europe. El- 
le ne luit point dans l’obfcurite, & elle eft afiez grande, 
ou longue de feptlignes & demie & large de deux & denaie. 

La plaque du cdrcelet, marquee au milieu d’unc ta- 
clie allongee noire, &: les etuis Tone d’un jaune d’oere; 
ces derniers font garnis de trois larges bandes un peu 
ondees noires, dont une a chaque extremite & la troi- 
fieme au milieu; la bande anterieure ne s’etend pas tout- 
a-fait jusqu’au bord exterieur de l’ctui* Les yeux font 
noirs & {pheriques. La poitrine & le ventre font noira- 
tres en deflbus avec des taefies roulles, les pattes brunes, 
mais la moitie des cuifles, pres du corps, jaune d’oere, & 
les ailes jaunatres a extremite noire. Au premier regard 
cette Lampyre ne reflemble pas mal a un Papillon - plialene, 

\ Les antennes^'.^ibnf toutes noires , font remarqua- 
bles par leur longueur, qui egale celle de tout l’lnlecfte, 
& par les articles denteles, larges & applatis dont elles 
font compofees. La plaque du corcelet, qui couvre la 
tete entierement, eft petite, plate en defl’us , arrondie en 
devant & formant deux angles pointos par derrierc. Les 
etuis vont toujours en augmentant en largcur jusqu’au 
bout qui eft arrondi, & chaque etui eft garni de fix ner- 
vures longitudinales en forme d’arrfites elevees, entre les- 
queiles on* voit une infinite de petites nervures transver-* 
{ales, qui ferment comme un tres-joli refeau. La t£te 
eft tres-petite, le ventre n’eft pas fort grand & beau- 
coup plus cqurt que les etuis, & les pattes font aftez 
longues.’ 

is. LAMPFRE 
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li. LAMP FRE noire) a antennes en peigne , a corce- Lampyre 
let jaune mix cotes (f d ncrvures e levees en refeau pe&inee. 
fur les etuis. 

Inn.oyns atm, antennis pectiimis, thora.cc lateribus flavis, ely. 
tris firiatis retkuhtis. 

Cantbaris (pectinara) atm, chpei lateribus hafique exteriorc e- 
Ijtrariuu latch , am amis peCtm.nis. Linn. SjJl. Ed. u. p- Spy: 
no. 27. 

Eli.e eft encore de Surinam & tres - remarqyable a 
caufe de fes antennes en peigne *. Elie n’eft pas plus gran- 
de qu’une petite Mouche dotneftique, on longue de trois 
lignes fur une de large, & elle a le corps allonge & les 
etuis de largeur egale d’un bout a i’autre, La plaque 
du corcelet eft arrondie en devant & droite par derriere, 
avec un petit rebord tout autour. Les antennes, qus 
furpaflent en longueur la moitie du corps, font garnies 
d’un foul cote d’un Ample rang de hdit longues barbes 
en forme de dents d’un peigne *, arrondies au bout & 4 Fig. 14. 
tc-utes couvertes de petits polls. 

Cette Lampyre eft toute noire, mais les deux cotes 
du corcelet en deflus font d’un jaune d’oere &: le milieu 
eft noir. A i’origine du herd exterieur des etuis il y a 
une tache de la me me coufour jaune, & ces etuis* one 
quelques nervures longitudinales en forme d’arretes eie- 
vees, entre lesquelies on yoit un grand nombre de points 
concaves, ce qui enfemble former comme un refeau. La 
moitie des cuifles, pres du corps, eft d’un jaune pale. 

DES TELEPHORES. 

Les Infocfces de ce genre ont fouvent change de nom 
chez les auteurs; M. Ray four a donne cekti de Cant barns } 

Tom. IF. H 
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M. de Linne celui de Cantharis, Sc enfin M. Geoffroy ce- 
lui de Cicindela , pour les diitinguer de la veritable Can- 
tharide des boutiques, qui fort aux veiicatoires & qui reel- 
iement eft d’un tout autre genre, comme nous le ferons 
voir par la fuite. Mais la denomination de Cicitidele 011 
Cicindela ayant deja ete afteftee a un genre d’Inle&es tres- 
diftir.d & tres - naturel, il ne me {enable pas convena- 
ble, nim&me neceftaire d’employer ce nom pour le gen¬ 
re dont il fera queftion ici; & c*eft aufti ce qida trouve 
M. Schtefter*, en donnant a ces Infeftes le nom de Te¬ 
lephone > que j’adopterai d’autant plus volontiers/qifon 
evite par-la de les confondre avec la veritable Cmtharide 
veficatoire, a qui on peut ainft laifler (on ancien nom. 

Les lnfeftes 3 que je nommerai done avec M. Schaef¬ 
fer Telephotes *, font d’un genre tres-naturel & qui a des 
caracfteres bien determines, qui les diftinguent des autres 
Infeftes a., etuis.. Us approchent cependant cn plufieurs. 
.chofes des Lampyres, & fe trouvent ainft tres-bien pla¬ 
ces a leur fuite. Us ont des antennes filiformes, un cor- 
celet applati & berde qui ne cache point la tete, des e- 
tuis fiexibies, les cotes, du ventre plillcs & a papillcs, & 
cinq articles a tous les tarfes. 

Les antennes font filiformes ou presque de groficur 
egale dans toute leur etendue *, ne diminuant quo tres- 
peu en grolleur a leur extremice, & divides comme a 
l’ordinaire en onze articles. 

Le corcelet eft applati en deftus, ayant fes cotes ar- 
rondis & garnis d’un petit rebord eleve; il ne couvre 
point la tete, qui refte toujours a decouvert, quoique 
PInlede ait coutume de la baiiier beaucoup quand il eft 
en repos. . Cette tete eft garnie de deux dents * 6 c de 
qnatre barbillons * a la ievre inferieure. 
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Les etuis qui couvrent les ailes, tans £tre membraneux, 
font cependant moins durs que ceux des autres Inledtes, 
ils font coriaces & flexibies, cedant a la moindre preffion; 
ils fe chiflonnent & fe replient meme dans quelques efpe- 
ces apres la more de l’Infe&e, a mefure qu’ils fe defechent, 
tout comme cela arrive au parchemin fin. Ils font ordi- 
nairement a peu pres de largeur egale dans touteleur eten- 
due & arrondis au bout, & fe Teiephore a beaucoup de 
facilite a les ouvrir & a s’envoler, ce qu’ii fait dans ua 
clin d’oeil. Dans quelques efpeces les ailes ne font gueres 
plus longues que le ventre, de forte que pour trouver 
place fous les etuis, il n’y a que leur extrernite qui ait 
befoin d’etre repliee; mais on en trouve d’autres, dont 
les ailes ont presque deux fois la longueur, & celles-ci 
font repliees dans leur milieu. 

La peau qui couvre le ventre * eft molIe~& flexible, 
e’eft pourquoi le Teiephore peut lui donner toutes fortes 
d’inflexions. Les cotes tant en deffus qu’en deffous, font 
enfonces, rides & pliifes, ayant comme des papilles moi- 
iaffes, tout comme les Larnpyres, & dans quelques efpe¬ 
ces il fort du corcelet, de m£me que de la poitrine, quand 
on les prend dans la main ou qu’on les touche, des ma- 
melons charnus & coniques, qui enfuite rentrent dans 
le corps. 

Enein les tarfes * de toutes les pattes font divifes en 
cinq articles aflez courts*, dont le quatrieme** eft pro- 
longe en deffous en forme de deux-petites pelottes, & 
les cuiffes font accompagnees a leur origine d’une grande 
appendice ovale, tout comme on ie volt dans les Cara- 
be$ & les Cicindeles. 

J’ai obferve que les Telephores font carnaciers, qu’ils 

H 2 
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devorent d’autres Infecftes & mime leurs lemblablcs; 
l-nais je n’oferai afl'nrer qu’ils le foient tons. I Is font tres- 
legers a la courfe, & on les rencontre le plus lbuvent 
* PI. 2 . Fig. 5 . f ur }es plantes & dans I’herbe; raais leurs larves *, qui 
font hexapodes ou a fix pattes ecailleufes, viyent dans la 
terre & s’y transforment en nyrnphes. 

Tcicphorc I. TELEP HO RE a corcckt rouge jaunatre avec 

ardoife, unc tachc noire, Lf a etuis noir litres conic nr cPar- 

doife josu'L 

Telephone r (ulcus } thwnce flavo - rttbro macula nigra, c/jiris 
0hfain s cincrco iiforis. 

Caiphavis (fufea) thorace mr.rginnto ruhro macula nigra , c7y- 
tris fujeis. Linn* Faun . Ed. 2. n 0* 700. Sjjh Ed. 
p. no. 2. 

Cantharus fepiaritts major clytris nitric antibus , dorfo five thorace 
fnpitio ohfeure rtifo* Raj. Inf. [u n°* 2$. 

Ciciiuhla elytris nigric&ntibns s thorace ruhro uiora macula Gvof[?\ 
Inf. Tom . I p. 170« 11 °. 1. P/, 2. F/g. La cieindclo noire 
a corcelet macul£. 

Fnf'du Inf Tom. 12 „ P 7 . 3. TVifr lug. j. 

Tclephrus , Schaff Elan. Inf Tab , 235. lug. /. fro//. 

To/;, iS. Fig. y. 20* 11 . n. 


*PI,2. Frg. 12. 


Ces Telephores * font de la plus commune efpece, 
& on les trouve en quantise dans les prairies an mois de 
Jain, ou ils le promenent fur les plantes qui y eruident, 
Les femellcs font longues de fix & larges dc deux lignes, 
mais les males font plus petits. 


Les etuis, la parde pofterieure de la tetc jusqifaux 
yeux, le deffous de la poitrine & les pattes font d’un 
noir couleur d’ardoife foncee, mais une parde dos cuilfes, 
celle qui eft la plus proche du corps, eft rougeatre. Le 
corcelet, le devant de la tete depuis les yeux jusqu’a la 
bouehe, les cotes & les deux derniers anneaux du yen- 



D E S INSEC TES. //. Mem. 


61 

tre font' roux ou d’un rouge jaunatre, mais le milieu de 
cette derniere partie eft noirucre taut en deffus qu’en des- 
fou£, & fur le devanc du corceiet ii y a line grande ta- 
che noire. Les 2ntennes font noires, execute vers-ieur 
origine , cu les deux premiers articles & la moitie du 
troifteme font roux, & eiles egalent environ la moitje de 
la longueur de l’lnfecte. 

La tete% que le Telephore porte orclinairement bais- *P 3 . 2. Fig; 13 
fee & dont une partie rentre un peu dans le corceiet, 
fur-tout quand il fe tient en repos , efl a peu pres >onde, 
mais applatie en deilus & un peu conique vers la bou- 
che. Elie eft garnie, outre les antennes & les yeux, de 
deux dents & de quatre barbillons. Les antennes * lent * a a. 
filiformes ou a filets graines, de groileur presqne egale 
dans toute leur etendue, & divifees en onze articles, tons 
a peu pres egaux en longueur. Les dents on macfioires * * d d. 
font longues, courbees en crochet, unies & tres-poin- 
tues au bout, fe croiiant de leurs pointes quand eiles font 
fermees; mais quand le Telephore les ouvre, il a un air 
menacant & tache de fe defendre en mordant aflez rude- 
ment. Ce font des inftrumens funeftes aux autres Infec- 
tes: car ces Telephores font carnaciers & vivent de prop 
j'ai me me vu qifi’s rdepargnent pas leurs fernbSables, 
que parmi ceux que je gardois dans un poudrier, une fe- 
melie avoit terrafe un male, qu’elie tint renverfe entre 
fes pattes & qn'elie rongeoit en lui ouvrant le ventre a 
belies dents. Eile etoit. tres- acharnee a fa prove, ne la 
quittant point, quoique d’autres Infedes , enformecs dans 
le meme poudrier, lui marchailent fur le corps. Nous 
verrons dans la ftnte, que fous la forme de larves iis vi¬ 
vent aufli de proye. 

L a levre inferieure eft garnie de quatre barbillons 

H 3 
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*P 1 . a.Fig.13. tres - mobiles, & dont les deux exterieurs* font affez 
b b, longs. Iis font tous termines par un gros bouton a peu 

pres triangulaire. 

Le corcelet eft convert par defTns d’une plaque ecail- 
Ieufe ovale, un peu convexe au milieu & garnie tout au- 
tour d’un petit rebord releve; el!e eft plus large que 
longue, c’eft-a- dire que fon grand diametre eft d’un 
cote a l’autre. 

Les etuis font minces 5c tres-fiexibles, comme d’une 
confiltance molle, qui cede au moindre attouchement, 
ils n’ont point la durete de ceux des autres Infedes dont 
les ailes font couvertes par des etuis, & c’eft en quoi les 
Telephores, comme les Lam pyres, s’approchent des In¬ 
fedes dermapteres ou a etuis membraneux. Ils font de 
largeur egale dans toute leur etendue & arrondis vers le 
derriere, qu’ils laiilent a decouvert de nfome qu’une partie 
des cotes du ventre. Les pattes n’ont rien de particulier, 
Fig. 15. feulement que les cinq articles des pieds * font fort lar- 
* f&b. ges & accompagnes en dellous d’appendices plates, qui 

«^ les rendent gros & lourds; le quatrieme article* a en 

deflbus deux efpeces de pelottes, & le dernier eft ter- 
* 0. mine par deux petits crochets*. Les ailes font noiratrcs, 

larges & repliees au bout, parce qu’elles font un peu 
plus longues que les etuis, & dans Pinadion elles fe croi- 
lent fur le deflus du ventre, l’une etant un peu en re¬ 
coil vrement de Pautre. Le Telephore s’envole facile- 
ment Sc promptement, parce qu’il ne lui faut qu’un in- 
ftant pour ouvrir les etuis & etendre les ailes, & il vole 
volontiers quand le foleil brille. 

*Fig. 14. Le ventre* eft tres-mol & flexible, l’lnfede peut le 

courber de toutes les fa§ons, il peut le plier en double 
& le ratnener vers le corcelet, il peut l’allonger & le 
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raccourcir a ion gre, & lui dormer toutes les inflexions 
imaginables. Vers les cotes & en deftus les bords du 
ventre font piiffes & rides, iis font enfonces, tandis que 
ie milieu eft eleve & convexe. On voit cela diftinctement 
dans la figure ci-jointe. Au refte il eft divife en an- 
neauXj comrae dans tous les Infecftes a etuis ecailleux. 


Les deux (exes fe reflemblent parfaitement en figure 
exterieure. & en couleurs, mais ie male eft plus petit 
que la femelle, cornme je l’ai deja fait remarquer. Dans 
Paccouplement, qui fe fait au mois de Juin fur les plan- 
tes, il eft plaSe fur le dos de fa femelle; mais le male a 
befoin d’tifer de precaution & d’etre fur fes gardes en 
approchant de la femelle, qui tres" fouvent le regoit 
fort mal & ie devore cruellement. Jfouvris dans ce me- 
me temps le ventre d’une femelle, & j’y tronvai deux 
ovaires pleins dfoeufs blancs & de figure ovale. 

Tout ce que je viens de dire de ces Telephores 
convient egalement a la pluspart des autres elpeces, pour 
ce qui regarde la conftruclion de leurs differentes parties* 

Les larves de ces Lifecles font des vers noirs a fix 
pattes ecailleules * qui vivent dans la terre. j’en donne- 2 Fig,5 
rai ci-apres la delcripdon, apres avoir parle prealable- $ 6 ' 
ment d’un pnenomene remarquable qui les regarde & 
que j’ai vu il y a quelques annees. 


• Nous avons dans les auteurs des relations de vers & 
d’autres Infectes qu’on a dit tomber avec la neige ; telle 
eft ceile qu’a donnee M. Raygerus*, qui dit, que le 
Novembre 1672, 1 ’on trouva en Hongrie fur la neige 
quantite de ces petits animaux, qu’on crut £tre tombes 
de dair avec la neige. Un phenomena pareil arriya e.a 


* Epb. Nat. 
Cirri if, 2 ^ 7 ?, 
ISfitjf, prj £0 
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Suede au rnqis de Janvier 1749 dans plufieurs endroits , 
comme dans la province de Wermelande & en particu- 
lier chez moi aux environs de Leuflhi. Apres un grand 
firoid a qui avoit dure tout le mois de Oecembre 8c la 
moitie de Janvier, il y eut enfin un degel accompagne 
de neige qui tomba en abondance. On s’appercut alors 
avec furprile,& dans ie temps meme qu’il neigeoit, que 
la terre fut converte Ear les chemins , dans les pres & m£- 
me fur les montagnes de roche, d’une 11 grande quanti- 
te de vers Sc d’Inlecles vivans, qu’on pouvoit les ramas- 
ier a pleines mains. On nfaiTura (car je n’etois pas alors 
fur les lieux) que ces Infecdes etoient tomhes avec la neige, 
8c on m’en envoy a plufieurs que differences perionnes 
avoient ramaflfes fur leurs chapeaux , qui le trouverent 
de difrerente efpece , tels que des Araignees, de petits 
Scarabes, des Staphylins & des chenilles , entre autres de 
celles qui devorent Pherbe des prairies ; mais le grand 
nombre etoit des larve^ hexapodes noires, qui donnent 
les Xeiephores dont j’ecris aftuellemeat Phiftoire, 8c 
tous ces Infeftes ont en hiver leur demeure fbus terre. 
II eft mfme remarquable, que les vers de Raygerus, 
trouves fur la neige' en Hongrie, ont etc pour la plus- 
part des larves de la meme efpece que les notres, ce 
qui paroit clairement par la defcription qu’il en a don- 
nee, mais fur-tout par les figures qui y font jointes. 

A mon retour a Leuffla je fis 6 ter la neige dts en¬ 
droits oh on avoit vu les vers, 8c j’en trouvai encore plu¬ 
fieurs qui paroifloieht fur la furface de la neige prece- 
demment tom bee, 8c etoient reconverts par celle qui e- 
toit tombee en fuite. Mais comment oes vers & les au¬ 
tres Infeftes qui les accompagnoient, ont-ils ete transpor¬ 
t's du fein de la terre fur la furface de la neige ? II n’e- 

toit 
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toit pas poflible qu’ils fuflent venus la de deficits la terre, 
qui dans cette faiion etoit gelee de plus de trois pieds de 
profondeur & abfblument impenetrable a ces Infedes; mais 
quand mcrae j’aurai pu avoir cette idee, une obfervation 
de M.Heflelius, ci-devant Medecin & ceiebre Naturalifte, 
fake en 17.44 & reiteree en 1750, m’auroit abfblument de- 
trompe. II trouva bon nombre de ces Infedes fur la gla¬ 
ce & la neige qui couvroit le grand lac nomme Hielmarn , 
fitue aux confins de la Sudermanie, Ceux-Ia n’etoient 
certainement pas fords de deflbus terre dans -L’endroit me- 
rae, & il failoit que Ie vent les eut apportes d’ailleurs: 
une circonftance qu’ heureufement j’avois obfervee, fem- 
bla me donner la folution de cette difHculte. La chute de 
ces Infedes avoit ete precedee & accompagnee toutes les 
fois d’une violente tempcte, qui avoit abattu & deracine 
dans les forets, dont abonde la Suede, un tres-grand nom¬ 
bre de Pins & de Sapins; les racines de ces arbres, qui 
occupent un large efpace de terrein, avoient par confe- 
quent ete enievees, & avec elles la terre & tous les Infec- 
tes qui y etoient contenus: ces animaux, emportes par la 
violence du vent, avoient ete quelque temps Ibutenus en 
Pair, & etoient enfin reto.mbes avec la neige a differen- 
tes diftances de leur premier domicile. L’Academie Ro- 
yale des Sciences de Paris*, a qui j’avois communique ces 
remarques par feu M. de Reaumur, a femble approuver 
ma conjedure, fur laqaelie l’hiflorien de cette Academie 
s’exprime ainfi: ,, Cette circonftance fournit une explica- 
„ tion bien naturelle de cette pluye d’Infedes, qui, fans- 
„ elle, feroit abfolument hors de toute vraifemblance ; cet 
„ exemple doit faire voir combien il eft: important dans 
„ les obfervations de n’en negliger aucune Je pafle a 
prefent a la defcription des larves noires *, qui tomberent 
lom . IF, I 


* Hid. de fV 
cad.Amli. 17 u 
p. 39 - 


*P1. 2. Fig.-i 
<Sc ' 



* PI.sFig. 5 >t. 

* Fig. 6. i t i. 

* Fig- 9* c * A 
** -o. 

* FigI 7 . & g. 

* Fig. 7. 

* 4i, BE. 

* yy. 

* a «. 

* Fig. g. 

* A B C. 

* 5 iff. 
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avec la neige & qui me donnerent enfuite des Telepho- 
res de l’efpece dont 11 s’agic prefentement. 

El les etoient alors de grandeur differente felon leur 
age, les plus grandes etant longues d’environ un pouce 
& larges d’un peu moms de deux lignes. Elies ont le 
corps un peu applati en dellous, & une tete ecailleufe pla¬ 
te*, garnie de deux fortes dents, de deux petites antennes, 
d’autant d’yeux Sc de quatre barbillons. Le corps eft di- 
vife en douze anneaux, comrae celui des chenilles, & cou- 
vert d > une peau merabraneufe molle au toucher. Aux 
trois premiers anneaux font attachees trois palres de panes 
aflez longues*, une paire a cheque anneau, de forte que 
la larve a fix pattes de fubftance ecailleufe, divifees en 
trois articles * & terminees par un crochet peu courbe **. 
La couleur de la tete Sc du corps eft d’un noir mat & 
comrae yeiouce, excepte le deyant de la tete qui eft lui- 
fant. Les antennes, les barbillons Sc les pattes font d’un 
brun roux ou jaunatre. 

La t£te* eft ovale & plate, e’eft-a-dire qu’elle eft 
beaucoup plus large qu’epaifle. Sc plus longue que large, 
Vue en delliis *, elle paroit divifoe transverfalement 
en deux portions*, dont la premiere, ou ceile qui dent 
au corps, eft du meme noir mat que le corps, mais i’au- 
tre partie eft d’un noir luifant. De chaque cote on voit 
un petit oeil noir & luifant en forme de demi-fphere * 
Un peu plus en avant font placces les deux antennes % 
qui font petites, courtes Sc compofees de deux parties, 
dont la premiere eft beaucoup plus courte que Pautre, 8 $. 
on leur voit quelques petits poils, En regardant la fote 
en deifous *, on remarque dabord qu’elle a en deyant 
une grande cavite *, dans laquelle fe trouve une piece 
compofee de plufieurs parties, qui eft la Ievre inferieure, 
& a laquelle font attaches les quatre barbillons * Elle eft 
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mobile, la larve peut la porter beaucoup en avant & en- 
faite la retirer dans la cavite; c’eft ce qu’elle fait continu- 
ellement en marchant, tatant en raeme - temps avec ie$ 
barbillons tous les objets qu’elle rencontre. Cette levre 
eft compofee de trois parties allongees, placees a cote les 
lines des autres; a la partie du milieu font attaches les 
deux petits barbillons *, & les deux grands ** font unis a ‘g- 8. 

celles des cotes, un barbilion a chacune de ces parties. 

Ces barbillons, qui font mobiles &garnis de quelques pe¬ 
tits poils, font divifes en articulations & finiflent en poin- 
te. La partie d’un noir luilant * du deflus de la tete fait * „ B 3 

la foncfon de levre fuperieure, mais elie n’eft point mo¬ 
bile comme l’inferieure.- II faut encore remarquer, que 
la moitie pofterieure de la.tete qui eft d’un noir mat, eft 
toute couverte d’un grand nombre de petits poils, qui ne 
font vilibles qu’a une loupe ou au micro {cope} de fem- 
biables poils fe voyent fur tout le corps, &. ce font eux 
qui donnent a la peau Ie veloute qu’011 y obferve. 

Mais les parties les plus remarquables de la t£te font 
les deux grandes & fortes dents *, qu’elle porte a fa par- * j. 1 
tie anteiieure, & avec lesquelles la larve fe faifit de fa 
proye, s’en fervant comme d’une pince, comme nous 
verrons dans la fuite. Ces dents, qui font ecailleufes & 
dures, avec une petite dentelure au cote interieur, font 
courbees Sc fe rencontrent avec Ieurs pointes en devant 
de la tete. 

Les anneaux du corps n’ont rien- de particulier, 5Is 
ont vers les cotes des plis ou des rides iongitudinales. En 
defl'ous du dernier anneau eft l’anus *, qui a une efpece * Fig< s. a, 
de rebord d’un brun clair un peu eleve, de maniere qu’il 
forme comme un mamelon avec un enfoncement au mi¬ 
lieu. Quand la larve marche, elle applique a chaque pas 

la 
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ce mamelon contre le plan de pofttion, de fa§on qu’elle 
s s en fert comme d’une feptieme patte, a la maniere de 
plufteurs autres larves hesapodes. 

Ces larves vivent, comme nous Pavons deja dit, dans 
la terre, & je fcai par experience, que Phumidice de la 
terre leur eft ft neceftaire , qu’elles ne ftjauroient fubfifter 
longtems dehors* Ceiies que j’avois miles fimplement 
dans des boites, moururent & fe deiecherent dans peu de 
jours, & la m£me chole arrive quand la terre, ou on les 
garde dans un poudrier, commence a fe delecher. II faut 
done, pour les confer ver en vie, les fournir lbuvent de 
terre fraiche & humide; placees fur la fuperficie d’une tel¬ 
le terre, eiles ne manquent pas de s’y enfoncer. 

A ya nt grande envie de f^avoir de quoi eiles le nour- 
riftent, il me vine dabord dans la penfee, qu’elles pour- 
roient bien €tre carnacieres 3 deux choles iembloient Pin- 
diquer. Prenaieremeht, la figure de leurs dents, qui out 
Pair d’etre faites pour lailir la proye. En lecond lieu j’cb- 
fervai, que le nombre de mes larves, enfermees dans un 
n^me poudrier, diminuoitj je c*us mime voir les reftes 
de celles qui manquoient dans le nombre, ce qui me fit 
fbupconner qu’elles auroient ere devorees par leurs cama- 
rades. Mais pour avoir des preuves pins certaines de leur 
naturel carnacier , j’en enfermai dans un poudrier rempli 
a demi de terre, en les accompagnant de trois petits Vers- 
de - terre ordinaires. Je les laiftois tranquiies pendant trois 
ou quatre jours, & enfuite j’examinai avec loin toute la 
terre de ce poudrier. J’y retrouvai dabord mes onze lar¬ 
ves, que j’y avois miles, mais des trois Vers-de-terre il 
n’y en avoit que deux de refte, & ces deux Vers etoient 
non feulement morts, 'mais je tn’appergus encore qu’ils a- 
vofent ete ronges dans plus d’un endroit, & qu’il ne res- 
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toit m^me plus rien du troilieme, marque certaine qu’il 

avoit ete devore. Enfin je mis au milieu de roes larves 

n’oires, raflemblees dans une tafle de porceTaine & hors 

de terre, un des deux Vers -de -terre morts, & je vis 

bien - tot qu’il fut attaque par i’une d’elles, qui le faifit 

avec fes dents; elle s’y tint attachee avec tant d’acharne- 

roent, qu’elle le lailla m£me enlever Ians lacher prife. A- 

vec le lecours d’une loupe, je vis qu’elle etoit continuel- 

lement en adion avec fes dents, qu’elle enfonca de plus , 

en plus dans le corps du Ver-de -terre, en un mot qu 7 ei- . .. 

le le mangea & le fuqa. Ces larves ne font done pas de 

celies que nous avons a craindre, elles ne mangent point 

les herbes de nos champs, & elles ne nous font point de 

mai, mais au contraire elles font du bien en detruilant 

d’autres Infedes & d’autres vers, nuilibles aux plantes. 

Le sg du mois de Mai, que j’examinai mes larves, 
j’eus le plaifir de voir qu’elles avoient pris la forme de 
hymphes, cho-fe que j’avois defiree avec bien de l’em- 
prelfement. Les nymphes etoient fimplement placees au 
milieu de la terre du poudrier, fans que les larves eus- 
fent fait la moindre apparence de coque. . Ces nymphes* *pi.s. Fig.io. 
font longues de pres de fix lignes, & leur corps ell un & 
pen cor*he en arc, de faqon que la convexite ell du 
cote da dos. Leur eouieur eft d’un rouge tres - pale,' 
couleur de chair ou d’un blanc rougeatre. On leur di- 
llingue tres - clairement les patties de l’lnfede qui va nai- 
tre, com me la tete, le corcelet & le ventre, avec lesbarbil-* 

Ions, lesantennes, les pattes & les fourreaux des ailes. La 
tete ell garnie dedeuxyeuxbruns & de deux dents a pointes 
brunes. L’arrangementdes antennes, des ailes & des pattes eft 
tel qu’on le voit fur tant d’autres nymphes, de forte qu’il 
feroit inutile de nous y arr&er. Le ventre, que la nym- 

i 3 
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phe remue de terns en terns de cote & d’autre, eft di- 
vile en anneaux & termine par deux petites pointer 


Au mois de Juin ces Inleftes quitterent l’envelope de 
nymphe & parurent fous la forme de Telephores a cor- 
celec rouge & a etuis noirs *tel que ceux que j’ai de- 
crits au commencement de cet-article. 


2, TELEPHORE a corcelet d' un jaune rouge Lire , 
* a etuis jaunes docre , dont le bout des cuijjes 

pofterieures efi noir * 

Telephorm ( flavus ) tboraee flavo - rufo , elytris tcflaccis , feint- 
rum pofterionm apice nigro . 

Cantharis (livida) thorace tnarghiato , tot a teftacefl* Linn* Faun. 
E/i. 2. n°. you Sjft* Ed. 12. p. 6$ 7. n°. 

Canthartis fepiarius major , e rufo flavicans , elytris non macula - 
tis. Raj* Inf p. 8$. n°. 2 8. 

Cicindela thorace rnhrojmmaculato , genuhus pofikis nigris. Gcoffr * 
Inf Tom . I. p. 271. ?2°„ 2* La cicindele a corcelet rouge* 

Les Telephores de cette efpece font de la meme fi-* 
gure & de la meme grandeur que ceux de l’efpece pre- 
cedente, & n’en different que par leurs couleursj on les 
trouve de meme dans les prairies fur les plantes. 


La tete, !e corcelet qui eft convexe en defies, mais 
applati a les bords qui font un peu releves, & les pattes 
font d’un jaune rougeatre ou tirant fur le roux. Le cor¬ 
celet n’a point de tache, mais fur le milieu de la tete 
on voit un point noir, & les yeux font auffi noirs. La 
jambe propre & le bout de la cuiile ou le genou des 
pattes pofterieures font d’un brun noiratre, & les etuis 
font enderement d’un jaune couleur d’oere. Les anten- 
nes font moide rouflatres & moicie brunes. La- piece de 
la poitrine, entre les pattes intermediaires & pofterieures, 
& le ventre en deffous font de couleur noire, mais le 



dernier y a quelques rayes transferfeles roufles. La mol- 
tie anterieure du deft'us du ventre eft noire, l’autre moi- 
tie eft rouffe, & les bords pliftes & rides font auffi de 
cette derniere couieur, ou bien jaunatres. Les ailes font 
noires ou d*un brun obicur. - 

M. de Linne dit, qu’il a vu une femelle de cette es-t 
pece accouplee avec un mate de l’efpece precedente. 

5. TEL EP HO R E a corcelet d'nn jaune rouge dire , 
a etuis jaunes d'ocre d extremite noire , Zf el out 
tout le corps _ eft roujjdtre. 

Tdephorus (bitnaculams) flavo* rufus , elytris teftaceis <ip\ce nigris * 
Cantharus fepiarius minor , e rufo ftavkans > elytrorum apicibus 
nigris. Rajt Inf p. $4. n°. 27*. 

Cicindtla rubrn > elytris tejiaceis apice nigris . Geojfr. Inf. Tom . I. 
p. n° ♦ j* La cicindele a etuis taches de noir. 

Its font plus petits que les deux precedents, n’ayant 
que la longueur d’environ quaere lignes, mais au refte 
sis leur reflemblent en figure. Je les ai trouves en quan- 
tice a Utrecht fur lesfieurs du Chardon. 

L a- tete, le corcelet, les pattes & tout le corps tant 
en deffus qu’en deffous font d’un jaune rougeatre, mais 
les antennes & les tarles font d’un brun noiratre & les 
yeux noirsf Les etuis font d’un jaune couieur d’ocre ob* 
feur, mais termines par une grande tache noire a leur 
extremite, & les ailes font d’un brun noiratre. 

4. TELEPHORE noir, d corcelet roujfdtre - avec 
une tache noire , d etuis Run jaune clair , d cuijjes 
noires £?* d jaml/es jaunatres. 

Telephone ( teftsceus ) itigtr , tborace rufefeente macula nigra , 
elytris teftateh , femoribus nigris tibiisque ftavis. 

Cantbaris (ttftacea) thoritce marginato flavo macula nigra, cor- 
—pore nigro , elytris pedibusque'' Uvidis, Linn. Faun, Ed. J» 
a 0 . 7 tq. Syjl. Ed, 12. p. (4?, n°. if. 


Telephore * 
etuis jaunes 
a extremite 
noire. 


T elephore 
noic a etuis 
jaunes. 
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Cicindela nigra , dytris pedtbusqut pallidis, Geqffr. Inf* Tom. I 
175* Variati b. La cicindele noire a etuis jaunes*. 

Its font beauco'up plus petits que ceux de la demure 
efpece, for-tout les males, qui ne font longs qu’un peu 
plus .de deux lignes, mals les femelles ont la longueur 
de trois lignes. On les trouve ordinairement fur les plantes. 

Tout le corps eft noir. Les etuis font d’un ’ jaune 
clair livide qui tire for la couleur d’ocre. Les cuiiles font 
noires pour la plus grande partie, les jambes d’un jaune 

d’ocre & les pieds noiratres. Les males ont la- t£te toute 
noire, & le corcelet eft de la m£me couleur, mais hor¬ 
de tout amour d’une bande rouftatre. La tece de la fe- 
melle eft routle pour la plus grande partie, & c’eft auffi 
la couleur du corcelet, mais qui au milieu a une tache 
noire ou d’un. brun noiratre. Les yeux font noirs, & les 
antennes font en partie noires & en partie roufles; for 
quelques 1 mdividus elles font cependant toutes noires, & 
les aiies font noiratres, 

TELEP HO RE d corcelet d’un jaune rougeatre, 
d tite & etuis noirs d pattes toutes jaunes, 
Telepborus (niger) tbarace fttvo - rufo , capite elytvisque nigris , 
pedibus totis ftavis, 

Ciciudcla elytris nigricantihus, tborace rubro hnmaculato, ge- 
nubus omnibus rubris. Geoffr, Inf, Torn. 1 . p. 172. n° . 5. 
La petite Cicindele noire. 

Ce Telephore eft un peu plus petit que le precedent, 
n’ayant que la longueur d’environ deux lignes, & demie, 
& il reflemble beaucoup en couleurs au Telephore a e- 
* P1.3 Jig. 12. tuis noirs & a corcelet rouge de la grande efpece *, mais 
on lui obferve pourtant des differences. ’ 

T out le corps eft d’un jaune d’ocre. Le corcelet 

eft 


Petit Tele- 
phore ar- 
doife. 
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eft d’un jaune rougeatre ou tirant fur ia ccuieur d’orange, 
mais il n’a point de tache noire. Les etuis font tout noirs 
tirant fur la couleur d’ardoifo, & la moitie anterieure de 
la tete eft jaune d’ocre, mais la moitie pofterieure noire, 
de meme que les yeux. Les pattes font entierement d’un 
jaune d’ocre, & les antennes font jaunes ou roufl'atres a 
leur origine , mais brunes dans le rede de leur etendue, 

Les etuis font ft fiexibles, qu’apres la mort de l’lnletfte 
ils fo courbent 5 c s’entortillent par leurs bords en fe 
defechant. 

6 * TELEP HO RE Pun verd luifant , a etuis Pun rouge Telcphorc 

fonce d Pexterieur d tete jaune en devant. vord-bronze. 

Tdtphsms (sneus) viridi - aneus, eljtris extrorfum rubrls , cam 
pite ant ice fiavo. 

Cmtharis ( aenea ) thorace mnrginato , corpore viridi - <znto , 
tris extrorfum undique rnbris . Linn* Faun* Ed. 2. jof. 

Sjtfi. Ei. 22, prffg. no. 7. 

Scar nidus minor , corpore longiufcuh , elrtris rtibicuiidis. RrJ. 

Inf p. 77, n°. il. 

Ckindda viridi-anea, eljtris extrorfum rnbris. Gcoffr. Inf 
Tom. I. p.ijq. n°. 7. La cicindele bedeuu 

Schaff. A.hh. von Inf Tom » I % p. Tafu 2. Fig. to. n. E- 
lew. Entom. Tab. 123. Fig. 3 . S. Lon. Inf Tab. 1$. 

Fig. 12. 13. 

Les Telephores de cette efpece * font pedes, leur * PL2.Fig.i5. 
longueur eft de trois & leur largeur d’une ligne 5 c de- ,S{I 7 * 
mie, & on les trouve fur les plantes & les fieurs. 

La t£te, Ie corcelet, tout le corps 8 c les pattes font 
d’un verd luilant & comme cuivreux un peu fonce, mais 
la parde anterieure de la tete, en devant des antennes, 
eft d’un jaune d’ocre. Les etuis font pour la plus grande 
parde d’un rouge fonce, mais a leur bafe ou a leur ori¬ 
gine & presque tout le long du cote interieur Us font 

Tom. IF. K 
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du mdme verd que Ie corcelet, & cette couleur y forme 
*PUa.Fig. 17. une large raye longicudinale* au milieu du dos, mais qul 
« b, a k ne va pas jusqu’a l’extremite. Les antennes font d’un. 

verd fence iuifant presque noir en defFus, mais le deflous 
des trois premiers articles eft jaune dans quelques indivi- 
dus. Les aiJes, qui font beaucoup plus longues que le 
corps quand elles font etendues > font d’un brun noiratre. 

Le corcelet eft grand, un peu convexe & a rebords, 
ayant la Iargeur des etuis, qui font plus larges vers le 
derriere ou ils font arrondis. Les antennes furpaftent la 
moitie de la longueur de i’Infefte. La tete, le corcelet 
& les etuis ont un grand nombrp de longs poils noirs, 
places perpendiculairement, de forte qu’ils ne cachent 
point les couleurs de l’animal, & les cuifles font longues 
& deiiees. 

Ces Telepliores nous oftrent une fingularite remar- 
quo., quand on ,les prend dans la main 
ou qu’on les touche , ils font fortir de chaque cote du 
corcelet & de chaque cote du devant du ventre une ve- 
ficule fort rouge, enflee, molle & irreguliere, compofee 
de trois lobes, qui rentre dans le corps, des qu’on lass¬ 
ie l’lnie&e en repos. Les quatre endroits d’ou (orient 
Ces quatre veficules a la fois, font marques d’une tache 
rouge. Les auteurs qui ont ecrit de ces Infe&es, & par- 
ticulierement M. Sdhatffer, ont deja fait remarquer la 
nieme chofe, & M. Geoftfoy a trouve une autre partl- 
cularite remarquable dans leurs antennes; ^e’eft que leur 

* Fig* 18. p. fecowd aiweau a une appendice for me e en points *, & >/e 

* c. traifieme une autre qui fait le crochet*. Ce font les ex- 

preffioiis m£mes de Pauteur. J’ajouterai que la courbure 
du crochet eft en arriere ou dirigee vers la pointe du 
ccond article, & qu’on ne voit ces appendices que dans 
quelques individus, que jexrois fitre les males. 



7. TELEP HO RE Pun verd luifant , dont le bout Telephore- 

des etuis eft rouge . . ver< ^ * ^ eux 

Telephorus (bipuftulatus) viridi ■ aliens nitidus, elytris apiee rubric, points rouges. 

Caittlaris (bipuftulata) thorace marginato, corpore aneo-viridi, 
elytris apice rubric. Linn. Faun. Ed, 2. n°. 7 o$. Syft. Ed. 12. 
p. 64%'. it°. S' 

Cicindela aneo-mridis, elytris apice rubric. Geaffr, Inf, Tom. I. 
p* ijj. n°. La cidndele verte a points rouges* 

Raj. Inf p. iou no. j. 

Schaff. Icon. * Inf Tab. tg. Fig . to, n, 

Ces Telephores, qu’on trouve par-tout fur Ies plan- 
tes, ont beaucoup de rapport avec ceux de Pefpece pre¬ 
cedence, & leur reffemblent entierement en figure, mais 
ils font plus peats. Ils font par-tout d ? un verd luifant & 
comme bronze, garnis de iongs poils noirs fur la t£te, 
le corcelet 6c ies etuis 3 mais 1’extremite.des etuis eft rou¬ 
ge, ou bien ils y font garnis d’une Cache de cette coul'eur, 
cequi les diftingue de toutes les autres efpeces. La partie 
anterieure de la. tete, en devant des antenn.es, eft d’un. 
jaune fonce. 

Les deuxieme, troifieme & qnatrieme articulations des 
antennes ont des appendices fmgulieres en. forme de cro¬ 
chets d’un jaune fonce. Le corcelet eft convexe & a re- 
bords. De chaque cote du devant-du corcelet & du de¬ 
vant des cotes du ventre fortent des veficules irregulieres 
rouges, qnand on touche 1’animal, tout comme dans 1’e- 
fpece precedence, mais qui enfuite rentrent dans le corps 
fans qu’ilen paroifie rien, de forte qu'elless’enflent 5c fe 
desenfient alternativement. Le bout du derriere eft co- 
nique, & les ailes qui font d’un brun fonce, font beau- 
coup plus longues que le ventre, dont one partie des co¬ 
tes eft rouge. 

K 3 



Telephore 

bleu-violct- 


Teiephore 
a bandes rou* 
ges. 


yfi MEMOIRES POUR L’HISTOIRE 

8* TELEPHORE vein d'un bleu- violet, d ant ernes 
pattis noires. 

Telephorus (casraleus) viilofus vklnceo - caruJeus, antennis pedi- 
husque nigris. 

C a nth arts (csrulea) thorace terethijcuh , corpore CtzruJeo fuhopa* 
co. Linn. Faun . EL 2. no. 7 if. Syfi . Ed. p. <fj°- «°, 22, 

II eft de la grandeur du precedent, & on ne le trou- 
ve que rarement. Le corcelet eft presque de figure qLiar- 
Fee, mais a cotes arrondis avec un petit rebord. Rout 
le corps, .la tete, le corcelet & les etuis font d’un violet 
bleuatre & luifant, & toutes ces parties font garnies de 
poils noirs aflez longs, places perpendiculairement. Les 
antennes, qui font aufti velues, les yeux & les pattes font 
noires, & les ailes font d’un brun noiratre. 

9, TELEP HO RE a corcelet d’un verd fonce luifant, 

a etuis noirs avec deux bandes transverfes rouges. 

Tekplores (fafciatus) thorace obfcure viridi - nitido , elytris nigris: 
fftfcm dtiahus transverfis rubric. 

Cantbaris (fofciata) thorace marginato vir eft elite elytris nigris: fa* 
fciis duahus rubric. Linn ♦ Faun. Ed. 2. n°+ ju, Syft. Ed. 12+ 
p. fyg. «°.‘ 10. 

Cicindela elytris nigris y fa fciis duahus rubric. Geojfh Inf To vs, L 
p. 177. iz. La cicindele a bandes rouges, 

Sclajft Icon , Inf Tab. igj>. Fig. 3, a. b, 

Ces Telepliores font des plus petits de Ieur genre, ils 
ne font gueres plus grands que de grofles Puces,. & on 
les trouve fur les plantes. 

La t£te & le corcelet font d’un verd fonce & luifant j 
le ventre eft plus noir., avec du rouge vers les cotes, pro- 
che de la poitrine. Les etuis font noirs avec deux ban¬ 
des transverfales rouges, ou pour mieux dire, chaque e- 
tui a deux grandes taches rouges, dont la premiere eft pla- 
cee a quelque diftance du corcelet & qui ne s’etend point 
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jusqu’au bor^interieur, de forte que quand Ies etuis font 
fermes, les deux taches correspondantes ne fe touchent 
point, mais laiffent unpetit efpace entre elles; Pautre cache 
eft fttuee a l’extremite de Petui & le trayerfe entierement. 

Ces etuis font plus courts que le ventre, qui fe pro- 
longe en forme de pointe coniqne. Les antennes font 
grolles & moins longues que dans les autres elpeces; elles 
font noires aufli bien que les pattes. Les ailes, plus lon¬ 
gues que le ventre quand elles font deployees, font d’un 
brun noiratre. J’ai cru voir que ces Telephores font aus- 
fi fortir des cotes du corcelet & de la poitrine des veflles 
rouges & renflees , quand on les touche. 

Les cotes du ventre, qui font rouges, font plifles & - 
.comme garnis d’enfiures ou de tubercules charnus, cels 
qu’on les voit for d’autres efpeces de ce genre. Les an- 
neaux font fepares par des lignes transvedales d’un rouge 
pale & griieatre. L’extremite des etuis eft garnie dans le 
male d’un point noir & d’un crochet de la m£me couleur 
courbe en haut, & qu’on ne voit point dans la femelle. 

Le deffous de tout le corps & les pattes font d’un verda- 
rre obfcur & luifant. couleur de bronze, tout comme la 
tete & le corcelet. 

J’ai trouve un male & une femelle de ces Telepho¬ 
res fur une feuille de Tremble, ou ils etoient accoupies, a- 
yant leurs corps places dans une me me ligne. 

TELEP HO RE noir a cuijfes jaunes , dont le lout Tclephore 
des etuis eft d'an jnune citron . a deux points 

lelephoms fbigututnsj niger, femoribus flavis, efytris apice Inters, jaunes, 

Ci intharis CbLuttato} tharace marginato : medio atro, eiytris ab• 
breviath nigris npceflints. Linn. Faun. Ed. z. n°. 712. Sjft. 

Ed. iz. p, fyg. n°, it. 

K S 
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Cicindela fufca >, elytrit apice flavis, thorace fnfco. Geoffr. Inf, 
Tom. i. p. V]6. n°. ii. La cicindeie noire a points jaunes 5 c 
corcelet noir. 

Il eft petit & je l’ai trouve fur un Saule. La t£te, le 
corcelet Sc. Ies etuis font d’un noir mat tirant fur la cou¬ 
leur d’ardoife. L’extremite des etuis eft d’un jaune citron, 
ou bien ils ont an bout une grande tache de cette cou- 
leur. Les cuiiTes font d’un jaune d’ocre, mais les jambes 
& les tarfes de couleur brune. Les antennes, qui font de 
la longueur du corps, font noires, rnais d’un brun roufla- 
tre a leur origine. Le ventre eft brun, mais tous les an- 
neaux font bordes de jaune citron cant en defliis qu’en 
deflous. Le deflbus du corcelet, les barbillons & ies dents 
font jaunatres, & les ailes ont une forte teinte de noir. 


Telephore 
de Penfylva* 
nis. 


Helefhore exotique, 

T ELE P HO RE a corcelet & etuis jaunes roujsatres „ 
avec une tache noire aUongee fur cheque etui, a an- 
tennes & pattes noires. 

Telephorus ( penfylvanicus) thorace clytrisquc riifo -flnvis , macula 
. ohlonga nigra in Jtngulo elytra, antennis pedihusque nigris. 


•Pl.t7.Fig.15. 


M. Acrelius m’a envoye ce Telephore* de Penfylvanie, 
ou il fe trouve dans I’herbe, mais flngulierement fur les 
rofes. Il eft de la merae grandeur & a peu pres de la 
meme figure que nos Telephores les plus communs, a- 
yant la longueur de fix & la iargeur de deux lignes. 


L a tete, les antennes & les pattes, ainfi que le des- 
fcus de la poitrine, font de couleur noire. Le corcelet & 
les etuis font, d’un jaune couleur d’ocre rouflatre 5 fur le 
milieu du premier il y a une tache noire, & chaque etui 
a vers le derriere une grande tache ovale egalement noi- 
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re, qui en occape la rnoitie de la longueur & presque 
tonte la largeur, ne laillant aux cotes qu’une ligne fine 
jaune, & ces taches le font tres-bien reconnoitre. Dans 
la femelle le ventre eft noir en deflous, mais chaque an- 
neau eft horde de jaune obfcur, au lieu que celui du ma¬ 
le eft jaune comrae les etuis, avec queiques lignes trans- 
verfiles noires, & au derriere on voic une piece elevee 
allongee noire, a laquelie fe trouvent les parties du fexe. 

Il porte la tete baiftee. Les antennes, qui font filifor- 
mes & de grolleur egale , font tres - longues & quelque- 
fois plus que tout le corps. La plaque du corceiet eft 
presque quarree, mais fon bord anterieur eft arrondi & 
ceux des cotes font releves. 


DES C.QLLIURES. 


Les Infoftes*, a qui je donne le nom de CoJIiure, en *P1,17.Fig.t5. 
latin Collmris, a caufe de la grande etendue de ieur cor¬ 
ceiet, qui ieur forme comme un tres-long col, font 
d’une figure fi fmguliere & fi difference de celle de tous les 
autres fnfodtes a etuis, qu’ils demandent abfolument de 
faire un genre tout nouveau & dont les carafteres font 
tres - bien marques. Ils reOemblent fi fort aux Raphidies 
commutes*, que s’ils n’avoient pas des etuis ecailleux * Man. fur Us 
qui couvrent les ailes, on pourroit tres - con venablement 
les placer dans le genre de ces derniers Infetftes i c’eft p/. ij. Fig. 4. 
fur-tout par la figure de la tdte & du long corceiet 
qu’ils ont avec eux de la confonnke. Ils n’ont pas ete 
-inconnus a M. de Linne, qui eft le foul auteur qui en 
aitparle, mais qui les a places moins convenabletnent dans 
le genre de ceux qu’il a nammes Attelabi *, Leurs ca- Nat. Ed. 
x^dfores generiques font les foivans. l ~- 



Colliure de 
Surinam, 


*H,i7.Figa<T, 
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Les antennes font filiformes, de grofleur egale & en¬ 
viron de la longueur de la tdte & du corcelet reunis; la 
t£te eft conique & deiiee par derriere, avec deux grands 
yeux tres-laillans; le corcelet eft fort long, etroit & cy- 
lindrique, & enfin les tarfes de toutes les pattes font di- 
yifes en cinq articles. 


Comme je n’ai encore qu’une feule efpece de ce 
genre, je me bornerai a en faire uniquement la defcription, 
Ians m’etendre davantage fur le genre en general. J’a- 
jouterai foulement, que la Colliure fait comme line nuance 
encre les Infecles a quatre ailes membraneufos a nervures 
croifees ou en refoau, & en particulier les Raphidies, & 
entre ceux a _etuis ecailleux; la gradation qu’il y a entre 
eux eft comme infenfible ou moins marquee, ce qui eft 
la marche ordinaire de la nature, ou les differens genres 
d’etres animes & inanimes fe rapprochent inlenfiblement 
les uns des autres. 


COLLIURE brunet d tres-long corcelet courbe , d 
etuis {tries teYmines en deux pointes £? d pattes 


Colliuris (furinamenlis) fujia, thornce fubuhto lottgijjimo nr- 
euato , eljytris ftriath apice bident at is, pedibus ferrngiueis, 
Attelabtts (fumiamenfis) elytris apice bukntatis ., Linn . Syfi. 

Ed, 12. p. Sip, no, 4, 


Ci petit Infodle*, qui n’eft long que de quatre lignes, 
m’a ete envoye de Surinam par M. Rolander. II eft d’une 
figure des plus fingulieres , & abfolument femblable par 
la tete & le corcelet a la Raphidie commune de l’Europe, 
mais il a deux etuis ecailleux qui couvrent les ailes. La 
t£te & ie corcelet font de couleur noire, les etuis & le 
defTous du corps bruns, les antennes tachetees de blanc 

& de 
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& ds noir, & les pattes roufies. Les cuiftes de la pre¬ 
miere & de la feconde paire ent proche du corps une 
tache blanche en forme d’anneau. 

LAtete* eft allongee, delice par derriere & garnie *pi. 17. Fig. 
de deux grands yeux tres-faiilants. Les antennes font en. 
filets delies, de groileur egaie Sc environ de la lon¬ 
gueur de la tete & du corcelet reunis. Le corcelet * eft * c. 
tres - remarquable, en ce qu’il eft fort long & delie , a- 
yant presque la longueur du corps ou du ventre; il fe- 
roit cylindiique s’il n’eroit pas plus gros par derriere que 
par devant, & il eft un peu courbe en arc *>en deflous; 
il ie tronve attache a la fete par une efpece de petit col*, * m. 

& de l’autre bout il tient a la poitrine par une autre pe¬ 
tite partie ou articulation diftincte *. Les deux pattes an- # 
terieures * ont leur attache a i’extremite de ee long * 
corcelet; 

Les etuis font aflez larges & peu convexes,' garnis 
de canelures iongitudihales aftez profondes & termines 
chacun par deux pointes tres-fines*. Les pattes font Ion- * Fig. 13. ef 
gues & deliees, & les tarfes divifes en cinq articles. Les 
dents font aftez longues & (e croifent par lours pointes. 
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TROISIEME ME MOIRE. 

DES CARABES ET DES CICINDELFS. 

D E S CARAEES. 

^ 

^|j? LAns e cte de ce- geare eft deja fi connu fbus le 
nom de Car ah us , que M. de Linne lui a im.po~ 
fe & que M. Schteffer* lui a de meme confer ye, 
que fai cru inutile de ie changer, quoique M. GeofFroy ** 
lui ait donne celui de Bupreftis ou Bupr.elte,, qu’il a 6- 
te a un autre- genre que ML de linne- a fair control tre¬ 
foils ce nom, & dont nous parlerons ci-apres.*' - 

Les; Carabes* lie font pas difficiles- a reconnoitre, 
taut par la forme ovale & convexe de leur corps, que 
par leurs longues antennes en filets, comme aufii a la. 
viva cite extreme dont ils marchent; c’efi: ce qu’on apper- 
90k au premier coup d’oeil. Mais pour bie.n etablir leuv 
genre, il faut les. confiderer avec plus, de precifion.. 

Its ont ih les antennes filiformes ou presque a filets, 
coniques; 2°. le corcelet tronque 1 par devant & par der- 
riere, convexe au milieu & a rebords aux cotes; 3 0 .. le 
ventre ovale & convexe; 4 0 . les etuis a rebord etroit; 
5 0 ’. une grande appendice a la bafe des. cuifles pofte- 
rieures, & 6°. cinq articles a tons, les tarfes-, qui fur ceux 
de la premiere paire font larges & applatis. Ce font-la 
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leurs caradleres generiques, que nous allons examiner plus 
en detail. 

Les antennes*, qui, quoique longues, font cependant 
toujours plus courtes que le corps, font filiformes * ou 
diminuant un peu de grofleur vers l’extremite *, & 
compofos de onxe articles a peu pres cyiindriques, dont 
le premier*, ou celui qui les unit a la tete, eft plus long 
que les autres. Elies font attaches au devant des yeux. 

La t£te * eft aflez longue & avancee, garnie de deux 
yeux ronds & laillants *, ou qui fortent beaucoup, & de 
deux fortes dents, courtes mais grolles & courbees*, qui 
lftont cependant qu’une feule dentelure * au cote interieur 
& un aflemblage de polls roux en deflous. Les barbillons * 
nelui manquent pas non-plus, & eile en a deux exterieurs 
Stdeuxinterieurs, presqu’ egalement longs, mais les premiers* 
ont quatre articles, au lieu que les deux autres** n’en ont 
que trois, & ces articles font lilies & lanspoils; le der¬ 
nier de tous * eft tronque'ou comme coupe au bout & 
plus large que les autres. Mais les deux barbillons exte¬ 
rieurs, places fur une piece aliongee 6caiileufe, font en¬ 
core accompagnes de deux autres parties, dont l’une eft: 
en forme d’une tige cylindrique *, divifee en deux arti¬ 
cles, & Pautre eft une piece aliongee, un peu applatie *, 
terminee par un crochet ecailieux * & garnie tout du long 
d’une fuite de polls roux, qui forment comme une fran- 
ge ou une brofte. La tete a done proprement fix b'ar- 
biilons & deux pieces en crochets, & toutes ces parties, 
attachees a la ievre inferieure, font tres - mobiles. 

Le corcelet * n’a qu’un peu de convexite en deftus, 
•il eft plutot applati, & garni vers les cotes d’un rebord 
eleve & trenchant; par devant & par derriere il eft cou¬ 
pe transverfalement, fo prolongeant dans quelques efpe* 
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ces aupres des etuis en deux pomtes moufles & angulai- 
res, qui cependant manquent dans d’autres *, ou le bord 
pofierieur va en ligne droite. Le bord anterieur * eft tou¬ 
jours un peu concave, & tout le long du deft us du cor- 
celet il y a dans toutes les efpeces une ligne en forme de 
fiiion. On a cru trouver de la resemblance dans la figu¬ 
re du corceict de quelques efpeces avec ceile d’un coeur, 
dont la pointe feroit tronquce.- Dans les unes * il eft pins 
etroit que les etuis, & dans les autres * il les cgale en 
largeur, mais il eft en me me - terns toujours plus large 
que la t£te: car des Carabes que M. Geoftroy a places 
dans une feconde famille , & qui ont le corcelet plus c- 
troit que la f£te, j’en fais avec M. de Linne un genre 
pardculier lous le nom de Cicindela . 


Les etuis, qui dans les grandes efpeces font tres-con- 
vexes & plus eleves que dans les petites, font pointus a 
■ PextremUe & presque toujours garnis de canelures ou de 
ftries longitudinales tres-fines; leurs cotes font tranchants, 
ayant un petit rebord eleve, & ils fe prolongent un peu 
en deflous pour embrafter une partie de la poitrine. Pans 
* Fie; t, quelques elpeces ils font marques de points concaves % 

& 12. qui fouvenc font bnllants & com me dores. L’ecuiibn 

triangulaire du dos eft tres- petit. 


Mais ce qu’il y a de fingulier, c’eft que ces etuis con- 
vrent de bonnes ailes dans plufieurs efpeces, tandis que 
dans d’autres les ailes manquent entierement, quoique les 
■ etuis foient bien fepares l’un de Pautre, & qu’ils parois- 
fent s’ouvrir & j’ecarter du corps. Ce font ordinairement 
les grandes efpeces qui n’ont point d’ailes. Celles * des es- 
pecesqui en ont, ne font gueres plus longues que le ven¬ 
tre, & leur extremite eft pliee en paquet & paroit com- 
* b> h. me chifonnee quand elies repofent fur le dos de Pani- 
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mal; Ieur furface n’eft pas non-plus fort egale, mais com- 
me garnie de rides & fortifiee par des nervures. Cepen- 
dant les Carabes qui manquent d’ailes, ont a leur place, 
de chaque cote de la poitrine une longue piece plate & 
etroite *, qui diminue infenflblement de largeur & le ter- Pl-3.Fig 
mine en pointe *; elie eft membraneufe & flexible-, quoi- i- 
que moins que des ailes, & elle eft garnie de nervures 
longitudinales; dans fa fituation naturelle elle eft placee le 
ions; du cote da ventre au defl'ous de l’etni. Enfin ces 
deux pieces font comme des rudimens ou des moignons 
d'ailes, mais qui allurement ne font point propres au vol, 
d’autant moins que dans quelques efpeces elies font fore 
courtes, de forte qu'elles ne fe font pas meme apperce- 
voir au premier coup d’oeil. Cette circonftance divife na- 
turellement les Infedes de ce genre en deux families, dont 
les uns ont des ailes & les autres pas. 

Les anneaux du ventre, qui eft tres-convexe en des- 
fous, font couverts en deftiis d’une peau molle & flexi¬ 
ble, que les etuis e:ailleux garantiflent de tout accidentj 
mais ies deux derniers anneaux. comme plus expofes, par- 
ee que les etuis ne les couvrent pas quand Plnfede allon¬ 
ge le ventre, ont la peau ecaiileufe aufli bien en deftiis 
qu’en deifous. 

Les pattes font longues & deliees, la jambe * eft ter- h 

mines par deux epines, dont Pune eft aflez longue,' & le 
tarfe * eft divife en cinq articles delies, a peu pres cylin- * 
driques & foalement un peu plus gros au bout, ou ils ont 
de petites pointes en epines -> mais ceux des tarfes anterieurs 
font larges & de forme coni que applatie, ce qui les rend 
tres-propres a fouiller la terre. On ne voit point de pe- 
lottes aux ardcles des tarfes de ces Infodes. Les cuifles 
poflerieures *, qui ont en deffous une cavite en forme de * r -_ 

' L 3 - 
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rainure tout du long, font garnies a leur bafe, tout 
*K. 3 .Fig.ic«. pres du corps, d’une appendice ovale & allongee que 
M. Geoffroy a comparee a un moignon d’autre cuifle, & 
qu’il a regarde comme le car acts re eflentiel de ces Infec- 
tes. Mais on la trouve aufli fur d’autres Infe<ftes a etuis, 
comme Ies Scarabes, les Teiephores & plus particuliere- 
ment les Ditisques, ou cette appendice eft aufli grofle & 
aufli diftindle que dans les Carabes. On peut cependant 
oblerver, qu’elle eft bien grande dans ces derniers Infe&es. 


Les Carabes aiment a vivre dans la terre & a fe ca- 
cher (bus les pierres, mais on les voit aufli courir fort 
vite a terre dans ies jardins & dans les champs, ou les 
grandes efpeces ne paroifient ordinairement que Ja nuit, 
fe cachant le jour fous terre, de forte qu’elles font noc¬ 
turnes; mais les petites efpeces fe font aufli voir pendant 
le jour. Iis font tous carnaciers & de vrais loups parmi 
les Infecles, vivant de rapine & mangeant les chenilles 
& les vers qu’ils attrapent. Leurs larves font peu con- 
nues, & elles demeurent dans la terre. 

' Tous ies Carabes repandant une odeur des plus mau- 
vaifes & presque infupportable, tres - penetrante & fen- 
tant le vieux benrre; pour peu qu’on les touche , cette 
odeur fe communique aux doigts & s’y fait fentir long- 
tems. » Elle eft produite par une matiere ondlueufe, qui 
transpire de leur corps; mais quand on touche l’lnfedle 
un peu’rudement, ii fait fortir tant de la bouche que du 
derriere une liqueur acre & cauftique, dont l’odeur eft 
bien plus forte & plus fetide encore, & qui fouvent eft 
feringuee hors du derriere en maniere de jet, quelque- 
fois a une aflez grande diftance, &: qui, ft elle rejaillit 
dans i’oeil, comme cela nfleft arrive une fois, aufli bien 
qu’a cette perfonne dont parle M. Geoffroy, y caule une 
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douleur tres - fenfible. C’eft done avec raifon que cet 
auteur dit, qu’un Inlecle auffi cauftiqne, pris interieure- 
-ment, feroit un poifon tres-vif & tres - dangereux.. J’ai 
obferve, que quand on ie dent dans la main & qu’on le 
preffe un peu entre les doigts, il fait fortir du derriere 
une grofTe made de chairs, qui donne fans doute FifTue 
par Fan us a la liqueur deteftable dont je viens de parler. 
.En. augmentant la predion, j’ai fait fortir du derriere du 
male & de la made de chair* une longue partie cyiin- 
drique courbee & pointue au bout*", dure & ecailieufe 
presque dans toute fon etendue, a l’exception d’une cer- 
taine portion * de Fextremite, qui etoit couverte d’une 
peau mode & membraneufe* Cette partie, que je crois 
£rre cede- du fexe, on bien fon etui, fe dirige toujours de 
cote quand elle fort du ventre, & elle eft tres-mobile 
a fa bafe, ou elle eft accompagnee de deux petite filets * 
auffi ecailleux, gros a leur origine, mais. enfuite tres - de¬ 
lies & mobiles comme la grande partie^ 

J’ai vu que les Carabes font tourrrrentes par de pe- 
tites Mittes roufles, de Fefpece de cedes qui s’attachent 
aux Scarabes & anx Bourdons, & qui fe logent volon- 
tiers fous les etuis fur la peau membraneufe du ventre,, 
ou elles vivent en les fiugantr.. 

Les plus grands Carabes de ce pays font longs de¬ 
link ou neuf iignes, les mediocres de- fix & les petits de 
quatre & au defious, 

L Der Car ales de la premiere famille? ow 
de ceux qui rfont point dailes *, 

i.. CAR ABE non- aile d r un~ verd bronze obfeuv en 
deffus £? mir en dejfous } d quatre rangs de joints 


* PI.3. Fig. II 
m m. 

* c d. 

* c e. 


*//• 
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Carabc a 
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concaves dotes fur les etuis , fepares par dec awri¬ 
tes efevees . 

Car alms (aetieo-pun&ntus) after us , fupra viridi - atieus obfcurm 9 
jitbtus tiiger, elytris puncbis excavntis aureis quadruplici $y- 
d'rne ; fulcis clevctis, 

Ces Carabes* font parmi les plus grands de ce pays, 
& Us n’ont point d’ailes. La tete, le corcelet & les etuis 
font d’un verd oblcur luilant & bronze, mais tout le des- 
fous du corps & les pattes font d’un noir luifant. Les 
antennes font noires un pen brunes, & les etuis out cha- 
cun quatfe rangs de taches ou de points tr&s- concaves, 
arrondis, dores & affez grahds, mais beaucoup plus pe~ 
tlts dans le quatrieme rang qui fe trouve le long du faord 
exterieur. Ces enfilades de points font feparees les unes 
des autres par trois arretes longitudinales tres - elevees. 
Le corcelet a de chaque cote, proche des etuis, un 
angle* fullant & arrondi, & le corps eft de figure ovale 
& alldngSe. • '»■ ■. .v 1 ■. . 

a. CAR ABE non- ails d’un verd bronze obfcur en 
de/fus £r noir en dejpjus , d trois range de tuber- 
cules allonges far les etuis, /spares par des arretes . 
Carahus fub after us fiipra viridi - Miens , fuhtus ftiger 5 elytris tn - 
hr cults elongatis triplid or dine: fulcis elevatis. 

Car ah us ( granulatus ) apt mis, elytris longitudtnalitcr convexe 
punctatis. Linn* Faun, Ed, 2 , n°, 7 Syfi, Ed, 12, p, 6S%, 
n°, 2, 

BuprefHs niger , elytris aneis convexe punftatis firiatisque, Geojfr * 
Inf/ Tom, L p, 143. n°, 3. Le Buprefte ga!onnC\ 

Hoefn, Inf Tab, 10, 

Ils font moins grands que le precedent, & qnoique 
les moignons d’ailes, dont ils font pourvus, foient un peu 
plus grands qu’a Pordinaire, ils doivent cependant etre 
ranges partni les non-aijes, puisque ces ailes manquees 
ne fgauroient leur fervir au yol. L a 
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La t£te, le corceiet & Ies etuis font d’un verd ob- 
fcur, bronze & luifant, raa's dans quelques individus cet- 
te couleur eft presque toute noire, & quelquefois tirant 
for le violet. Tout ie deflous du corps & Ies pattes font 
d’un noir luifant, & les antennes d’un bran noiratre. Les 
etuis ont trois rangs de tubercules allonges, clevis ou 
convexes, de la me me couleur que le fond des etuis, & 
qui font fepares par deux arr£tes longitudinales elevees. 
Vers le derriere du corceiet il y a de chaque cote un an¬ 
gle failiant & arrondi, & le corps eft ovale & allonge. 


3. C ARAB E jion - aiti dan noir bronze luifant , d Carabe azure* 

corceiet horde de violet , d trois range de ires-pe¬ 
tite points concaves fur les etuis . 1 

Carebus apterus aneo-uiger nitidus Atbarate fubvitlaceo, ebytrii 
punciis minutifitmis txcovatis triglici ordiite. ,, , , 1 .,, - ’ ' 

Cariib-m (violaeeaS) sfor«J {ajjfenis}, -elyb-is lavhijculis m'grts mar* 

, gfie "mrd i tboroce fitbviolatti). ’ him. Faun. Ed. 787. 

Sj.fi. Ed. 12 . p. 669. n°. $. 

Bup-cfi is totus nigro -violaceus, elyrris dsnfe firiatis » Geoff', Inf, 

Tain. I. p. 144.. n°. 4. Le b-uprefte szmc, 

Frifcb . Inf. Twit, 13. Tab. 23. 

Scbajf. Icon. Isf. Tab. gg. fig- 1 . 

Il-s font grands & n’ont point d’ailes. La t£te, tout 
le delTous du corps & les pattes font d’un'noir -luifant. 

Le corceiet, qui eft presque auffi large que Ies etuis, a 
corarae une forme quarree, mais dont Ies angles pofts- 
rieurs font ayances & arrondis. Le milieu du deffus de 
cette partie eft noir, mais fes bords font d’un violet fen¬ 
ce & tres - luifant, Les etuis font d’un noir un peu ver- 
datre luifant &corame bronze, bordes tout ad-tour d’une 
Inarge de couleur cuivreufe tirant fur le violet, & iis- 
n’ont point de ftrxes diftinffes, mais vus a la loupe leur 
forface paroit inegale & comme ridee. Chaque etui a 
" J ''' Tom. IF, ■ M -Iff 
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trois rangs de tres- petits points concaves, de la m£me 
couieur que le fond, & qui ecant afiez eloignes les uns 
des autres, ne font pas nombreux. La moitie des anten- 
nes eft d’un noir ludant, tandis que ie refte eft d’un brun 
obicur mat & fans eclat* Le corps eft de figure ovale & 
aiiongee. 


Carabe noir 
chagrine* 


Carabe noir 
apoimsdorcs 


4, CAR ABE non - aile entierement noir, a etuis cha- 
grirtes. 

'Carabns (coriaceus) apt mis ater opticus , elytris punciis intrkatis 
Jubrugofts. Linn. Syft. Ed. iz. p. tftfg. n°. 1. 

Buprejiis ater elytris rugnfts. Geojfr * Inf. Tom . I. p. 141. a 0 . r, 
Le buprefte noir chagrin?. ® 

Schaff. Icon . I/i/I Tab. 14.1. Fig. t. 

Ils font des plus grands & ils n’ont point d’ailes. Leur 
couieur eft noire par-tout, mais- pen luifante. La peau 
& les etuis font lilies, deft - a - dire n’ayant ni cane!ures. 
nj points ,ni arretes; ce rfteft qu’a la loupe qu’ils parois- 

corps eft ovale. & allonge, & 
le corcelet approche de la figure d’un coetir tronque, a- 
yant des borcis forteleves & vers le derriere deux angles 
faillan ts & arrondis. II eft incertain s’ils fe rencontrent en 
Suede, mais en AUemagne & en France ils ne font pas rates. 

5. C AR ABE non - aile noir y d etuis hordes de violet 
d fines cmehtresy avec trois rangs de points con¬ 
caves dores. 


Cardbus (fh'intus) aptmts niger, elytris ftriatis margint viofaceiss 
, ' attreis txtaxmtis triplici ferie. 

Caralni (hortehfis)' apterus , elytris pmiclis ancis excavatls triplici 
ferie. Linn. Faun. Ed, :* 7 ^ 3 , Syft. Eek 12 . p.CSg. « 0 * j.. 

' ■ ■*' ' ‘‘'tf 1 , , ^ 

* PI. 3. Fig. 1* ’ft'L l eft.* de la me me grandeur & de la meme figure 
que le Carabe azure , avec lequel ii a beaucoup de reflem- 
blance, mais ii en eft bien diftingue par une quantire de 
lignes longitudinales concaves, ou tres'- fines ftries dont 
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les etuis font garnis, auffi bien que par' trois rangs de points 
concaves 5c dores qu’on ^ voif. Au rede ii eft entiere- 
nient d’un noir luifant, '8c c’eft aufli 3a couleur de tout 
le corcelet, mats les etuis font bordes exterieurement d’une 
nuance violette. Le corcelet a vers le derrere .de chaque 
cote un angle faillant & un peu arrontdi, & ie ventre eft 
ovale 5c allonge. 

6 . CAR ABE non - aile a fete d corcelet dores , d e- 
tms d‘un verd luifant hordes dor avec des arretes e~ 
levees noire s , a corps noir en deffous. 

Car aims (aureus) apt crus , capite thoraceque aureh , corpora fui % 
ms ntgro , eljtris viridi • amis margine aurds: fukis devath 
nigris , , 

Caraims (nitens) apterus* elytris porcatU: fir its pa film mterrupm 
fulchqut fcahrhijailis iuaitratu. Linn * Faun. Ed. 2, n jgf* 
Ed * p, (fa ^ jiV ' Vii< 

Voici un des plus beaux de tous les Carabes de ce 
pays j ayant une grandeur mediocre ou longue de fix lig- 
nes & point d’ailes. ' Les antennes, les pactes, ie deffous 
de la t£te 5c de tout le corps font d’un beau noir lui¬ 
fant,. mais en deffus la tete 5c Ie corcelet font dores ou 
comme couleur de cuivre luifant & un peu verdatre. Les 
etuis font du plus beau verd dore qu’on puifle voir. Sc 
sis font bordes exterieurement d’une belle bande doree 
ou couleur de cuivre, Chaque etui eft garni de 
quatre arretes longitudinales noires, bien elevees & arron- 
dies en deffus, dont l’une horde Ie cote interieur, & el- 
les y forment quatre qanelures longitudinales bien mar¬ 
quees. Les antennes font courtes ou pas plus longues 
que la t£te 5c le corcelet, & le corps eft ovale. 

M a 


Carabe dbre. 



Carabe noir 
a etuis colies* 




•-Fig. 14,' 
*d. 
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7 , CARABE non - aile entierement noir , i corps 
court £?* ovale, dont les etuis font chagrinzs vf 
codes enfemble * 

Caralus (coadunatas) nptertis niger tom, corpora ovnto Orevi, 
eljtris coadunatis Jcabrinfculis. 

Tenebrio ( Caraboides ) apterns, thorace ovali margimto, co * 
leoptris carinatis. Linn. Faun, Ed. 2. no, gif, Syft. Ed, 12. 
p. <577. 2 J. 


Les antennes & le nombre des articles des tarfes, 
joints a la figure des autres parties du corps, demontrcnt 
que cet Infede * eft un Carabe prive d’ailes & tres-re- 
marquable. II eft un peu au deflus de la grandeur me¬ 
diocre, entierement noir & un peu luifant, mais les an¬ 
tennes j qui font a filets coniques & delies vers l’extremi- 
te, environ de la longueur du ventre, tirent un peu fur 
le brun. La tfite * eft allongee & peu large, & les dents 
font tres-longues & avancees*, metne plus que dans les 
j^^Cf^ ^ elles ont deux dentelures du cote inte- 
1 ^applati ou 
tres-peu convexe en deflus, avec un petit rebord eleve 
tout autour j rriais il a beaucoup d’etendue en hauteur, 
c*eft-a-dire du deflus en deflous, & le ventre eft court 
& ovale. Les etuis font arrondis vers le derriere & con- 
vexes en deflus, & quoique leaf ligne de reparation ou 
la future y foit marquee, ils font pourtant unis ou com- 
me colies enfemble, de forte que je ne crois pas que l’in- 
fede les puffle ouvrir jamais. Une grande portion de ces 
etuis eft fameneg en deflous du ventre, dont ils embras- 
font les cotes, & cette portion eft comme diftinguee par 
un rebord tranchant. Les quatre barbillons de la rcce 
font fort .longs *, fur - tout les deux exterieurs **, & ils 

font termines par un article en forme dd bouton applati, 
concave, triangulaire & aflez grand. La peau ecailleufe 
des etuis, du corcelet & de la t&e eft foremen t chagrinee* 
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Les pattes, qui font fort longues, font abfolument de la 
figure de celles des autres elpeces. 

8. CARABE non-aile ctun noir luifant , a etuis /is - c ara ^4 

Jes, a pattes 'if antennes f un jaune cPocre . noire. 

Carahus apt eras ntger nindus? elytris Jcevibus, antennis pedi* 
basque fiavo * tefiaceis* 

Carahus (ineknocephalus ) thorace pedihmque ferrngmeis , ely* 
tris capiteque atris. Linn, Faun . Ed* 2. w°* 7>>j» Sjfi. Ed* 

11. p. 671+ 1t°„ 22* 

Buprefiis niger ? tborace antennis pcdihusque ferrngtfieis * Gcojfr „ 

Inf. Tom . 7 * p, 1^2. 42* Le buprefte noir a corce- 

let rouge. 

A cause que ces Carabes font noire, avec des anten¬ 
nes & des pattes d’un jaune obfcur & rouflatre, ils fem- 
blent dabord £tre de la m£me efpece que le Carabe forge, 
que je decrirai dans la flute, mais outre qu’ils font plus 
petits, on leur voit encore d’autres differences, dont la (■ 
principale eft, que ceux-ci n’ont point d’ailes, mais feu- 
lemenc des etuis ecailleux. 

Je les ai trouves au mois d’Avril fous une grofle pier- 
re* Ils font petits ou au deflous de la grandeur medio¬ 
cre. La t(!te, le eorcelet, les etuis & tout le deffous du 
corps font d’un noir luifant, mais les antennes, les barbil- 
lons & les pattes font d’un jaune d’ocre un peu roufiltre, 

& les cotes du eorcelet font hordes de roux. On en trou- 
ve auffi qui out le eorcelet tout roux, tant en deflous 
qu’en defies, & e’eft un tel que M. de Linne de- 
figne par le noni de Carahus melanocepbalus * mais je crois, 
a juger de la forme de leurs parties, que ceux a .eorcelet 
roux ne font qufone yariete, ou bien que ce font les ma¬ 
id, puisqu’ils font plus petits que ceux & eorcelet noir. 

. La tete eft aflez petite, & les pattes font longues & 

' ‘ - , ' Mj 
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deliees. Les etuis ecailleux font lilies, ce n’eft qu’a l'aide 
de la loupe qu’on leur volt queiques ftries peu marquees 
& tres - fines. 

2* Des Carabes de la fecofide familie, ou 
de ceux qui ont des ai/es. 

: 9 . C ARA B E ails d'un brim cuivreux en dejjiis & 

iteur* verd dove en dcjfous , a etuis c ana les hordes de verd 

luifant of a trois rangs de points concaves . 

Carahus alatus fupra ccneo-fufcusyfubttis viridi - aureus , elytris 
firiatis margins aueis: punciis excavatis triplici or dine . 

Carahus alatus viridi - <cnctts , elytris convene panel at is flriatis* 
quo , pedibus antennisque nigris. Rolander Act. Acad. Succ* 
p, 2j?2 Tab. y. Fig. 5. 

Carahus (inquisitor) elytris ftriatis viridi - aims: punciis triplici 
or dine. 2 ,inn. Faun. Ed. 2. n °. jfip. Syfi Ed. 12. p. 6fy‘.n °. 
Buprefiis tot us efufeo - viridi cupreus , elytris latis , Jingulo fir its 
fexdecim * Geofir. Inf. Tom. L |>* 1#/, Le buprefte 

quavre couleur de bronze antique. 

C’est un fort bel & grand Infe<fte, qui brille par 
1’eclat de fes couleurs & qui eft garni d’ailes. La t£te, 
le corcelet & les etuis font d’un brun bronze & luilant, 
tirant fur le verd obfeur, tres - bien compare par M. Geof- 
froy a la couleur des bronzes antiques, mais le corcelet 
& les etuis font hordes d'un beau verd dore. Le corce¬ 
let a peu d’etendue en longueur, ii eft beau coup plus 
large que long, & il fo retrecit par derriere. Les etuis, 
qui font larges par rapport a la grandeur de l’lnfctfte, ont 
un grand nombre de canelures longitudinales peu pro- 
fondes & fines, qui font traverfees par une infinite de 
lignes, qui les rendent comme gaudronnees, inais qui ne 
font vifibles qu’a la loupe. Ils ont aufli queiques petits 
points concaves couleur de cuiyre & arranges en trois 
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lignes fur chaque etui. Tout le deilbus du corps eft d’un. 
beau verd dore & luifant, mais les antennes & les pattes 
font noires. 

M. Ro lander dit, que ces Carabes paroiftent or- 
dinairement le folr & le matin, & qu’ils le tiennent fl¬ 
iers quelquefois fur 1’Enable, dont ils mangent les fruits 
on les graines faute de mieux, mais qu’au fond ils font 
carnacieis, vivant d’autres Irtfccles qu’ils peuvent etttra- 
per, &c entre autres d\m Infede de leur propre genre, 
dont nous-donnerons la delcription plus bus & auquel ils 
donnent la chaife. 

io. CAR ABE aile noir , a pattes le dejjbus du corps 
dun brim de matron ires - obfeur, a etuis cam les cf 
a • antennes ronjjes. 

Cfrdim -(ruficornis ) datus niger , antennis rufis , pedibtf? cor- 
poreque fitbtus fnfca - caftaueis, efjtris firintis . 

Tl eft de grandeur mediocre, garni d’ailes & entiere- 
ment d’un noir luifant en defliis. II reftemble beaucoup 
au Carabe noir cancle, dont nous parlerons ci-apres, 
maisii en difFere par la figure de la tere, qui eft moins al- 
longee, & par la couleur du defbus du corps & des 
pattes, qui eft d’u'n brun luilant tres-obfbur, ou d\m 
brun de marron fence, & encore par celle des antennes 
& des barbiilons, qui font d 3 un brun rouflatre ou d’un 
roux oblcur. Les etuis ont des canelures longirudinales 
bien marquees, & les antennes font plus counts que la 
tSte & le corcelet. Toute Fhabitude du corps de ce Ca¬ 
rabe eft plus large & plus raccourcie que dans Fautfe 
efpece, & le corcelet, dont les cotes font arrondis, eft 
presque auffi large que les etuis. 


Carabe noir 
a antennes 
roufles. 



Carabe brun 
& pattes rous- 
fes. 


Carabe noir 
canele. 
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II. CARABE aile brun , d etuis candes, d pnttes 
if -antennes roujjes , dont le dejfous dit corps efi 
roujjdtre. 

Carabus (ruftpes) alams fufcus , dytris (trims, corporc Juhtus 


rnfcfccnte , dibus ant emits quo fcmigineis. 
Schaff. Icon . Inf. Tab . i$\ Fig . 7* 


It eft de grandeur mediocre & garni d’ailes blanches. 
La tSte & le corcelet font d’un brun obfcur & luilant, 
& les etuis d’un brun mat avec plufteurs canelures ou lig- 
nes longitudinales concaves peu profondes. Tout le des- 
fous du corps eft d’un brun rouffatre, ou d’un brun de 
marron'luifant, Les pattes & les antennes font roufles ou 
d’un jaune rougeatre, On le trouve dans la terre & fous 
les pierres. 


12. CARABE aile esitiercment noir if luifant , d i- 
tuis candes\ 

' Carabus (aigr o -jftr iatus) ahtus tatus niger nitidus , dytris ftriatit. 
C&rabits (Uucoplitbalmus) elytrh hcVibus: ftriis -obfoktis olio. 

Linn. Faun. Ed. i. n°. 784. Syft, Ed. 11. p, 66$. n°. 4. 
B'uprcftis atsr, elytra fiigulo ftriis octo Levitins, pedibus nigris . 

Geoffr. Inf. Tom. 1 , p. 14S. ti°. 7. Le buprefte tout noir. 
Schotff: Icon. Inf Tab. if Fig. 1. 1 

Ils font de grandeur mediocre, mais qui varie beau- 
coup, les uns etant beaucoup plus grands quc les autres; 
on en trouve merae qui font au deflus de la grandeur 
mediocre. Ils font tous entierement d’un beau noir lui¬ 
lant & tr&s-poli, & les pattes font de la mSme couleur, 
mais le deflons des pieds & l’extremitd des antennes tirent 
tin peu fur le brun. Le, corps eft d’un ovale tres-allon¬ 
ge. Les etuis ont plulienrs canelures longitudinales aflez, 
profondes &*ils couyrent des ailcs blancheatres. 
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Its vivent dans la terre, ou ils font tres-communs,' 
& ils repandent une odeur des plus mauyaifes quand on 
les touche. 


13. CAR AB E aile d’un verd dorb ou cuivreux hifant Carabe ro* 
en deffus & noir en deffous } dpattes noire $ & a an- 
tennes roujjes a tear b-afe. 

Carnbns alatus fupra viridi - (tutus, fnhtus nigev , antmnis bfljtrufir. 

Carabus (cupreus) ccntus, antmnis baji rnbris . Linn. Faun * Ed. 2* 
n°* Soi . Sj'jt. Ed. n. p tfyz. n°• 7$, 

Bupreftis infra nigcr , jupra nigro ~<zneus , thornce Into* Geoffh 
Inf. Tom. L p. 160. u°. iS. Le buprefte rofettc. 

Ils font de grandeur mediocre* & ils ont des ailes. 

La t6te, le corcelet &c les etuis font en deftiis d’un verd 
dore & luifant, ou bien d’une couleur de cuivre. Les 
etuis ont des "canelures longitudinales peu profondes, el- 
les ne font que corame des lignes. Tout le deflous du 
corps eft d’un noir luifant, qui regarde dans un certain, 
point de vue parolt verdatre. Les patces font noires, & 
les antennes, qui font un peu plus longues que la tbte 
& le corcelet , font d’un brun obfcur, rnais rouflies vers 
leur origine ou fur les deux premiers articles. II faut 
encore obferver, que le corcelet *, presque aufti large 
que les etuis, eft applati en dcflus, que la marge des co¬ 
tes eft aflez large, & que le corps eft allonge &r ovale. 

Ces Carabes font les plus cotnmuris de tous, & on 
les voit courir par- tout dans les jardins & les champs. 

14. CARABE aile couleur' de cuivre verdatre hi Carabe vul- 
funt en dejfus noir en dejjbus , d antennes Of d gairc. 
pattes toutes noires. 

Carabus alatus fnpra viridi -awns nhitlns, fnbtus nigpr, pedilus 
antennisqtte nigris. 

7am, IF. 


♦PU3.Fig.15 


* Fig. 16 , 


N 
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Car alms (vulgaris) nigra - aneus , pedibus amennhque nigris. 
Linn. Faun. Ed. 2. no. yyy. Sjjh Ed„ n. p. d'yz. n °, 27, 

Ce Carabe reflemble beaucoup an precedent, mats 
ii a cependant des cara&eres qui i’en diftinguent, & dont 
les principaux font, que les antennes font toutes noires 
& pas readies a leur origine, & que le corps eft. plus al¬ 
longe & moins large que dans Pautre. Au refte il lui 

refiemble en couleur, qui fur la tete, le corcelet 5c les 
etuis eft d’un verd cuivreux tres-brillant, oa telle que 
la couleur de cuivre rofette. Tout le deflous du corps 
& les pattes font d’un noir luifant, mais qui vu clans un 
■ certain fens paroit verdatre. Le corcelet ,tt procho des 
angles pofierieurs de chaque cote deux petits enfonce- 
mens allonges imprimes comme deux petites lignes > mais 
qu’on voit auffi dans Pefpece precedente. 

Carabe bron- 15. CAR A B E ails a corps court cf ovale (Tun noir 
zc * .bran%£ en^ desftts tout noir en desfous , a etuis 

lisfes £ 3 * a corcelet convene d antennes rousfes d 
leur bafe. 

Carahns (ceneus) alatus , corpore evato brev! fttprn nigra - (tuco , 
Jiihtus nigt o 3 thorace convex o , clytris lavibtts , ant cum s tajint/is. 

Ils font beaucoup plus petits que les deux precedents, 
ou environ dc la grandeur d’une Mouche domeflique, & 
ils ont des ailes. La tete, le corcelet & les etuis font en 
defies couleur de cuivre noiratre 5 c lnilant, ou comma 
, bronze, 5 c dans quelques individus ccs parties font toutes 
noires. Tout le defious du corps 5c les pattes font d’un 
noir luilant. Les antennes, plus courtes que la tfite 5 c le 
corcelet, font brunes 5 c obfeures, mais roufies vers leur 
origine, ou fur les deux ou trois premiers articles. Les 
etuis font* presque lifles, ou uniquement marques de fopt 
ou huit lignes longitudinales,, qui ne font gueres vilibles 
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qu’a la loupe. Ce qui les diftingue encore d a vantage des 
precedents, e’eft que le corcelet eft convexe & que fes 
marges font fort etroites, qu’il eft de mcme largeur que 
les etuis & qu’il eft etroitement ou parfaitemenr applique 
contre le bord anterieur des etuis, Ians qu’il y ait aucun 
vuide entre eux. La fete eft aufti tres-approchee du cor¬ 
celet & Ians col lenfible. Cette conformation leur donne 
tin tout autre air que les efpeces precedentes, parce que 
la fete, le corcelet & le ventre, qui eft court, ferment 
enlemble un ovale presque complet & regulier. 

1 6 . CARAB E aiie a tete 2f a corcelet fun verd do- Cnrab'- a 

re , cf a etuis fun rouge cuivreitx avec fix points points. 

concaves. 

Chrabus alatus , capitc ihoracequc viridi - aureis > elytris rubro - <£» 
nets: pun cits fix impreJJIs. 

Car aims ( 6 - punchuus ) fiubaneus , elytris piuictis loiigitudinaltbus 
fix imprtjjis* Linn, Faufu Ed* 2* 'n°\ goy. Syft. Ed . 12* 
p. ^72. n°. 5J. 

Bupreftis nitens , capitc thoraceqne viridi , elytris cuprcis punchy 
Us thiodecim. Geojjr . Infi Tom . I. p. iqy 1$. Le ba- 
prefire d ecuis cuivreux. 

* Sc b off', Ieoh. Infi Tab ♦ Fig 7. 

Ils font tres-jolis par leurs couleurs brillantes, mais 
ils font petits ou feulement longs de quatre lignes & gar- 
nis d’ailes. La fete & le corcelet font en deft us d’un beau 
verd dore & luifant. Le corcelet, qui eft presque de 
contour circulaire, a un large rebord applati d’un jaune 
dore. Les etuis font d’un rouge de cuivre tres - brillant 
& parfaitement femblable a la couleur du cuivre poli, &c 
ils font hordes d’une marge verte.. Ils font marques de 
.fept ou huit ftries tres-fines & a peine vifibles, & fur 
chaque etui, proche du bord interieur, il y a fix petits 

N 2 ' 
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points enfonces, places en ligiie, mais de pea d’apparen- 
ce. Le deftous de tout le corps & les pattes font d’un noir 
verdatre & luifant, mais quelqucfois cette couleur eft tou- 
te noire. Les antennes, plus longues que la t£te & le cor- 
eelet, font d’un brim noiratre, qui n’eft pas luifant. Le 
corcelet eft attache au ventre comme par une efoece de 
col, de forte qu’il y a entre eux une petite diftance, & le 
ventre eft court & large. 


Carabe tete- x?'. CAR ABE (die a iete a etuis dun verd blcud- 
bkue. • tre luifant , d corcelet Iff a pattes couleur dorange. 

Carnlus alatus , capite clytrisqm vtridi carulcis , thoracc pedibus- 1 
que ferrugineis. 

Carabus (cyanocephalus) thorace pedibusque ferrugineis , clytris Gtt» 
piteqne cyaneis . Linn . Faun, Ed, 2, w 0 * 7^, SjJi , Ed, n* 

p. 6 -ji. no. 2 1. 

Bnprcjlis capite clytrisque camlets, thorace rnbro . Geoffr . Inf 
Tom, L p . iqp* n°, 16, Le buprcfle bleu d corcelet rouge. 


* PL 3'. Fig. 17 Ix-S font petits, mais tres-jolis, & ils ont des ailes * 

La t&te & les etuis, qui font tres-lilies, n’ay ant que quel- 
ques ftries tres-foibles, font d’un beau verd blcuatre dans 
les uns & d’un violet verdatre dans les autres, & ces cou- 
leurs font tres-brillantes. Le deflous da ventre eft d’un 
noir luilant, avec une legere teinte de bleu ou de verd. 
Lc corcelet, la poitrine & les pattes font d’un beau jaune 
couleur d’orange, & les antennes font brunes, cxcopte a 
leur origine, ou les deux premiers articles font d’un jaune 
rougeatre comme le corcelet. Les etuis fons larges & 

* it. comme tronques au bout *, mais le corcelet ** eft petit, 

avec un rebord applati vers les cotes, & il eft fepare du 
ventre par une efpece de col allonge. Dans qudques in- 
dividus certaines portions des pattes font noiratres. 

18- CAR ABE ailc (Tun noir luifant , d etuis c ancles, 
d pattes d antennas roujfes ♦ 


Carabe large* 
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Carnhus tilatus niger nitidtts , elytris flriatts , pedihus ammiisqm 
rvfis. 

Carnhus (latus) niger, ptdibus autennisque rufis. Linn. Faun, Ld* 
2. no „ 227^, Sj'ft. E& 

Sebaffl Icon # I/j/* TW* 7^, Ffg. 7* 

Ils font petits & garnis d’ailes; leur couleur eft entle- 
rement d’un noir luiiant, mais les pattes & les antennes 
font roufles ou d’un jaune d’ocre fonce, de mane que 
les barbillons de la tete. Les etuis ont des canelures bien. 
marquees, la t£te eft aflez grande & large, & les cuifl.es 
ont beaucoup de volume. Remarquez encore, que le 
bord pofterieur du corcelet eft exaftement applique con- 
tre le devant des ^etuis, Ians qu’il y ait de diftance entre 
eux. Quoiqu’ils ayent par leurs couleurs du rapport avec 
le Carabe tete - noire , decrit ci-deffus, ils en different ce- 
pendant. tres-eflentiellement en ce qu’iis ont des ailes, au 
lieu que celui, que je viens de nommer, en manque. 

19. CARABE aile d'nn gris jaunatre luifant , a jeux 
noirs E? 3 A etuis caneles. 

Carnhus alatus flnvt -grifeus nitidus , oeulis nigris, elytris ftriatis » 
Carabus Cferrugineus} ferrugineus, thwpxe glaherrimo. Linn. 

Faun. Ed. 2. tt°. ypg. Svft. Ed. 12, p. dyz, n° r 2 j. 
Buprcftis ferrugineo .Hindus, elytris puncittto ■ ftriatis. Geojfr . 

Inf. Tom. I. p. 162, 11°. 43. Le buprefte fauve. 

11, s font petits & ailes, Leur couleur eft entierement 
d’un gris jaunatre livide & tres - luiiant, e’eft comme s’ils 
etoient vernifles ; ce lie des etuis eft pourtant plus obfeurc, 
e’eft un gris-brun, & ils ont des ftries lcngitudinales 
ponctuees. Les yeux font noirs. Le corcelet, qui eft 
exacbement applique contre le bord anterieur des etuis, 
eft large & applati, & la tete a presque la me me lar- 
geur. Les pattes, les etuis & le corcelet font a demi 
transparents, quand on les regarde au grand jour. 

^ , ' N 3 


Carabe fauve. 
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Carabca deux 
taches jaunes. 


Carafe a 
quatrc points. 


20. CARABE aile noir en desfus Ef jaune en des- 
fous, a deux taches jaunes fur ks etuis, d pattes 
Ef antennes jaunes. 

Ctirnlus (bimaculatus) ahtus fupra nlger fubtus fiavus , tljtris 
macnlh binis , pcdibtis nntamisque flavis. 

I l eft petit & garni d’ailes. Li t$te, le corcelet & 
les etuis font en deflus d’un noir luifant, mats le deffous 
du corps, les pattes & les antennes font d’un jaune orange, 
qui cependant eftunpeu obfcur fur les antennes. Le bout 
du derriere ou les deux derniers anneaux du ventre font 
noirs en deflbus* Chaque etui eft garnivers fon origine, 
ou proche du corcelet, d’une grande tache ovale d’un 
jaune d’ocre, & ces monies etuis ont des ftries longitu- 
dinales. Le corps eft allonge Sc le corcelet eft petit. La 
bouche & les barbillons font d’un jaune obfcur corams 
les antennes, & ces dernieres parties font moins effilees vers 
leur extremite que dans plulieurs autres efpeces, etant de 
groffeur par-tout egale. 

31. CAR AB E aile d’un noir luifant, d quatre points 
concaves fur chaque etui Ef d canelures fines. 

Car alms ( 4 - pun&otus ) alatus niger nitidus, etytris fubfirintis : 
punctis quatuor impnfis. 

Its font des plus petits & garnis d’ailes blanchcatres, 
Leur couleur eft entieremcnt d’un noir luifant, drant tant- 
foit-peu fur la couleur de bronze. Les etuis ont des ca¬ 
nelures longitudinales fines, Sc chacun eft garni de qua-, 
tre points concaves bien marques & corame imprimes 
dans la peau, places en ligne longitudinale proche du 
bord interieur, & qui font un caradtere Ipecifique effen- 
tiel. Le corcelet, qui eft de contour circulaire, eft beau- 
coup- moins large que le ventre, dont il eft fepare par 
une efpece de col delie. Le ventre eft court & ovale. 
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22. CARABE A/c roux , 0 couleur d"arch ife noh 

rdtre & d corcelet e trait. 

Carabus alatus farrugineus , thorace angufto 3 elytris cincreo - mgr is. 

C'ambus (crepitans) thorace capite pedibmque ferrugtncis , elysrts j 
tt/gm. Linn. Faun ♦ 2. 7^2* £>'#* jB#. 12. j>* 

Cicindda capite thorace pedihusquk ruffs y dytris nigro* cdrains* 
Rolander Act . Acad. 'Suec, 17jo. 2j?2 7, Fig. 2. 

Geoffr. Inf. Tom, I. p. ijt . fi°* Le buprefie a tece, coi> 

( cekt & pattes rouges, & €tuis bleus, 

II eft petit & garni d’ailes *. Le corcelet ** eft bien 
plus ecroit que dans toutes les autres efpeces, mais le ven¬ 
tre & les etuis font fort larges & tirant fur la figure quar-* 
ree. La tete, le corcelet & les pattes font de couleur 
roufie ou d’un jaune rougeatre. Le deflous de la t£te & 
du corcelet eft de la meme couleur, mais le deflous du. 
Ventre eft noir. Les antennes font d’un brun remflatre , 
excepte les deux premiers articles qui font d’un roux plus 
clair. Les etuis ecailieux font d’un noir un peu bleuatre 
■ ou couleur d’ardoife, avec quelques rayes elevees tres-peu 
marquees , & les yeux font de la couleur des etuis. 

La jambe des deux pattes anterieures * a une particu- 
Iarite qui merite d’etre remarquee: e’eft qu’en deflous en¬ 
viron au milieu de la longueur, elie a une profonde in- 
cilion ou echancrure concave *, qui pardjt comme fi I’on 
en avoit emporte une piece, & qui eft eerminee par une 
epine, & cette -epine repond a l’une de celles, qui dans 
les grand?s efpeces font placees au bout de la jambe. II 
eft vrai que dans d’autres petites efpeces de Carabes l’on 
yoit une femblable incifion a ieurs jambes anterieures, mais 
jamais fi profonde que dans celle - cL 

M. Ro lander, qui le premier a fait connoitre cet 
Infetfte, (bien - qu’il l’a mal place dans le genre des Ci- 


Carabc pe¬ 
tard. 


*P 1 . 3 .Flg.i 8 . 
** Fig. 19. 


*Fig. 20. 


* e. 



Carab6 fil 
lonnc. 
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cindeles) lui a donne ea Suedois le nom de Skiut -fittga , 
qui yeut dire Mouche qui tire , pnrce qu‘il a une quaiite 
finguliere, qui eft, que quand on le prend dans la main, 
ou qu’on lui touche le ventre, il fait fortir avec eclat de 
fon derriere une fumee bleue, formant un petit bruit, tel 
que celui d’un peu de poudre a canon a laquelle on met 
le feu, & ii repete cette fumee. avec un pared bruit plus 
de vingt fois de fuite & aulli longtems qu’on lui gratte lc 
deflus du corps. II a pour ennemi declare le Carabe in- 
quijiteur , vdecrit ci-deflus, & dont M. Rolander a aufli 
donne la defeription. Quand il eft pourfuivi par cet In- 
£e<fte carnacier, il fait fortir la fumee, apparemment pour 
lui faire peur, & reellement le grand Carabe fait alors al- 
te, ce qui donne occalion au petit d’echapper par la fui¬ 
te; mais s’il ne trouve pas en chemin quelque trou ou 
quelque autre endroit propre a fe cacher, il devient en- 
fin la proye de fon ennemi, qui le devore a belles dents. 
Ce font-la les obfervations de M. Rolander, 


Des Carahes exotiques\ 

l f CARABE non-title d’un verd cuivreux luifant > d 
antennes pattes rottJses 7 d ventre noir a etuis 

d profondes canelures ; 

Carabus ffulcatus) apterus viridi - dneus nitidus, kinttnnts pedi* 
bus que rufis , ahdomlne nigro , elytris fukntis * 

Carabus ( auratus ) apterus , elytris parentis ; finis fukisqm ItCvi - 
bus inauratis. Linn . Faun . Ed, 2. n°. Syfi. Ed* 12* 

jp. ffy* 7 . 

Buprefiis viridis , elytris ohufi Julians , non pnnBatts, pedibns 
mtennisque ferrugineis, Geoff r. Inf, Tom* I. p, iqz, il®, z m 
fl 2 « Fig , ^ Le buprefte dor£ fillonS £ larges bander 
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J 1 a 1 eu ces Carabes *, qui tiennent le rang parmi les ,l Pl.i7.Fi£.'2o* 
grands, d’un cabinet d’Infedes, fans que j’ai pu 4 voir 011 
31 s avoient ete trouves. Si ie Carabe de M. ,de Linne, 
que j’ai cite ici, eft de cette m£me efpece, if paroit done 
qu’ils habitent en Europe & irime en Suede, quoique je 
ne les aye jamais rencontres. M. Geoftxoy, dit aufli qu’iis 
font fort comrnuns dans les jardins en France. Ils font 
longs d’un pouce & larges de quatre lignes Sc demie au 
trayers des etuis, Sc ils n’ont point d’ailes. 

La t£te, le corcelet 8 z les etuis font d’un verd dore 
ou plu tot cuivreux, ayant le luifant du cuivre poli, mais 
les dents font noires, & le deflous du ventre eft aulli 
d’un noir luifant. Les cuifles & les jambes, la moitie des 
antennes & la plus grande partie des barbilions font d’un 
roux obfeur, mais les pieds & l’autre moitie des antennes 
font d’un brun noiratre, & e’eft aufli la couleur de l’ex- 
tremite des barbiilons. Les yeux font d’un brun ciafo 

L a tSte eft ailongee & les antennes font de la lon¬ 
gueur des etuis. Le corcelet, plus etroit que les etuis, eft 
presque de figure qnarree, mais a cotes convexes Sc gar- 
nis d’un rebord; le bord anterieur eft concave Sc le pofee- 
rieur forme deux angles. Les etuis, qui font tres - con¬ 
vexes & eieves, ont enfemble une figure ovale un peu ai¬ 
longee , Sc ils font garnis chacun de trois grofles arr£tes 
longitudinaies lifl.es bien elevees, feparees par dc profondes 
caneiures. Tout pres du derriere on voit au bord exte- 
rieur des etuis une petite pointe angulaire. 

2. CARABE aile luifant, a corcelet H cuijjes Je Carabe fyco- 

couleur violette , a etuis verds cancles cf a ventre phante, 
verd - dore. 

Car abut alatus nit cits , thornce femori'busque vielaceis, elytris vl~ 
ridibus firiatis , ahdomine viridi - auma, l 

Tom. IF. O 
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Cnvahns (fycopTrsnta) anreo - nitons , thoract caruleo, ehtris m< 
reo - viridihus 7 abdcmine fuhatro,. Li nth Ed, 1 2, p. djo* 
n°, 

Btpreflis ttigrt - molaccuselytris lath aims t viridi purpnreis 4 
fingulo ftriis fexdecim. Geojf'r. Inf. Tom . J. p. 144+ u°> f* 
Le buprefte qHair£ couleur d’oiv 

Re atm. hif Tom * 2. P/l 57. Jzg. /J. 

&*4Pj: He?//, Inf. Tain 2. f 7 g* i. 

M. de Reaumur a parle d’une efpece- de grands Ca- 
rabesj qui le trouvent on quantite particulierement fur les 
Ch£nes, ou ils donnent ia chafle aux chenilles & autres 
Infeftes qu’ils. mangent,, fachant ainfi choifir les lieux ou 
il s’en trouve da vantage. Leurs larves,, qui font n circs ,, 
ne leur cedent point en voracite., 

M. Acreeius m’a envoye de Penfylyanic de beaux Sc 
*P1. 17.Fig.1s>;. grands Carabes *, qui m’oni paru ctre de la menie efpe- 
ce* quoiqu'ils etoient plus grands & qu’ils avoient encore , 
de legeres, differences dans leurs couleurs. Ils font longs, 
d’un.pouce & mi quart* Sc larges an tracers des etuis, de: 
lept lignes. 

L a tete & les. antennes font noires.. Le' corcelet eft 
violet en deflus, avec un rebord dore tout autour. Les, 
etuis font d’un. verd fonce, mais luiiant & com me dore,, 
avec une marge aCez large couleur de cuivre ou de pour- 
pre. Les cuiftes font d’Un violet fonce, mais les jambes 
& les tarfes font noires. Tout le deflbus du. corps eft 
d’un beau verd luiiant m£le de couleur d’or., 

Les antennes font un pen plus, courtes que les etuis. 
Sc la tete eft garnie de-.deux grofles dents* Le corcelet > 
qui n’eft pas fort grand & beaucoup plus etroit que les 
etuis, eft ovale, plus large que long Sc garni d’un rebord 
tout autour. Les, etuis, qui font tres-larges & presque de 
figure quarree, ont feize ftries- ou canelnres, compofees 



DES INSECTES. til Man. IO / 

; petits points concaves. Les pattes font longues & les 
es font d’un brun clair. 

M. Aceeiius m’a dit, qu’ils fe trouvent dans les jar- 
ns for les plant es, on Ians doute ils chercfaent les che- 
lles pour les devorer. 

3. CARABE nils noir , a corcelet^ (interims Zf pat- Carabe ame- 
tes rouffes, d genoux noirs cf d Ituis /tries. ricain. 

tdarabu's alatus niger , thorace <an*ennh pedibusque fermgweis, ge- 
nubus 'nigrtSy elytris ftriatu, 

Carabus (amencantfs) niger , thorace peiiius autemiisque ferru* 
giueis, Linn. Syjt* Ed . 12, p/ fjt ♦ n°. ip % 

Le Carabe de cette efpece *, qui a etc trouvSe a Su. * PI, 17. Fig. 21. 
mam par M. Ro lander, a beau coup de reflemblance en 
gure avec le Carabe petard, de l’Europe, d£crit par le 
cme naturalise, excepte qu’il eft beaucoup plus'grand,, 
rant la longueur de buit & la largeur au travers des 6- 
is de trois lignes* Les antennes font environ de la lon- 
aeur du ventre. Mais il differe encore du Carabe petard 
ir fes couleurs. 

La t£te & tout le deflfous du ventre font d’un noir 
ifant, mais les etuis font d’un noir mat & garnis d’un 
es-grand nombre de ftries fines. Le corcelec eft roux ’ 
nt en deftus qu’en deflousj les antennes, les barbillons 
: les pattes font de la meme couleur, mais qui eft un 
su plus claire fur les- pattes. L’extremite des cuifles ou 
s genoux font ndirs, & e’eft ce qui le diftingue princi- 
ilement de l’autre Carabe que j’ai noun me, en y joig- 
ant la couleur noire de la tete. 

Les yeux font grands & faillants. Le corcelet eft fort 
troit, a peu pres de la figure d’un coeur tronque, plus 
rge par deyant que par derriere. La tSte eft attacbee 

O g 
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au corcelet par un col noir aflez long, & le ventre aVed 
les etuis eft ovale, mais comme tronque par derriere. 

Carabe de 4 . CAR ABE nils <?m brim roujpitre a tete obfcute , 

Penijlvanie. ' « antennes, pattes Is dejjous du corps fauves a 

a etuis cancles. 

Carabtts (penfylvanicus) rufo-fufeus , cnfnc ohfeuro, nmcniys 
■ • ■ - pedibus corporate fab ms tcjlaccis, elytris Jlriatis, 

fPI.27.FIg.23.’ 1 . _ C e Carabe *, qui eft de Penfylvanie, eft de figure 

ovale & de grandeur mediocre, ou longue dc fept & lar¬ 
ge de pres de trois lignes. La tete, le corcelet 6c les e- 
tuis font en deftus d’un brun rouflacre luifant j mais la te¬ 
te eft plus obfeure que les a litres parties, & les yeux font 
noirs. Les antennes & les pattes font d’un jaune d’oere 
clair, & e’eft aufli la couleur du deflbus de tout le corps, 
de la tdte & du corcelet, quoiqu’un peu plus obfeure. 
Les etuis ont quelques canelures longitudinales, les anten¬ 
nes font de la longueur de la tete 6c du corcelet, & cette 
derniere partie eft presque egale en largeur avec les etuis. 

DBS C I C I N D E L E S. 

**• ^ £s Oicindeles * ont plufieurs .caratfteres generiques , pro- 
’ pres a les diftinguer des Carabes, avec ' lesquels dies ont 

d’ailleurs de la conformite a quelques egards; aufli M. 
Geoffrey les a-t -31 rangecs dans le mcme genre fous le nom 
de Buprefie & dans la feconde famille de ce genre, felon 
fon arrangement. Mais il lie faut pas les confondre avec 
les Cicindeles de cet auteur, qui font les Cantharides fui- 
vant le fyftenie de M. de Linne, ou bien les Teiephcres 
felon mai & M. Schaeffer, • .. 

Les Infetftes, que je nom me Cicin deles avee M. de 
Linpe, Ont i°, des antennes filiformesj s°, une grande 
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tfite plus large que le corcelet; g°. deux gros yeux qui 
fortent beaucoup de la tete; 4 0 . des dents tres-grandes & 
avancees, garnies de plufieurs longues denteiures; 5 0 . le 
corcelet arrondi & a petits rebords; 6°. line grande ap- 
pendice a la bale des cuifl.es pofterieures, Sc 7 0 . cinq ar¬ 
ticles defies a tous les tarfes. 

Elles font toutes tres-reconnoiffables & on tun certain 
air qui les diftingue an premier regard. En general elles 
ont le corps applati en defies, parce que les etuis font 
moins convexes que dans les Carabes, Sc le ventre eft de 
figure ovale. 

La tete * 'eft grande , applatie entre les yeux, mais un 
peu convexe vers le corcelet, qu’elle egale en largeur Sz 
qu’elle femble mcrae furpafier a caufe de les deux grands 
yeux. II rxfia paru, qu’en otant les dents, la tfite des Ci- 
Cindeles reflemble beaucoup a celle des Grenouilles par la 
pofidon & la grofieur des yeux. 

Les antennes * font afiez longues Sc filiformes, c’eft- 
a - dire q u’elies font presque de grofieur egale dans toute 
leur etendue, & divifces en onze articulations, dont la fe- 
conde, a compter de la tete,’eft la plus courte & la pre¬ 
miere la plus grofle de toutes. 

Le yeux*, comma fai dit, font fort gros & en for¬ 
me de ip he res , & fortent beaucoup de la tete, presque 
com me ceux des Infecftes nommes Demoilelles, ou com- 
me ceux des Grenouilles. Le caraeftere pris de la gros- 
feur des yeux, eft frappant & donne dabord dans la vue. 

Les deux dents ou macheoires * font fort grandes, 
courbees Sc tres-avancees au devant de la tete; quand 
dies font fermees on dans Pinatftion, elles fe croifent a- 
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vec leurs pointes *, mass quand flofefte en veut faire u- 
fage,;il les ouvre extr&nement *, de force que leurs poin¬ 
tes fe trouvent alors tres- eioignees l’une de l’autre. Ellcs 
jont du core interieur qaatre longues dentelures courbees*, 
dont celle de l’extremite * eft la plus longue de toutes 
& forme 3 a pointe de la dent. Chaque dent a encore, 
proche de la bale du cote interieur, une eminence re- 
fendue en deux patties * & qui reflemble aftez a une <es- 
pece de dent molaire, au moins y a-t-il apparence 
qifelle en fait la foncftion, qu’elle fert a broyer les all¬ 
mens ; ces deux eminences font accompagnees d’une pe¬ 
tite partie velue en forme de brofle. Quand les dents 
font ouvertes, on voit une grande & profonde cavitc 
dans la tete, qui eft la bouche ou ie gozier. La levre 
fuperieure * eft grande & couvre une partie des dents. 

Les barbillons * font places en dellbus de la levre fu¬ 
perieure & des dents. Iis font proprementau nombre de 
quatre, corame dans les autres Infeftes a etuis, mais les 
deux exterieurs font acconvpagnes encore d’autres pieces, 
qui font que PInfede pnroit avoir plus de quatre barbil¬ 
lons. Les deux barbillons exterieurs*, qui rellemblent a 
de petites antennes, font longs & divifes en quatre par¬ 
ties a peu pres cylindriques, iculement un peu plus gros- 
fes a l’extremite qu’ailleurs, & dont celle qui termine le 
barbillon eft arrondie au bout *; la feconde de ces par¬ 
ties eft plus longue que les autres; celle-la-& la troi- 
fieme font garnies chacune de deux ou de quatre poils 
roides. Chaque barbillon eft place fur une grande piece 
ecailleufe*, qui en eft comme le pied oule fupport. 

Mais a ce fupport font encore attachees deux autres 
parties remarquables *, allongees, mobiles & articulees 
a leur bafe. La premiere* eft deliee, compolee de deux 
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piecesj dont Pune eft beaucoup- plus grofle au bout que 
dans le refte de foil etendue, qui eft cylindrique; fautre- 
piece eft aufti cylindrique, encore plus deliee qtfe la pre- 
cedente, mais elle- augment© peu a pen en volume comme 
nnemaftue. La (econde partie * eft longue , large & applatie, *pr.4,Fig.4,e/. 
ayant au bout une piece en forme d T ongle un pen cour- 
bee *, placee a peu pres perpendiculairement a la partie * *. 
merae. Elle eft garnie d’un grand nombre d’eipeces de 
poils roides. & aftez gros, fur-tout le long du cote inte- 
rieur *, & il eft remarquable que ces poils ne font , pas * e f. 
pointus au bout, mais moufles & comme arrondis, de 
forte qu’il y a apparence que ce ne font pas proprement 
d'es polls, mais des parties qui fans, doute ont un autre 
ufage a nous inconnu, Les dteux parties que nous ve¬ 
nous d’exammer, aufti' bien, que le barbillon, font dures 
Sc ecaiileufes, mobiles a leur bale & unies au fupport e- 
cailleux par une articulation. Sc les ongles ou crochets 
qui termihent les deux parties velues, peuvent fervir a 
ferrer la prove que PInfefte vient d’attraper.. Le fupport 
eft aufti articule a la tete,. de forte qu’il eft mobile pour 
foi. Nous avcns vu que tes harhiiicns des Carabcs. font 
accompagnes de parties a peu pres femblables. 

. _ Les deux barbillons interi'eurs ou inferieurs * font de a ^ 

la merae longueur & de la raeme figure que les deux 
autres, Sc diviles en quatre parties, dont Jes deiix pre¬ 
mieres. font courtes, mais la troifteme eft la plus tongue 
de routes.. Cette troifteme partie eft garnie de beaucoup 
de longs poils roides, qui ne font pas pointus, a leur ex- 
tremite, m2is, moufles. La qaatrieme partie, plus, courte 
que la precedente, eft arrondie au bout*. Ces batbil- * it, a. 

Ions font attaches a l‘a- tete tout: pres fun de Pautre, & 
leur bafe eft couverte exterieurement par une petite pla¬ 
que ecailleufe & plate. 
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Ay ant coupe la tete d’une Cicindele, je remarquai 
avec furprife, que cette tete detachee etoit encore capa¬ 
ble de remuer plus de deux heures de luite non feule- 
ment les dents, les antennes & les barbillons, mais inl¬ 
ine de pincer & de mordre avec autant de force, que 
fi elle etoit encore attachee au corpis. 

Le corcelet eft a pea pres cylindrlque, mais garni esv 
deflus de deux larges eminences & d’un petit rebord 
tranchant vers les cotes 5 lalargeur & la longueur font 
a peu pres egales, mais il eft moins large que le ventre. 
Les etuis n’ont point de rebords fenfibles aux cotes. 

Les pattes font longues & tres - deliecs, garnies de 
beaucoup de poil & terminees a la jambe dc deux lon- 
®PI.4.Fjg. 6 . g Ues £pj nes *. leurs tarfes font divifes en cinq articles co- 
*d\fg b. niques delies *, qui ne font pas plus larges fur les pattes 
de devant que fur les autres, & c’eft en quoi la Cicin¬ 
dele eft encore diftinguee des Carabes; mais les cuifles 
pofterieures out la meme appendice ovale que celles de 
ces derniers Infecles. 

Les Cicindeles ont ordinairement des coulcurs tres- 
brillantes, comme nous verrons dans la dcfcription des 
efpeces, Elies font d’une vivacite extreme*, dies cour- 
rent- fort vite en plein jour fur ter re, fur-tout quand 
le foleil brille, de forte qu’on a de la peine a les attra- 
per: car des qu’on s’en approche, dies fuyent & s’en- 
volent promptement, ayant beaucoup de facilitc a ouvrir 
les etuis ecailleux & a le mettre en etat de voler j une 
Mouche ne prend pas plus promtement l’eflbr ; mais or¬ 
dinairement dies ne volent pas loin, dies prennent ter- 
re k peu de diftance de l’endroit d’od elles partent, & 
yont courir a nouyeaux fraix, Ellcs aiment a frequenter 

lea 
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les terrains fees & les allees de fable des jardins. Leurs 
grandes dents demontrent affez qu’elles font voraces & 
carnaciereSj aufli vivent-elles des differens autres Infedtes 
qu’elles f§avent attraper. 

Qv and elles ouvrent les dents, elles prefentent une 
gueule terrible &: a faire pern*; cependant elles n’ont pas *21.4.. Fig. 3, 
beaucoup de force dans les dents, parce qu’a leur bafe ou 
a leur attache a la t£te, loin d’etre bienfermes, elles font 
au contraire tres- mobiles: cependant comme elles font 
tres-pointues, elles percent & tuent bien vite les Infec- 
tes qui ont le malheur d’etre attaques. 

M. Geoffroj dit *, que les larves de ces Infedtes fe *mjt.deslnf. 
creufent en terre des trous cylindriques profonds, dans deParisTom.u 
lesquels elles fe logent & fe tiennent en embufcade £• 
pour attraper les ( Infe<ftes qui viennent pafler fur I’ouver- 
tore du how, C’eft do mm age qu’il n’en a pas donne 
de figure. 

On peut nommer grandes Cicindeles, celles qui ont 
fcpt lignes de longueur & au de-la; mediocres , celles de 
tcois ou de quaere lignes, &cpetites , celles qui font au ' 
deflous de trois lignes. 

■ 1. CICINDELE d’tm verd Itiifant, i, fix petites Cicindele ' 
taches blanches far chaque etui, , champetre, 

Ciciiideh viridis nkida , efcytrit Jingulis ptfnBis fix tdhis. 

Cidndeh (campeftris) viridis, clytris punclis quin quo dins, Linn. 

Faun. fid. H°. 7i<?. Syfi. Ed. 12. p. fj-j. n°. 1 , 

Buprefirs %it(fflratu$ , fupra viridis , cokoptris pun Bis iz a lb is*, 

Geoffr. Inf. Tom . 1 . p. ij% t n°. '27. Le velours veit a 
/ 12. points bknes* 

Schtfffl Icon* Inf. Tab. 34. Fig. %. p m 

Elles font fort belles*, fur-tout par le brillant de * pl>4 t 
leur couleur, qui eft d’un beau verd un peu bleuatre • ** 

Tom. IK P 
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eii defloSj, & d’un verd' tres-Iuifant & comme dorc en 
deflous da corps. Chaque etui eft marque de fix peci¬ 
tes caches d’un blanc un peu jaunatre > dont il y en a une 
a fon origine & une autre un pen allongee vers le der- 
r iere, frois autres taches font placces le long du cote ex- 
terieur, & la fixieme eft environ au milieu de P'etui; les 
deux taches pofterieures font jointes enfemble par une 
ligne fine blanche, qui fuit le bord de l’ecui. Le devant 
de la t£te ou la levre fuperieure eft d’uu jaune couleur 
de paille, qui eft aufll en partie la couleur des dents, le 
refte etant noir.. Les. pattes. & les quaere premiers arti¬ 
cles des anrennes font d’une belle couleur de pourpre 
doree & luifante, mais les fept autres articles des anten- 
nes font noirs. Le deftous de la tete, du corcelet & de 
1a. poitrine eft ou verd,, ou d’un pourpre brillaat, felon 
que la lumiere du jour y tombe difleremment. Le des- 
fus du corcelet , qui eft borde de pourpre dorc par de¬ 
vant & par derriehe,; eft garni de deux larges eminences, 
mais peu elevees.. L’extremite des pattes eft verte, & les. 
etuis font Mbs ou fans (tries, mais garnis de peti.ts points, 
eleves, qui les. rendent chagrines & qui, ne font viftbies 
qu’a la loupe. 

Ces. Cicincfeles courent avec: beaucoup de vitefle fur 
les chemins fees Sc dans les allees des jardins, quand lo 
foleil brille avec eclat. Elies no font done point noctur¬ 
nes comme les Carabes.. Ellcs font aOez difliciles a attra- 
per, parce qu’elles, ^dnvolent promptemenc & avec faci- 
lites mais elles ne valent pas lain, comme nous, l’avons, 
deja fait remarquer plus, haut.. 

2 s. Cl CIND'EL E noire en deffus; Sf verte■ luifante 
en deffous 3 i raye Sf trois taches blanches fur cha¬ 
que itui. 
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Ckhulda Jhpra nigra , fubtus virulis n'nida , elytris fingttlis fafcia 
punctisque tribus alhis t * 

Cidndela (fylvatica) ejb'fW fafcia punctisque duohus alhis . 

££»#* Ed . a. 7^ Sjy/i, Ed, n* p. tt°. 8. 

C’est la plus grande* de celles qu’on trouve dans ce * Pi-4- F! S- 
pays, & elle eft plus rare que la precedents; cependant, 
felon la remarque de M. de Linne, on les voit en quan- 
tite dans la Botnie occidentals, ou elles courent Sc vo¬ 
le nt avec yitefie fur les chemins. 

La tete, le corcelet Sc les etuis font en deffus d’un. 
noir mat; lur chaque etui ii y a trois taches Sc une raye 
transverfale ondee d’un blanc un peu jaunatre. La pre¬ 
miere tache, qui eft a l’angle-anterieur de l’etui, eft pe¬ 
tite & allongee* a quelque diftance de-la eft placee la 
feconde, qui eft plus grande, allongee & un peu cour- 
bee; purs vient la raye ondee, qui traverfe presque tout 
Petui, & enfin vers le derriere on voit la troifieme tache, 
qui eft petite & ronde. Le deftous du corps eft d’un 
verd fonce & luifant. Les pattes & les antennes font noi- 
res, mais les cuifles, vues dans un certain fens, ont une 
teinte de violet. Le bord exterieur * des dents eft couleur 
de paille, le refle eft noir, de me me que la levre fu- 
perieure. 

3. C 1 C IN DELE d’un gris verddtre luifant en deflus Cicindele 
S? 3 dun verd dove en dejfous , d raye ondee deux: chetec* 
taches courbes blanches fur chaque etui. 

Cicioida (moculsta) fupra viridi -grijea nitida, fu’nus viridi-au- 
rea , elytris firigulis fafeia lunubsque duabus allns. 

Cichidela (hybrids) fuhpurpur ajecus, elytris fafeta lunulisquc da- 
abas alhis. Linn. Faun. Ed. i. n°. yqC. Syfi. Ed. 12. 
p, djy. »°. a. 

Bupreflis inauratus, Jupra fufeo - viridis, coleoptris fhfeiis £ un- 

P a 
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dulatis nib is, Geojfr> Inf, Tom, /, n, h°* 2g> Le btu 
prefix & broderic blanche 
Schtfffl Ekm. Inf Tab. ^3. 

* Pl,4.Fig. 8 . Elles font * de la mdne grandeur que la Cicindele 
champStrc, c’eft -a -dire qu’elles tiennent le rang parmi les 
grandes. La tdte, le corcelet & les etuis font en deflus 
d’un gris verdatre, qui a une teinte doree & luifante, 8 c 
dans quelques individus cette couleur eft plus yerte que 
grile. Chaque etui eft' garni de trois rayes ou taches d’un 
blanc jaunatre; la premiere eft placee a l’origine de 1’etui 
le long du bord exterreur , & elle eft courbee en arc ou 
en forme de croifiant, dont la concavite eft en-haut; la 
feconde eft une raye ondee qui traverfe presque tout l’e- 
tui, 8 c la troifteme, qui eft fkuee au bout de l’etui, eft 
egalement courbee en arc ou en forme de croifiant, com- 
me ia premiere. La t£te & le corcelet font nuances d’u- 
cpulenj^tje cramoifi tres-brillante, & les etuis font 
' ■ bordes qi^ib^fieuremeat,,d’unc ■ lig- 

ne doree & rougeatre. La loupd v Mt'’voir qflti tes' etuis 
font chagrines ou garnis de petits points convexes. L^ : le- 
vre fuperieure de la bouche eft d’un jaune couleur de 
paille. Tout le deflous de I’Infefte eft d’un beau verd 
tres- luifant & com me dore, ayec une nuance blcuatrc; 
mais les cotes de la tete , du corcelet & de la poitrine 
font d’une belle couleur de pourpre ou de cramoill dore 
& tres - briilant. Les pattes & les antennes font encore 
couleur de pourpre dore 8 c varie de verd luiiant. Le cor- . 
. celet a en debus deux plaques* un peu conycxes, bordes 
du mesne verd. Les cuifles & les*c6tes du corcelet 8 c de 
la poitrine en deflous font garnis de plufleurs polls blancs 
aflex longs,.■ , 

P n be f^auyjoie s’iroaginer riea de plus beau que ces 
Cicindeles vues a la loupe i OR les yoit briber des plus 
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ny 

belles couleurs, ce n’eft que da verd, du pourpre, da 
cramoffi, rehaufles d’nne couche doree, & dont la vue 
eft charmante & inimitable au pinceau- 

On les trouve beaucoup en Hollande, mais en Suede 
elles font plus rares. Elles volent & courent rapidement 
fur les chemins fees, tout comme les deux efpeces pre¬ 
cedences. 


4. CIC.IJSIDELE dun verd eouleur de bronze, a plu- 
jieurs taches circulates concaves dun verd grifedtre. 
Cicindela viridi - anea , maculis rotundis excavatis grifeo - viri - 
dibits. 


Cicindela (riparia) viridi* anen y elytris pmi&is Tatis cxcavath. 
* ■ Linn. Fauth Ed. t&+ 

Bnpreftis viridi - census , elytris pmiBis lath excavatis manmillofts. 
Geoffr/lnf. Tom, L p> ij£ «° ( 30, Le buprefie a mameloiik 

1 ■ '< t| , - if i, .■ ■ ' ’ - ' \ 

... Cf.s Cicindeles * font de grandeur mediocre, mais el¬ 


les varient en grandeur, de forte que les unes font la 
moide plus petites que les autres. Elles font en deflus en- 
tierement d’un verd fonce eouleur de bronze & luifant. 


Le corcelet & les etuis font garnis de plufieurs grander 
taches circulaires un peu concaves ou enfoncees, dont la 


eouleur eft d’un verd plus cla'tr, grifeatre & luifant, tirant 
fur la eouleur de fer. Entre ces taches circulaires on en 
voit d’autres, ma?s en jpe^'' 3 ^ 6 itwb^ei ; qiiii 'fbrif allongees 
& d’un noir. Ipifant, pldcceS en lignes longitudinales, II 
refulte de mutes ces taches une eouleur affez bizarre. Les 
qntennes font noires. Tout le deffous du corps & fespar¬ 
tes font d’un verd luifant & comme dore, mais obfeur. 
Le corcelet eft arrondi vers les cotes, ayant en deflus des 
tuberofnes ou des inegalites. Les dents font moins lon¬ 
gues que dans les efpeces precedences* 


Cincidefe de’ 
rivage f 


*Ph4-Fig. 9 . 
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On les trouve en quantite fur le bord des ruifleaux, 
ou elies courent av-ec vitefle lur le flible mouille. Elios 
airaent done les lieux humides, au lieu que les trois elpe- 
ces precedences cherchent le lee, 

5, CICIND ELE brone-ee tres - hnfnnte } a tete cane- 
lie ^ a etuis fines a points concaves , mats JiJJes Sr* 
noirdtres au bord, interiemr , 

Cicindela (ftriata) attea nitidijjhrta » capitc ftriato: elytris dmnli$ 
flriatis p un ct at is: tutus lavibus*, 

Cicindela (aquatica ) esnea mtida % tap he flriato. Linn * Faun. 

Ed. x 7 /x Ed, n , jx <fj8- »°* if. 

Bttpreflis futfeo - metis , capite prof nude flriato , elytrorum firm 
prima remQtijJhua. Geojfr. InJ\ Tom * I, p. u° m 51 , 

Le buprefte a tece candle. 

Ex .les font des plus petites de ce genre, mais la tete 
eft grande & large, garnie en devant encre les deux 
font Lilian ts, de ft ties ou canelures longitudi- 
nales profottdfe.^'' EUes font en deffus d’une couleur de 
bronze tirant for le brun, mais trbs -luifante, & en des- 
fous eiles font d\m noir luifant, qui a une legere teinte 
dp verd obfcun. Les etuis font remarquables j ils font 
cbnitpe dryil^s en apparence en deux portions presqu’e- 
gales felon leur longueur, dont la premiere ou la raoi- 
tie interieure eft noiratre, luilante & entieremenc lifle; 
mais cette portion lifle ne s’etend point tout-a-fait jus— 
qu’au derriere. L’autre moitie ou l’exterieure, qui eft cou- 
leur de bronze comme le corcelet, eft garnie de lignes 
longitudiuales fornfoes par de tres-petits points concaves, 
$c,qui s’etendent jusqu’au bout de l’etui. On pourroit 
Airier; cette defeription de la maniere foivante, f^avoir, 
quelesbtuis ont de relies lignes longitudinales, excepte 
. au milieu da dos, ou Us ont une grande portion entiere- 
ment lifle & noiratre, qui, quand les etuis font fermes. 


Oicindcle * 
tets canelce* 
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fe prefente en forme d’une grande tache allongee.. Les 
pattes font de ia meme couleur que le deflous da corps,, 

& les antennes , qui ne font pas plus longu.es que Ia tdte 
& le coreelet, font noires. • 

Jf. ne crois pas que. ces. Cicindeles fe trouvent dans 
les eaux, com me le die M. de Linne, mais bien peu -£tre 
fur les rivages. 

6. CICINDELE d tete coreelet d’un verd cut - Cincidele a 
vreux luifantd etuis brims chairs tachetes de noir y pattes jaunes. 
a antennes■ & pattes fauves. 

Ci and el a capite thwaceque. vihidt* tends r elytrh- paUi'de fufeis 
nigro - maculatis y anmmjs pedibusque flavefccmihus-. > • 

C icindela (flavipes) ohfeure anea , elytrts fiibnebulofis , pedibns. 
luteisi .Linn. Faun . Ed. 2. n c .„yjo. Syjl„ Ed. 12+ p* 

. Exugs,: ; dK^;tp^^: ; |^trtesvOtr gneres plus grandes -que 
de ; ""La t£te & le coreelet font en deflus- 

d’un verd fonce- cuivreux & luilant, mais les etuis font 
d’un brun pale aufli luifant, avec quelques grandes. taches, 
noires un peu verdatres, & ils ont des lignes longitudi- 
nales formees par des points concaves., Les pattes & les 
antennes, qui font un? pen plus longues que la t£te & le 
coreelet, font d’un brun jaunatre obfeur couleur d’oere- , 

Tout le deffous du corps eft d’un noir luifant., 

Der Cieindeles ex0tiques,. 

i, CICINDELE d tete Ef h dejfous du. corps' dim cfncidele- ' 
bleu violet luifant, a etuis: nerds avec des taches chiauile. 
noires quatre points blanes.. - 

C kind-eJa ■ ( chinenfis ) capite corporeque ■ fubtus carulto -vklneeh 
nitidis „ elytris. viridibus:: maculis nigris punciisque quatour albit.. 

v. Cette- Cicindele*,. qui a etc trouvee a la Chine,, eft': *pi. I7 . F; g. 23 , 




CincuJele de 
la Caroline* 
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tres- belle & plus grande qu’aucunc des efpeces prece¬ 
dences, ayant la longueur de huit lignes & demie ur 
trois de large. La tits' & tout le deflous du corps lout 
d’un bleu violet tres-Iuifant mele de verd; le devant & 
le derriere du corcelet, de menac que les cotes, font du , 
nafime violet, mais fes deux eminences ou plaques con- 
vexes font dam verd dor£ trfe-brillant Les, etuis font 
d’un verd de peroquet mat & comme veloute,^ bordcs 
de bleu le long du cote exterieur & a l’extremite; a lo- 
rigine de chaque etui il y a deux taches allongees, & au 
milieu ou plus pres du derriere une troifieme tache fort 
grande & ovale, qui en occupe presque toute la largeur, 
& ces trois taches font d’un noir veloute.. Sur chaque e- 
tul on volt encore quatre taches plus petites en forme de 
mouches d’un blanc un pen jaunatre, dont il y en a une 
for la tache noire exterieure du devant de 1 etui ^ & les 
trois autres, dont les deux premieres font un peu jointes 
- & grande-'tache noire. Ces 

etuis femblent 6tre fairs comme de felbufs. 

Les yeux font noirs, & la levrc hipciiture avec la 
baft .-.des dents eft d’un jaune paiUc. Les antennes font 
noire? » nuancees de verd , mats lent premier ax tide > beau- 
coup plus gros que les autres, eft de couleur violettc. Les 
pattes lont vertes, Iuifantcs & nuancees de violet, garnies 
de plufieurs poils blancs, & les cuifles font toutes violet- 
tes en deflous. Enfin' les ailes font brunes. 


2.' CICINDMlE iun pourpre luifant horde de verd 
dorks dont le bout dee etuis, les antennes <b° les 
pattes font jaunes fauves. 

Ciciudda purpurea nitida viridi - aurto mmginata , etytrorum api* 
".'V'. '\y. te antennis pAibusqwftavis, 

"" r: d ('cMolina) cy tinea nitida, dymrurn apicilm antennis, 

■jttMriqu* fittvis. Lnm, Syjt, El it, f. fJ7> »°* 
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Cette Cicindele % dont Ie pays natal eft la Caroline, 
eft plus petite que la precedente & brille par fes couleurs 
eclatantes; on ne f§auroit gueres voir de plus bel Infefte. 
La tete, le corcelet & les etuis font en deflus de la plus 
belle couleur depourpre ou de cramoifi luifant & com me 
dore, & ces parties font bordees de verd dore tres-bril- 
lant. Le defl'ous de la tete, du corcelet & de la poitrine 
eft d’un beau verd dore; mais le ventre eft d’un violet 
fonce, excepte a fon extremite, ou il eft borde tant en 
deflous qu’en deflus d’line large bande jaune fauve ou 
couleur d’ocre Clair, Les etuis ont a leur extremite une 
grande tache oyale un peu courbee du m£me jaune, qui 
touche au bqrd exiteri^|' 4k ^|^ certaine4H3rtion des etuis 
? u devant de ces taches eft noire, & qtiand ces memes 
etuis font fermes, les deux taches jaunes torment au der- 

ion$$. & tout® les pattes font encore 

de ce jaune fauve, en forte que cette Cicindele eft tres- 
bien diftinguee par les couleurs de toutes les autres elpe- 
ces. Les dents font jaunes a grandes dentelures noires, 
& les yeux font d un brun clair ou grileatre, Les etuis 
font matques d un grand nombre de points concaves 
places Ians ordre, & les antennes font presque 
de la longueur de tout le corps, > ' 

■■■ ■■■'■ ; ;.t ; T 1 ' ■ !;v' 
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8JIATRIE ME ~ MEMOIR E. 

D ES BUPRESTES ET DE.S T AttPINS. 




,DES; BUPRESTES, 


* PL 4. Fig, T .. Buprcfles * font ^ les arc- 


a^T di* W iat^tWcenftwcc dans; 

le corcelet; g °. le corps allonges 4 0 .. cinq articksa tous. 
les tarles ; 5°. & enfin qui ne liui tent point 


' Ti’l'' tie,; foipF pas dffi,cil0';;a ; reebttnpitro, a ces caratTe-- 
res generiques, & ifo ont'ai* furplus une certain e figure, 
un certain air dans PafTemblage de leurs parties, cjui les 
diftingue aifement d'e tons les a Litres genres, Ceux a qui 
its reflemblent le plus* font les Scarabes - a - reflbrt ou les 
Tan pins corttme les-' raqrome M. Geoflroy, avec lesquels 
iis ©at mbit beaucop^ dc rapport y tnais renverfes lur le 
: tfps ? ils ne fautent point'‘bofnirbe Font ces cfemiers, E’auteur 
" ■c^ :, ;^ , viens de norruner,. a< trouve 4 ptopos d'e changer 
■ en ceiai de Cucujus , pourdeS' rai- 

dans for* Hiftoire des fofeffes qui Je 
*Tm.lpji 4 * trouvbtt aiwE'-fnvirons: de Parif ;** 5c il leur donrie eh 



francois 


DES INSECTES. 

le nom de Richard , , a 


IV. Mem. 
caufe de leurs couleurs 



brillantes. II fe fert enfuite de celui de Buprefiis pour 
defigner le genre nomme Carabus par M. de Linne, 
comme je l’ai deja rapporte dans le Memoire precedent. 
Pour moi je me dens au nom de Buprefte pour ies In- 
Eecles, dont j’ai deflein de parler dans ce Memoire, & 
qui auffi a ete adopte par M. Schteffer*. 


Le corps de ces Infedes eft allonge, & les etuis, qui 
fbnt tres-durs, font etroits vers le derriere, qui eft com¬ 
me conique. Le corcelet eft de meme largeur que le 
ventre ou que le travers des etuis. 1 

La 

des yeux, eft enfoncee & entierement cacllee dans ' le 
corcelet, elle y eft placee comme dans un etui , & c’eft 

voir ari^^^Sobs^^corcelet, on voit qu’elle eft gros- 
fe,_toute ronde & fpherique comme une boule. Les 
deux yeux a refeau * font eliiptiques & peu eleven ils 
font comme a fleur de t£te^ . . - . . . SV'" 


* Elem. Eim* 
mol. Tab. jc* 


*PL 4,Fig.ir* 


*j >. 


Les antennes *, qui ont Ieur attache au devan t de * 
la tece entre les yeux & les dents, font de la longueur * * 
°u gueres plus longues. 'filets’ 

gramfa, *fdJ'P*;* 
tendue, & 

c i ui les unit a ia t &te & qui 

• eft . 'firou. Les deux preniiei'esmaF#^, . 

en comptant de la t6te,& cpUe de Fextremice Iqut a neu 
'$®N. cylindriques, mais toutes les ' applaties 

•^•^gukires', ayant au jbtfrfc’Sr^iiSa'angle TaiUanr, ■ 

-I 6 i?. rte J c l ue Ifs antennes Ibr^ comme dentelees ou a dents 
de fde de ce bote-la. ■ ^V ■ ■ 



*Pl.A.Fig,I*. 
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* Fig. xa. 
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* 1 , C. 

* <1, <*. 
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■ Les dents*, qui font courtes Sc grofles ayec des poin- 
tes mouffes, font convexes en dehors &c concaves en 
dedans. , La levre fuperieure eft petite & en forme de 
lame plate j mais la levre inferieure * eft tres-compofee, ’ 
quoiqu’elle foie egalement petite & comme enfoncee 
dans la cavite qui forme la bouche, de forte qu’on a de 
la peine a la degager d’entre les dents; les quatre bar- 
billons qui y font attaches, font auffi tres-courts. Cette 
levre eft compofee de trois parties principales applaties *, 
qui ont chacune plufieurs pieces de ditferente figure, dont 
les unes font (Scailleufes & lfesfauffes membraneufes, L’in* 
fpe&ion de la figure ci-jointe Fait mieux comprendre leur 
conformation qu’une longue defeription, qui feroit neccs- 
fairement obfeure. Je dirai feulement, que chaque par- 
tie laterale *, eft terminee par tine piece plate Sc lar¬ 
ge*, qui au bout eft garnie d’un affemblage de longs polls 
courbcs, qui forment enfemble comme une brolfe. Du 
cote.int6ri®8 rr,.^iece- a ,une petite partie conique un 
peu courble*, toute cduyeftd’ , : ^dllfl’autre- co¬ 
te eft attache un des deux grands barbillons *, com pole 
de quatre parties articulees enfemble Sc garnies de qhel- 
ques peu de potls. La partie intermediate * de la levre 
fe termine egalement en piece applatie, dont le bord an- 
tdrieur eft arrondi * & garni de poils places e,n brofle; 
les deux petits barbillons*, divifes en trois articles, font 
attaches aux cotes de cette piece plate. 

cot^s du ^Cic^celet, qui 'eft convcxe, ont nn re- 
bord tranchantv ecuflbn, qui eft place entre les 

etuis a leur origine derriere le corcelet, ifeft qu’en forme 
ti’uh pe|it point eleve.. La poitrine, qui eft raboteufe ou 
.;,(|effbus, eft compofee de deuX parties, k la 
premiere desquelles i font attaches les etuis Sc les partes in¬ 
termediates , & a la feconde les patties pofterieurcs & les 
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ailes. Ces deux parties, le corcelet & la poitrine, font 
compofees en deilons d’u,n aflemblage de plufieurs pieces- 
ccailleufes feparees par des futures, comine on peut voir 
dans la Figure if, ou C C marquent le corcelet & P P la 
poitrine. Le corcelet le prolonge en delfous en une poin¬ 
te dure, applatie & arrondie au bout*, qui repofe avec *P 1 . 4 >Fig-r 5 * 
fon extremite dans une cavite placee a Forigine de la poL e ' 
trine, tout comme on le voit dans les Taupins j cepen- 
.rianfc les , Bupreltes n’ont point la faculte de fauter etant 
mis for le dos. A cote de la pointe on voit dans notre 
figure les quaere trous* dans lesquels les pattes anterieu- * 2> L 
res & intermediaires ont leur emplacement, & dans les¬ 
quels elles le meuvent par les muscles &. les tendons qui 
s’y trquvent Lepremier anneau du ventre* a aulfi une * a 
pointe * femblable a qelle du corcelet, mais plus course # /. 

^ lith& &a.vtte qui fe trouVe vis-a-vis d’elle 
fur la poitrine. De chaque cote de cette pointe, au bdrd 
poflerieur de la poitrine, on voit une longue cavite* en * L 
travers du corps, dans laquelle la cuiffe pofterieure pent 
fe cacher en partie, & cette cuifle a fon attache a la poi- 
, trine dans la cavite meme tout proche de la pointe du 


premier anneau du ventre. : 

Les etuis ecailleux *, dont la furfae#>ft jnegale, ra- * 
boteule & comng^;; 

mens, _ font;deTFus & concaves On delfous, 

& finiffetit 1 e&*|fomte mouflfe ou comme .tronquee. Les 
ailes'*, qui fid font pas plus longues que le ventre, y * a *„ 
etendues dans Finadfion. de fa§on que Funecbt 1 vre 
Fautre; elles ne font pas pliees nl fopgitudinalement ni 
transverlalement, & leur couleur eft noiratre & transpa.- 
- rente, mais queiqu es unes de leurs nervures font roufles 
VJ&v: < :: “4’/ . Q 3 ‘ :■ . !,* 
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dans les plus communes efpeces. Enfin elles ont exafte- 
nient la longueur des etuis. 

Le ventre * eft de figure ovale , beaucoup plus large 
qu’epais, & ion bout eft conique. II eft divife en fept 
ou huit anneaux, qui font plus convexes en deflous qu’en 
defius, & dont les cotes ont en deftus un rcbord mem- 
braneux & flexible, 

Les pattes font courtes a proportion du volume du 
corps, & les cuifles font peu grofles. Le pied ou le 
tarfe* eft compofe de cinq articles, dont lb premier** eft 
le plus long de tous, egalant les trois fuivans enfemble, 
& il foroit cylindrique, s’il n’avoit en deflous une cavite 
en forme de goutiere, qui n’eft pas cgalcment longue 
dans toutes les efpeces. Les trois articles qui liiivent * fe 
rcflemblent a peu pres, & font moins gros a leur origj- 
ne qu’a ieur extremice , qui eft corame un peu refendue 
ou garnie' dS deux lobes courtes, qui ont des poils en brofle 
en deflous.. Chacun de ces trois articles a egalement une 
cavite en deflous. Le cinqnieme & dernier article * eft 
comrtie implante fur le quatrieme, ayant la forme d’une 
maffue, qui augmente peu a peu en volume pour fe ter¬ 
miner en mafle, & il eft plus long que le quatrieme, 
mais n’a point de cavite en deflous. Les crochets * qui 
font au bout du pied, font aflez grands. Les cinq arti¬ 
cles des pieds de devant font courts & tous de longueur 
egale. La jambp propre eft terrainee par deux eperons 
en forme d’epines pointues, 

Le dernier anneau du corps, qui eft le plus petit de 
■tous, eft entierement renferme dans celui qui le precede; 
c*eft fa pofition ordinaire, de forte que pour le faire pa- 
roitre, il faut prefier le ventre fortement. En continu¬ 
ant la preffioh, on fait fortir de Fo overture de ce dernier 



anneaii, qui eft en forme d’nne fente transverfole qui s’e- 
rend aufli fur le penultieme armeau, des parties qui ca- 
racfterifent le fexe, '& dont je vai dire im mot* 

Dans le derriere du male il y a deux parties, qui fe 
montrent alors. Dune, qui eft placee en deffus, eft lon¬ 
gue & membraneufe fortifies par des pieces ecailleufes- 
& terminee par une lame mince Sc ovale**, aufti ecailleu- 
fe* L’autre partie eft en forme de long ftilet roide.ou 
de fubftance de corne *, qui augmente un peu en volu¬ 
me prbcfte do bout, mais qui fe retrecit enfuite pour fe 
terminer en pointe moufle. Dans fendroit ou elle com¬ 
mence a fe former en pointe elle a de chaque cote un 
tres -petit crochet pep courbe feulement *. Le 

bout de cette partie, qui eft garni de quelques poib, eft 
aecompagne de deux petits tubercules lateraux*, qui ont 
aufli qui" eft placle en deffous 

de la premiere & aui eft de mime longueur qu’elle , eft 
apparemment cells-qui cara&erile le fexe du male, ou bien 
le fourreau qoi la renferme. 

En p reliant le ventre de la femelle, on. fait fortir du 
derriere une partie coriace plate en forme de lame *, cOm- 
pofee de trois pieces, doat les deux iaterales * fervent en- 
femble com me d’etui a la piece du milieu % & elles font 
routes trois p©in-roes au bout* I! y a apparenee que cette 
partie eft cornrae une taniere,,qu 5 lert a la ponte des. oeufs. 

On petit nommer grands , les Bupreftes qui ont huit 
ou neuf lignesde longueur & au de-la; mediocres . ceux 
de cinq on fix frgnes, & petits- ,, ceux de trois ou* quatre 
Hgnes & au dellbus. , 

M. de Linns avoit die *, qne ces Infedes fe tien- 
nent ordinairement dans les lieux hum-ides & mime dans 
% eaux; mais dans, la derriere edition de ion livre il a 


*Pl. 4 .Flg, xf. 
a b. 

** h. 

* c d. 


* d. 


* Fig. 17. ah c. 
It a. 

* a b, a l>. 
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exclu cette circonftance, qui n’eft pas jufte non-plus: cap 
il eft certain qu’iis ne font nullemenc aquadques, qu'ils 
ne vivent point dans les eaux, mais uniquement fur terre, 
de forte qu’iis font vraiment terre (Ires. Mais Ieurs larves 
font encore inconnues, quoique j’aye des foup$ons qu’el- 
les vivent peut-£tre dans le bois fee, qui eft employe 
dans la charpente des maifons, ayant cru en avoir des 
preuves, dont je parlerai ci-apresa l’oecafion de la de- 
feription d’une de leurs efpeces. 

1 . B UP R ES TE brun bronze /uifant en dejftts &* con* 
leur de cuivre rougedtre luifrmt en dejfous, d etuis 
raboteux diftants d l'extremite. 

Buprefiis nitida fupra fufeo - <mu , fttbtus rubra ■ cuprea, elytris 
rugofis pofiice debiftmtibus, 

Buprcjlis aneo - nitida, fupra cinerea, cokoptris ttpicc attematis, 
Linn. Faun. Ed. 1. n°. jjy, 

" , ^ Buprcjlis (mai iana ) elytris ferratis hnghudinalher rugofis: me- 

’ ■ 7, cutis iutihus imprejjts, tbaraa fulcato. . Liim, Faun, Ed. a.J 

yjfyi Syjt.'-Ed, i'ti'fp'biot «■%’ < ■ 

C e Buprefte * eft un des plus grands de Ceux qu’on 
trouve dans ce pays, ayant fouvent la longueur dc dix 
ligties. Les etuis font fort etroits. vers le derriere, for¬ 
mant une pointe, mais leur extremite eft tronquec ou 
coname coupee en ligne un peu concave, & ils font la 
un peu diftants 1’un dc l’autre *, de forte qu’iis laiflent un 
petit efpace vuide entre eux. 

Sa couleur eft aflez bizarre, mais cependant brillante. 
Tout le deffus eft d’un brun grifeatre ou cendre, nfole 
de couleur de cuivre ou de bronze luifant, En deflous 
11 eft parfaitement couleur de cuivre rougeatre & tres-po¬ 
ll; telles font auffi les pattes & les antennes. Les etuis & 
toute la peau dure & ecailleufo du corps, tant en deflus 

■ ' qu’en 
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qu’en deftous, font raboteux & inegaux, leur furface eft 
chagrinee & garnie de beaucoup de points concaves & 
d’enfoncemens* On voit encore fur ies etuis des arretes 
longitudinales noires elevees, mais irregulieres, & dans 
quelques individus ie corcelet eft garni de rides ou d’ar- 
retes femblables aflez elevees & egalement noiratres. 

a. B UPRESTE noir , a corcelet horde de jaune To- Buprefte at*,-. 
ere , a points j mines fur les etuis d quatre rangs ches_ Jaunes, 

* de taches jmines fur le dejjous da ventre * 

Bupreflis ('fkvo-pim£tata) nigra, thorace margine flavo , elytric 
punctis abdomineque fubtus tnacuUs flavis quadrupiici ordine » 


Ce Buprefte, qui eft aftez grand, eft de couleur noi¬ 
re fur la tSte & le corcelet/ mais les etuis font d’un. noir 
qui tire tant-foit-peu fur le verd fence. Tout le des- 
fous de Flnfecfte eft d’un noir qui a une nuance couleur 
de aiivre,: 52 .-tqutes ces-parties font Iuilantes. Le corcelet 
eft borde de chaque cote d’une raye jaune obfeure cou¬ 
leur d’ccre, & fur les etuis on voit quelques taches en 
forme de points -du mdme jaune, mais les quatre derniers 
anneaux du ventre ont en deiTous plufieurs taches de la 
meme couleur, placees regulierement en quatre rangs, 
qui fuivent la longueur du corps; ics trois premiers de 
ces anneaux en ont quatre chacun, mais le dernier n’en 
a que deux, plus grandes que les autres, De chaqu^ co¬ 
te de la poitrine, vers le bord poftcrieur, il y a encore 
deux taches jaunes. Les partes & les antennes font noi¬ 
res, & les etuis, qui font tronques au bout, ont des ca- 
nelures longitudinales profondes & ridees. 


3 B UP RESTE hrtm, d trois taches concaves rouges Buprefte a 
V dorses fur chaque etui, d ventre en dejfous dun verd points dorec. 
dove horde de cramoifi luifant. 

Tom. IF. K 
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Buprefiis f&fta > elytris fingutis mticulis mbits ruhro- mircls im- 
profits , abdoniw fubttts viridi - aura: marginc purpurea nitido, 
Buprefiis (chryfo -ffigma) elytris ferratis longitudimliter Jnlcatis, 
macntis dunbus aurcis imprests , thoraee punclnto. Litm. Faun. 
Ed. 2. n°, 7jj. Syft. Ed. 12. p. < fSo. n°. 7. 

Cucttjus aureus, clytrorum fafhlis quntuor imprejjh aitentibus 
Geojjr. Inf. Tom, I.p. nj. 11 °. 1 . Lc richard & foflettes. 

It eft de grandeur mediocre, & les couleurs du des- 
ffos n’ont rien de briilant, mais celies du deflous du corps 
font extrfimement belles. La tete &c le corcelet fonode 
couleur brune, avec une legere teinte de pourpre. La lc- 
vre fuperieure eft verte & luifantej la bafe des antennes 
& les yenx: en devant font hordes du m£me verd. Le 
bord anterieur du corcelet a aufli une ligne d’un verd lui- 
jfant. Les etuis font d’un brun. obfcur presque noir, & 
nuances de pourpre briilant vers les cotes exterieurs. Ciia- 
que etui a trois tacbes concaves ou enfoncees d’un rouge 
&. porame doi;4, arrangees dans la lon¬ 
gueur" de qelle dui ati$leu,efLfa' plu§ grande 

& la plus diltincte. Les etuis ont encore qudlques arretes 
longitudinalea elevees, noires, mais inegales & comme ri- 
dees. Le deftpus du corps & les pattes font d’un beau 
rouge de cramoifi ou de pourpre tres - luifant, mais le mi¬ 
lieu du ventre & de la poitrine eft en deilbus d’un verd 
dore & bleuatrc tres-briilant. Les antennes font d’un 
verd foncc <k luifant, mais vales clans un certain lens elles 
paroillent noires. Le dell us du ventre en ddlbus des ai- 
les, qui font brunes & de la longueur des etuis, eft d’un 
beau bleu violet . & luifant. 

4* BUPRESTE dun verd fond luifant couleur dt 
bronze ou bleu dire, a Ituis cane lis, 

B-itprejtis (violacea) vir'uli - Men (iu ceenleit nitidn, elytris 
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Bnpreftis ( nifties ) elytris ftriatis fafiigiath , thorate punctate 
Linn. Faun. Ed. 2. n°. 756. Syft. Ed. 12. p. 4$o n°+ $. 

'Cucujus viridi- auratus oblongus , thorace punciato , dj’tris 
tis* Geoffr ♦ IwjC Tow. I, p, 12/, no. Pt 2* /Tg* 2. Lc 
richard dove k fines. 

Its font grands*, & leur couleur eft entierement *PUpFig.i*. 
d’un verd fonce luifent, com me cuivreux ou bronze, 
mele dans plufleurs Individus de nuances bleuatres & , 
couleur de pourpre tres - brillantes; cette couleur eft en 
un mot femblable a celle de la mine de cuivre azuree. 

En deflous le corps eft d’une couleur de cuiyre verdatre 
plus obfeure qu’en deflus. La peau ecailleufe de tout le 
corps eft garnie de points concaves, & les etuis, qui 
font tronques au bout,' ont des canelures longitudinales.. 

Le deflus du ventre *, qui en deflous des alles eft lifle, * Fig, 13. *, 
eft aufti d’un verd cuivreux, & lesUiles*, qui font de *aa. 

Id longueur des etuis *, font noires. J’en ai eu, quia- *ff. 
voient au front & vers les angles anterieurs du corcelet des 
faches jaunes, & en deflous du dernier anneau du ventre 
deux taches fomblables, & ce font - la de fimples yarietes. 

Ils font tres - agiles & s’envolent avec facilite , fur- 
tout quand il fait beau temps & dans les grandes cha- 
leurs. Leurs larves vivent fans doute dans l’interieur du 
bois fee employe a la charpente des maifons. Bien - que 
je n’aye pu encore me les procurer, j’ai tout lieu de 
croire cependant que ce devoit £tre la leur demeure , 
parce que j’ai fotlVent trouve les Bupreftes nfomes enga¬ 
ges dans des trous, faits dans les poutres des maifons de 
bois, ou ils etoient reftes morts, n’ayant pu en fortir en¬ 
tierement, a caufe qu’ils avoient fait les trous trop etroits, 
ou bien peut-dtre pour quelque autre raifon inconnue. 



Buprefte i 
points blancs. 


*B 1 . 4 . Fig.so, 
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B UPRESTE bleu violet luifant , « corcelet bor- 
ci'e, de blanc IP a etuis canelcs avec cinq tacbes 
blanches. 

Buprcjlis C albo -punchra) aarulca - x-lohccti nitida, thoracis hue- 
rilius nib is , clytris ftriatis: macnlis qrnnqne a lb is* 

B up reft is ( g - guttata ) clytris faftigiatis muticis macnlis quatmr 
nlhis y corpora cccrtiko* Linn, Faun * Ed* 2, no m Syjh 

Ed, 12. jp, 6 pp. n °, 3. 


Ce Buprefte*, qui eft de grandeur mediocre, eft un 
tres - bel Iniecle par rapport a les couieurs briliantes. Je 
l’ai trouve fur terre dans un endroit montagneux, mais 
il eft rare dans les provinces feptcntrionales de la Suede. 
II eft par- tout d’un beau bleu violet tres - luifant, orne 
de plufieurs petites taches d’un blanc jaunutre ou couleur 
de paille tres-claire; mais le deflous du corcelet Sc le 
devant de la tete font d’un verd fonce & luifant. Les 
etuis, qui font tronqucs an bout, one des canel tires lon- 
.regulieres Sc unies. Ghaque etui a cinq des 
taches que Je viens de nommer, dont iquatre font pla¬ 
ce es au milieu dans une ligne longitudinale, & la cin- 
quieme au bord exterieur de i’etui proche de fon origine. 
Sur le ventre cn deftbus on voit des fuites de points blancs 
jaun acres, places de fa$on qu’il y en a quaere fur chaeun 
des trois premiers anneaux, mais feu lemon t deux fur chacun 
des deux derniers. Le corcelet eft borde de ehaqne cbte 
d’une raye de la memo couleur que les taches, & en deftbus 
il a deux petites taches femblables. La poitrine eft garnie 
en deftbus de chaqiie cote de deux rayes transverlales 
Sc d’une tache. Les cuttles intermediaires Sc poftcrieures 
oht un point du mfime blanc jaunatre, Scfurie devant de 
fe tfete, au bord intcrieur des yeux, on volt deux petites 
Bgnes de la mime couleur. Les antennes font noires, 

A la couleur pres du corps, ce Buprefte a beau coup 
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de rapport avec celui a taches jaunes, & peut'-etre 
Fun & l’autre font de mcrae efpece. 
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6. B UPRESTE allonge dun verd luifqnt , d etuis 
etroits , ehagrines If arrondis au hout. 

Bupreftis viridis nitida, corpore elongate , tlytris Jittearibus fca- 
bris integerrhms. 

Buprejlis £ viridis) tlytris integer runis fnllinearihus pm&atis 9 
thorace deflex 0 , corpore viridl - ehngato* Linn . Faun. Ed. 2* 
k°, 7^2. Syft, Ed. t 2 . j>, ?20* 2j. 

Cucujus viridi - cupreus , oblongus. Geoffr. Inf, Tom* 1* 

p. izy. no, j. Le richard vect allonge* 

Scbajfl Icon. Inf. Tab. <$ 7 * Fig. 


Its font petits*, & ils ont le corps tres- 2 allonge & 
peu large * Les etuis, qni Font Fort etroits, finifleftt eft 
pointe arrondie & font moins durs que dans les autres 
efpeces, ils font fiexibies, de forte qu’ils cedent. un peu a 
la preffioru Leur couleur eft par-tout d’un verd luifant,' 
qui dans quelques individus tire fur la couleur de bronze. 
Les etuis font ehagrines, - de m£me que toute la peau 
ecailleufo qui couvre le corps, e’eft - a - dire qu’ils ont 
une infinite de petits grains eleves, comme le cuir de 
chagrin, mais qui ne font vifibles qu’a la loupe. Les ai- 
les, qui ne font pas plus longues que les etuis, font 
noiratres. ' ' 

y. B UP RESTE mir, d etuis ehagrines pointus au 
bottt & a corcelet uni. 

Bupreflis Cararoiiwta) nigra, clytris punclatis pone aenmiaatis, 
thorace hevi, ’ 

H eft petit ou foulement long de quatre lignes, & 
enfterement noir, mais luifant en deftous du corps. Les 
etuis,: *qui finiftent en pointe affez deliee qui n’eft pas 
tronquee, ft’ont point de canelures, mais bien quelques 


Eupreftevtrd 

allonge. 


*P 1 . 5 >Fig.i. 
* Fig. 3 . 


Fuprefte t 
etuis pointus. 



Buprefte a 
points en- 
lonces. 


Buprefte 

geanr. 
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inegalites produites par des enfoncemens, Sc vus a la lou¬ 
pe ils font chagrines, de meme que la tete & le corce- 
let. Ce dernier eft liffe & uni, c’eft-a-dire qu’il n’a 
point d’enfoncemens tels que nous verrons dans Pelpece 
fuivante. Les ailes, qui font un peu plus longues que 
les etuis, font transparentes Sc oiit les belles couleurs 
de Piris. Les antennes egalent la tete Sc le corcelet en 
longueur. 

8* B UP RESTE noir avec une legere teinte de verd 
obfcur , a corcelet a quatre points concaves enfonds, 
Bupreftis fuhviridi - nigra, tborace punctis quatuor imprejjis. 
Buprejiis ( 4 -punctata ) tlytris tntegerrimis punciatis, tlarace 
punctis quatuor imprcjjis , corpore obfcuro. Linn. Faun. Ed. t, 
H°. 7Ji ?. SjJl. Ed. 12. p. 6$z. n°. 22 . 

Its font encore plus petits que le precedent Sc ont 
le corps .plus large a proportion de la longueur. Ils font 
entierement noirs, mais d’un noir luiiant qui tire tant- 
foit-peu for le verd ou la couleur de bronze, for-tout 
en deflbus du corps. Les etuis font chagrines, de mcme 
que la t'dte & le corcelet, & ils ne font point tronques 
aubout, mais finillent en pointe arrondie; ils ont des 
inegalites ou des enfoncemens. Le corcelet eft garni en, 
defius de quatre points concaves ou enfonces aflcz grands, 
places dans une ligne transverfale. Les antennes lont plus 
courtes que dans Pelpece precedence, n’ayant que la lon¬ 
gueur du foul corcelet. 


Des Bupre/tes exotiques* 

x* B UP RESTE d^un verd cuiweux trh - luifant , i 
etuis a canelures raboteufes & a deux gran des tth. 
ekes noires faonzees fur le soreelet. 
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JBuprefiis viridi - anea uiridiffitia , elyzris rugefb - fulcatis f . \thtract 
maculis binis nigro-tenets* 

Euprcpis (gig an tea ) elytris fajiigiatis hi dent at is rugofis , corpora 
humvato * Linn* Sjyfi. Ed . 12, p* (fjp, 

Her tan Inf. de Surin> FL $ 9 . 

Car aims India Orient alts maximum Grew Muf, p. itfjv T/?£. *3. 
The great Goglc Eyed Beetle*. 

Cant harts maxima , elytris cuprei color? s, fuTcatis* Sloane Hift. 
of yam. Tom „ 2, p. 215. Tr?&. 25^ Fzg. 15. 

Ce Buprefle, qui fe trouve tant en Afie qu’en Ame- 
rique & particulierement a Surinam, eft le plus grand de 
tous ceux qui font connus, ay ant la longueur de deux 
pouces 5c trois lignes for tine largeur de pres d’un pouce. 
C’eft un magnifique Infecle, orne des plus brillantes cou- 
leurs. La t£te, le corcelet & les pattes font d’un verd 
luifant & comme dore, & dans quelques Individ us les cuis- 
fos 5c les jambes font d’un beau bleu violet* Les etuis 
font de la plus belle couleur de cuivre luifante & polie , 
miancee de verd; c’eft auffi la couleur de tout le deftous 
du corps, raais qui eft melee de moins de verd. Les yeux 
font roux 5c les antennes noires,. mais fouvent tirant fur 
le verd. Le corcelet, qui eft tres-Iifle Sc poll , eft mar¬ 
que en deffus de deux grandes taches rondes couleur de 
cuivre noiratre ou de bronze obfcur- 

Les etuis, qui font a forface raboteuSe Sc irtegale, 
font garnis de plufieurs ftries longitudinales ©ndees & de 
plufieurs rides elev£es j au bord exterieur, a quelque di- 
fiance du corceletils ont une inflexion, 5c leur extremi- 
te, qui eft tronquee* eft termin.ee par deux pointes cour¬ 
ses. L’ecufTon du dos n’eft que comme un petit point ar- 
rondi verd, & les antennes font profbndement denteleesJ. 
Au refte cet Iufecfte referable en figure a ceux des au- 
tres efpeces. 
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n 6 

M de . Merian a bien donne la figure d’une larve 
hexapode, qui vit dans la terre, & qu’elie die fe transfor¬ 
mer en Buprefte de cette efpece; mais on ne fqauroit fe 
fier tout-a-fait a fa parole, parce que la defcdption qifel- 
le en donne eft tres-courte & trop peu circonftanciee. 

s. B UP RESTS verd-dore, a etuis Tun brun de 
marron d trois Rentelures , u points conceives fur le 
corcelet , dont la poitrine s\wance en pointe . 
Bup'ejtis viridi - aurata , elytris fufco - cafiamis Jirrato - trhknta - 
rir, thorace punctata , ftcmo porrecto. 

■Buprcftis (fternieornis) elytris ferrato - trUentatxs > thorace punBa- 
to,fievno par recto, carport hiaurato* Liim* Sjft* Ed* 12, p* 
£<fo. n°* j ¥ 

Carabns Orient alis crajfus , Gr<rja? Ms*/ p/ig. xrtf. Tub* 1$* The 
thick GogJe-Eved Beetle* 

Canrharis major * capitc thorace cavhntibus don at is , elytris 1 $** 
vibus, Sloans Hi ft* of yam. Tom . 2. jp. 2/0* IV;, 2^, Tig, f* 

flM.17.Fig.a5. Ceiui-ci*, qui fe trouve tant aux Indes orientales 
qu’en Amerique, eft egalement un tres-bel Infofte, long 
d’un pouce & un quart & large d’un demi pouce; mais 
n’en ayant dans ma collection qu’un foul individu, qui 
me me ayqit perdu pattes &antennes, je fuis reduit a n’en 
donner qu’une figure tres-incomplctte. 

Tout Ie corps, e’eft-a-dire la tete, le corcclet, la 
poitrine & Id* ventre font d’un beau verd dore iuifant, 
mais les etuis font d’un brun de marron tres ~ Iuifant, a- 
yant une legere teinte de verd, quand on les regarde dans 
un certain point de vue. Les yeux font d’un brun jau- 
natre. La tete & le corcelet ont un grand nombre de 
points concaves aftez grands, mais les etuis avec le dcs- 
fous de la poitrine & du ventre font lifTes & unis. Le 
derriere du corcelet forme une petite pointe angulaire, & 

If 


Buprelte SI 
pointe. 
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le devant de la poitrine fe prolonge en deflous en. une 
longue pointe conique, qui s’avance fur le corcelet. II 
rnanque abfolument d’ecuflon.- Chaque etui eft garni a 
Pextremite de trois petites dentelures, & a foil origine d’un 
enfoncement confiderable a furface ridee & inegale. Le 
corps eft fort gros en deflous, de forte que c’eft avec rai- 
fon que M. Grew Pa nomme a thick Beetle . 

3. B UP R B STE allonge d'an noir bronze nuance de Buprefte noil? 
gris, a etuis cane les If a corcelet raboteux avec aliangC 
trois lobes an lord poflerieur . 

Bupreftis lineari - obionga nigro ceiiea cinereo -maculata , eljitrh ca- 
r in at is , thvrace rugofo pofiice trilobo ♦ 

Bupreftis (.linearis) linear! * oblonga murino - cenea } thGrace poftic# 
triloho, Linn. Sjft. Ed. iz. p. u°. 2$. 

Ce petit Buprefte % que M. Rolander a trouve a Su- *Pl.!7.Fig.a6. 
rinam & qui eft long d’un demi pouce, mais feulement 
.large de deux lignes, eft par confequent long & etroit, 

& ies etuis, qui diminitem peuapeu de iargeur, fetemiinent 
en pointe arrondie, de fa^on que i’lnfecte a com me une 
forme conique. Sa couleur eft d’un noir bronze & lui- 
font; le corps & les etuis font parfemes de petites taciies 
gnfes ou cendrees, formces par des poils codrts. La cou- 
ieur du deflous du corps eft plus bronzee que ccIle du 
deflus. La tSte a un enfoncement en devant, & les an- 
tennes font tres - courtes. Le corcelet, qui eft raboteux & 
inegal en deflus, eft decoupe comme en trois lobes an 
bord pofterieur, qui va ainfi en ondes. Chaque etui eft 
marque au milieu d’une arrete longitudinale bien eievee, 

& les panes font courtes. 

4* B UPRESTE noir luifant , d etuis d’un bleu via - Buprefts 
let tres - luifant. oaia, 

Bupreftis (pigmffia) nigra nitida, elytris caruho -vhhctis niti ■ 
dijjmis* 

- 7om. if, s 




MEMOIRES POUR L 1 HIS TO IRE 


■*Pi.l7.Fig,s 


& ig. 


Tnjl 

deFnris.Tom.l 
b : -b 


138 

Ce tres - petit Buprefte *, qui n’eft qu’un peu plus 
grand qu’une Puce, fe trouve cgalement a Surinam. La 
t£te, le corcelet & le ventre font d’un noir tres-luifant, 
mais le deffus du ventre eft d’un violet fonce. Les etuis, 
qui le terminenc enpointe, font d’un beau bleu violet cga¬ 
lement tres - luifant, de forte que cet Inletfte, quoique pe¬ 
tit, eft cependant orne de belles couleurs, & fert encore 
de preuve que PAmerique produit de tres-petits Infecles 
aufli bien que i’Europe- 


DES TAUPINSl 

Les Infotftes de ce genre*, qui tous font tres - recon- 
noiflables, font connus fous les no ms de Not ope dd & de 
El titer, parce que renverfes. fur le dos, ils font en etat 
de la Liter & de s’eiancer en Pair, Sc comme M. GeofFroy * 
leur a donne en fran^ois celui de Tanpin, je m’y rien- 
drai comme plus court que celui.de Scar abb-a - rejjbrt , qui : 
leur a aufli ete affedte par rapport a l’efpece d’elafticice 
qu’iis ont dans le corps.. 

Its ont les antennes a filets grain es ou filiformes den- 
telees, & places, fur le dos ils font un laut en Pair, au 
moyen d’une pointe du defl'ous du corcelet qui ib dcban- 
de Sc rentre comme un reflort dans une cavite de la poi- 
trine. Ils ont le corps allonge & pointu au. bout, Sc les 
deux angles pofterieurs du corcelet termines en poinces.. 
Enfin les tarfes de toutes les pattes ont cinq articles. C’elt 
a ces caracteres generiques qu’iis font aifes a reconnoitre. 

Tous ont le corps tres-allonge a proportion . de fa 
groffeur ou de fa largeur, & les etuis, qui. forment nn 
cone arrondi ou presque pointu au derriere,. ne font pas 
fort eleves au deflus du dos, mais plutot un peu applatis; 
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pour le rede ils font a pen pres de largeur egale, & gar- 
nis dans routes les especes, excepte peut-etre une feule, de 
canelures longitudinales. 


La tSte, qui eft petite, eft en parde enfoncee dans le 
corcelet, comme on Pobforve dans les Bupreftes , avec 
qui les Taupins ont aflez de rapport, pour ce qui regar¬ 
de ieur figure en general. Les quatre barbillons*, atta¬ 
ches a la levre inferieure, font courts & tronques, ou com¬ 
me coupes transyerfalement a ieur extremite ; les deux ex- 
terieurs * font plus longs que les autres & divifes en qua¬ 
tre articles, au lieu que les interieors* n’ont que trois ar¬ 
ticles, Les dents* font tres-courbees, groftes & maftives a 
Ieur bafe *, garnies de poils des deux cotes & terminees 
par deux pointes en forme de dentelures *. 


*PI.5. Fig. <>. 
ab,ab, c d,t i. 

* a b, a (r. 

* cd,cd. 

* Fig- 7 - 

* d e. 

* a b. 


Les antennes * font fill formes de grofteur presqu’ega- #F; g , ao , 
le dans toute Ieur etendue, mais plus ou moins longues 
dans les differences efpeces; cependant elles font toujours 
divifees en onze articles, qui ordinairement ont une poin- 
te avancee plus ou moins longue d’un cote, & ces poin¬ 
tes font que les antennes font comme demelees ou garnies 
de dents de fcie. Dans quelques efpeces elles font a bar- 
bes ou en peigne dans les males * & a dents de fcie ** 
dans les femelles. ** Fig. 5, 


Le corcelet, qui eft plus long que large & garni'tout 
le long du milieu d’une ligne enfoncee, eft convexe, de 
largeur egale avec le ventre, arrondi en devant, mais gar¬ 
ni par derriere de deux pointes angulaires en forme d’e- 
pines courtes & roides *, dirigees vers le ventre, dont il * Fig g 
y en a une de chaque cote & qui embraftent les etuis a 
Ieur origine. £n deflbus du corcelet on voit deux rainu- 
res longitudinales, dans lesquelles les antennes peuvent fe 

S a 



*ft 5.Fig. 
d cj g b. 


* d, h 

* ft. 

* h. 
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loger en partie; mais dans les efpeces qui ont de longues 
antennes en peigne, ces mcmes rainures ne peuvent pas 
trop bien fervir a un tel ufage; auili trouve-t-on plufieurs 
Taupins, qui ne cachent point leurs antennes dans ces 
cavitcs allongees. Obfervons encore, que le corcelet eft 
tres-mobile de haut en has fur la poitrine, de fa$on que 
rinfede peut ie baifler aflez confiderablement, & il a be- 
foin de pouvoir le faire, pour etre en etat de Tauter en 
Fair, ainfi que nous le verrons ci-apres. La peau qui 
couvre le corcelet Sc generalement tout le deflous clu corps,, 
eft ecailleufe & tres-dure , ainfi que les etuis qui couvrent 
les ailes. Ces dernieres font toujours un peu plus longues, 
mais beaucoup plus larges que les etuis, fous lesquels el- 
les font pliees en erentail dans l’inadion. Au bord pofte- 
rieur de la poitrine ii y a deux; cavites allongees, dans les- 
quelles les cuifl.es pofterieures peuvent fe loger* 

Les pattes font aflez courtes & en general plus cour- 
tes que dans bien d’autres Infedes a etuis* Les tarfes de 
TJ( toutes les paires font divifes en cinq articles*, qui font 
un peu coniques ou plus gros a Fextremite, mais lolides 
Sc ronds dans lcur contour, les trois intcrmcdiaires ayant 
feulement en deflous, proche du bout, une petite cavite, 
& etant un peu refcndus a leur extremite. Le premier 
& le cinquieme * de ces articles font beaucoup plus longs 
que les autres, & les crochets* qui terminent le pied, 
ne font pas des plus gros, mais aflez longs. La cuiffe * 
eft attachee au corps par une petite piece conique *, que 
j’ai nomnit-e la handle en parlant des autres Knledes. 

J’ai deja dit plus d’une fois, que tous les Taupins 
ont le don de Tauter ou de s’eiever en Fair quand on les 
mets fur le dos, mais jamais autrement. Ils s’el event a- 
lors & Tautent perpendiculairement en Fair a une certai¬ 
ns hauteur, de forte qu’ils retombent a peu pres dans le 
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meme endrok d’ou ils etoient partis. Leur but en fau- 
tant de cette maniere eft uniquement pour fe remettre 
fur leurs pieds, a quoi ils parviennent difficilement fans 
cela, a caufe du peu de longueur de leurs pattes. Le 
corps fe tourne ordinairement en Pair Sc I’Infedte retom- 
be ainfi fur fes pieds, a peu pres comme font les void- 
gears. Mais quand il arrive qu’ils retombent fur le dos, 
ce qui n’eft pas rare, ils reiterent les fauts , jusqu’a-ce 
qu’ils fe retrouvent fur les pattes. Pour expliquer com¬ 
ment ils font capables de voltiger ainfi, il faut dabord 
faire connoitre les parties au moyen desquelles ces fauts 
font executes. 


Nous avons vu, que le corcelet a aux angles exte- 
rieurs deux pointes en forme d’epines roides, placees u- 
ne de cbaque cote *. Entre ces deux epines, le corcelet 
eft garni en deftous & exaclement au milieu du bord 
pofterieur, d’une troifieme pointe longue, roide Sc fort 
dure*, placee dans une meme ligne avec le corps, & qui s’a- 
vance vers la pokrine beaucoup au de-la du bord du corcelet. 
Cette partie en forme de pointe * eft large a fon origine & 
diminue peu a peu de grofteur, pour fe terminer en poin¬ 
te moulle ou un peu arrondie * En deftous & proche 
de fon extremite, elle eft garnie d’une petite eminence 
en forme de dentelure *, qui fe fait remarquer quand on 
regarde la pointe de cote. 


*Pft 5 -Fig. g. 
& <?• b it. 


*FIg. 9. 

* Fig. 10. 


* i>* 

*Fig. 11. t. 


S Ur la partie- anterieure de la plaque ecailleufe do la 
pokrine en deftous, entre fon bord anterieur & la bafe 
des deux pattes intermediaires, on voit un trou ovale 
affez profond*, dont ie bord pofterieur eft arrondi **, mais *F%. iz. t «. 
le bord anterieur vis-a-vis du corcelet eft plus com- m ' 
prefte & garni d’une petite eeliancrure *. Quand Flnfec- * s. 

S 3 
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te balfle la t£te Sc Ie corcelet, ce qu’il fait presque tou- 
jours j foit qu’il marche ou qu’il foit en rep os j, la lon¬ 
gue partie en pointe du corcelet s’enfonce dans le crou 
de la poitrine, qui iui fert alors comrae d’etui. Voila 
les inftrumens an moyen desquels le Taupin s’eleve en 
Fair, ce qui s’execute de la manicre fuivante. 

L’Insecte, place fur le dos, haufle la tSte Sc le cor¬ 
celet , ou phitot, eu cgard a la pofition renverfee, il les 
bailie vers le plan de pofition; par ce mouvement la par- 
tie en pointe fort entierement hors du trou ovale. Dans 
le mcme - temps il applique toujours les panes contre le 
delTbus du corps, & il les y tient fortement fcrrces. En- 
fuite rapprochant le corcelet de la poitrine , de fa^on 
que la petite dentelure de la pointe vienne s’appuier con¬ 
tre le bord de 1’echancrure du trou ovale, il poulle for¬ 
tement Sc fubitement la dentelure contre le bord du trou, 
par le mouvement du corcelet, de forte que la dentelure 
fe debande rapidement Sc que la pointe rentre dans le 
trou comme un reffort. Or comrae ce mouvement fe 
fait avec vitefle , le corcelet avec les pointes latcrales, la 
t£te Sc mcme le deftiis d’une partie des etuis, toutes ces 
parties heurtant avec force contre le plan de pofition, 
font par leur dlafticke elever le corps en-haut. 

Voila, autant que j’ai pu Foblerver, la fagon dont 
les Taupins fejavent s’elever en Fair, Sc Foil peut s’en 
convaincre, en tenant Flnfefte par le ventre Sc renverle 
entre les doigts: car alors on lui voit faire tous ces mou- 
vemens. Plus le plan de pofition, ou FInfeifte fe trouve 
place, eft ferine Sc dur. Sc plus le faut eft eleve, com¬ 
me cela eft nacurel. J’ai cru remarquer encore , qu’il ap- 
puie dn mdrae-temps les deux cpines latcrales du corce¬ 
let contre ie bord inferieur des etuis. Sc qu’elles fe de- 
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bandent en meme- temps q,ue la pointe du corcelet ren- 
tre dans le trou, & cela eft bien capable d’augmenter la 
force eiaftique qui le porte en Fairj cependant je ne fuis 
pas bien fur de la realite de cette derniere remarque. 

O n voit done egalement, pourquoi il eft neceffaire' 
que ie corcelet air utx mouvement & un jeu fi libre fur 
ia poitrine, comme nous Favons fait remarquer ci-de¬ 
vant. Ces Infeftes fautent done comme par re [Tort, & 

:’.eft pour cela qu’iis ont recu lenoro de Scarabis - a - reffort. 

En preflant le ventre du male entre les doigts, on 
en fait fortir trois longues parties*,, dont celles des co- *pi,5.Fig.t4. 
tes * fervent d T etui a cetle du milieu, & qui pour cela & c j 
r ont concaves du cote interieur. Dans leur fituarion na- " 3 

:urelle } ces trois parties font enfermees dans un - lecond 
burreau *, qui s’ouvre vers les cotes & qui eft foutenu * e «• 
par deux lames concaves ecaiileufes % qui forment com- * ff. 
ane un troifieme fourreau. II y a apparence, que la par- 
ne allongee du milieu * eft ceile qui caradterife le fexe * a d. 
du male.. 

Du ventre de la femelie on fait fortir par la predion 
des parties toutes differences. C’eft une longue partie 
rylxndrique *, au bout de laquelle fe trouvent deux au- *Fig ij.of cd. 
tres pieces allongees coniques & poinrues*,. entre lesquei- * f /, ; c b. 
es on voit une troifieme partie *, qui m’a femble etre- # a , 

:reufe. Toutes ces parries rentrenc dans une efpece de 
burreau*, qui a Ion tour trouye place au dedans du * def. 
ventre. Pent - etre que la partie creufe * eft le conduit * (! . 
des oeufs, dont je trouvai bon nombre dans le ventre 
Tune femelie de Felpece verte bronzee a aritennes bar- 
cues , & qui font tres-petits, ovales, biancheatres & 

Lillians *. *Fig. isSuy, 



*P1,5.Fig.a3, 


Taupin roux, 
•Pl.j.FigUg; 
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Les Taupins fe trouvent par-tout a la campagne, 
dans les prairies, fur les arbres & fur les plantes. Us 
marchent toujours la t£te baiflee & corarae trainante par 
terre. Places fur les arbres 011 les plantes, ils fe laiflent 
tomber a terre, des qu’on les approche, ou qu’on vient 
de toucher aux feuilles ou aux tiges. Je ne fijai pas au 
jufte de quoi ils fe nourriflent, & leurs larves font enco¬ 
re peu connues, il n’y a me me quetres-peu de temps 
qu’une feule de ce genre * eft venue a ma connoiflance 
& e’eft transformee chez moi. Elle avoit non - feulcment 
la t&te, mais encore tout le corps couvert d’une peau c- 
cailleufe, & elle etoit garnie de fix pattes a crochets aux 
trois premiers anneaux du corps. J’en ai bien eu enco¬ 
re d’autres, en general de la tneme figure, & que je 
foupconne pour cette raifon d’etre des larves de Taupins, 
mais qui font toujours mortes chez moi fans fe transfor¬ 
mer. Elies vivoient dans la terre. 

Je nommerai grands , les Taupins qui ont fix ou fept 
lignes de longueur & au de-la; mediocres , ceux de qua- 
tre ou de cinq lignes, & petits , ceux de trois lignes & 
au deflous; mais je ne donnerai que peu de figures de 
ces Infetftes, parce qu’ils fe reffemblent tous par la forme, 
& que leurs cfpeces ne font ordinairement diftinguecs que 
par la difference de leurs couleurs, qui font presque tou¬ 
jours unies ou fans taches, & qui par confcquent ne fyau- 
roient etre exprimees par la fimple gravure. 

x. TAUPIN entierement roux, d yeitx noirs. 

Ehuer (rufus) toms ruftis > oculis nigris « 

Schttff'. Icon , Inf. Tab* i<j* Fig , i? 

C’e st le plus grand * de tous les Taupins de ce pays, 
ayant la longueur d’un pouce, & je n’ai encore trouve 
qu’un feul individu de cette efpece. II eft par-tout de 

couleup 
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couleur roufle, ou d’un. chataia clair & rou fiacre tant en 
deiliis qu’en deflous; il n’y a que les yeux qui font noirs 
& tres - brillants. Les antennes, qui font legerement den- 
teiees, font un peu plus longues que le corcelet 3 5c les 
etuis ont des ftries longitudinales ailez profondes. 

a. TAUPIN verd olfeur bronze hdfant , a antennes 

noires en p eigne. 

Slater ( sineo - pe£lir.icorni« ) vlridi~aneus ohfeurus nitidus , mu 
tennis ptchmtis. 

Slater (peftinicomis) thornce elytrhqv.e a nets , ant a inis marts 
ptciinntis. Linn. Faun, Ed. 2. no, 7 41, Sjft, Ed * n, p, 
fjj. n °. $2* 

Slater fujeo - viruli - Aliens. Geoffr 9 Inf, Tam, L p. 133. n°. 

La taupin br«n cnivreux. 

Si'hesff 1 . Elan, Inf Tab: u. Fig, 1, it 3 Tab. fo. Fig, u Icon, 

Inf Tab, 2* Fig. j* 

En faifant exception clu precedent Taupin, ceux-cl* 
font des plus grands qu’on trouve dans ce pays., ayant 
la longueur de fept & la largeur de deux iignes. Je les 
ai ordinairement trouves dans i’herbe des prairies. Leur 
couleur eft entierement d’un verd fonce cuivreux ou bron¬ 
ze & luiiant, mais les antennes font noires, & e’eft aulli 
la couieur du deiTus du ventre, qui fo termine en pointe 
arrondie. Les etuis font allonges & peu larges, pointus 
Vers le bout, & garnis de canelures longitudinales en for¬ 
me de flries concaves & de pkrfieurs petits points enfon- 
ces. On voit de ferablables points fur la tete & le cor¬ 
celet. Les ailes font noiratres & transparentes. 

Les antennes du male *, qui font fort jolies, ogulent 
en. longueur la moitie du corps, & elles font garnies 
du cote interieur d’un feul rang de longues barbes de- 
liees *, qui reprefentent les dents d’un peigne. Liles 
Tom. IF. T 


Taupin ferotv* 
zc a antenna? 
barbues* 


Fig* 3* 


* a th 


*Fig. 4* 



a h y c d. 


a compter de la tete , font courts & fans barbesmais 
les halt articles fuivans ont chaculi an cote interieur une 
longue barbe en forme cPune petite tige arrondie au bout 
&dirigeeou in cl In ee vers Pextremite de Pantenne, avec le 
tronc de laquelle elle fait un angle tres -aigu.. Cts barbes ne 
font que com me des prolongemens du bout antcrieur d'e 
chaque article* Le onzienie ou dernier article * de Pantenne, 
qui eft trois fois plus long que les autres &im peu courbc en 
dedans, a au lieu de barbe , une petite eminence* du cote inte¬ 
rieur. Ces- belles antennes font convenes de polls courts, 
8 c quand Pin(t,die naarche, il les porte en avant & un 
pen recourbces vers, le plan de position.,. qifelies ne 
ceftent presque pas alors de toucher; niais dans le repos, 
£1 les plie en arriere & les place tout le long, des cotes 
du corps & un peu au dellbus.. 

■ Les, antennes; * de la femelle , qui ne font pas plus- 
longues que la tete 8c le corcelet ? ont aufli des barbes, 
^Fig. bbhblK rnais. fort courtes & femblables a des dents defeie*; le 
*dernier article > qui les te ramie rfa point do dentelure* 

Grand Tau- 3. T'A UP IN’ brv?z tres -obfeur &P luifant , a pattes 
pin brim*. d’un brim de- mnrron Of dont le dejjiis du ventre eft 

rougeatre * 

ELiter (f ulcus major), nigro - fnfvns nitidus , ge dibits fnjco cnfta* 
nets , nbdomine Jitpra ruff cute ; 

Il s font grands, & leur couleur ell d 5 un brun tres- 
obfeur & luifant, mais les pattes font d\m brun de mat¬ 
ron rouflatre egalement luifant. Le deflus du ventre, 
qui eft convert par les ailes & les etuis , eft rougeatre 
ou roux- Les antennes font un peu plus longues que la 
t<2te & le corcelet, & toutes les parties de Plnfecfte font 

couvertes de petits polls gris; 



Au mois de Juin j’ai trouve un Taupin de cette es- 
pece, qui avoit le deHous eki corcelet tom farci de tres- 
petites.Mittes couleur de chair un peu jaunatre, dont le 
.corps etoit d’un ovale allonge, & dont les deux pattes 
anterieures etoient plus longues que les autres; plies avoient 
des poils fur le corps & fe tc-noient fortement cramponnees 
a la peau ecailleufe du Taupin. 

4. ■, TAUP IN allonge , a fete a corcelet noivs , a 

etuis dim brim obfeur , d pattes ant awes brums . 
Elnter (fafeus minor) ehngatus , enpite thoractqne nigris t cljiris 
obfeure fiifcts , pud thus ant emits que fufeis . 

I ls font au deffous de la grandeur mediocre ils 
ont le corps allonge, en quoi ils different d’une autre 
efpece, dont nous parlerons dans .Particle fojyanf... Us 
rellemblent a l’efpece precedente que fai nominee le 
grand Taupin brim, mais les etuis font d’un brun obfeur, 
de meme que les pattes & le delfous du ventre. La te- 
te & le corcelet font de couleur noire tant en deflus 
qu’en deffous, & les antennes font d’un brun presque 
noir & un peu plus longues que le corcelet. 

5. TAUPIN a corps court noir en dcjfnis , a corce- 
Ict 7 ?oir, d etuis 'brims converts de poils gris , cT 
a antennes roujjes, 

Eltiter (obtufus ) cerpore ol/tiijo (itbtus nigro , thortice uigri, f- 
lytrh fttfds grifeo-villofi's, ant amis rafts. 

Ills font de grandeur mediocre % & le corps eft plus 
raccourci que dans les autres efpeces & fpeciaiement la 
precedente. La t£te , le corcelet & le deflous du corps 
font noirs , mais les deux premieres parties font couvertes 
de petits poils gris. Les etuis font d’un brun obfeur, pa- 

T 3 


Petit Taupin 
brun* 


Taupin brun 
a corps court. 


* PI. 5. Fig. 19. 



*P1, j.Figiae. 

•Fig.ai. &33. 

Taupin a cor* 
celst inegal. 


Taiipin a on- 
glcs roux. 
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reillemsnt garnis de poils gris. Les antennes*, qui font 
un peu plus longues que le corcelet, & les pieds font de 
couleur rouffe, mais les cuifTes & les jamfaes font d’un 
brun de marron. La femelle porte dans le ventre de pe- 
tits oeufs bfancs presque ronds *. 

6 . TAUP IN noir d taches grifes velues, a etuis cbx- 
grilles U 5 a corcelet d cmutes profondes en dejfus. 
Blater (inaequalis) niger, maculis villofis grift is , clytris ftabris * 

tborace cavitatihm imprest's, 

Ce Taupin, qu’on trouve fur les arbres, eft grand, 
& de couleur noire & matte. Le corcelet & les etuis 
ont des taches & des nuances grifes, formees par des e- 
cailles & des poils courts. La furface fuperieure du cor¬ 
celet eft inegale ou garnie de cavites & d’enfoncemens 
bien marques. Les canelures cles etuis ne font que tres- 
peu marquees, mais ils font tout parfemes d’une infinite 
de petits grains eleves, de forte qu’ils font chagrin es 5 tels 
font aufti la t£te & le corcelet. Les antennes', qui font 
plus courtes que le corcelet, font comme a dentelures,& 
quand l’lnfede eft en repos, elles repofent & font pres¬ 
que entieremcnt cachees dans deux cavites allongees & pro¬ 
fondes en forme de-rainures, qu’on voit fur le dcllous 
du corcelet & qui font remarquables. 

7. T AU P IN brim cuivreux cf lidfant , d m ouch et ti¬ 
res velues grifes verddtres , d antennes noires i 
angles roux. 

Blitter (rufo- ungaiculatus ) fufco-ancus nit id us , maculh villofis 
viridi - grifeis , antenms nigris , unguthus rufis. 

Elater (teflellatus) thoraee obfeure anno , elytris fufeis: maculh 
paBidioribus confertis, ungttibur rnbris. Linn. Faun, Ed. 2. 
®°* 739 ‘ Syft. Ed. is. p, Spp. n°. ip. 

Its font grands, & leur couleur eft brune tirant fur 
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celle d’un cuivre luifant ou de bronze. Les etuis ont des 
taches & des mouchetures d’un gris verdatre, uniquement 
formees par des poils courts de cette couieur. Le cor£e- 
let, la tete & tout le corps ont auffi de femblables polls. 
Les antennes, plus courtes que le corcelet, font noires > 
& les ongles des pieds font de couieur roufle. 

g. TAUP IN verd euivreux ou lieu violet luifant > d 
pattes roujjes. 

Ehiter (arneus rufipes) viridi- aneus feu violaceus nitidus, ]>ecli- 
bus fulvis* 

HIater (aeneus) tborace elytrhque carulefcente - anew , pedibus 
; fanguvnis *. Linn . Faun* Ed* no * Sjft. Ed* n* 

(ffj* it°. 

Its font tres - communs, on les trouve par - tout a la 
campagne, & ils font grands, Leur couieur eft entiere- 
ment d’un verd fonce euivreux Sc luifant ou couieur de 
bronze , mais les pattes font rovules ou d’un jaune rou- 
geatre. On en trouve auffi, done les etuis font d’un 
beau bleu violet & le corcelet d’un bleu verdatre luifant 
Les antennes font noires & de la longueur de corcelet. 

9. TAUPIN d pattes roujfesd corcelet noir horde 
de rouge , d etuis jennies faitves avec une croix if 
deux traits noirs. 

Ekter pedibtir rufis , thors.ee nigro hteribus rulrt, eljtris fuU 
vis: cruce maculisquc binis nr gris* 

Ekter (ertreiatus) tborace nigro hitcribas ferrugineo , cckcurb 
t fiavis': cruet margineqnc nigris . Linn* Faun , Ed* 2* 

Sj'fi Ed, 1 2. 71° * 112. 

Elater tborace 7iigro 5 circulo rubro , elytris fulvis cruce nigra* 
Geojf'r. Inf Tom, L p. 133* Le taupin porte • croix r 

1 1 eft aflez grand. La tite eft noire, & e’eft auffi la cou¬ 
ieur du corcelet, mais qui de chaque cote, taut en des- 

' T 3 


Taupin cut- 

vreuxapatt$« 

rouffes. 


Taupin 

pone-aw t 
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fous qu’en dcflus, a une large bande d’un rouge obfeur, 
qui eft placee a quelque diftance de Ion bord. Les co¬ 
tes du ventre & le bout du corps font d’un rouge un 
p.eu plus clair. Les etuis font d’un jaune d’ocre grileatre 
& livide j hordes de noir tout le long du cote interieur 
& traverles au milieu par une raye noire. Quand ils font 
fermes, les bords noirs, qui font une raye longitudinale 
fur le dos, & la raye transverlale ferment enfemble une 
croix. Vers i’origine chaque etui a encore un trait oa 
une tachd allongee noire longitudinale. . Le deft'us du 
ventre eft rouge, Les pattes font d’un brun de marron 
rouflatre, & les deux cullies anterieures font presquerou¬ 
ges. Les antennes, qui font de la longueur du corcelet, 
lont d’un brun rougeatre. 

Taupinatar- 10. TA UP IN brim obfeur presque noir, a t aches 
fes roux. mouebetures values grifes verddtres & ii piccls roax. 

Elatcr (mfipes) nigro -fufeus , maculis ncbulofo - villous viridi - 
grifeis , plant is rnfir. 

Bluer r murinus) tbarace obfeure cincrea., elytris cinereo - nc- 
bulofts , plantis rufis * Linn, Faun * Ed, 2', 73$. ' $y(l, 

Ed, n 4 p, n°. 2$, 

, Elatcr nigro- fufeus cimrco - nebulofus. Geoffi\ Inf, To?th X. 

p. 13$, no, Le taupin brun n&buleux* 

lx.s font de grandeur mediocre & leur corps eft ns- 
fez large. Le fond de leur conleur eft d’un brun ob¬ 
feur presque noir. La tete, le corcelct & les etuis ont 
. des taches & des mouchetures nuancees d’un gris verda- 
tre, formees par des poils de cette couleur & placees 
fans beaucoup d’ordre. Les cuifles & les jambes font d’un 
brun de marron obfeur, mais les. pieds ou les tarfes font 
roux. Les antennes, qui font de la longueur du corce¬ 
let, font noires, mais dans quelques individus jc les ai 
. trouvees roufles comme les tarfes, & elies peuvent etre 
cachees dans les rainures du corcelet. 
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II, TAUPIN d tete corcelet noire, & etuis d\m Y aa p-, n ^ ruH 

Inn roujjiitre, a paites j mines cT 1 d antcmies a panes 
roitffes. jaunes, 

ELuer (ftifcus- flavipea^ capite thoractque nigris, elytris rufo' 
fitfcis , pedibus fiavis , ante-unis rnfis . 

Elmer (fpurator) tborace fufco nitido s elytris teftaceis , corpore 
nigro. Linn . iw/z. lid, 2 . J34+ Syfl , Ed. /z, p* 

«°. 2^. 

Schajf, Icon . Td/ 7 . rj>, Fig. J* 

Les uns font de grandeur mediocre & les autres pe- 
tits, qui apparemmcnt font les males, & ils ont le corps 
allonge & eflile. La tete & le corcelet font en delfus 
de couleur noire & luhance, & les etuis d’un brun olair 
rouflatre on couleur de foye, auftT luilante. Ces parties 
font garnies de plulieurs pedts poils presque impercepti- 
bles- Les pattes font jaunes couleur d’ocre, & les an ten- 
nes font rouilatres & un peu plus longues que le corce- 
let. Le detfous du corps eft noir dans quelques indivi- 
dus & d’un brun rouilatre dans d’autres. 


12. TA UP IN entieremcnt d’un noir luifant. 

Elmer tot us ater nitidus. 

Elmer (niger ) tborace lavi 3 elytris pedibus corporcqtie aj/Vw* 
* Linn, Faun . Ed. 2, 710 . 7 $y , 9 >;/h Ed. iz a p m fjf. n°- 

Elmer tutus niger nitidus , Geojjh Inf* Tom, L p 4 i$<f, n°* 1.?, 
Le raupin en detail. 

Scbdtjf Eon, Inf Tab . 174. Frg* ^ 


Taupin noir# 


Ce Taupin, qui eft au dcfl'us do la grandeur medi¬ 
ocre, eft entierement d’un noir luifant, & e’eft auftl la 
couleur des pattes & des antennes, qui ne font gueres 
plus longues que la tete ,& le corcelet. 


13. T A UP IN noir, d kids Pun beau rouge de 
nabre. 

Elater niger, elytris rubris. 


cin- 


Taupin a 
etuis rouges. 
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Water (fimguineus) thorace atro , tlytrh ruhris , carport nigvo* 
Linn. Faun * £#. 2. w®. 75:. £>$/£* li/i, 12, p. «°. 2u 

Water niger , elytris ruhris. Geojjr, Inf. Tom. I. z^r. n2, 
* Le raupin a etuis rouges. 

Scbxffl Efcm, Inf. Tab. <fo t Fig. 2. Icon. Inf Tab, n* Fig*g.j* 

Les uns font grands & les autres de grandeur medio¬ 
cre , qui Ians doute font les males. I!s font entierement 
d’un noir luifant, excepte les etuis, qui font tout-a-fait 
d’un beau rouge de cinnabre ou de la couleur ordinaire 
de la cire d’efpagne, garnis de canelures longitudinales, 
dans lesquelles il y a des points bruns. Les antennes font 
a dents de foie & de la longueur du corcelet. -Les pieds 
feulement, & non les cuifles ni les jambes, font d’un 
brun obfcur. M. de Linne dit, qu’ils n’ont point de dents 
a labouche; mais j’ai remarque au contraire qu’iis en ont 
bien reeliement de femblables a celles des autrcs efpeces. 

14. T AU P IN noir , d etuis moitie roux en dev ant Sf 
moitie noirs. 

Elmer niger , elytris (tntice dimidi at o - rafis , poflice tiigris. 

Elmer (bakeatus} thorace mro , elytris nntice dimidiate *rubris , 
corpore nigro. Linn. Faun. Ed. 2. n°. 752,- Syjf. Ed. 12. 
p. fy4. n°. 12. 

Schajff'. Icon. Inf. Tab, 77. Fig. 1. 

hs font de grandeur mediocre, mais les males font 
un pen plus petits. Ils font par-tout d’un noir luifant, 
mais la moitie anterieure des etuis eft rouffe ou d’un rou¬ 
ge jaunatre, tandis que la moitie pofterieure eft noire; 
e’eft ce qui fait qu’ils ont au milieu du corps comme une 
large ceinture rouffe. La partie rouffe a un peu plus d’e- 
tendue que la noire. Les pieds font d’un brun rouflatre, 
& les antennes font de la longueur du corcelet. 


Taupin a 
ceinture* 


15. TAUPIN 
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ip. TAUPIN d corcelet brun a pails ronx , d etuis Taupin jaune 
jdunes a extremite noire , a corps mir en des- a antenms 

Jo us a antennes en peigne. _ barbues. 

Elater ( Havo - pectinicornis) thorace fufco fiilis rufis, elytris fla- 
vis apice itigris , cor pore fubtus nigro > antennis peBinatis. 

Elater q caftaneus} thorace tsflaceo pnbefcetne , elytrh flavh apice 
mgr is , corpore afro. Linn. Faun . Ed. 2. n°. 727, 5 )^. 

Ed. t2. p. 

Elater thorace viliofo , elytris teftaceis apice nigris. Geoffr , 1 ?*/^ 

Tow. f. p. 152. n°. 4* Le taupin a corcelet veioute* 

Schaff. Icon. Inf. Tab. 2. F/g* <£. n. F/g. j?. 

Ils font de grandeur mediocre, mais ies males font 
com me a I’ordinaire un pen plus petits. Tout le deffous 
du corps, la tdte, les pattes & ies antennes font noires & 
luilantes. Le corcelet eft d’un brun obfcur & noiratre, 
garni de beaucoup de polls d’un roux ardent. Les etuis 
font d’un jaune couleur d’orange foncee, mais leur extre¬ 
mite eft noire ou marquee d’une tache de cette couleur. 

Les antennes, qui font de la longueur du corcelet, ont 
des barbes en forme de dents de peigne le long du cote 
interieur, qui font longues dans le male, mais courtes & 
en dents de feie dans la femelle. 

16. TAUPIN a corcelet rouge, mais noir en levant, Taupin a col- 
« corps ii etuis noirs. tier rouge, 

Elater (ruficoliis) thorace ruhro libido antice nigro , elytris cor - 
poreque nigrisLinn. Faun. Ed. 2. 7 ip. Syfi # Ed. 12. 

p. ? j °* T-4-* 

Elater niger , thorace ruhro. Geoffr* Inf Tom L p. 131. u°. y. 

Le taupin noir a corcelet rouge. 38 

Schaff. Icon. Inf Tab. Fig. 3. 

Ils font petits, & leur couleur eft entierement noire, 
excepte fur le corcelet, dont la plus grande partle eft rou¬ 
ge, mais le devant noir. En deffous du corcelet, la cou- 
Tmi. IF. . U 
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leur rouge s’etend de chaque cote en forme d’une tache, 
de forte que quand on ie regarde en deffous, if paroit 
avoir deux taches laterales rouges. Les antennes font de 
la longueur du corcelet. 

17. TAUP IN (l corcelet roux , a tete & a ventre 
iioirs y a etuis jtntnes elans Je male if brims hordes- 
dc jfiune clcins la femelle. 

Ehter (vnrinbilisO thorace rufo , cctpte corporcqne nigris , cljtris 
mart jlavis , focmina fnfas ft two - marginatis. 

Ehter Clinearis) thorncs uigro htcrihns rifts , elytris tcflaccis lu 
martins * Linn, Faun. Ed . 2* /z a , 7*25., SyjL Ed, p* 3* 

Ils font de grandeur mediocre, & le- male a Ie corps, 
plus effile que la femelle. Les etuis font moms pointus 
vers le derriere que dans les autres efpeces, ils y font ar- 
rondis & leur largeur eft presque egale dans toute leur 
etendue;, ils font un pen flex idles. & cedent a la predion; 
Tout cela les fait refiembler un peu aux Telephores. 

Dans les deux fexes, la tete & tout le deffous d'u corps 
font d’un noir qui tire fur le brun , mais le devant de la 
tete aux environs de la bouche eft roux. Le corcelet eft 
roux en deifus, avec des enfoncemens, mais en ddlous' 
it e/t noir, borde de jaune obfetir. Les cuilfcs font noi- 
res, mais les janibes & les pieds d’un jaune grifeatre. Les 
antennes font brunes & beaucoup plus longues que le cor¬ 
celet, fur-tout dans le male,. 

*La couleur des etuis eft. tres - differente dans les deux 
fexes. Ceux du male font d’un jaune d’oere clair & gri¬ 
featre, mais ceux de la femelle font d’un brun obfeur 
presque noir, bordes tout le long des cotes exterieurs de 
jaune fonce. Le bout du ventre en deflous eft d’un jau¬ 
ne obfeur dans l’un & l’autre fexe. Je les ai vus dans l’ac- 
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couplement, c’eft pourquoi je fuis fur, que la difference 
de couleur des etuis eft precifement la marque diftin&ive 
des deux fexes. 

. 18 . TAUPIN vein Pun ' gris - in - four is , etvec trois Taupin a 
bandes transverfes on dies mires fur les etuis. 

Elat er >( u n du 1 a tu s ) grifeo - murinns viUofus , tly tris fafeiis nib us 
undulatis transverfis mgr is. 


oancles on- 
dees noires. 


C E Taupin* eft long d’environ fept lignes, & n’a *pj, 5 .Fig. a ^ 
rien de particulier dans fa figure, qui eft telle que dans 
les autres eipeces. Ses antennes, qui font de la longueur 
de la r&te & du corcelet, font compofees de grains co- 
niques & comme dentelees. Tout le corps & les etuis 
font converts de petits poils gris fort ferres & couches fur 
leur furface. Les etuis ont queiques fillons iongitudi- 
naux, comme a l’ordinaire. II eft noir, mais les poils 
qui couvrent le corps , le resident d’un gris de fouris. 

Chaque etui a trois bandes transverlales ondees noires, 
tres-bien exprimees, & qui paroiflent noires, parce qu’el- 
les font depourvues de poils, le fond noir des etuis fe 
niontre dans ces endraits. Le deifous de tout le corps 
eft d’un noir luifant , parce qu’il a dans cet endroit fort 
peu de poils gris; c’eft aufti la couleur des pattes & des 
antennes. Ce Taupin eft ne chez mol d’une larve he- 
xapode, dont je vai donner Phiftoire. 


On trouve cette larve * dans la terre & fous les pier- *Fi'g. 23. 
res. Elle eft longue delimit lignes, & fa largeur, qui 
eft a peu pres egale par-tout, n’eft que d’une iigne & 
demie. Le corps eft convexe tant en delTus qu’en des- 
fous, mais il eft plus large qu’epais, “c’eft-a-dire que le 
diametre d’un cote- a Pautre eft plus grand que celui du 
delTus en deifous. La tete & tout le delTus du corps 

U 2 
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font d’un brun obfcur 6c trcs- luifant, c’eft parfaitement 
U n brun de marron, mais les anneaux font fcpares lcs 
tins des autres par des bandes transverfales d’un jaune 
d’ocre. Ces bandes font au nombre de douze, il y en 
a une au bord pofterieur de chaque anneau, except'e le 
dernier qui eft entierement brun; mais le bord anterieur 
du premier anneau en a une femblable 6c qui fait la dou- 
zieme, & ce premier anneau a le double de la longueur 
des autres. Les cotes & le dellons du corps, de me me 
que les pattes, font d’un jaune d’ocre* La tete & toutes 
les parties du corps font couvertes d’une peau ecailleufe, 
garnie par - ci par - la de quelques poils tres - fins 6c as- 
fez longs. 


Aux trois premiers anneaux du corps font attachees 
trois paires de pattes ecailleufes, divifees en articulations 
& terminees par un afiez long crochet pointu; dies one 
un grand nombre de petits poils roides 6c bruns. 


•PL5.Fig.z4. 
*a a . 

Ud. 


a 


? Fig. 25. 


La tSte* eft de figure presque ovale, garnie de deux 
petites antennes coniques *, divifees en articulations 6c 
placees vers les cotes, proche cfu devant. Deux dents 
noires *, qui fe rencontrent avec leurs pointes, font fU 
tuees au devant de la tdte, & on voit en deObus quatre 
barbillons, qui out leur attache a une efpece dc ievre in- 
ferieure. Ces barbillons font coniques & divilcs cn ar¬ 
ticulations, comme les antennes. La levre fuperieure eft 
garnie de touftes de poils cn forme de broiles d’un jau¬ 
ne d’or, * 

i 

Le dernier anneau du corps * eft convert en cfcflus 
d’une plaque a pen pres circulaire, qui a des rebords un 
peu eieves & denteles, ayant de chaque cote trois petites 
pointes moufles, & vers le derricre deux longues parties 
ecailleufes, divifees chacune de memo en de ix pointes 



moufTes on arrondies * Ces deux parties font en oppofi- *pi 4 j.Figsj 
tion Pune de l’autre en forme de croiflant, & elles font fP* 
dures & parfaitement immobiles, faifant corps avec la pla¬ 
que ecailieufe. La larve a done comme une courte queue 
fourchue. 

Cet anneau a encore en deffous un gros mamelon 
charnu & blancheatre, que la larve peut entieremeufc re- 
tirer dans le corps & Fen faire for dr, comme le Limaqon. 
fait avec fes cornes, Ce mamelon lui fert de feptieme pat- _ 
te, elle le pole & Pappuie centre le plan ou elle marche. 

Cette larve marche pen vite, a moins qu’on ne la 
pourfuive. Parmi celles que j’eus de cette efpece, il y en 
avoit une, qui etoit entierement d’un jaune d’oere & tres- 
luifante, elle n’avoit du brun que vers le devant de la te- 
te & au bord de la queue, - dont les deux pointes four- 
chues droient fur la m£me couleur. D’ailleurs elle etoit 
de mtnne figure que les autres, & la co nformation de la 
queue prouvoit de refte qu’elle etoit auffi de la m£me elpece. 

Les larves que felis alors, en 1755, monrurent touted 
fans fe transformer. Mais dix ans apres j’en trouvai une 
foute fembiable dans le terreau d’un .yieux tronc d’arbre 
pourri. Je la mis dans un poudrier, rempli a demi de 
terre & de bois vermoulu ou pourri. L’annee fuivante, 
celle - ci fe transforma en un Taupin *, tel que celui que * Fj g . 
fai decrit au commencement de cet article, jjbette dccou- 
verte me fit d’autanc plus de - plaifir, que je n’avois pas 
encore vu la metamorphofe de ce genre cflnle&es, Je 
chepchai dabord dans la terre la depouille tant de la lar¬ 
ve que de la nymphe, & je les trouvai Ptine & Pautre. 

La premiere etoit rompue en morceaux, & la depouille 
de la nymphe etoit fi chifonnee„ qu’eile etoit presque me- 



Taupin a 
corcelet ta- 
chere. 


Taupin a fu¬ 
ture noire. 
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connoiftable. Cependant il me CutHCok cfe fijavoir, que 
le Taupin etoit veritablement venu de cette Iarve. 

•i g. T AUP IN a tete noire , a corcclct voux avec trois 
tacbes all on gees noires £? a etuis Pun brtin c/air. 
JLlater ( nigro - maculatus ) capitc nigro , thoracc rufo: ma culls 
trims oblongis nigris, dytris pa Hide fujas . 

Il eft petit Sc le bout du derriere eft allez pointu. La 
t£te & les antennes, plus courtes que le corcelet, font noi¬ 
res, excepte le premier article de ces dernieres, qui eft 
roux. Le corcelet eft roux ou d’un rouge jaunatre tant 
en deflus qu’en deffous; il eft garni en deilus de trois ca¬ 
ches allongces noires, done la plus grande eft au milieu 
Sc les deux autres vers les bords exterieurs. Tout le long 
du deftous, le corcelet a une raye noire, Sc les etuis lbnt 
d’un brun clair un peu jaunatre & Ians taches. Le des- 
fous de la poitrine eft noir, metis celut du ventre eft roux 
ou rougeatre, avec du noir a fon origine & aux cotes. 
Sc les pattes font d’un jaune d’oere. 

20, TAUPIN a corcelet noir horde de brun jaunatre , 
a etuis Pun brun clair jaunatre avec une bnnde noi¬ 
re le long de la future. 

lihtcr (linentus) thoracc nigro tuarginc flnvo -frifco , clj'tris pttlli - 
dc flavo-fufeis : future nigra. 

Elater (triftis) thoracc atro uitido , clytris bafi margiucque exte - 
riufe lividis. Linn. Faun. Ed i, n°. 73C. Syjl. Ed. 12 . 
p. jjjjpj. »°. 16 . 

Scbucffi. Icon. Inf, Tab, ipq., Fig. t. 

Its fontbes plus petits de ce genre. La tete, le cor¬ 
celet & le deflous du corps font de couleur noire, mais 
le corcelet eft horde de chaque cote de brun jaunatre ou 
de roux. Lesjretuis, qui font d’un brun clair & jaunatre, 
font marques' tout le long du bord interieur d’une raye 
noiie, en forte que quand Us font fermes, ces rayes for- 
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meilt enfemble tout le long de la future une bande aflez 
large. Les pattes font d’un jaune d’ocre, & les antennes, 
qui font plus longues que le corcelet y font d’urr brun 
rouftatre. 

ai. TAUPIN d'un noir verddtre bron%£Ef’ luifant r 
a pattes no ires. 

Elater (aeneo -niger) nigro - viridi- teneus nitidus , fedihus nigris. 

Il eft tres-petit, & fa couleur eft entierement d’un 
noir un peu verdatre luifant & comme bronze, mais 
les pattes & les, antennes font d’un noir ordinaire. Les 
antennes font de la longueur du corcelet, qui eft eleve 
& tres - conyexe. 



Der Tauptns e xoti q_ue 

r. TAUP IN noir , a deux- fetches ovales veloutees 
tres - noires fur le corcelet . 

Elater niger, thorace maculis hints ovnti's villofis aterri'mir, 
Elater (ocul'aras) tborace• ocdlis hinisr atrisiri dibits albis, corpo- 
re nigricame . Linn. Syjl. Ed. ti. p. Cji. 

C’est le plus grand* de tous les Taupins connus,, 
ayant klongueur d’un pouce& derai, & la largeur de pres 
d’un demi pouce. II ie trouve dans lAmerique fepten- 
trionale & fpecialement en Penfylvanie, d’ou il m’a cte 
envoye par M. Acrelius. II eft entierement d’un noir 
luifant, & les etuis ont des canelures longitudinaies com¬ 
me a I’ordinaire. Il eft tres-bien diftingue de toutes 
les autres efpeces noires par deux grandes taches ovales 
tres-noires, placees fur le corcelet & qui paroillent com¬ 
me deux grands- yeux; elles font tres-bien. marquees 
fur le fond noir luifant du corcelet, parce qu r elles font 
d’une couleur matte & qu’elles font veloutees ou comme 
faites de yelours noir: car elles font produites par une 


Taupin bron 
ze. 


Taupin a 
deux cache* 
en oeil. 
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infinite de poils courts & tres - ferres. Les antenncs font 
de la longueur du corcelet. 

Taupin 2 . TAUPIN brun> d tacbe jaune lijje luifante 

luilant. convexe de cheque cote du corcelet. 

Elatcr fufcus , thoracis lateribus macula flava glabra convex a 
nltuia . 

Elatcr ( noftilucus ) thoracis later Hus macula flava glabra. Linn • 
Syft . Ed. n. p* fyu n°. 

Elatcr major fufcus phosphorous* Brown Hift. of Jam. p* 432* 
Tab. 44. Fig* 

Scar ah ecus medhts fufcus , thorace angulato lucent c mittens* Sloam 
Htjl* of ‘Jam* Tom . 2. p. 20tf, 257. Kg. 

Mtv//. I'Acad ♦ des Science d$ Paris 1766, p, 35$, PI ♦ ?sv 
Fig- i f 2 * S* 

*PUS.Fi£.r; Ce Taupin*, qui fe trouve en Amerique & en par¬ 
ticular a la Jamaique, eft de la mdme grandeur que le 
precedent. Ii eft entierement trim brun oblcur un pen 
luifimt. Le corcelet eft garni de deux taches jaunes un 
pen ovales, tres - lilies, luifantes & un peu convexes, 
placees tout pres du bord extericur immediatement au 
devant des deux pointes angulaires laterales du corcelet. 
Les etuis font presque lilies, &c n’ont que de tres-petits 
points concaves, arranges en lignes longitndinales, Les 
antennes font a peu pres de la longueur du corcelet. 

Selon le temoignage de Mrs. Slor.ne & Brown, & 
de plufieurs antres auteurs, les Taupins dc cette efpcce 
, luifent dans Pobfcuritc , tandis quails font en vie, par les 
deux taches jaunes du corcelet, qui font alors transparen- 
tes, tout cornme les vers-luifans. M. Brown a remarque, 
que la lumiere qu’ils repandent eft ft forte & fi brillante, 
qu’elle permet de lire Pecriture la plus fine, fur-tout 
quand on en tient huit ou dix dans un flacon de verre. 
11 dit. encore, que toutes les parties internes de PInfe<fte 
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font Iumineufes, mais quo la lumiere ne f^auroit pene- 
trer que -par les deux taches jaunes du coreeled; pour 
s’en convaincre, il fepara un peu les anneaux du ventre 
les uns des autres, & alors la lumiere fe fit voir an tra- 
vers de la membrane qui joint enfemble les anneaux. C’eft 
la nuit qu’ils font en mouvement, & qu’ijs volent & lui- 
ient de tons cotes, mais le jour ils fe tiennenc en repos 
& font comma engourdis, a la facon des Phalenes, & 
c’eft rarement qu’on les rencontre alors; mais pendant la 
nuit ils font aifes a attraper a la lueur d’un flambeau, 
qu’ils fuivent tout comme les Phalenes* Les Indiens s’en 
fervent dans leurs voyages nodlurnes, les attachant a leurs 
fbuliers, & les femmes font leur ouvrage a la lueur qu’ils 
repandent. M. Brown ajoute en outre, qu’ils ont le 
pouvoir de luire & de ne pas luire a vol'onte, Sc c’eft 
en quoi ils conviennent encore avec les vers - luilans ou 
les Lampyres. 

3 . 7 AUPIN d-un Wun de matron > a deux taches Tiuplnphos* 
jaunes Izjjes hujantes ftir le derriere du corcelet , phore* 
u dntennes cf pattes brunes roujfdtres. 

Ehter ftifeo- cajlaneus, thornce pofiice maculis dutilus finvir gin- 
bris , ansennis pedibnsqtie rttfo ■ftiftis . 

Ehter (phosphorus),/»/««, thornce pvftioe mnetdis iunl/us Jhwir 
ghbrif. Linn. Sj[i Ed. 12. ]>. n°. j.. 

M. Roeander a trouve ce Taupin * a Surinam. II xS.Fij.*. 
reilenable beaucoup au precedent, mais il eft plus petit, 
n’ayant que la longueur de fept iignes & demie fur deux 
& demie de large. Il eft d’un brun de marron Sc tout 
couvert de tres - petits polls gris, couches fur le corps Sc 
les etuis, qui ont des ftries longitudinales formees par des 
points. Sur le corcelet il y a deux taches rondes jaunes, 
lilies & tres-luifantes, tout comme dans l’efpece prece- 
Tom, IF. X 
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dente, placces non a ax cotes extericurs, mais an bord 
poftesieur entre les deux pointes laterales du corcelct, & 
ccs taches paroiilent anfli fur Jc revers du corcelct, ce 
qu’on ne voit point dans l’autrc efpece. A juger par a- 
naiogie ii y a apparence, que ces taches jettent anfli de la 
lumiere dans fob leu rite. Les antennes, qui ne font pas 
plus longues que le corcelct, & les pattes font d’un brun 
roullutre, & les yeux font d’un noir tres-luifant. 

4 . TAUPIN entieremeiit Tun noir luifant , a etuis 
liffes dr unis. 

Elater Cpiccus) totus. ater nitidns, cJytris LtviJJIwis. 

Ce Taupin *, trouve cn Penfylvanic'par M. Acrelius, 
efl de la grandeur du Taupin roux de FJEurope, ayant la 
longueur d’un ponce & la largeur de trois ligncs. II eft 
eniierement d’un noir tres-luilant. couleur de poix, & les 
etuis font aufll lilies & aulli pojis que le corcelet, ayant 
feulement a leur origine quelques canelures qui no s’eten- 
dent pas loin; cependant on y decouvre au moyen de la 
loupe des points presque imperceptibles, arranges cn lig¬ 
ncs. Les antennes ne font pas plus longues que le corcelct* 

5 . TAUPIN Tun brun clair roujfiitre , d an tames 
rouffes & d pattes jmines fauves. 

Elmer (lividiM) pallide fuj'co - rufcfcais, antennis ntfis pedihuupit 
fiavo - tvjlacch * 

Ce petit Taupin *, qui eft auffi de Penfylvanie, eft 
long d’un denii pouce & large a peu pres dc deux ligncs. 
Sa couleur eft par-tout d’un brun clair roullatre,, rrnis 
les antennes, qui font de. Ia longueur du corcelct,- font 
roufles & les pattes d’un jaune d’oere clair. Les etuis ont 
des canelures ou des ftries fines, & ils font, aufti bien que 
tout le corps, couyerts de pedes polls couches grjfeatres. 
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6. TAUPIN brun mir litre, a pattcs cT antennes Taupin a pat 

fmves. ' tes " fiUves - 

Eleter OLvipes) nigro ftrfcus , pedibus antennisque ftavo - tejinccis » 

II eft de Surinam, & n’a que la longueur de quatre 
lignes & demie fur une & un quart de large *. II ell *8 Fig- 5 * 
par-tout d’un brun noiratre, excepce fur les antennes & 
les pattcs, qui font d’un jaune d’ocre clair. Les etuis ont 
des dries longitudinaies ordinaires, & les antennes font de 
la longueur du corceiet, qui a beaucoup cfecendue a pro r 
portion de la longueur du ventre. 

7. TAUPIN Pun jaune fauve obfenr , dont le dev ant Taupin tt- 
du corceiet eft noir, a denx inches irrqgulieres nozres chete, 
fur chaqite etui. 

Elattr (maculatus) olfcure tcjlecens, thoracc entice nigro, Jin - 
gulo elytra maadu hints irrcgularihus nigris 0 

II eft tres-petit*, n’ayant que la longueur de trois *Pl.i 8 Fig.5. 
lignes, & il a encore ete crouve a Surinam. Ses antennes 
ne font pas plus longues que le corceiet. .Tout le corps, 
les etuis, les antennes St les pattes font d\m jaune d’oere 
obfeur. Plus de la moitie anterieure du deifus du corce¬ 
iet eft d’un noir tirant fur le brun, ou bien il eft garni- 
d’une .grande tache dc cette couleur , qui fe prolonge en 
ligne noire jusqifaux etuis. Chaque etui, qui a des ftries 
tines], eft marque de deux caches irregulieres Sc angu¬ 
ishes noires, & d’une troilleme petite tache 
a leur origine. • 
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CINQUIEME ME MO I RE. 

DES BOUCLIER S, DES DERMESTES ET DES 
VRILLETTES. 


DES BOUCHERS. 

caraCieres generiques de Plnfefte *, que 
M. de Linne a nomine Silpha , & M. 
Geoffroy Peltis & en franco is 'Boucher, 
confiftent dans la figure des antennes > du 
corcelet & des etuis ecailleux qui couvrent les ailes. 

i°. Les antennes groftillent vers Pextremire, de for¬ 
te que fouvent les trois & quelquefois les quaere derniers 
articles formenf une made, ordinairement decoupee ou 
perfoliee, & differente en longueur & en grofleur felon 
les efpsces. 2 0 . Le corcelet eft convert par une large 
plaque ecailleufe en forme de bouclier a rebords, mais 
qui ne cache point la tete. 3 0 . Les etuis ont aufli un 
rebord eleve, mais qui en deftous fe replie fur les cotes 
du corps. 4 0 . Les tarfes de toutes les pattes ont cinq 
articles* 


1. 


**** 

t Lbs 

w •& 
£ % 

A 
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Les Boucliers ont beaucoup de rapport dans leur fi¬ 
gure avec les Scarabes-tortues ou les Caffides; mais ou¬ 
tre que ces dernieres ont moins d’articies a leurs rarfes, 
leur tete fe trouye placee au deffous de la plaque dir 
corcelet, qui la cache entierement, au lieu que celle des 
Boucliers eft a deco overt, eile avance au devanir du cor¬ 
celet, quand Tlnfedte ne la tient point baiflee, ce qu’il 
airne cependant a faire fouvent, fur-tout quand on le 
prend dans la main ou qu’ii paroit efFraye, 

Les antennes varient un peu en figure dans quel- 
ques efpeces. La made de l’extremite, qui eft compofee 
par les trois derniers articles, eft grofte & ramaflee, & ces 
trois articles font comtne com primes & emboites les urn 
dans les autres*, & ils font perfolies, c’eft-a-dire qu’ils *PU.FIg.s*. 
tiennent enfemble par une tige, qui pafFe environ par / 2 *• 
leur centre j celui du bout * de i’antenne eft toujours co- * ^ 
nique. Dans quelques efpeces cette made n’eft decoupee 
que d’un cote, ayant la comrae des feuillets* places per- * Fig. 5. it. 
pendiculairement a la tige, a peu pres comme dans les 
Scarabes. Dans d’autres les trois articles de la made font 
plus allonges & mieux fepares les uns des autres*, ils pa- *Fig.ig, fgl. 
roiflent moins perfidies que les autres, & on y voit plus ' 
diftindlement la petite tige qui les unit enfemble* Les 
autres articles font les uns arrondis les autres plus alion- * Fig. 9. i e. 
ges*; dans quelques efpeces au contraire ils font tous al- * h c. 
longes \ Le premier article, celui qui eft attache a la * Fig, ig. h e, 
t£te- au moyen d’un^petit vertebre court, eft toujours plus 
long & plus gros * que les autres. De longs polls roi- *Fig §.&g, a. 

des fe voyent^ordinafrement fur les articles intermediates, 

Les autres differences doivent efre oblervees dans la de- 
fcription pardculiere de chaque efpece, Tontes ces an¬ 
tennes font toujours divifees en onze articles. 

•X 3. 
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*l’l.(J.Fig.17. La t£te * eft allonges, plate & mince, ayant peu d’e~ 

paifleur; elle eft tonjours baillce vers la terra, &, com- 
me nous l'avons dir, FInfecfte la bailie foil vent a un point,- 
qu’elle fo trouve entierement cacliee par le corcelet. U- 
ne partie du derriere de la tete eft tonjours enfoncee 

* y y- dans le corcelet. Elle a deux yeux a releau ovalcs*, 

deux grandes dents* & qua t re barbilions ** a la levre in- 
ferieure. La levre fuperieurc, qui s’avance beaucoup, 
eft plate en deflus &c arrondie au bord aaterieur. 

La plaque ecailleufe en forme dc bouclier, qui cou~ 

* Fig. 1 6. ee. vre le dellus du corcelet *, le deborde beaucoup do cir.t- 

que cote, coname ii paroit quand on regardc l’lnfedto 
en dcllbus, & tout autour elle cftgarnied’un petit rebord 
eleve. Les etuis ecailleux, qui ne font pas fort durs, 
ont aufti un tel petit rebord qui en fait tout le tour, 
& ils embraflent les cotes du ventre par une cfpece de 
marge plate. Ils font minces & tres-voutes. Le ventre 
fe termine en cone, & le Bouclier peut en allonger 
beaucoup les deux ou trois demiers anneaux; deft ce 
qu’il fait fouvent, & alors ii paroit avoir corame une es- 

* Fig. 7.^. pece de queue tres - mobile*. Le petit ecuilon, qui le 

trouve entre les etuis a leur origine, eft triangulaire 
cormne a l’ordinaire. 


Dans quelques efpeces les deux ailes ne font pas plus 
longues que le ventre, au lieu quo dans d’autres dies le 
furpaflent beaucoup en longueur, & alors olios lent plices 
en deifous des etuis, pour pouvoir en etre couvcrtcs. 

* pi g> IS>i i Le s jambes proprement dites * de toutes les trois 

1 paires font applaties & larges au bout, a peu pres com- 
me cellos des Scarabes; c’eft ce qui les rend plus propres 
pour fouiller dans ia terre & dans les cadavres. Idles font 
tcrminces par deux opines ow eperons * „ & le long du 
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eote exterieur elles ont plufieurs petites pointes roides. 
Les quatre premiers articles des tarfes de la premiere 
paire * font plus courts & plus larges que ceux des autres 
tarfes, iis font mdine tres- larges dans quelques efpeces*, 
& le but de cette conformation paroit encore £tre de les 
rendre plus propres a fouiller la terre. T ous les tarfes 
font au re fee termines par deux grands crochets * 

Les Boucliers, dont il y a plufieurs efpeces, font tous 
des Infedtes mal- propres Sc degoutants, parce qu’ils cher- 
chent les cadavres d’animaux pourris ou a demi gates, 
les excremens des animaux, les latrines & des lieux fem- 
bkbles, cu ils fe plaifent & ou ils trouvent leur nourri- 
ture, en confumant ces memes excremens & toute la fub- 
feance des animaux morts quails rencontrent. Ces matie- 
res desagreables q udls fouilient & qu’ils man gent font cau- 
fe, qu’ils exhalent une odeur des plus infupportables tan- 
dis qu’iis font en vie, & ce qui demontre que cette odeur 
vient des alimens, c’ell: que ceux qui viennent de naitre & 
qui n’ont pas encore eu occafioivde manger de tout cela, 
n’ont aucune odeur* Une des utilites qu’apportent ces 
Infecftes dans roeconomie generale de la nature, c’elt done 
de confumer & de purger la terre des immondices qui 
s’y trouvent repandues, tout com me les Mouches bleues 
de la viande femblent fitre faites pour confomer egalement 
les cadavres, pour que 1’air ne foit pas infeefee de leurs 
exhalaifons mauvaifes &c pernicieules pour la fante & ia 
vie des homines & des betes. Quand on les prend dans 
la main, ils font ordinairement fortir de l’anus une goute 
d’une liqueur bourbeufe, dont l’odeur eft des plus mau¬ 
vaifes. 

Leuxs Iarves vivent dans la terre & dans le fumier, 
comme auffi dans les cadavres pourris, tout comme leuri 


*P 1 6.Fig. rp.t 
*Fig.3 .defg 

♦Fig. 19. 0. 



# pi, 6, Fig* x©* 


Bouciicr 

foAbyeur* 


*PI. «. Fig, i* 
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parens, & c’eft aufli dans la terre qu’elles fe transformer^ 
en nymphes. Elies font hexapodes, & ont le corps or- 
dinairement allonge * & les amieaux couverts de plaques 
ecailieufes. 

x, BO U CL I Eli noir > dont les huis fronques plus 
courts que le ventre ont Jeux larges bandss tram* 
verfes onclees d'un rouge jaiimhre. 

* Si Ip b a nigra , elytris truncmis abas mine brjevioribus: fhfcia Intn 
duplici ferrugitiea transverjh utidata. 

Silpba (Vefpillo) ohlonga atra > clypco orbiculato husquali , elytris 
fufeia duplici fcrmginea. Linn . Fautu Ed, 2. n°. 444, SvJL 
EiL n, p. jCy n °. a. 

S.arabatts clypco margin at o > elytris uigris: fajdis (hiatus trains « 
minis . £///«, Fir/tt. £V/. r* ri°. *^7. 

Dermeflts thornce marginal Q * elytris ah faffs uigris , fffeiis dm - 
/w trails verfis and a Luis hteis. Geoffr, luff Tom. L p, yg. 
11 °. u FI. 1 . /%. j. Le dennefte 4 point d’Hongrie. 
Blanch, Inf. Tab, 1$. G. 

Frifcb . Inf. Tom . 12. PZ. 5. 2; 

Roefel Inf\ Tom. 4. Tab, 1, 

Scbaffl Elm * InJ. Tab* 114 . Icon Inf Tab. p.Fig, 4 * Silpha* 

* 

Quoique l’lnfe&e de cette elpece * diflere nn peu 
dans de certaines circonftances des autres Boucliers, il pa- 
roit cependant etre da rrierae genre, ayant ayec les autres 
efpeces des conformitcs qui ne lemblent laifler aucun dou- 
te la deffus, II eft toujours certain qu’il lfteft point un 
Dermefte, n’ayant aucunement les caracfteres de ce genre; 
il refiemble plutot a un Scarabe par la figure des anten- 
nes, dont le bouton eft decoupe en lames transverfales; 
niais Pair de toute la figure, joint a fa fa§on de vivre, 
eft luffifant pour iui donner place parmi les Boucliers, 
D’ailleurs il a les principaux caracfteres de ces derniers; les 
anteiines font a bouton decoupe, la t£te eft baiflee, le 

corcelet 
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eorceleteft couvert en deftus d’une plaque a rebords plats 
& les etuis font aufli bordes. On en trouve de difteren- 


te grandeur; le plus grand que j’ai eu etoit long de neuf 


Sc large de quatre lignes. 


I l eft noir, mais le cleftous de la poitrine & les bords 
des anneaux du ventre font garnis de polls d’un gris ver- 
datre Sc luilant, qui y fornqent une couche epaifle Sc com- 
nie fatinee. Sur le dehors des cuifles pofterieures on voit 
une couche de poils lemblables. La made qui termine 
les antennes, eft roufle. Mais ce qui le diftingue fur-tout, 
par rapport a les couleurs, e’eft que les etuis ecaiileux 
font traverfes par deux larges bandes d’un rouge jaunatre 
ou couleur d’orange, decoupees a leurs bords & qui s’e- 
tendent jusqu’a la future ou gu bord interieur de l’etui. 


La tete eft grande & applatie, ayant de grands yeux 
5c de longues dents,. & quatre barbiilons a la levre infe- 
rieure; FI nfecle la porte volontiers fort batle & baiflee 
vers le plan de .polkion, particulierement quand on le 
prend dans la main. 


Les antennes, qui font placces immediatement au de- 
vant des yeux, ne font qu’un peu plus longues que la 
fote & divifees en dix articles, Ians compter une petite 
articulation qui les joint ala t£te. Le premier article * eft * PI. cJ.Fig. 5. #. 
conftderabiement plus long que les autres, un peu cour- 
be, avec une cavite tout le long du deftus. Les cinq ar¬ 
ticles fuivans * font arrondis Sc un peu coniques; mais les *b c . 
quatre derniers*, qui terminent Fantenne, forment enfem- 
ble un gros bouton decoupe transverfaiement en lames 
plates *, chacun de- ces articles fe projongeant en une tel- * A *, 
le lame, excepte le dernier de tous, qui eft folide, poin- 
tu au bout & comprime d’un cote *. Ces lames font at- \ 

Tom. IF\ Y 
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tachees a la tige de Pantenne par le cote , de forte qiPon 
ne peut pas dire que la maile eft perfoliee, corame elle 
le feroit ii !a tige paftbit par leur centre, & c’eft la.pre¬ 
miere difference qu’on trouve entre cet Infecte & les au- 
tres Boudiers. La feconde eft, que les ecu’s qui couvfent 
les aiies, font plus courts que ie ventre, dont ils laiflent 
ks crois derniers anneaux a decouvert, & qiftils font tron- 
ques a l’extremite ou comnfe coupes transverfalement, 
de forte que leur bord polterieur fait uii angle droit avec 
les cotes. Ces etuis ont un petit rebord tout autour, & 
leurs cotes excerieurs font replies eii deffous & appliques- 
fur ceux de la poitrine & du ventre. 

Le corcelet eft convert en deiTtis par une plaque pres- 
que circulaire, qui eft a rebords plats, mais dont le mi¬ 
lieu eft eieve & inegal, ayant par devant quatre eminen¬ 
ces’ lilTes, placees dans une merae ligne transverlale. Le 
bout du ventre eft conique & pointu, & I’Infe&e le por- 
te ordinairement courbe en defi'ous; j’ai.deja dit, que les 
leparations des anneaux font garnies d’une fuite de polls 
d\m gris verdatre. Les aiies, qui font pliees en double 
lous les etuis, & qui font fort longues etant deployees, 
font teintes de brun. 

Les pattes font grandes & maftives. Les jambes pro- 
pres de toutes les trois paires font aflez larges & un peu 
*PU'S.Fk.2.'i. applaties*, garnies tout de leur long de petites dentelu- 

* c. res & terminees par deux longues epines*; les jambes de 

la troilicme paire ou les pofterienres font, un peu cour- 
bees. Les fades de la leconde & de la troiiieme paire 
*d *f g !>• font longs, &' leurs cinq articles * font delies a leur ori- 
gine & larges a leur extremite, de forte qu’ils ont une 

* d e fg. figure conique, & les quatre premiers* ont une conca- 

vice au bout anterieur, dans laquelle les pieces foftt com- 
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me emboitees, De chaque cote de ce raerae bout ces 

quatre articles ont une touffe de poiis roux, mais le ciiv- 

quieme article*, qui eft en forme de demi-fufeau, n’a * Pl5.Fjg.2.-£, 

point cette touffe, il eft feulement ter mine par deux 

ongles en forme de crochets *. Les tarles des deux pat- * #. 

tes anterieures font nn peu differents des autres i ils font 

courts & larges*, & les quatre premiers articles ont de *p.-g. 5. 

chaque cote comrae une appendice, garnie d’une grolTe 


touffe de longs poiis roux*. Les deux cuifles pofterieures** 
ont aufli une fingularite remarquable, en ce qu’elles 
font garnies a leur origine d’une grolTe piece ecailleufe, 
qui fe termine en une grande pointe en forme d’epine *♦ 


* d e f g. 
**Fig. 6. b c. 

* f. 


Les Bouchers de cette efpece font mal-propres & 
tres -degoutants, acaile des lieux qu’ils habitent & des 
matieres qu’ils fouillent. Ils fe plaifent dans les cadavres 
des animaux pourffs , qu’iis entrainent & enfeveliftetit au 
dedans de la terre en la fouillant en compagnie , quand 
ce font des cadavres de quelques petits animaux, comme 
des feuris ce de lembiabies. Nous fommes redevabks 
de cette decouverte curieufe a M. Gleditfch*, & M. 

Roefel en a traite fort au long, en parhnt de ces Infec- c,vi ■ lic 
tes,'& a fait voir comment ils parviennent a enfevelir les 1 ‘ >3 ’ 
petits cadavres qu’ils rencontrent & dans jesquels ils trou- 
vent leur nourriture. C’el’t aufli dans ces cadavres qu’ils 
depofent leurs oeufs, & que les larves, qui en fortent, 
vivent. L’auteur donne a ces Inftctes le nom tres-ap¬ 
plicable de fojjbyeur , qui eft le me me mot que vefpilh 
en latin. Ils cherchent aufli les excremens de toute es- 
pece & les lieux remplis d’immondices, 5c comme ils le 
nourriflent de ces matieres puantes, ils exhalent anffi une 
odeur infupportable, qui certainement ne fent pas le 
nw(c, quoiqu’en difent Mrs. Frifch. & de Linne. 

. , y ^ 
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M- Roesel nous a donnc la defcription 8 c la figure 
des larves de ees Boucliers. Elies font longues d’enviroa 
un pouce & demi, 8 c leur conleur eft d’un blanc grifea- 
tre, mkis leur tete ecailleufe eft couleur d’orange. Cha- 
que anneau du corps eft garni en deflus au bord ante- 
rieur d’une petite plaque ecailleufe de la meme couleur 
jaune; les plaques qui fe trouvent fur le cinquietne an¬ 
neau & les fuiyans one de petites pointes . qui les font 
reflembler a de petites couronnes. Aux trois premiers 
anneaux font attachees trois paires de petites pattes ecail- 
leufes courtes. Quand elles doiyent fe transformer en 
11 ymplies, elles s’enfbncent plus avant dans la terre , 8 c y 
pratiquent une cavite ovale pour logement a la nympho 
qui en moms de trois femaines prend la figure cPlnfedfce 
aile* Voila un ex trait tres - abrege des obfervations d'e 
M. Roefel, qui a encore trouve, que les Boucliers d’e 
cette efpece s’attaquent reciproquement & fetuent, quand’ 
les alimens naturels leur manquenc*. 

M* A cue lius m’a envoye de FenCylvame des Bou¬ 
cliers 11 femblables a 110s fojjoyeurs , qu’a la grandeur pres 
on a de la peine a leur trouver des differences efien- 
tielles j mats ils font plus du double de la grandeur de 
ceux de PEurope , etant longs d’un pouce & un tiers, 
& larges de cinq lignes au travers des etuis. M» de JLiti¬ 
ne les a aufli regardes comme faifant une feule & rrfome 
efpece* L’unique difference qu’on voit fur le Boucher 
de PAmerique, c*eft que la partie convexe & raboteufe 
du corcelet y ou plutot fon milieu eft dhin rouge jauna,- 
tre comme les bandes des etuis, au lieu que dans le 116- 
tre il eft noir; les taches ou bandes des etuis ne font pas 
non-plus fi longues 8 c s’arr&tent a une bomie diffance de 
la future v enfin le devant de la t£te eft marque de deux 
taches du nifime rouge jaunatre, feparees par le fond 
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noir, & dont Pune fe trouve entre les yeux & I’autre an 
deilus de la levre fuperieure. 

JP a i encore eu de Penfylvanie un Bouclier fojfoysur 
plus petit que ceux de PEurope, Sc qui avbit le deffus 
du corcelet tout couvert de poils verdatres luifans,. fem- 
blables a ceux qui fe yoyent en deflous de la poitrine 
dans ces derniers. 

2. BOUCLIER tout noir, a etuis tvonquesplus courts Grand Boa- 
que le ventre. clier noir, 

Silpha (nigra major )tot a atra, elytris truncatis abdomine bre- 
viorihus . 

Silpha ( germanica) ekbiign atm, clypes obrotundo inctqudi 
marginato , elytris obtnfijjimis margin? laterali ferrugineis . Linn,. 

Syji , Ed. 12. p. jfy, ii' Q , z. 

Dermeftes tier ace margiiiato, elytris alfcijjis, totus niger. Gcoffr * 

Inf, Tow, * J. p, JLe grand dermefte noir* 

It eft abfolument, de la tneme figure que le prece¬ 
dent, mais confiderablement plus grand*, ayant presque *Pi.6.Fig, 4. 
le volume d’un grand hanneton; il eft de la longueur 
d’un pouce & un quart, Sc large de pres d’un demi 
pouce, mais on en rencontre aufli de plus petits. II eft 
plus rare que Pa litre, Sc fa couleur eft par - tout'd’un noir 
luifant} cependant dans quelques individus j’ai trouve la 
marge des etuis, qui fe bailie pour s’appliquer contre les 
cotes de la poitrine, d’une couleur roufle, & dans cPau- 
tres les boutons des antennes etoient de cette me me cou¬ 
leur.. II a aufli, comme l’efpece precedente, la grofle 
pointe en epine * a l’origine des cuifTes poflerieures, Sc * Eg. 5. p* 
les etuis ecailleux, qu-i font comme coupes transVerfale- 
ment par derriere, ne s’etendent pas jusqu’iau bouc du 
ventre, mais en lailfent trois ou quatre anneaux a decou- 
yert. Le corcelet eft presque circulaire , eieye an milieu 

Y 3. 
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avec des inegalites, mais ayant tout autour un rebord 
appiati. Sur Ja levre fuperieure il y a une tache roufle. 
* Pl. 6. Fig. 5. Les antennes* font tout-a-fait com me dans l’efpece 
precedente, & leur bouton feuiilete eft tout femblable. 
Les cotes de la poitrine ont une couche de poiis couleur 
de caffe, & le deyant du corcelet eft horde d’une fran- 
ge de poiis fauves. 


Bouclier a 
cor celet 
rouille* 


3. BOUCLIER voir , d corcelet roux ; d etuis avec 
trois lignes hngitudinales } dont une eft elevee 
en arrete+ 

S lift a nigra , th Grace ferrugifi eo , elytr'u linen tribus longitudi¬ 
nal! bus : unica eJcv.ua. 

Silpha ( thoracic a ) nigra , elytrh obfcurls, linen elevata unica , 
clypeo retufo teftaceo . Lmn % Faun. Ed. 2. n°. 4.J2. Sjft , 

Ed. 12. p * j 71 * u °. /$. 

Felt is nigra , Z/V/c/V tribus elcv at is acutis , thorace ferrugineo . 
Geojfr. Inf. Tom. L p* 121. n° m G. Le bouclier & corce- 
’ - *. let jaune. 


* PI. 6. Fig". Le Bouclier de cette efpece *, qui eft ordinairemenc 
long de fept & large de quatre lignes, eft entierement 
d’un noir mat, mais la plaque ecailleufe qui couvre le 
corcelet,. eft d’une couleur roufle ou d’un jaune fbnee 
un peu rougeatre comme la rotiille. De tres-petits 
poiis jaunes & frifes, dont toute cette piece eft couverte, 
lui donnent un eclat ou un luftre tel que celui de la 
foye. Sur le derriere de la tete, que i’Iniecte peut un 
peu retirer dans le corcelet, on voit un aflemblage de 
femblables poiis jaunes. 

Lf. corps eft appiati & comme ecrafe, ce qui lui eft 
commun avec les autres efpeces. La pi£ce ecailleufe qui 
couvre le corcelet, le deborde confiderablement des deux 
cotes & vers le derriere. Au milieu cette piece eft un 
peu elevee &: comme raboteufe, mais vers les cotes elle 
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eft plate, & en devant aupres de la tete elle eft un peu 
echancrce. La tete eft aflez longue, Sc le Bauclier l’a- 
vance en inarchant, mais dans 1’etat de repos il la bailie-, 
en dellous, de fagon qu’elle fe tronve alors dans une il- 
tuation perpendiculaire au plan de pofition. Les etuis, 
qui ont un rebord plat- allez large & releve, ont la fur- 
face raboreufe & inegale ou corame chifonnee, ce qui 
eft produit non feulement par piufieurs petits enfcmce- 
mens, mais encore par trois lignes longitudinales, dont 
I’exterieure eft tres-elevee en forme d’arrece, qui avec 
le bord de Tetui forme une efpece de goudere, & qui 
a quelque diftance du derriere a une petite hapteur ou 
boile angulafre. 

Il peut allonger le vente extraordinairement; les 
anneaux du derriere* fortent alors les uns des autres com- *Pl.s,Fj'g.7-?- 
me les tubes ou les pieces d’une lunette d’approche. Je 
le lui ai vu allonger de cette maniere de la longueur de 
presque tout le reite du corps', PInfefte parolt alors avoir 
comnie une longue queue, qu’il peut courber de toutes 
les fa§ons, en bas comnie vers les cotes, parce que cette 
efpece de queue eft tres - flexible, 

Les antennes*, qui font de la longueur du corcelet, * p ier g,^ 
font divifees en onze articles, dont le premier % qui tient *g a 
a la tete par un petit vertebre, eft le plus long de tousj 
les deux articles fuivans * font allonges & un peu coni- * h, c. 
ques, au lieu que les cinq * qui viennent enfuice font pres- *d e. 
que arrondis. Les trois articles de rextremite font beau- 
coup plus gros que les autres, & forment au bout de Pan- 
tenne corame une made aliongee *, compofee de lames *FSg 
transverfaies enfilees par le milieu ou perfoiiees. Le der- Fl S- 9 - fg b- 
nier article *, qui centime l’antenne, eft de figure conique. * jp/ gi g ± ^ 

Ces Boucliers vivent dans les corps morts & pourris 
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des animaux, dans les excremens & dans la terre. Un 
certain jour j’en trouvai cinq ou fix. fur une grofte pierre 
aupres d’un monceau d’excremens laiftes par quelque ani¬ 
mal. Us s’y plaifoient a merveille & montroient beau- 
coup de 'vivacite, a quoi la chaleur du foleil, qui donnoit 
fur la pierre, contribuoit beaucoup. Je vis les males ai- 
longer le bout du ventre extraordinairement, & qu’ils e- 
toient tres - ardents a cliercher a s’accoupler avec les femel- 
les. Quand on les prend dans la main, ils font fortir du 
derriere une liqueur d’une tres - mauvaife odeur. 

4. BOUCLIER noir d corps allonge, a corcelet cir- 
culaire luifant , a trois erretes far les •etuis if a an- 
tenues d bouton roux. 

Silpha (njfo-clavata) oblongn nigra, thoracc orbicvhto nitido, t- 
lytris liucis ekvatts tribus, clava antennarum rufa. 

Silpha (littoralis) atra, ebytris Uvibus: lineis elevetis tribits , 
clypeo -orbicuhto nitido. Linn. Faun, Ed. 2. n°. 4jo. Syfl. 
Ed. 11, p. j70. ii°. u. 

Feltis nigra, ehtris Vmeis tribtts elcvatis, prima iSt fecttnda gib- 
bofitate counexis, tberace Itsvi . Gecffr. Inf, Tom. I, p. no, 

Le bouclier & boffes. 

Il eft de grandeur mediocre, la longueur eft de plus 
d’un demi pouce & 'fa largeur de_ trois lignes & demie, 
Le corps eft applati & allonge. La plaque ecailleufe du 
corcelet eft circulaire & luilante, le debordant de tous' 
cotes. II eft entierement noir, mais dans un individu que 
j’ai eu, la couleur etoit d’un brun de chocolat, Les trois 
derniers articles des antennes, qui forment un bouton ou 
une mafle allongee perfoliee ou decoupee transverfale- 
ment, font roux; les trois articles qui precedent font aus- 
fi perfolies. Cliaque etui a trois arretes longitudinales, 
dont l’exterieure eft la plus eievee & unie avec la fecon- 
de par une petite bofte ou eminence, placee plus pres du 

derriere 
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derriere que da corcelet. Le bord pofterieur des etuis 
eft presque droit & fait un angle avec ie cote exterieur. 

y, BOUCLIER cPun noir luifani, a trots arretes Its- 
fes phfieurs points concaves fur les etuis, a an- 
tennes a bouton noir ■, 

Silphc. ( pun&ata ) nigra nitida, eJytris pia&atis: liiieis elevatis 
triims lavibus, Java amsnv.avum nigra. 

Sihha (strata) atra, djiris fubpunctatis: lineis elevatis trilus Ix- 
vihus , clypeo amice intcgro. Linn. Faun. Ed. 2. n°. 

Syfi. Ed. 12. p. /71. n°. 12. 

Veins nigra , elytris lineis tribus elevatis, jpatio httcvjeelo pnneiato, 
thorace l<tvi. Geoffr. Inf. Tom. I. p, n§, n°. t. Le bouclict' 
noir £ trois rsyes & corcelet lifle* 

Fri/ib. Inf. Tom. 6. p 12. Tab. f. 

Ce Bouclier * eft de la grandeur d’une Mouche bleoe 
de la viande; la feraelle , qui a le corps plus allonge que 
le male, eft un peu plus grande, ou longue de fix lig- 
nes & dernie, & large de trois & demie. Sa couleur eft 
toute noire, luifante & comme verniffee. Le corcelet & 
les etuis font parlemes de petits points concaves, de force 
que vus a la loupe il paroiflent comme de chagrin. Cha- 
que etui*, outre le bord qui Pentoure, a trois arrfites lon¬ 
gitudinals un peu eievees & lilies, qui font en forme de 
lignes. La plaque ecailleufe du corcelet, qui a la figure 
d’un fegment de cercle *, eft eleve au milieu, mais ap- 
platie vers les cotes, ou elle a un petit rebord) fon contour 
anterieuf eft egal ou fans echancrure, & Ses etuis font ar- 
rondis par derriere. Les antennes font de la longueur de 
la tete & du corcelet) la maffe perfoliee *, qui les termi- 
ne, eft noire comme tout le refte & plus allongee que 
dans les aucres efpeces. 

Les Boucliers de cette efpece ont le meme gout que 
Tom. IF Z 
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Its mitres pour les cadavres & les cxcremens, & c’eft 
auili la nourvicure de kills larvos. En 1 aver ils (e car be tit 
dans la terre & ibus les groiles pierrcs, 011 je les ai ren¬ 
contres fouvent. 

E m Ibulevant one pkrre plaece fur la terre, j’y trou- 
vai au mois d’Aout line Uirve hexapode ecai!kufe % dent 
le corps ctoit divile en anneaux Sc qui avoir beano mp de 
vivacitc. Elk me donna duns la lake un JSyudiu'* do 
Fdpece dont il s’agit preientement. 

Er.i ,e eft longue de fix lignes, on du travers du 
doigt, Sc large de deux. Idle ell ennerement d\m ucir 
Enfant, mais les trois on quarro premiers anneaux du 
corps lent en.dellbus d’un blaue kilo & grilea ; re.. Le 
corps * dl un pen plus large qu’epais, Ion plus grand 
diametre eft cFim cote a Fautre, mais il ell eonvexo tanc 
cn defius qu’en dellbus, & divil'e en douze anneaux, 
Ians compter une petite queue tronquec dont il dl tvr- 
niine. En defius les anneaux Font couverts de plaques 
ccailleufes noires, qui forment des pointes avancees a cha- 
quo angle du bord pollerieur, de Ibrte que les ebux du 
corps ont une kite de pointes angulaires, n pen [••res 
cumme les Vers-Julians 011 les. Cloportes. Les trois pre¬ 
miers anneaux* font plus grands quo les mitres, A c it 
a eux quo font a trad ices cn ddibus les trois paires tie 
pattes *. Le premier de ces trois anneaux eft le plus 
grand' de tons & rcfiemble a un corcdet *. Lo dernier 
anneau dl garni de deux petites pointes rokles en forme 
de comes droites *, & le corps eft terming par une cs- 
pece de queue tronquee au bout A La larve porte la 
t&e * baifiee & cachee fbus le premier anneau on Fes- 
pece de corcelet r de forte qifelle ne paroit point quand 
on regarde FInfede en defies *. Cette t 6 te a des dents 


* Fig. xx. 
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Sc des barbillons, que je ne pouvois pas bicn examiner 
iur cette larve, crainte de la bleffer, paree qu’il m’etoit 
important de voir fa metamorphofe; mais deux longues 
antennes *, de Ja longueur des’ deux premiers anneaux & * pi.c.Fig.n 
' divifecs en trois articles de grofleur egale, fe font tres- & 12 a a, 
bien voir. Les pattes font longues & ccaiileulcs, termi- 
nees chacune par un feui ongle en crochet, & garnies cle 
poils courts. La peau qui couvre le delTous des trois pre¬ 
miers anneaux du corps , eft molie & flexible, mais celle 
des autres anneaux eft plus dure & presque ccaiileulb. 

Point peu que je touebafle cette larve, elJe le debat- 
toil extrCmement & fe rouloit de tous cotes mais enfuite 
elle reftoit dans un profond repos, ordinairement place^ 
fur le dos. Elle ne voulut point marcher, elle ten 021' 
les pattes un peu contracfees & raccourcies; enfin je crus 
entrevoir que le terme de la transformation etoit proche. 

Je ne me trompai pas: car le lendemain elle fe debt de fa 
peau & parut fous la forme d’unc nympho toute blanche*. * 

Cette nymphe, qui eft d\me figure fort fingulie- 
re *, tient le ventre courbe en ddlbus & la tete ** caohce * Fig, 14. 
en dellous dn corce'et. La tote c-ft allongeo, ramie dc ***• 
deux petits yeux bruns, de dents & dc bar'billons. Le cor- 
ceiet eft convert en deilus par une grande plaque, un peu 
convexe *, dont le contour antcricur eft arrondi, & le * e c; 
bord garni de tres-petits poils roux; cette plaque, qui eft 
femblable a celle du Bouclier parfait Sc qui couvre la 
tete cotnrae d’un ecufion, donne une figure tout-a-fait 
particuliere a cette nymphe. Les pattes & les fourreaux 
des ailes* font arranges fur les cotes & le deflous du Corps * a 
dans .un ordre regulier, & les genoux des deux pattes 
pofterienres * s’avancent au de - la des bords du ventre . 

Z 2 



MEMOIR.ES POUR L’HISTOIRE 

*PI.6.Fig, 14, & s’elevent en forme de deux eminences. Le ventre *, 

u u * divife en anneaux, a vers les cotes fur chaque anneau une 

eminence angulaire, garnie d’un long poll roux fort fin— 
gulier, & fur le penukieme anneau on voit deux efpeces 

* f* de longues tigcs droites *, egalement terminees par un 

poil femblable. An bord anterieur de la plaque du cor- 

* f ?. celet fe trouvent encore quatre longs pails roux *, fem- 

blables a ceux des cotes du ventre. En regardant la nym- 
phe en deflous, comme elle eft ici reprefentee dans la fi¬ 
gure, la t£te paroit comme couverte d’une coifte tres- 
particuliere. 

Elle etoit aufli vive que fous la forme de larve 
quand on la touchoit, elle fe dcbattoit extrememcnt & 
remuoit le ventre beaucoup. C’etoit le 24 Aout que l’ln- 
fefte prit la forme de nyrnphe, & au bout de dix jours , 
ou le 2 Septembre, il fe debt de fa peau de nyrnphe & 

* Fig. 15. pariit fous la figure d’un Bouclier male *. Quand la nym- 

phe approche du temps de fa derniere transformation, fa 
couleur brunit un peu. Le Bouclier eft auffi le premier 
jour d’un brun clair un peu rouflatre; le jour fuivant fa 
couleur change & devient plus rouffe, & le troilieme 
jour il fe troure tout noir. 

jP A r encore eu une larve de cette mcme efnece , mais 
plus grande & plus large que celle que je viens de de- 
crire, & qui relfcmbloit beaucoup au premier coup d’oeil 
a une Cioporte. Je la trouvai fur un chemin , occupee 
a fe faire un trou dans la terre. L’ayant enfermee dans 
un poudrier rempli a-demi de terre, elle y entra da- 
bord, & prit bien-tot apres la figure de nyrnphe, qui, 
me donna enfuite un Bouclier femelle de cette mdme es- 
pece. Telle a ete la larve reprefentee par M. Frifch, &. 
qu’il avoit nourrie de pain detrempe dans 1 ’eau, de Li- 
magons morts & de tetes d'e poiflons. 
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On trouve encore des Boucliers fi femblables a ceux 
que je yiens de decrire, qu’on ne fqauroit gueres ies dis- 
tinguer que par la couleur du deillis du corcelet & des e- 
tuis j qui dans ceux-la eft d’un roux obfcur & luifant, 
mais la t£te & tout le delFous du corps avec les pactes & 

Jes anrennes font d’un noir luifant. Je ne regarde done 
ces Boucliers roux que comme line variete des noirs, 
puisque dans tout le refte ils fe reffernbient* 

6 . B OUCLIER a corps noir, a corcdet jetnne jau- Bouclier a 
ve avec me grande tache noire, (i etuis jaancs quatre points 
fauves d deux points noirs. noirs. 

Silpha corpore ntgro , thorace tejlaceo: macula' tnagna nigra , cly~ 
tris flava-teftaceis: punchs duo bus nigris, 

Silpha (qnadripun&ata) nigra > elytris paUidis punch hajeosque' 
medio nigro , thorace etnarghmo. Linn . Faun. Ed. 2, "n°. 

Syft. Ed. 12. p , jyi. »°. iq* 

Felt is tugra> thorace elytris que teflaceh , thoracis macula cole$p- 
trorumque pnnclis quinque nigris. Geojfr , Inf. Ton;* I. 0/722. 

»°♦ 7 * 2, fig. 1 , Le bouclier jaune & caches noires* 

I l eft de la grandeur & de la figure dii Bouclier pre¬ 
cedent, long de fept & large de quatre lignes, mais il eft 
tres-bien diftingue par fes couleurs. Tout le deficits 
du corps, la tete, les antennes & les pattes font noires; 
mais la plaque du corcelet & les etuis font d’un jaune 
fauve ou couleur d’oere. Cependant le milieu du cor¬ 
celet eft marque dftme grande tache noire, & fur chaque 
etui il y a deux points ou taches rondes ncires, dont Tune 
eft proche du corcelet & l’autre plus pres du d erne re* 

L’ecu lion triangulaire eft noir de meme, de forte que 
les etuis paroiflent marques enfembie de cinq points noirs. 

La plaque du corcelet a de grands rebords, & ceux 
des etuis font aufli ailez larges; enfin toutes les parties 

Z 3 
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font fetiiblables a celles des Boudiers les plus ordinaires. 
Sur les etuis> qui font pleins de petics points concaves, 
il y a trots lignes ou {tries peu elevees* 

B OUCLIER dhm noir mat , a plufieurs tuhercu- 
les Sieves of a trass arretes inegales fur cbaqtts etuL 
Silpha nigra opaca , elytris tuber culms: Vimus tribus ekvatis in - 
aqitalibtis. 

Silpha (rugofa) nigricans elytris rugofis: liners ekvatis tribute 
thoracc cmarginato, Linn* Faun , Ed, 2, n°, Syfh m Ed, 
32. p. no, uS, 

Tcltis nigra, elytris lineis trihus elevntis acutis , fpniio interjeclo 
vehiti complicate , thoracc fcahro, Geoffr . Inf, Tom ¥ I, p, 1 20 . 
n°, 4, Le bouclicr noir chifonn6 a corcetet raboceux. 

I l eft long de cinq & large de pres de trois lignes. 
Le corps eit applati, & ia plaque du corcclec ne le de- 
borde pas beaucoup. II eft entierement d’un noir mat 
en dell'uSj mais la couleur noire du deflbus eft un peu 
lu.ifante. La tete eft garnie de polls bruns & courts , & 
cliaque : etui a trois arretes longitudinales aflez elevees, 
mais inegales, qui vers le derriere jettent comme des ra¬ 
mifications laterales. Elitre ces arretes on voit un grand 

nombre de-bofles ou d’eminences irregulieres & luifantes, 
qui rendent la fuperficie des etuis tout-a-fait raboteufe 
8c inegale. Sur le corcelet il y a de femblabies bodes 
luifantes, mais moms elevees, qui le rendent comme 
tout plein de taches d’un noir luilant fur un fond noir 
mat. Les antennes font plus courtes que la the & le cor¬ 
celet, 8c leur made perfoliee eft courte 8c grofle. 

On trouve ces Boudiers dans la terre, ou ils cher- 
chent les corps morts comme les autres efpeces, pour en 
tirer leur nourriture. M. de Linne a oblerve, qu’on les 
rencontre beaucoup dans les cabanes des Lapons, oft ils 
devorent les fourrures de peau, la viande & le poiflon 
fee, dont cette nation fe nourrit. 
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8 .' B 0 UCLIER vein (Run Iran tres -obfcur endeffus & Boudiervelu. 
noir en desfous, d etuis d trois arretes cf a ieie iauffue. 

Silpfjii (Jtomentofa) viUofr, Jupra nigra -fufca, fulnus c.tr.i, 
capite tomemofo , eljtris Hneis- tribus elevniis . 


Ce Bouclier,, long de quatre lignes & -demie, & 
large de deux & demie, refiemble entierement en figure 
aux precedents & rfa rien de fort remarquable. Le de- 
vant de la plaque du corcelet eft b’olTu', & elle le clebor- 
de a (Fez de tous cotes. Tout le deilus de Flnlecte eft 
dfun brun tres-obfcur, mais en deffous le corps eft d’un. 
noir luifant. Le corcelet & les etuis font converts de 
tres-petits poils gris, couches fur toute leur lb rface, & la 
tete eft garnie de polls plus longs d\m brun roullatre; 
ce font ces poils qui diftinguent particulierement ce Bou¬ 
clier.. Les etuis font garnis de trois arrdtes, done Fexte- 
rieure eft la plus marquee & la plus elevee, aboutiflant 
a une efpece de bofle. Les antennes font plus courtes 
que la tSte & le corcelet. 

9. EO-UGLIER brun Re marrow en deffis , are- Bouclier pu- 
hovds roux tout roux en dejfous, d fix arretss naife. 

des points concaves Cur les etuis. 

Silpha C Cimicoides ) Jupra fufco-cafianea rufa margin at a , fnb- 
tus rufa , ehtris linen clevniis fenis punclisquc excavatis. 

Silpba C fenuginea 5 eljtris liueis deems finistharact emargi- 
mto capite Tat tore. Linn, Faun. Ed. 2. n°. 45$. Sjfl, E4. 
n. p. J71. 11°. ip. 

Scavabdtns minor, e rufo for aide nigricans , eljtris ftriatis. Raj. 

Inf I- Si- n°. si- 

Ils font petits, les plus grands n’ayant que h lon¬ 
gueur de* quatre & la. largeur de deux lignes & dej-nie,, 

& ils ont le corps tres-plat en deftous, ayant une efpece 
de rellemblance avec les Punaifes des lits, qui fait qu’au 
premier regard on a. enyle de les prendre pour des Pu- 
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naifes; c'eft la figure plate du corps & la couleur qni y 
contribuent uniquetnent. La tete, le corcelec & les etuis 
font en deffus d’un brun de marron luifant, maisla mar- 
ecailleufe & plate qai ies deborde beaucoup eft rous- 
fe ou d’un brun rougeatre & un pcu transparent comme 
tie i’ecaille mile en oeuvre. Tout le deiious du corps, 
ies pattes & les antennes font de couleur roufle ou fem- 
blable a celie des Punaifes des fits, mais les yeux font 
noirs. Chaque etui a fix arrfites longitudinals, fans 
compter celLes dont il eft horde, & entre ces arretes on 
void plufieurs points concaves. Les antennes font plus 
courtes que ia tete & le corcelet, & cette derniere par- 
tie a une echancrure en devant. On peat encore rernar- 
quer, que les pattes font plus courtes qu’a l’ordinaire fur 
ces fortes d’Infecftes, & que les trois articles qui ferment 
la made des antennes, font un peu appiatis. 

IOv SO UGLIER brun roujjatre tacbeie en dcjfus de 
noir , ronx en deffous fans inches. 

Silpha (macula ta) fupra rufo-jujea uigro maculata, fubtits rufa 
immaculata . 

Silpbti c grifea ) clyrris hcvihts, thorace cmnrghmo. Linn. Faun. 
Ed t. n°, 464. Sjfi. Ed. n. p. «°. 3 °* 

Il eft petit, long de trois & large d’environ deux 
lignes. La t£te , le corcelet & les etuis font cn deftus 
d’un brun rouflatre, nuance de taches noires irregulieres. 
Tout le deffous du corps, les pattes & Ies antennes font 
de couleur roufle & Ians taclies. Les .dents font plus a- 
vancees en devant de Sa tete que dans les autres efpeces. 
Sc les ailes , qui font d’un blanc lale , font une fois plus 
longues que le corps. Les antennes, que I’lnfedle cav.be 
en deffous du corbelet- dans l’etat de repos, font plus 
courtes que la tete & le corcelet, 6c les trois articles qui 
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forment le bouton perfolie, font tres-prefles Ies uns fur 
les autresj de forte qu’il eft: presque rond. La marge 
plate qui deborde le corcelet Sc celle des etuis font affez 
larges, & le devant du corcelet eft e chan ere, , 

ij. B 0 ZJCLIER allonge d'an noir tirant wl peu fur Bcraclier ob- 
li'hrun , a buit arretes des points concaves fur ^ on S* 
les etuis. 

Silpha vblonga fufa - nigra y elytris - Turns oBq eh vat is punBisqu* 

^xcavatis . 

Silpba (oblonga) nigra , elytris Jlriis pmclatis 9 Uriels elevntis fe¬ 
uds 7 thorace emarginato. Linn 4 Faun. Ed. 2. «°. 4<fo. Syfl* 

Ed. 12. p. J72. n°. 20 ♦ 

II eft d’un ovale phis allonge qne les autres efpeces',' 
petit, ou long de trois & demie & large d’une ligne Sc 
denaie. Le deflous du corps eft tres - plat. Sa couleur 
eft entierement d 7 un noir qui tire fur le bran, ou cou¬ 
leur de marron tres - obfeur & noiratre. Chaque etui 
eft garni de huit arretes, fans compter celles qui bor- 
dent les cotes. Sc entre ces arretes on volt des fuites de 
points concaves. II y a de femblables points enfonces fur 
la tdte & le corcelet, mais beaucoup plus pttits. Les re- 
bords du corcelet font peu larges, Sc ceux des etuis le 
font encore moins. Les antennes, plus courtes que la 
t£te Sc le corcelet, font, terminees par un bouton de¬ 
coupe allonge, 

12, B OUCLTER noir, a corps plat zf allonge, a Bouclier a 
deux taches rouges fur chaque etui . qu.urc points 

Silpbn, nigra 'oblonga depicjfa , elytris (uigulis maculis ,habits- rouges. 
rubris . 

s Silpha ( 4*pun8:ata ) vblonga nigra , elytris punetis duohus ftr* 
rughms * Linn* Fam * Ed. 2. n 0 * 44$. Syjl, Ed, 

®°. /* 

Tom, IF. A a . 
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Dermeftes niger , coleoptris punctts rnhrh quaternis , elytris ftria* 
tis , o blaugas, Geoff r . I/z/T Fow. X. p. zo«T. fz°. i<f„ Le dei> 
mefte a quaere points rouges, Uric. 

Ces petits Bouciiers * varient en grandeur, les uns e- 
tant longs de trois, les autres de deux & detnie, d’autres 
enfin de deux lignes, & leur largeur eft d’environ une 
ligne, de forte que ce font toujours de fort petits Infoc- 
tes. IIs fe rencontrent fouyent dans les fen£tres des ap- 
partemens. Le corps eft applati ou pen convexe; Ie cor- 
celet a beaucoup de volume & il eft garni tout autour 
d’un petit rebord • plat, ce qui ddmontre qu’il n’eft pas 
un Dermefte, La tete eft grande & plate,, garnie de 
deux grandes dents affez avancees. Les etuis ont un re¬ 
bord ecroit, & les antennes, qui font environ de- la lon¬ 
gueur de la tete, ont au bout une mafle coorte, ovale 
& perfoiiee. 

Its font entierement d*urt noir luifant & poll, mai's 
fur chaque etui il y a deux taches rouges, de forte que 
quand les etuis font formes, on voit fur le defi’us quatre 
taches rouges places en quarre. Toutes leurs parties font 
tres-ltfl.es & fans poils, & je ne four ai trouve point de 
ftries fur les etuis. 

13. BOUCLIER noir a corps cotirf, avec une tache 
rouge fur chaque etui. 

Silpba nigra x corpora oltufo , elytris pngulis macula uniat rubra* 
Silpba (bipuftulata) ablonga nigra, elytris Jingulis ptincto unico 
rnbro. Linn. Faun, Ed, 2. no. 44$. Syjl.. Ed. 11, p. J70. 
»°. 4 . • f' 

Dmtiefies niger, coleoptris, punctis rul/ris- bints. Geoffr, Inf. 
Tom.. I. p. 100. no. 3. Le dermeffe 4 deux points rouges.. 

Ces Bouciiers* font encore plus petits que le prece- 
dent, leur corps, qui eft court & feulement an pea eon- 



DES INSECTES. V. Mem, 


187 

vexe, n’ayant pas tout-a-fait la longueur de deux lignes 
& fa largeur ecant d’une ligne. Le corcelet a beaucoup 
de volume, & les dents ferment une pointe avancee en 
devant de la fete. Les etuis font un pen plus courts que 
le ventre, dont ils laiflent Pextremite a decouvert, ils font 
comme tronques oii coupes' quarreroent vers le derriere. 

Le rebord du corcelet & des etuis, quoique tres - etroit» 
fait voir cependant qu’ils ne lent point des Dermeftes, 
mass de veritables Boucliers. Les antennes, qui ont une 
mafle grolle & arrondie, font de couieur noire & envi¬ 
ron de la longueur du corcelet. 

Ces petits Boucliers font noirs & luilans, mais leurs 
pattes font roufles. Sur-cfcaque etui ii y, a une feule ta- 
che circulaire rouge, placee environ au milieu. Dans 
quelques mdividus le defious du corps eft brun ou rous- 
fatre , mais noir dans d’autres. ‘ 

14. B 0 V C LIE R d'un brun rouffdh-e tachete de noir , Bouclier co- 
d deux points concaves fur ie corcelet, d corps tout ioi?*- 
brim en dejfous. 

Silfua rufo -fnfca nigro tnncuhan, thorace duplici pvneto hr. tres- 
fo , corpore fuhtus toto fufeo* 

Silpha (colon } ni^ra , elytris fcrrrtoineo - varus , thorace emarfei* 
nato: duplici punch impreffb. Linn, Faun* Ed 2. no. ^2* 

Sjft, Ed* 1 2, p. $73* n°* 27; 

Ce petit Bouclier *, qui n’eft qu’un pen plus grand "*pi. is.Fig.s*. 
qu’une Pace, reffemble en figure a celui que j’ai nomme Bou- • • 

clier tbaekete. -Le corcelet eft noir en defies, avec des 
rebords rouflatres, & marque de deux points concaves 
ou enfonces alfez grands. La fete eft toute noire. Les 
etuis font d’un brun rouflatre , particuierement vers leur 
extremite, & varies de plufieurs taches irregulieres noires. 

Tout le deffous du corps & les pattes font d’un brun 
* ‘ ’ 'f. A a % . - 
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*Pi.7,Frg. 15. 
13 & 19. 


* Fig. 1 6. 

* d t , & Fig, 
*1. A tf. 


?Fig. 161 f. 
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obfcnr un peu rouftatre & fans (aches. Au refte il n’efl 
gueres remarquable que par fa petitefle. 

15. B 0 UC LIER noiv en deffiis brim en deffbus , d 
pattes rouffes ttf d etuis liffes. 

Siljjia (rufipes) fu$ra nigra, fubtus fujca , pedibus rufis , elytrh 
lavibus, 

Voici encore un Bouclier des plus petits & gueres 
'plus grand que le precedent, n’excedant qu’un peu le vo¬ 
lume d’une Puce. 11 eft tout noir en deftus fur la t£te, 
le corcelet & les etuis, qui font lilies ou fans ftries fen- 
fibles & qui n’ont qu’un rebord tres - etroit ; mais en des- 
fous il eft brun, & les pattes font roufles, Le bouton des 
antennes eft fort gros & perfolie. 


DES DERMESTES. 

Les Dermeftes * font des In le dies a antennes en mas- 
fe fouvent perfoliee ou conapofee de lames transverfales 
enfilees dans leur milieu; dont le corcelet eft convexe 6c 
eleve fans rebords, & dont les etuis n’ont point de re- 
bords non-plus; dont les jambes font fans dentelures & 
tous les tarfes divifes en cinq articles. 

Leur. principal caradlere generique confifte done dans 
la figure des antennes *, qui font teiminees par une mas- 
fe plus ou moins allongee * & fouvent divifee transverfa- 
lement en trois ou quatre articles par des incifions pro- 
fondes, & qui font comtne des lames enfilees dans leur 
milieu, ou perces par une tige deliee; cleft la raifon pour- 
quoi on a nomme cette made perfoliee (clava perfoliate) ; 
le dernier article * eft gros & fblkle comme un bouton, 
Sc toute l’antenne eft compofee de onze articles, dont les 
fept ou Iiuit premiers font en forme de grains plus ou 
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morns allonges. Telle eft la figure ordinaire de leurs 
antennes. 

M a i s je place encore dans Ie genre des Dermeftes, 
des Infedes *, dont la made qui termine les antennes, a 7.FIg.se» 
des incifions moins marquees & moins profondes, de 
forte qu’elle paroit comme folide *, quoiqu’au vrai elle *Fig.ai. def. 
ne le loit pas. Ce font ceux nommes par M. Geoftroy 
Anthrenus Sc par M. de Linne Byrrhus. Je ferai voir 
plus particulierement ci - apres les raifons qui m’y deter- 
minent. 

Le fecond caradere des Dermeftes eft, que Ie corce- 
let eft convexe & eleve Ians avoir de rebords aux cotes, 

& que les etuis ecaiileux font auffi fans rebords fenfibles. 

Ils ont ordinairement le corps allonge plus ou moins, & 
les'ailes plus longues que le corps, pliees en double fous 
les etuis qui couvrent tout le ventre. 

En troifieme lieu, leurs jambes * n’ont point de den- * Fig. 17. c. 
telures, ce qui les diftingue tres-bien des Scarabes, n’a- 
yant tout au plus que deux epines a leur extremite *. Em *1 
fin les tarfes de toutes les pattes font conftamment divifes 
en cinq articles graines * & fans epines,dont le dernier **, tf gbl 
qui eft termine par deux petits crochets *, eft toujours 
plus long que les autres. 

Je me fuis encore determine a placer dans ce genre 
la Ciftele* ( Ciftela ) de M. Geoffrey, parce que fes an- *Fig. *3. 
tennes font terminees en made perroiiee * , quoique les * Fig.55. d e. 
articles dont cette made eft compofee, foient plus allon¬ 
ges & mieux fepares les uns des autres que dans les Der- 
meftes ordinaires, & parce que cet Infede a avec eux 
encore d’autres conformites, comme je ferai voi* dans la 
deferiptibn particuliere que j 7 en donnerai. 

.. 1 , ■ '* . A a 3 
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En confideration de ces remarques, on pent encore 
mieux determiner les Infectes de ce genre en difant, 
que to us ceux qni ont des antennes qui groffilTent en 
mafle vers Pextremite, un corcelet convexe & eleve Ians 
rebords, des etuis egalement fans rebords, des jambes 
fans den tel tires, & enfin tons les tarfes a cinq articles, 
font des Dermeftes* 


To us les Dermeftes, ordinaire ment petits, baiflent 
la tete & la cachent presqu’entieremcnt fous le corcelet, 
quand ils font en repos on qu’on les touche, & dans 
.cette derniere circonitance, ils retirent ies antennes & les 
pattes, les appliquant etroitement contre le deflous du 
corps, & rcflent ainfi fans mouvement, tie forte qu’on 
les croirolt morts; ils perfiflent me me iongtems dans 
cette attitude. 


*P1.7.Tc%.i, a. 


Leurs larves * ont fix pattes eeaiileufes attachees aux 
trois premiers anneaux du corps, & une t£te ecailleufe 
armee de dents, avec deux petites antennes & des barbil- 
lons. Le corps eft divife en anneaux, qui font ordinai- 
rement couverts d’une peau dure & coriace, quelque- 
fois mfiffie ecailleufe, & qui bien fonvent eft tres-velue 
ou garnie de beaucoup de polls. Elies fe transforment 
en nymphes fans faire des coques & fans fe cacher dans 
aucune envelope, cherchant uniquement quelque en- 
droit ecarte pour s’y etablir & pour y changer de figure. 


Ces larves femblent avoir eu en partage des alimens 
uniquement du iregne animal: car elles fe notlrriflent or- 
uhs^lrement des cadavres fees des animaux de toute efpe- 
ce, dtijit elles f§ayent detacher en rpngeant toute la fub- 
ftance ch^nue , meme la peau & les parties neryeufes, 
n’y laiflant q^refte que les 0s> quoiqu’elles les rongent 
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auffi on pea, de forte qu’a force de confumer tout, 
elies font des animaux 5c des oifeaux, qu’on garde dans 
ies cabinets d T hiftoire naturelie, des fquelettes parfaits: 
car elies font domeffiques & vivent dans ies endroits ou 
elies trouvenc de quoi fe nourrir, ccmrae font les gar¬ 
de-manger & ies. offices. Elies attaquent auffi les peilete- 
ries, dont elies font tomber tous les polls en rongeant 
la peau merae, de forte qu’eiies font tres - redoatables 
pour les fourrures de toute efpece. Elies ne font pas 
moins pernicieufes pour Ies collections d’lnfedtes deleches, 
qufolles confument entierement quand elies ont penetre 
jusqifa eux, de forte qufon a bien de la peine a ies ga- 
rantir contre fours dents voraces. Enfin toute fuhftance 
animale & delechee eft de four gout , 5c les Dermeffes 
rrfomes fe nourriffont egalement de pareilles matieres, 
quoiqu’ils frequentent auffi les fieurs, ou on Jes tronve 
fouvent occupes a fucer ou a manger la liqueur mielleufe 
qu’elles renferment. 

X x, n'y a aucun animal dans Funivers, qui n’ait ion 
utilite, fbit generale, foit particuliere. II me (enable que 
les Dermefres , a qui le nom de dijfequeurs ne convien- 
droit pas mal, pourroient bien etre fairs 5c deftines a de- 
truire 5c a decompofer les cadavres des InfeCles 5s des 
autres animaux, com me auffi la peau 5s la chair defechee 
des quadrupedes 5c des oifeaux morts aux champs. Ces 
cadavres, ou ce qui en. refte, femblent avoir befbin d’e¬ 
tre decompofes Sc d’etre changes en terreau ou en pe- 
rites pardcules imperceptibles le plutot poffible, pour 
pbovoir lervir a four tour d’aliment a d’autres prodtaffions 
de la nature 5c fur-tout aux plantes* Cfoffc en quoi ces 
I>ermeftes 5c fur - tout fours larves , Sc d’autres de fours 
femblables fembient prfiter four miniftere j elies font plus 
de befogne en peu de temps, que Fair 5c Fhumidite n’en 
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fgauroient faire dans plufieurs mois, particulierement 
dans Ies endroits qui font a Pabri de la pluye. Ces Infec- 
tes, aides par les Boucliers, achevent de reduire a leurs 
premiers elemens, ce que les larves des Mouches a deux 
ailes ont iaifte de rede des cadavres: car ces dernieres 
larves ne s’accommodent de la chair que tandis qu’eile 
eft molle, & elles ne touchent point a la peau, aux ten¬ 
dons, ni aux autres parties neryeufes. 

Pah cette hiftoire generate & abregee des Derme- 
jftes, on s’apper^oit aifement de Paffinite naturelle qu’ils 
ont avec les Boucliers, & comment ces deux genres font 
lies enfemble, les uns & les autres ayant des antennes 
qui groftiflent en forme de made a leur extremite, fou- 
vent decoupee transverlalement ou perfoliee, cinq arti¬ 
cles a tous les tarfes, & vivant enfin tous deux de made- 
res animates, ou de la fubftance des cadavres des animauxv 

1, DBR MESTE noir , dont la moitii anterieurt 
des etuis -eft cendree d points noirS t 
Dermcfies niger , elytris amice cinercis nigra - punSatis. 

Dermefles (lardarius) niger, elytris amice cinereis, Linn * Faun, 
Ed, a. n°, 40g* Syjl, Ed. 12. p. n°, 1, 

Geoffr, Inf, Tom * L p, 101. «°. /, Le dennefte da lard* 
Scartfbaus antennis davatis , cl avis in annulos divi/is ; quart Htt 
Raj . Inf. p. 107. »°* 4, 

Good * Inf Tom, 2. PL 41, 

Blanch Inf Tab . 27* M. 

Frifch . Inf Tom. /, Tab. p, 

Schcejf. Icon „ Inf Tab « 42. Fig, 

Ils font les plus communs de tous, leur longueur 
eft de trois lignes & demie , 6c leur largeur de pres de 
deux, 6c iis ont une forme allongee *. La t£te s le cor- 
celet 6c le'ventre font -d’un noir un peu mat; c’eft aufli 

' h ‘ la 
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la couleur des etuis, mats leur rnoitie anteneure eft d’une 
couleur -cendree, marquee de quelques points noirs, qui 
forme comme une large bande fur le dos, Les antennes 
font roufies & les pattes d’un brun obieur & noiratre. 

Les yeux font noirs. La poitrine, ou cents piece cu font 
attachees les quatre pattes pofterieures. eft melee en des- 
fbus d’un peu de couleur cendree, qui eft uniquement 
produite par de tres-petits poils de cette nuance. La ban¬ 
de cendree, qui trsverfo Is deffns des etuis, a une engi¬ 
ne femblablej les etuis font tapiiTes dans cet endroit d’u- 
ne infinite de petits poils cendres; les points noirs qu’on 
voit fur cette bande, ne font de cette couleur quo parce 
que les poils manquent dans ces endroits. Apres avoir 
ote par le frotteinent tous les poils, on voit que le fond 
de la bande eft d’un brun noiratre. Le corcelet a auffi 
quelques peu de polls cendres, Sc il eft conyexe en deflus. 

Les antennes* font divifees en onze parties, dont les *Pi.7.Fig. 16, 
trois dernieres *, ou celles qui terminent l’antenne, font * fgh. 
beaucoup plus grofles que les fept precedences *; elles * c $ 
forment au bout de l’antenne un bouton ou une made 
aliongee aflez grofle, 3 c leur fituation eft en angle droit 
'•a la tige ou au refte de l’antenne. La tige pafle au tra¬ 
vel's d’environ le centre de ces trois parties, & e’eft pour 
cela que cette made eft comme perfoiiee. Le premier 
article de i’antenne *, qui l’attache a la tete, eft plus *ah c, 
gros que ceux qui foivent, Ces antennes font garnies de 
plufieurs poils courts. 

Ces Dermeftes ont de commun avec les autres espe- 
ces de ce genre, que quand on les touche iis inclinent la 
t£te & les antennes en bas & les cachent fous le corce¬ 
let ; 11s appliquent les pattes en meme - temps contre le 
Tom. IF. B b 
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corps, & reftent longtems dans cette poficion,. fins fe 
donner le moindre mouvement. 

Sous cette forme, auili’ bien que (bus cel!e de lar- 
ves, on les trouve ordinairemont dans Its maifons, ou iis 
mangent & clevorent ia viande fcclie & fumee, le 'lard , 
les vcliles cfanimaux qu’on conlerve defechees, les oifeaux 
prepares & Its Infticfes des cabinets des curitux. Qunnd 
ils trouvent de tels oifeaux, ils en detaclient & en man- 
gent tome la chair, n’y ladfant que les os, & par confe- 
quent les plumes en tombent d’dles-memes; ils font des 
fquelettes des cadavres, qu’on leur abandonne , mieux 
que ne icaurcit faire la main la plus aurcltedu plus habi¬ 
le anatom fie. Iis rongent de mcme les pelleteric’S* dont 
ils font tomber tous les poils. 


*P! 7.FifM, 
*Fig 

* Fig. 2. 


* 


Fig. 


a* 


* Fig* 2, ®; 


Les terves *, qni font longues d 7 environ huit lignes, 
ont fix pattes ecailleufes * au devant do corps ?j attachees 
aux trois premiers anneaux. Le deflus du corps la tote 
& les pattes. font d’tm brun de marron , mais le tlolibus * 
eft blanc, excepte fiir les trois ou quatre derniers anneaux, 
qui font bruns. Le corps eft allonge, diminuant inlenfi- 
blemcnt de grofleur eu devant clu derriere & fe terminant 
en cone tronque *. 


* Fig. 2. A. & 

4 - 


* Fig. 4. ft a. 
*jy y. 


La tete * eft ecailieufe & de forme arrondie. Lc cra¬ 
ne eft divife par des especes de futures en trois. parties 
dont ceile du milieu eft triangulaire, tout commie eft fiite 
la tete des chenilles. Elle eft garnie de deux antennes co- 
niques *, divifees en trois articulations, & de chaque co¬ 
te , tout proche des antennes, elle a fix yeux * en forme 
de petites boules noires, qui font places dans l’ordre que 
le montre la Figure jr, fgavoir fur deux lignes courbes & 
paralleles, dont la concavite eft tournee vers le devant de 
la tete. La larye a done douze-yeux comme les chenilles,. 
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de deux fortes dents Fig. 4. 


d’un brun noiratre*, sarnies en deyant de trois pointes c 

J 1 * FjgU Sid 3* 

en forme de dentelures; mais pour voir ces dents , il " 


faut un peu prefler la fete. Elle a encore des barbillons 
fort courts* & quelques polls vers les cotes. 


* Fig. 4, b b. 


Le corps eft divife en douze anneaux. Sur le des- 
fus de chaque anneau, excepts le dernier, on voit une 
bande transverfale elevee de cculeur brune * , garnie de * Fig 7. r s. 
deux rangs de poils, qui s’ecartent les uns des autres, de 
facon que ceux du premier rang font dirigcs vers la fe- 
te, & cgux du fecond rang vers le derriere. II y en 
a de fort longs parmi ces poils, & tous enfemble ren- 
dent la larve aflez velue; leur couleur eft brune. La 
parde de i’anneau qui eft en devant de la bande elevee, 
eft lifle & d’un brun noiratre *, & la peau qui la couvre * & b. 
eft ecailleufe, de rrfeme que celle de la bande; mais le 
refte de Fanneau , qui eft blanc, eft de fubftance mol- * d i. 
le & flexible. La peau qui couvre le deflbus du corps, 
eft blanche & membraneufe, garnie de plufleurs 'petits 
polls d’un brun clair*. La partie poftcrieure du deOus * Fig. 3. 
des anneaux, qui eft blanche, ne paroit point, a moins 
que la larve ne s’ailonge beaucoup, com me elle eft ici 
reprefentee *, fans quoi les anneaux font un peu en re- * Fig, 2. 
couvrement les uns fur les autres, & cachent les parties 
blanches, de forte que la larve paroit alors toute brune. 


Su K le dernier anneau * on voit deux efpeces de cor- * B . 
nes ecailleufes d’un brun noiratre*, qui fe terminenc en * Fig. §. C c 
pointe, 5 c qui font courbees & dirigees vers le derriere/ 

Le rnfitne anneau eft garni au bout d’un mameioa coiii- 

que 5c tronque*, de fubftance charnue, dont la larve * p J -g > ^ B .; 

fe fert comme d’une feptieme patte, qu’elle peut gon- ~ 5 

Bbi 



*PI. 7* Fig. 3 . 
ii i ifc. 

*Fig, <j. abed. 
* e. 


*Fig. lo.nb. 

* Fig. n. 
c<ie£ 


*Fig.i3.^i3. 




jq5 MEMOIRES POUR L’HISTOIRE 

fler, & qu’elie pofe a differentes reprifes en marchant 
fur le plan de poiition, a me fa re qu’elie a vance avec les 
pattes anterieures, avec lesquelles eiie chemine affez vite. 
Au bout de ce mamelon eft Pouvercure de l’anus. Les 
pattes ecailieufes *, qui font divifees en trois parties prin- 
cipales *, font terminees d’un feul ongle en forme de 
crochet un peu courbe *. 

Go e dart & JBlankaert n’ont pas oublie de parler 
des excremens que jettent ces larves, & qui en efiet font 
remarquables. Ils font en forme de longs filets*, com- 
pofes de piufieurs grains noirs ou bruns de figure irre- 
guliere & attaches a la file les uns des autres *. 

Ces larves changent fouvent de peau, & les depouil- 
!es qu’elles laiftent reftent tendues & comme foufflees, 
de forte qu’en n’y donnant qu’une legere attention, on 
les prendroit fouvent pour les larves mernes. La peau 
de la tete & des trois ou quatre premiers anneaux eft 
fendue en deffus felon la longueur du corps, & cette 
ouverture donne for tie a la larve. Goeclart dit qu’elles 
muent jusqu’a dix fois, mais je n’ai point cherche a le 
Verifier. 

Vers la fin du mois d’Aout, les larves que je gar- 
dois, prirent la forme de nymphes*, en fe defailant de 
leur peau. Pour fe transformer, elles fe cachent ou elles 
peuvent; celles que j’avois nourries d’un petit oifoau fee, 
prirent leur retraite entre les plumes & dans le tas de 
leurs propres excremens, & y acheverent leurs meta- 
morphofes. 

La nymphe * eft blanche, a yeux d’un brun jaunatre 
& a quelqpes petites rayes transverfales de la m£me cou- 
leur for le dos» On y obferve toutes les parties de Pam- 
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mal futur. comme la t £te *, les yells'**, les pattesf, les *pi.7.Flg.i4 t. 

fourreaux des ailes * & le refte. Elle fe tie at ordinaire- ** p>y ;•, 

meat fort tranquile, mais quand on la touche* elle re- 

nine le ventre avec force. Au bout d’environ ua mois 

elle fe transforma chez moi en Dermefte *• *Fig. 15. 

2, DERMESTE noir a nuances' cendreety a corps Dermefte 
ccndrc blanchedtre en deffbus d ecufjon convert nebuleux. 
de polls roux . 

Dcrmcfrcs ( nebulofus } niger cincrco nehtlofus , corpora fuhtus 
alhido churn fee me , fcutelio birjuto rufo . 

. Dcrnicf.es (murinus) tnmentofns o bio nous fnfco cincrcoque ne * 

IziJojv.s > jcutdla luteoX Linn * Faum Ed. 2, n°, 420. Syft* 

Ed* a. p. n°. Ig. 

Dermefies lavis’ uiger cinereo - nebulofus, fntelio luteo, Geoffi\ 

Inf Tom Z p. jo2* n°. 7* Le denaefte a ecuffon jaune. 

Frifch * I/z/. Tom, Tab * i$ P 

II eft de la mSme grandeur & de la me me figure 
que le Dermefte du lard precedent, mais il eft er.tiere- 
ment noir, excepte en deiTous de la pcitrine & du ven¬ 
tre , ou il eft d’une couleur blanche cendree, formee 
par un grand nombre de petits polls de cette nuance. 

La loupe laic voir, que le fond noir du defllis du corps 
& des etuis a une infinite de petites nuances d’un cen- 
dre obfeur, formees egalement ; par. des poils. L’ecuflon 
triangulaire eft tout couvert de poils roux. Les antennes 
ont la raeme figure que celies du Dermefte du lardy 
les trois parties qui ferment la made ou le bouton, c- 
tant grofles, courtes & de couleur noire. 

3, DERMESTE ovale noir, avec m point hi one D „ rm ^ e ^ 

fur chaque etui. deux poiws 

Dermefies ( bipun&atusD c varus niger, elytris Jingvlis pun- blancs. 

Bo alia. 


B b 3 



193 


MEMOIR.ES POUR L’HISTOIRE 


Dermeftes ( pellio ) niger , cole opt ris pun cl is nlbis bints« Linn* 
Faun. Ed. 2. u° * 411. Syfi. Ed. 1 2. / 4 b. «°* 4. 

Geoffr* Inf * Tom * 1 . p. 10#, n°. 4. Le dermefte a deux 
points blancs* 

Star ah ecus parvus, corpore brevi fufco , elytris ad mrrghiem in* 
teriorem , paulo jupra medium loughtulimth 9 pnncto albo no-* 
tails . Raj. Inf. p. gj. n°. 5/* 

Frljlh. Inf. Torn. /. Tab'. g+ 

Scbccjf „ Icon, Inf Tab , 42. Fig . 4, 

C e s Dermeftes, qui font longs de deux lignes Sc de- 
mie, & larges d 7 une ligne & demie ont le corps de con¬ 
tour parfakement ovale, dtant de largeur egale par de¬ 
van t corame par derriere, mais il eft un peu applati. 
Tout le delTus eft d 7 un noir iuifant on d’un brun. obfcur 
presque noir , & le deilcus eft d’un noir mat. Sur cha- 
que etui , environ an milieu de la longueur, plus proche 
du bord interieur que de I’exterieur, on voit un point 
blanc , & fur le corcelet, tout pres du petit ecuilon tri- 
angulaire, il y a un troifieme point de la rnditie couleur. 
Ces trois points font uniquement formes par de tres-pe¬ 
eks poils de couleur blanche , qui fe laid on t aifement en- 
lever par le frottement. A chaque angle du corcelet il y 
a encore un point femfalable blanc, mais plus petit & 
raoins marque. Les antennes, qui font eourtcs, font ter- 
minees par un bouton ou maile ovale perfoliee ailez 
grofte. 

Ii^s vivent des mdmes matieres animales que le Der- 
mefte du Lh-d , & attaquent fmgulierement les pellete- 
ries qu’ils endonnmagent extr£mement, quand on les y 
laifle multiplier a leur aife. On les rencontre dans les 
maifbns & dans tous les endroks ou fe trouvent les ma¬ 
tieres qui leur fervent de nourriture. Cependant a Leuffta 
ils font plus rares que les Dermeftes du lard. 
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Les larves de ces Dermeftes ont le corps tres-allon¬ 
ge & convert d’une peau dure 6c coir me ecaiiieufe de 
couleur brune roufiatre & luftante. Elies font veiues ou 
garnies de beaucoup de poiis roux, & ont Hs: p.. res ecaii- 
leufes. Le derriere eft termine par une longue queue 
remarqoable, formee par des polls roux presque auffi 
longa cue tout le corps & places horlzontaiement dnns la 
ligne du des ; cette queue veins reffemble a un long pin- 
cesu. Lear demarche eft finguliere, elles avancent en 
gliflant & consme par. fecouftes. 


4 , DERMESTE allonge eTun gris de four is, garni 
de pods courts , a pattes jaunes jauves if d yeux 
noirs. 

Dcrmcjles (tomentofus) ohhngus villofus grifeo - murinusoculis 
nigris, yedihus fakir. 

1 1 eft petit *■, & n’eft long que de deux & large d’u¬ 
ne ligne. Son corps a une forme ovale aliongee, mals 
convexe en deftus * La t£te, le corcelet & les etuis font 
en deftus d’un gris de four is ; cette couleur eft produite 
par tin grand nombre de polls gris extremement courts 3 . 
places fur un fond brun & dont Contes ces parties font 
converses. Le cleftbus des etuis eft d’un brun iuilanf.. Les 
pattes font d’un jaune obfeur ou ri’un jaune fauve tirant 
fur le roux; e’eft auffi la couleur des antennes y qui font 
terminees par une made allongee & perfoliee. Les yeux 
font noirs, & tout le deftbus du corps eft d’un brun 
grifeatre. II porte la tete ordinairement baiflee en dellons. 


5, DERMESTE noir 3 a corpr allonge , d deux rtr- 
- yes transverfes on dees blanche dtres fur les etuis. 
Dermeftes eblongns niger, elytris fafeia alba duplici transverjw 
unduhta . 

Dermeftes fmidatus) 1 tiger, elytris fafem alba lineari duyliei hip- 


Dermefte 

veiu. 

*P1- 7.Fig,ig 
* Fig. ip. 


Dermefte 

onde. 



Dermefte <3s 
la Scropbu- 
laire. 


* Pi. 7 , Fig. 2 ©* 
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dulatit. Linn. Faun. Ed. 2. n°. 410, SjJl. Ed, 12, s. j»% 

3. 

Scliff'. Icon. Inf. Tab. 137. Fig. 7. 

It eft a pea pres de la figure du Dermefte ft deux 
points blanes , rnais un peu plus petit, & Ion corcelet eft 
moihs large par devant que par derriere, 011 tirant un 
peu for la figure conique. II eft entierement noir tant 
en deflus qu’en deflous, mais fur les etuis on voit deux 
rayes transverfales ondees d’un blanc cendre & produites 
par des polls de cette couleur, placees fort loin l’une de 
Pautre. Ces memes etuis ont encore piufieurs autres pe- 
tites mouclietures, formees par des polls femblabies, & il 
y en a aufli ftir le corcelet, particulierement dans les deux 
angles, ou eiles fe prclentent comrae deux petites taches 
blanches. Les trois pieces, done la matle des antennes 
eft compose, font tres-allongees & plus que dans les 
autres efpeces. , 

6 . DER MESTE ovale noir, a mouchetures Hunches 
formees par des ecmiles, dont la future des etuis 

eft rouge * 

Dermejlcs ovmm niger , mttculis fqunmofls dins, futurn tljtr *- 
rum rubra . 

Dermefies ( Sctophulori® ) tomemofus maculatm , fit nr a elytr $* 
rum rubra* Linn. Faun* Ld, 2, u°. 429. 

Couinella vittofi, cokopterorum margins influx a fituris rubric 
Linn. Faun . EL 1. n°* 412* 

Ant hr ants fquamofus niger , fafeia puna is que cohoptcrorum dhis , 

‘ fituris fufeis . Geoffr. Inf Tom. L p. it4, n°. 1. FI u 

fig, 7 „ L’anthrene a broderie, 

Byrrhus (Scrophularis) niger, elytris alho maculaus , futnra fan* 
guinea , Linn . Syfi. Ed, 12. p. n1. 

Sclajfl Ekm, Inf Tab, ij* Icon . Inf Tab . 27^. Fig. 

C s petit Infede * , de mfime que celui de l’efpece 

fuivante 9 
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fuirante, a beaucoup exerce les naturalises pour deter- 
roller Ton score, ou Dour fcavoir dans fuel genre il con- 

4 lJ j l j t is 

viendroit de le placer, M. de Linn6 Pa dabord cru £*re 
ime Coccineite ou Scarabe - keirispherique , reals en Pexa- 
miitant avec plus d’atcendon ii eft bien-tot revert u de cet- 
te idee, & il Pa range alors par:rd les Derraeftes. Enfuite 
M. Geoffrey a cru devoir en mire un genre diftinct feus 
le nom d'A.iihrene (Atitbreuus) , parce qifii iui a trouve 
la mane cies antennes (elide, ou formee par une ieuie 
piece un peu appiatie, & e’eft enfin le tnenre fendrnent 
tjue M. de Liivrte a fuivi dans la demiere edition cu la 
douzieme de (bn Syfinite de la Nature; raais ii en a chan¬ 
ge le ncra, iui donnant ceiui de Byrthus , nom que M. 
Ceoftroy avoit afre&e a une autre elpece d’Infecte cju’ii a 
nominee en franoois la Vrlllette. 

Quoiqu' , ii en (bit de Pidee de ces auteurs ceiebres, il 
me (enable que Plniecle en qqeftion. ne doit pas c;re fe- 
p, re des Dermeftes, puis qu’ii a beaucoup de conforncite 
avec eux, & <en parucuiier dans Petat de larve, Sc que le 
bouton ou la maiTe qui termine les antennes, quoique 
paroiffint (elide ou conipofee d’une feme piece au pre¬ 
mier regard, ne Pul pour rant pas, mbs reeilernent di¬ 
vide en trois pieces embokres ‘les unes dans les autres & 
tres-prefixes, comme je le dirai dans un moment. Sup- 
pole me me, que cette maile fut folide, comae eile en 
a i’apparence, cela ne irPempecherok cependant pas de 
prendre cet Infe&e pour un veritable Dermefrc, parce que 
je ne regarde pas comme un caraaere eflenud aux Der- 
meftes d’ayolr ia made ou le bouton des antennes divife 
ou perfolie, comme je Pal deja infinite, en parlant de ces 
Infecles en general 

On trouve cet Infecte * fort fouyent Seen quantjte 

Jem. IK € c ‘ 
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fur les fleurs clc touts efpece, & pardculierement fur c e l- 
les du Sureau & des arbres frultiers; mais H frequence aus- 
ii nos maiions & d’autres lieux ou il trouve des alimens 
convenables a fa larye, cherchant d’y pondre fes oeuts. 

Il eft fort petit, n’ayant qne ia longueur d’une Sjgne 
& trois quarts, & la largtur d’une feuie lignc, de forte 
qu’il a le corps ovale ou presque arrondi; il eft appiati 
en deffus, mais eieve & cnnvexe endcflbus, contre for¬ 
dinal: e des Inilctes a etuis. La tete, le corceler & Ics 
etuis !ov en deiius d’nn nolr Suifant, & marques de pc- 
O - 1 ] - r ' V-nches, particu'ierement 

. . i/.‘ f nt produkes 

. ' p ':■ < .. . ■ .wlu.q id\u .!. quel- 

iUi'V'j.i v'l roi J '-i c v . 5 Cj..£ o v t’ tUili'CS* 

Ocs- iu-e s/ert par La future des etuis 

eft auiji nir-rqnft.r-tout vers .'e uurere, d’une ra/e. 
du memo jaime rougeatre & egaiement produite par 
ties ecailles. Tout le d eflbus du corps eft d’un gris brim,. 
& cette couleur eft encore occafionnee pat des ecailles,, 
placees fur un fond noir.. 

*P 1 .7-Fig.au E a. made qui termine les antennes*, qui ne font pas 
plus longues que la t£te, n’eft point faite d’une feme 
c y* piece, mais reellement divifee en trois parties*, marquees 

par des lignes transverfales, qui, quoique tres-preficcs 
& etroitement appliquees i’une contre 1’autre, exiftent 
cependant tres - reellement, com me il eft affez facile de 
s’en convaincre, en y pr£tant un peu d’attention. Les 
etuis ecailleux defeendent un peu aux cotes &. fe rnou- 
lent fur une certaine portion de la poitrine- 

Quand on touche ce petit Dermefte il fait dabord' 
le mort, il baiffe la tete deffous le corcelet dans Iequel 
elle rentre en partie, & applique etroitement les pattes 
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contre le corps, ou ii y a ties cavltes pour recevoir les 

cu-tfes. Mais ce qu’ii il y a de plus remarquabie, c’eft 

que de chaque cote du corcelet en delTo.us II y a one 

cavite profonde, faite pour loger 1’ancenne 2c dans la- 

quelle elle le trouve com me entoncee *, qnand PInle&e * Pl.^Fig. 24, 

veut ccntrefaire le more. Dans ceite attitude ii iembie a r “ 

com me prive de pattes & d’ancennes. 

La Iarve eft hexapode ou a fix pattes ecailleules, 

& elle eft d’un brun presque noir & tres-velue. Eiie 
rellemble en general a ceile de i’efipeee fuivante, que 
je decrirai en detail , & elle le rencontre dans nos mai- 
fons & dans les lieux ou elle trouve des fourrures & 
des peileteries, dont elle rouge la peau. Elle le nour- 
rit auffi d’lnfedes morts Sc d’oileaux deleches, comrae 
celles des Dermeftes J:i hvd. 


7* 


DERMESTE ovale (Tun brim oljcur , a man- 
chetlives grifes formes' par des ec allies. 

Dermcftes ov itus fnjlus objenras , imeulis f.jvmmofis grifeh* 
Denntfia (muieorum) tomcv.tojus macuhmis , slytris punch 
cdho. Linn, Fcnin* Ed, 2, n°. 430* 


Dermefte 'des 
cabinet®. 


- CoCi’mcPa , I'ok^jith'orntn mcrdiu irfic\ 0 , thohici: mneu - 

la l:rfns trnnpn? dim, Linn Fran Ed 1 d° ju 
Ant / rants j.prmojd nlgcr , t/*:? Is fnjiis , trhlici undid a- 

ta dim, Gcoffr . Tuf, Tom, I p. uj. n°, 1. L'ainourerte* 
Byvrhus (mufeorum) nchitlofus , eljtris fubmhuhjis punch dim, 
Linn, SyfL Ed , 12, p, n °, 2* 


La figure de ces Dermeftes* eft entierement la me- *Pi< u, 

me que ceile du precedent, mais Us font encore plus & 12 * 
petits. La tete, ie corcelet & les etuis font d’un brun 
obfeur presque noir, avec plufieurs petkes taches & mou- 
chetures grifes, formees par de petites ecailies. Ces mou- 
chetures font arrangees fur les etuis en ondes transver- 

C c 2 
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lales, tant blanchentres que jannatres: car ils ont dcs 
ecaiiles de Pune & de Pact re cculeur. Les deux angles 
pofisrieurs da corcelet font tres-garnis de ces ecailieSk 
Les pastes & les antennes font d’un brim obfour. Le co¬ 
te interieur on la iota re des etuis n’eft point rouge, 
com me dans r’autre efoece, mais elle ell brune comine 
le reile, Le corps ell en- delTous d’un gris blancheatrc , 
produit encore par des- ecaiiles, & la made des antennes 
eft arrondie & iemblable a celle du precedent. 


S.Fig. 




T * ISIo livelier de* 
convenes fntes 
nvec k micro- 
fcftpc* Leide 
17^7 CLiVX j?. 
j>. 1 of m FI. 

Fig, 8-12, 


Les ecaiiles dont je viens de parler & qui couvrent 
toutes les parties exterieures du Dermefte, lui donnant 
des rayes ondees & des mouclietures 3 font d’une petites- 
fe extreme. Le microfcope fait voir, qu’elles font fem- 
blables en figure a celles qui couvrent les ailes des Papil- 
lons. Elies font triangulaires & plus ou moins larges*. 
C’eft le fommet du triangle qui eft pique dans la peau 
ecailleufe de l’lnfefte, & la bale, qui eft le haut de Pc- 
caille, eft legeremenf decoupee ou dentelee, mais feu-’ 
vent egale ou fans decoupures. Ces ecaiiles ne tiennent 
que fort pen a la peau, le moindre frottement les t-n- 
leve toutes-, & alors le fond dc la peau fo niontre d\:n 
brun obfeur tout uni & fans caches, M. Needham * a 
deja cbferve des ecaiiles fur un petit Scarabe trouve fur 
le narciile, & a jugs r des figures qifii donne de Pin fe¬ 
te -merne, je crois que c’eft le memo Dermefte dont je- 
donne adueilement Phiftoire, II rn’eft fouvent arrive de 
tuouVer ces petits In ft des for les fieurs de diiierentes 
eipeces, d’ou probablement ils tirent de la nourriture, 
Mais ils ne font pas les fieuls Infedes a etuis qui ont des 
ecaiiles fur la peau ; plufieurs efpeces de Charanfons en. 
font chargees de mfime. 


*ELg. Fig. is; 


Le Dermefte, dont j’ai donne icl la figure en grand % 
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eft reprefente dans Fetat de marcher, ailongeant alors 
{k tccemais quand on le touche, il ia retire dans le 
corcelet & applique les an tenues centre le defious da cor- 
celet dans des cavites, qui femblent £tre faites exp res 
pour cela, & aont fai parle a Foccafion du Dermefte 
precedent de la Scrcpbulaire. Toutes les pattes dispa- 
rciflent en meme -temps & le cachent dans des cavites 
allongees, qui fe trouvent fur le defious de la poitrine, . 
tout comme dans Faucre efpece, & alors le defious du 
corps paroit tout uni. 

Ces Dermefies font encore moins rares que ceux de 
Ia Scrophulaire,. & ce n’eft pas feulement fur les fieurs 
qu’on les trouve-, mais bien plus frequemment dans nos 
naaifons, ou on les rencontre en quantite & a toute 
heure; i:s y cherclient les matieres animales pour les 
fonger & pour y pond re Ieurs oeufs, tellfis que les 
fourrures, les veflies' defechees done on bouche les ha- 
cons , & les arimaux mores & fees de toute efpece. 

Les la ryes w de ces Dermefies font auffi fort com- *Fi.g.Fig.i& 
munes, 5 c ne fcauroient manquer d’etre ccnnues des 
corieux qui font cles colic clions d’Infecles, dont elles 
font un vrai ficau , n’epargnant pas plus que ie Derme- 
fle meme, toute efpece d’animal defeclie, fi Ton ne 
prend centre eUes des precautions a temps. Elies fcavent 
s’introduire clans les iieux ou on a ccutume de les garden, 
qui font ordinairement des armoires ou des- boites; car 
elles font capables de percer le bois. Eiies font un de- 
gat terrible dans de teiles armoires, attaquant les Infec- 
tes defech.es qui s’y trouvent, en les mangeant Sc les con- 
fumsnt entierement, de forte qu’ii n’en refle que les 
ailes, ces parties ay ant trep peu de fubfiance pour pou- 

C- c j 
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voir fervir d’aliment. Les collections d’oifeaux, Ies pel- 
leteries & les fourrures de toute eipece ont egalement 
a craindre leurs attaques. C’eft a la peau mem.e des 
oiic-aux & des pelleceries qu’elies en veulent, la rongeant 
& la conlumant en grande parcie, de fa con que ies plu¬ 
mes & les polls s’en detachent, enfuite de quoi la chair 
defechee mcme de ces oifeaux eft attaquee & mangee, 
de forte qu’enftn il n’en refte que le fquelette, deg.i rat 
de toute ia chair, de tens ies mufcles & de tons les nerfs. 


* PS. Fig. i. 
**Fu. 2. 


* Fig. 3. 


* Fig. 


Par venues a leur plus grand degre d’accroiflement, 
dies lent loniues d’environ deux li sines iur une ligne de 
diamecre en groileur, de forte qu’eiies ont le -corps court 
& gros *. La tete & tout le corps font tres-veins ** ou 
garnis de beaucoup de poils, fur-tout vers les cotes & 
au dernere. Le corps efr divife en dpuze anneaux, com- 
me celui des chenilles, aux trois premiers desquels font 
attachees fix pattes ecailieufes *. La t£ce & le deffus du 
corps font d’un brun obfeur, & la peau qui les couvre 
eft ecaiiieufe ou au moins coriace, mais la peau des re¬ 
parations des anneaux, ou plhtot qui les joint enfemble, 
eft membraneufe & d’un blanc fale, de forte que la lar- 
ve eft garnie en deilus de bandes transverfales blanches, 
qui paiohfent fur-tout quand eile allonge le corps: car 
en le contractant, les bandes disparoifient presqu’entiere- 
mentj parce qu’alors ies plaques ecailieufes brunes des an¬ 
neaux le rapprochent & les comment. Les poils du des- 
fus & des cotes du corps font places uniquement fur les 
plaques ecailieufes; on n’en voit point fur les bandes blan¬ 
ches. Tons ces poils, de tneme que ceux de la fote, 
font d’un brun un peu rouflatre, & les pattes font d’un 
brun clair. En deflous *, le corps eft entierement d’un 
blanc fale un peu jaunatre, convert d’une peau membra- 
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neufe &: flexible , fur laquelle des poils courts d’un brun 
clair font couches regulierement. 

La tete % qui eft arrondie & ecaiileufeeft eri gene- „ r 

ral fembkble a celle de la iarve du Demiefte du lard , dont 
j’ai donne l’hiftoire. Elie eft garnie de deux petites an- 
tennes coniques, qui ri’onc que deux ou trois articula¬ 
tions , & de deux dents ecailleufes & noiratres, qui fer¬ 
vent a ronger & a hacher ies marieres dont la larve fe 
nourrit. Mais cette tete eft beaucoiro oius velue cue cel- 

a - ± 

le de la grande larve que je viens de citer, elie eft en- 
derement coweite de poils rouftatres affez gros. Les pat- 
tes, qui font ecarileafes & ailez longues, font divifees en 
trois parties principales, garnies de plufieurs petits poils & 
terrain ees par un crochet courbe, en. un mot, elies font 
femblabies a cedes 'de la larve du lard*. Les poils qui * PI. ^Fig. 
fe trouvent fur les cotes du corps, font arranges en ai¬ 
grettes ou en petits bouquets.. 

To us les poils du corps & de la tete font herifles 
dans route lenr etend'ue de pointes courtes en forme d’e- 
pines % coniine les polls des chenilles velues- Pour bien *pi. g Fig. s 
voir ces efpeces d’epines, il faut fe fervir d T un microsco¬ 
pe a liqueurs, puisqu/eiles font tres - fine?.. 

Ce que la Iarve a de plus remarquable , c’eft qu’elle 
porte fur le derriere fix aigrettes de longs polls , qui ont 
la forme de paquets ou de pinceaux, couches cbliquement 
fur l’extremite du corps De chaque cote il y a trois *Fig. s 
de ces aigrettes, attachees, autant que j’ai pu- le voir, aux 
cotes des neuvieme, dixieme & cnzrleme anneaux, & cou¬ 
ch ees, comme je viens de le dire, fur le debus des an¬ 
neaux pofterieurs , de fa§on que les deux aigrettes corre- 
fpondantes* de chaque anneau ou de chaque paire fe ren- 



*PLS- Fig. 
? P. 


«Fig,4.«?, r 
$ S m 


* Fig, 5. tib, 

* d. 


* Fig, 5.C. 


ior- 
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contrent avec leur extremite far le.dos, & qu’eSIes 
mens ainii mi ane’e, done l’ouverture eft du cote de ia 
tete *. C’eft dans Pinaclicii qifcfes ont tine telie pofidon^ 
mais qtiand on touche la larve un pen rudement fur quel- 
que enriroic du corps, eiie redrclTe les polls des aigrettes, 
eile les fouieye & les ecarte les uns des autres, de fa con 
qu’ils forment comme un petit even tail; les polls de cha- 
que aigrette fe trouvent alors places en rayons de cercle *. 
Les aigrettes, oour ainii dire epanouies alors, font un fort 
joli eftet, ■ le derriere eft coin in e garni de fix petirs even- 
tails ouverts. Des qu’on cede d’inquieter- l’lnfecte, les 
polls de ces aigrettes le recouchent fur ie corps. 

Cs n’t if p as feulement le mouvemenc de ces polls qui 
eft remarquable, leur figure merne eft allc-z extraordir si¬ 
re & ne referable en rien aux autres poils du corps. Cha- 
que p-oil eftcompofs d’une fuite de petites parties coniques, 
miles bout par bout, dont la pointe eft dirigee vers i’ori- 
gine du poil, & dont les filets, qui les uniflent enfemble, 
lout inconcevablement delies * Le poil eft termine par 
un gros bouton noir *, 011 par une grofle made allongee 
1 & conique, dont la pointe ie trouve dans un fens con- 
traire a ceile des petites parties coniques de la tige, c’elt- 
‘ a-dire qu’eile forme i’extremite du poil. Le gros bout 
eft atracne a ia partie qui le precede par un petit filet tres- 
deiie , & cette derniere partie * que je viens de nommer, 
eft une foifi plus grande que les autres, dont la tige du 
poil eft fonnee. Tons les poils des fix aigrettes, qu’on 
pourroit nommer rayonnantes , font faits de "la in erne fa- 
5011 , mais ceux des ‘deux aigrettes pofterieures ou de la 
troifieme paire font plus courts que ceux des quatre au¬ 
tres. La couleur de tons ces poils, de m£me que de ceux 
de ia queue dont nous parlerons dabord, eft d’un farun 

clair 
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clair 5 c jaunatre. Si le bouton coniquc & allonge, qui 
termine les poils, etoit plat, ii auroit a peu pres la for¬ 
me d’un fer de pique. Rien n’eft plus joli que de voir 
des poils d’une telle finefle fi bien trayailies 5c fi artifte- 

4T jsj* 

ment compofes. 

Ii eft difficile de fcavoir Pufage de ces jolies aigret¬ 
tes , & pour quelle railon les larves les redrefTent & les 
e talent quand on les touche. Eft-ce que leur but feroit 
d’efFrayer leurs ennemis, ou de leur caufer quelque mal 
a nous inconnu? Elies femblenn eiever les poils, a peu 
pres comme les Pores-epics redreflent leurs picquants, 
quand on ies fache ou qu’on les approche. 

Eextremite da corps eft terrainee par uhe efpece 
de queue *, formee de deux paquets de tres - longs poils ** *pi.g.Fig,2.f. 
8c beaucoup plus longs que tous les autres. Les deux pa- **Fig. 4. 
quets ne font point rn£!es enfomble, ils font fep'ares Pun 
de l’autre 5c compofes chacun de fept ou liuit poils, qui 
s’ecartent un peu a mefure q if ils s’eloignent du corps. 

Ces poils n’ont ni epines, ni pardes articulees, ils font 
tout unis comme les poils les plus ordinaires; mais ils 
ont une autre propriete remarquable. Ils font mobiles, 
comme ceux des .aigrettes rayonnantes, la larve peut les 
mouvoir a fon gre; on Ini voit fouvent leur donner un 
mouvement de tremouffement ou de vibration, fur-tout 
dans le temps qu’on la touclie 5 c qtPelle deploye les ai¬ 
grettes. 

On trouve ces larves dans nos maifons & dans nos 
appartemens presque dans toutes les laiions de i’annee; 
on les voit marcher, fouvent fur les murailles des veftibu- 
les enduites de platre, 5c for-tout dans ies chambres qu’on - - 

n’a pas foin de tenir propres; eiles rodent par - tout pour 
Torn. IF D d 
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ailer chercher de quoi ie nourrir, & quand elles rencon- 
trent des Mouches ou d^a litres Intecles mores , elles s’y 
attachent & les mangent. Elies furvivent l’hiyer, mais 
ians neanmoins fe montrer pendant tout ce temps, & des 
le printerns eiles recommencent a paroitre., Eiles mar- 
chon t lentement & fe giiiTent pour ainfi dire fur le plan 
de pofidon. Quand' on les touche, elles redrent la tete 
& la courbent en deffous,. & re (lent alors quelque temps 
comma immobiles., 

Pat nourri'de ces larves bien des annees de fuite dans 
des boites de ccrne noire. Elles y ont vecu fort bien, s’y 
font transformees & y ont meme multipiie d 5 'une an nee 
a Pautre. Mais ce qui me parut digne de remarque, c^eft 
qn’elies avoient ronge la boite meme, ou la come dont 
elle ctoit faite; elles y avoient fait de graixdes cavites, fur- 
tout vers le bord fuperieur de la. boite.. Toute matiere 
animale, pourvu qu’elie foitfeehe, convient done a ces 
laryes; mai's je tfeufle pas cru , que la come, qni elf une 
matiere fi dure, eut pu leur fervir d’aliment,. j’avois cru 
que les-dents de la larve ne feroient pas capables de la 
ronger, ni meme de Pentamer le moins du moncie r car 
e’etoit dans cette idee que je les avois enfermees dans u- 
ne telle boite* afin de les- empdeher de m’echapper.. 

C?s larves prennent la forme de nymphes ordinaire- 
mentaux. mois de Mai & de Juin, & dans leur transfor¬ 
mation elles ont encore des particularites a nous, offrir. 
Pour devenir nymphe* la larve eft obligee,. comme~a 
Pordinaire, de ce degager de fa peau;. mais. elle ne la 
quitte pas entieremenn. La peau. ne fait qjue fe fendre 
* Pi. 8 * Fig. 7* tout long du dos depuis la tete jusqu’au derriere *; & 
comme les bords de la fente s’eloignent enfuite. Pun de 
Tautre,ils laiflent une grande ouyerture a la peau du dos 
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* 

de rinfecle, qui met a decouvert une bonne portion de 
la nymphe *. Voiia tout ce qui arrive dans ce change- 
ment, la nymphe continue toujours de fe trouver placee 
dans la peau de la larve, jusqu’a-ce qu’elie prend ia 'for¬ 
me d’Infetfte aile. Mais il faut obferver, qufelle y eft 
dans une fituation tout-a-fait libre, je veux dire, qu’elie 
eft degagee de la peau de toute part, & n’y eft nuile- 
part adherante que feulement un peu vers le derriere, qui 
tient a la peau interieurement, de fagon que''pour l’en 
degager il faut un peu la tirailler. L’utilice que i’lnfefte 
femble tirer de cette derniere circonftance, c’eft qu’ii en 
acquiert plus de facilite a quitter la peau de nymphe pour 
paroitre dans fon 6tat.de perfection, parce que cette ad- 
herance empeche la peau d’etre entrainee dans la trans¬ 
formation. - Sur la peau de la larve on peut obferver, 
que les fix pattes ne font plus que des parties voides, des 
fourreaux qui he renferment plus rien, rfc qui prouve 
que les pattes de la nymphe, ou ce qui revient au m£me, 
de i’Infecfe aile y ont ete^piacees & qu’il les en a tirees 
dans la transformation. La metamorphofe de ces larves 
fe fait done fins que la nymphe quitte tout-a - fait la peau 
de larve; cette peau eft fimplement fendue en deftus & 
la nymphe s’en degage Ians Pabandonner. 

L a nymphe * n’a d’ailleurs riqn de fort remarquable. 
Elle eft d’un blanc de lait un peu jaunatre &’les veux 
feuls font d’un rouge brun. Sa figure eft ovale & un 
peu applade, & le ventre fe termine en cone *. On y 
obferve toutes les parties exterieures de i’Infecle aile, 
comme les antennes *, les pattes **, les fourreaux, des 
ailes *, &c. & toutes ces parties font joliment arrangees 
contre les cotes & le deflous du corps. Elle eft garnie 
de plufieurs poils courts, places en aigrettes fur le dos 
- . D d 2 - - ■ 
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*Fig' 8 .g& 10. 

* Fig. 10. ». 
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& fur la tfcte, & qui font d’un brun tres-clair & jau- 
natre. An bout de quelques jours elle prend la forme 

*P!,g.Fig, ii* de Dermefte*. 

& 12 . 

Je n’aurois pas cru, que les larres de cette efpece 
feroient expofees aux -attaques des Ichneumons, pour 
ferrir de pature a leurs larres, fi celles dont nous trai- 
tons actuedemertt, ne nven avoient donne des preuves. 
Parmi mes larres transformces en nympb.es j’en trou- 
vai quelques unes, qui etoient inimobiies & dont le 

* Fig. 14 . corps s’dtoit fort allonge * ; la peau du dos etoit fendue 

* tout du long *, mais la fente n’etoit pas fi large ni fi oli¬ 
ver te que fur cedes qui etoient en nymphes, Je les crus 
dabord des nymphes manquees, ou qui auroient peri 
dans l’operation de la transformation; mais Fourerture 
que j’en fis, m’apprit, que c’etoit des larres, qui avoient 
eu a nourrir dans leur interieur d’autres larres d’lchneu- 
rhons; car je tirai de chacune une nymphe d’Ichneumon 
de figure ordinaire, ce qui nFa fait negliger d’en tirer 
le deffein. La nymphe etoit d’un tel volume, qu’ede 
rempliflbit exadfcement la peau de la larve. Sous la for¬ 
me de larre elle avoit file dans cette peau une coque 
de fbye blanche, & c’etoit une portion de cette coque 

* f. qui paroiifoit dans l’ouverture de la fente *. C’eft ap- 

paremment par les mouremens reiteres de la larre en- 
nemie, que la peau de cede ou elle fe trouve renfer- 
mee, reqoit une fente tout le long du dos, de la me- 
me maniere qu’elle eft produite dans Fordre naturel par 
les mouremens & les gonflemens du corps de la nym¬ 
phe du Dermefte* 

Les Ichneumons qui fortirent de ces coques, n’a- 
Voient rien de particular. Ils etoient noirs, a pattes d’un 
brun rouflatre, Le ventre oyale etoic attache au cor- 
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celet par un long filet. Les antennes, qui etoient de 
gro'Teur egale dans toute ienr etendue, avoienc une lon¬ 
gueur presque egale a celie de tout i’lnfe&e. 

g. DERMESTE ovale noir-bronze en defies Dermeftc 

tout noir en deffous , a rayes interrompues cuivreu - pilule. 

fes fur les etuis. 

Dennefics ovatns Jiepra nigro-aneus, fuhtus toms niger, elytris 
fafcris interrupts duets. 

Dermejies (Pilule*) tomentofus ovatus fufeo»nebuhfus „ Linn. 

Faun . Ed. 2 . n 427 . 

Byrrhus ( Pilula ) fufeus* elytris ft nils atris interrupts, LiuK 
Sjjl. Ed. 22 . p. ?i °. 4 * 

Ciftda ftihv'illofci viridefcenf> fnfeiis IptighudimTihus fujeis inter¬ 
rupts. Geoffr. Inf, Tom. L p at. n°. u FI t. Fig g. La 
ciftele fatin£e. 

Ci ft da. Sc/jdffl Elm * Inf. Tab, 4/* Icon. Inf Tab, 

F ‘g- j . 

Get Infe&e remarquable * , mais' dont la larve m’efc *P1.7.Fig. 33. 
inconnue, a etc range par M. de Linne tantot dans ie 
genre des Mordeiies, tantot dans celul des Dermes- * 
tes, & enfin dans celul du Byrrhus; mais M. Geof- 
froy a etabli un genre dlftincT: pour ce petit animal fous 
le nom de Ciftele ( Cifte/a')*. A tnon avis edeft un veritable 
DepmeJle, dont il a tous les cara&eresfes antennes-font Ac Paris. Tom , 
plus groiles ou en made allongee & un pen perfoliee par n J* 
le bout, com me i’obferve M. Geoffrey iui-m£me, & 
foil corcelet elf conique & fans rebords; il porce fa 
tece baiffee fous ie corcelet, & fes pattes font larges a 
cinq articles fur tous les tarfes. Il a beau coup de confor- 
mite dans fa figure avec le petit Dermefte de la Scrophu- 
hire & celui des cabinets, dont j’ai parle nouvellement, * 
a [’exception que la mafle des antennes,, qui eft allongee, 
eft compofee des trois ou quatre derniers articles, qui 

D d 3 



MEMOIRES POUR L’HISTOIRE 


214 ■ 

font bien fepares les uns des autres par un filet qui tra- 
verfe leur milieu. 

On en trouve de differentes grandeurs, les plus 
grands etant longs de quatre & larges de deux lignes & 
demie,. Sc les plus pedts de deux & demie de longueur 
& d’une Sc trois quarts de largeur; enfin les premiers 
ont a peu pres le volume d’un pois ordinaire & les au¬ 
tres d’un petit pois. On en voit encore d’autres de 
grandeur moyenne, mais tous fe reflemblent en figure 
& en couleur. La couleur de tout le dellus de I’lnfe&e 
eft bizarre & aflez difficile a decrire & encore plus a de- 
peindre; c’eft-un noir couleur de fer, mele de nuances 
rertes bronzees Sc lui (antes. Sur les etuis on voit des 
bandes longitudinales luilantes comme du culvre, inter- 
rompues par des taclies obfcures, & qui font uniquement 
produites par de petits poils, que ie frottement enleve 
faeilement f Sc aiors les etuis font tout noirs; mais tout 
le deflous du corps, les pattes & les antennes font tou- 
•jours entierement de couleur noire. Le petit ecullbn du 
aos eft comme une petite tache veloutee noire. On en 
rencontre quelques uns, dont tout le deflus des etuis eft 
d’un yard dore, bigarre de tacfies obfcures. 

Le corps eft de figure ovale 8c tres -eleve ou con- 
vexe, & couvert par-tout d’une peau ecailleufe tres -da¬ 
re ; le corcelet, qui eft de meme convexe & Ians ' re- 
bords, & qui eft prolonge en pointe vers les deux an¬ 
gles , va eri dirriinUant vers le devant & fe moule un peu 
fur les cotes; ies etuis embraffent aufti un peu les cotes 
de la poitrine. Les ailes, qui font blanches, etant de- 
*P1.7.Fig,25. ployees font plus longues que le ventre. Les antennes*, 
qui; font de ia longueur du corcelet, font droites ou 
points eoudees, 8c compofees de onze articles, dont lea 
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quatre ou cinq derniers augmentent infenfiblcment en 
grofteur & font comme peribiies*, c’eft- a-dire cue la apl-.Fig.sf, 
rise pa He par le milieu, cu qu’ils font comme enfi’.es, ll *• 
le premier*, ou le plus proclie de la t£'te, eft plus gros * 
oue les autres, le fecond * eft: petit Sc arrondi, Sc le troi- * /,. 
ficme *■ eft le plus long & le plus delie de tous; * c# 

Ce Dermefte a de commun avec les autres efpeces 
du tccme genre , que quand on ie prend dans la main 
ou qu’on le touche de queique autre maniere, il baitle 
dabord la fete & la prefle contre le deifous- du, corceiet. 

Sc en meme - temps il dent les pattes & les antennes ft 
ferrces contre le deflbus du corps, qu’elles disparoiflent 
presqu’entierement Sc que- la furface infer feme du corps 
parolt presque- lifle & unie *. Il a afors parfaitement * F j gi 
la figure d’une boule allongee, & il refte- fouvent tres- 
longtems dans une telle pofture immobile. Pour par- 
venir a cacher ainft les pattes, le corceiet Sc la poitrine 
cnt requ des cavkes allcngees, dans lesqueiles les cuifles 
s’engagent & fe coucheat tout de leur long ; la jambe fe 
i-eplie en m^rae - temps fur la cuifle Sc le tarfe fur la jam¬ 
be*. Mais pour concevoir ceci, il faut. connoitre la fi— * cc 't. 
gure des pattes- 

La cuifle * eft dabord' large Sc applatie, ayant err *Flg.a 6 ,aH. 
defibus une cavite qui regne d’un bbui a l’autre, & c’eft 
dans cette cavite ou efpece de rainure que la jambe fe 
place. Celle-ci * eft de meme fort large & garnie d’u- 
ne rainure femblable, mais du cote exterieur ou du cote 
qui regarde le dehors,, Sc c’eft dans: cette cavite que le 
tarfe * va fe loger, comme la lame- d’u nr couteau a reflort * a e f, 
dans fbn manche, & disparoit ainft entierement a la vue; 
mais comme la rainure de la jambe fe trouve le long 
du cote exterieur, le tarfe eft oblige de fe repiier en des- 
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fus pour pouvoir s’y engager, & c’eft aufli ce qu’il fait, 
Sc ce qui eft digne d’attention & tres - remsrquable. En 
m£me-temps ies antermes Ie cachent entre ie corcelct 
& les cuiftes, qui Ies couvrent alors entierement, & la 
tete * s’enfonce en partie dans une cavite, qui fe trouve 
au devant du cprcelet Sr qui eft cachee par une piece 
ecailleufe trianguiaire, qui s’avance entre Ies cuiiles ante- 
rieures, Sc qui alors fembie etre une dependance de la 
tete. Cette piece ecailleufe eft tres - remarquable. C’eft 
ainfi que la plus grande partie de tons les membres du 
Dermefte disparoit a la yue & qu’il relit 1 ruble alors a 
, une boule toute unie*. 

i 

Les quatre premiers articles du tarfe * font courts Sc 
garnis en dellbus de poiis ferres en forme de bioile, 
mais Ie cinquieroe * eft lui feul de la longueur des qua¬ 
tre autres enfemble, augmentant en volume vers l’extre- 
'mite Sc termine par deux grands ongles en forme de 
crochets*." 

On trouve ces Dermeftes finguliers fur les plantes 
& dans les prairies, & ils ne font pas fort rates, on les 
rencontre fouvent. 

9. D ERMESTE brim obfcnr, a corps lijfe ovale 8 r 
voute, a longues antemes en majjues . 

Dermeftes (fornicates) frftns obfsums , cat'pore ovato hevi for - 
nicato , ant emits hugifthnisi dava fubuhta. 

Je fuis dans Pincertitude, ft ce petit Infefte *, qui eft 
long de deux & large d’une ligne, ayant le corps ovale, 
appartient au genre des Dermeftes, ou a celui des Vril- 
lettes, ou bien s’ifdoit faire un genre diftinft: car il n ? a 
pas topt-a-fait Ies caraderes ni du Dermefte 1 , ni de la 
Yxiilette. II me fembie cependant qu’il aporoche le plus 

du 
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da premier , quoique fes antennes foient plus longues 
que dans les autres efpeces, furpafiant la tete & le cor- 
oelet en longueur, & plucot en forme de mafia e* qu’a 
bouton perfolie, & que la figure du corcelet foit toute 
difference; il a aufii beaucoup plus de vivacite que les 
Dermeftes ordinaires, courant m£me avec cel e rite. On 
lui trouve encore de la confbrmite avec les Mo’rdelles, 
tant par fa vivacite, que parce que fon corps eft tres- 
convexe & voute, de facon que la tete & le derriere fe 
trouvant plus baffles que le milieu du corps, celui-ci 
eft comme un peu courbe en arc du devant au derriere, 
& enfin parce que fes deux cuiffes pofterieures font atta- 
chees a de grandes lamps ecailleufes, qui fe trouvent a 
la partie pofterieure de la pokfine. Cette conformation 
loi donne me me beaucoup de refiemblance avec les 
Mordelies; mais les antennes plus -grofl'es a leur extremi¬ 
ty que dans le refte de leur etendue, & les cinq arti¬ 
cles fans pelottes qudl a a tous les tarfes, i’eloignent de 
ce genre. 

Quo i qu’il en foit, ce petit Irifecfte eft cPune cou- 
leur uniforme par-tout, e’eft un brun fonce, qui fur la 
tete & le corcelet eft encore plus obfeur qu’ailleurs. Les 
patcesfont d’un brun rouflatre, & e’eft aufii la couleur 
de la premiere mokie des antennes, mais 1’autre moirie, 
compoiee des cinq derniers articles, eft d’un brun obfeur, 
& ce font ces articles, qui ayant plus de grofleur que 
les autres, fbrment la mafle des antennes. 

Il porte la t£te toujours confiderablement baiffee 
vers le plan de pofition. Le corcelet & les etuis'font lis- 
les, on n’y obferve ni ftries ni points; le premier, qui 
eft de la largeur des etuis,a fes cotes tres-tranebants & 
lost. IK. £ e 
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il eft concave en deflous, de forte qu’il a la forme d’une 
plaque ecaiileufe voutee. Les etuis le terminent en. poin- 
te vers le derriere , embraflant par leurs cotes ceux da 
corps. Les pattes font longues & deiiees, fpeciatement 
les deux poftcrieures, qui egaient tout le corps en lon¬ 
gueur, & les. jarnbes proprement dkes font hirifiees de 
pointes & terminees. par deux longues epines, 

Dermefte- io. DERMKSTE tre's-petit o 3 ovale , d'uiv'briar 

atom?. obfcur , a antennes plus longues que■ la moitie da 

corps & garnies. ait bout de longs polls. 

Dt:rwe[les- ( atomanus.)- ovztus- mimmjjimus uigro - fufcusamen* 
nls corporis dimidio long: tit dine : apice hirfutifjtms *. 

M qe Reaumur, apres avoir parle: d’un grand 
nombre de Papiilons. & de Phaienes, a- juge curieux de- 
nous donner l’hiftoire d’une tres-petite Phalene qui vit fur 
FEclair & le Chou , & cela uniquement a caufe de fon 
extreme petkefle,, comparee aux grand’es- Phaienes ou a 
cedes qu’on appelle grandes , com me font p'ufieurs Pha- 
* Reaum. Li/: lenes des Iiides & le Papillon - bourdon d tite de - mart*-.. 

Les Infectes, dont on verra ici la delcripdon, font rcrmr- 
quables par la me me raifbn, ils, font me me plus petits en* 
leur genre , que tie l'e font les Phaienes cte FEclalr dans 
le leur. II eft difficile, a caufe de ieur extreme petites- 
fe, d'e reconnoitre avec exactitude a quel genre ils appar- 
tiennent; mats comme je leur trouve le plus de confor- 
mke avec les Dermeftes,, je leur en. donnerai le aom. 

On les trouve en quantite dans- le- fumi'er de- vache 
& d'e cheval. A la vue Ample on ne tes reconnottroft gue- 
res pour des animaux,. fl on ne les yoyok marcher avec 
beaucoup d'e viteffer car ils ne font pa& plus grands que les- 
*Pkg.Fig.. x 6 . points marques id. dans un cercle *1 II faut fe* feryir dti: 

, 7 . is. tntcrofcope pour voir que ce font, des- Infedes. a etuis*', 
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ou dont les ailes font couvertes de deux etuis ecailleux. 
Quelle difference de .grandeur entre ces Dermeftes & ie 
grand Cerf-volant! 

Ixs font entierement noirs 011 dfon bran tres-ob- 
four. Leur figure eft ovale, mais arrondie vers le der¬ 
riere, & les etuis font presque de largeur egale dans tou- 
te leur etendue, c’eft- a-dire qu’ils ne fe temainent pas 
en pointe vers le derriere , mais qiftiis s’y arrondiflent 
fobitement. Les pattes font courtes & de couleur brune, 
& dies font garnies, de mSme que tout ie corps & les 
etuis, de beaucoup de poils extreme men t courcs. 


Les antennes * font fort folies, forpaflant en lon¬ 
gueur la molrie de celle du corps, & PInfecfte les tient 
dans un mouvement continuel. Autant que fai pu voir, 
chaque antenne * eft drvifee en onze articles, dont les 
deux premiers*, a compter de la t£te, font beaucoup 
plus gros que les fuivans *. Les trois derniers ont la fi¬ 
gure de petits boutons allonges*, tres- garnis de poils 
aftez longs, qui forment comme une elpece de brofle 
au hour de Pantenne, & le dernier de ces trois boutons 
eft plus gros que les deux autres. Le refte de Pantenne , 
ou les fauit articles precedents ont des poils plus courts. 
On voit done que ces anrennes font terminees par une 
maffe , compofee des trots d^tnidrs articles, qui cepen-' 
dant ne paroiilent pas etre perfoiies. 


“PI. 8-Fig. 17. 
a a. 


•Fig. 20. 

* a b. 

* c. 

*d ef. 


lh j en aparroi eux qui font la moitie plus petits * * Fig, ig. 
que les autres, mais d’ailleurs de la meme figure, & que 
je crois etre les males & les autres * les femelles. 'Par mi * Fig- 17. 
ces dernieres fen ai rencontre une*, dont ie derriere ou * Fig. 19. 
les deux ou trois derniers anneaux du ventre excedoient 
le bout des etuis*, qui ne les coavroient point, parce * p , 
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qu’iis etcient pins courts que ie ventre. On voit fouvent 
la raeme chole dans les femelles des Chryfomeles, quand 
dies out le ventre bien rempli d’oeufs, qui deborde alors 
les etuis par derriere, parce qu’il eft trop enrie pour trou- 
ver place an deilcus d’eux. II en ecoit de meme de ce 
pc tic Dermefte feindie. 

Css petits Xnlecies furvivent Phiver dans la terre cu 
le fumier, comme j’en ai eu i’experience, en ayant moti¬ 
ve au printems un grand nombre plein de vie dans de 
la bouze de vacbe, dont j’avois rempli un poudrier Pau- 
tomne precedent, & c’etok alors la premiere fois que je 
les decouvris. Places entre deux verres concaves, je les 
trouvois morts le jour fuivant, ce qui eft une marque 
culls ont la conftitution foible, 8 c qu’iis fe deiechent bien 
vite quand ils font hors de terre. 

11. DERMESTE tres-petit c f ovale, (Pun noir hd- 
Jant , a cotes du carcelet cf a pattes d'un brim clair 
feuille snort e. 

Dermcfies ( annadilius) nnnutijfimus ovatus ntger mtiins, thora¬ 
cis margins bus jiedibttsquc rufo - ftifcis gnliidis. 

, Au mois de Juin je trouvai fur la fen£tre de iron ca¬ 
binet un tres-petit Infecfte y auquel je crus remarquer une 
figure moins ordinaire & qui atrira mon attention; je le 
pris, & le microscope me fit voir qu’il meritoit d’etre 
examine plus particulierement a ayant une figure des plus 
fingulieres. 


21. C’etoit un petit Infede * a etuis ecailleux qui cotr- 
vroient le deiTus du ventre, & qui m’a paru avoir le plus 
de reflemblance ayec un Dermefte. II eft plus petit qu’u- 
ne Puce, de forte qu’on n’en fgauroit diftinguer la figure 
fans microscope. II eft d’un noir tres - luifant, mais les 
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cckes du corcelet & les pactes font d’un b-run. clair ft 
le - ir.'Orce. 


La tete, le corcelet Sc Ie ventre one des reparations 
profondes & bien marquees; ies muicles qui les uniiTent* 
peuvent etre allonges Sc retrades par 1 ’Inlede a volontd 
& confiderablement, de forte que dans le premier cas le 
devant du corps fe trouve allonge, & dans i’autre il eft 
raccourci, la tete fe gliftant alors en partie en defibns du 
corcelet, Sc celui-ci fur le deflus des etuis. La tide eft 
grande Sc large, un peu convexe en deflus, formant de 
chaque cote un angle faillant, & le bord anterieur elt de 
contour circulate. Le corcelet, qui eft convexe en des- 
fus , eft a peu pres de la forme d’un. fegment d'e cercle.. 

Le ventre & les etuis formant en (enable une boule un 
peu aliongee, & les etuis, qui font tres-lilies, font con- 
vexes \Sc voutes, mais diftants Tun de Pautre vers le der- 
riere, laiflant entre eux un efface vulde en forme d’an- 
gle aigu 3 fans pouvoir fe rapprocher de plus pres, Le 
ventre pent s’allonger Sc fe raccourcir confiderablement; 
dans fon etat mitoyen il eft de la longueur des etuis, 
mais quand PIniede le contracfte, il devient plus court, & 
de meme quand ii falionge il furpafie de beaucoup les 
etuis en longueur, corarne il eft ici repreiente *. Le der- *pi. g..Fi^r, 
riere a alors une forme conique *, Sc eft termjne par deux * «. 
pointes charnues & mobiles*, qui rentrent & fortent du *p. 
corps au gre de Plnfede; enfin ie ventre eft tres-mobi¬ 
le Sc l’lnfede ie dent presque dans un mouvement conti¬ 
nue!. 


Il eft connu, que pluileurs Xnfedes a etuis, Sc entre 
an tres les Dermeftes oc les Vriliettes, peuvent baifler & 
cacher la tete en defloiis du corcelet 3 de forte qu’elle 

E e 3 



222 MEMOIRES POUR L’HISTOIRE 

n’eft pas alors vifible quand on regarde l’Infede en des- 
fus. Mais rien n’approehe de ce que fait notre petit Der- 
mefte a cet egard. Quand on le touche, ii ne baifle pas 
feulement ia tete, mais encore tout ie corcelet, il ies ca¬ 
che entierement deflbus le ventre, de forte qu’alors ii ne 

*P 1 .S Fig. 22. paro fo q Ue conime une boule allongee*, qu’on ne pren- 
droit jamais pour un animal. II retire dabord ia t£te des- 
fous ie corcelet, & enfuite ii applique l’une Sc l’autre con- 

* Fig. 23. p. tre j e cieflous de la moitie anterieure de la poitrine *, qui 

eft faite en plan incline vers la t&te, fur lequel ces par¬ 
ties repofent alors; ii retire en irfome- temps les antennes 
& les pattes, en les appliquant contre le corps. L’extr£- 
me flexibilite des ligamens qui fe trouvent entre la tete , 
le corcelet & le ventre, le mettent en etat d’executer ces 
mouvemens & ces inflexions fnigulieres. Quand il fait re- 
paroitre la tete & le corcelet, c’eft comme fi ces parties 
fortdient d’un fourreau ou d’un etui. 

Le derriere de la poitrine, en deffbus du corps, a 

* c «. deux plaques ecailleufes, minces & conyexes*, qui s’e- 

tendent fur une partie du ventre , & en deflbus desquel- 
les ies deux pattes pofterieures ont leur attache; ces deux 
pattes fe meuVent entre ces plaques & le ventre, de fa- 
^on que les cuifles fe trouvent toujours eachees au des- 
fous d’elles. Au refte les pattes n’ont rien de remar- 
quable. 

Les antennes, qui font garnies de polls extrSmement 
fins, font divifees en articulations & terminees par un 
bouton aflez gros, un peu allonge & conpppfe de deux 
articles. La t£te a des barbillons toujours en mouvement, 
-& ies yeux font places en deflbus, proche de i’angle 
faiilant des cotes de la tete. En deffbus des etuis, l’ln- 
fecte a deuxailes un peu plus courtes que le ventre > d’un 
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blanc fale, piiftees & gamies tout autour du bord d’une 
frange de poils aftez longs.. 

Je place ce petit Inledre parmi les Dermeftes , mass 
fans £tre bien allure $11 appartient a ce genre.. 



Des Dermeftes exotiques* 

a. BERMESTE ovale d'un noir tirant far le brun , 
a dntennes roitjfes. 

Dcritwftzs ( atsr ) o vatu* nigra -fufeus „ nntennis rufir. 

Ce Dermefte % que M. Rolander a trouve a Suri¬ 
nam, eft long de pres de quatre lignes y & fa figure eft 
entierement femblable a celle du Dermefte du lard de 
PEurope. Son corps eft ovale & un peu allonge, & la 
couleur eft par - tout d’un noir tirant fur le brun,. mais. 
les antennes font roufles. 

2 . DERMESTE ovale faun , dent ler cotes du car* 
celct font cendres cf le venire tacbete de blanc If 
de no/r eii dejfous , a antennes roujjes. 
jDermrjizs (nrcukrus) ovntus fttftns , thoracis htsrihus dnereis , 
at; dorrs in e Julius alSo* nigroqiie maculnto 7 . antmnis rnps„ 

11. eft de la ninie figure & de la mime grandeur que 
le precedent, & il> a ete egaiement trouve a Surinam. 
On ini obferve de la confer mite avec le Dermefte n Unt¬ 
ie ux de PEuropec ' 

La tete , le corcelet & les etuis font d’un brun obfeur, 
parfernes d’un grand nombre de petits poils cendres, qwi 
les comment par-tout, particulierement fur les cotes du 
corcelet, quils rendent tout cendres.. En deffous, tout le 
corps eft blanc & comme fa tine,' avec plufieurs taches 


Dermefte 

noir. 

*PU8Fig.7. 


Dermefte ta- 
chete. 
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noires, dont il y en a trois rangs tout 3e long du ventre,' 
un de chaque cote & Ie troifieme au milieu. La couleur 
blanche n’t ft produite que par des peeks polls de cette 
couleur, places horizontalement ou a plat, & les Caches 
noires ns font que les endrorts ou ces polls manquenn 
Les pattes font d’un bran obfeur, & fur les cuiftes on 
voit des polls blancs iemblables a ceux du ventre. Les 
antennes, dont le bouton perfolie eft compofe de trois 
articles 3 font rouftes, & l’ecuflon eft couvert de poils roux. 

Dermefte a 3. DERMESTE brun noiratre , a etuis phis courts 

etuis courts. que Is venire (Run gris c/air avec am bande trails- 

verfe ondee noire , a pattes roujjes. 

IX rmeftes nigr# -fuji us 3 dj'tris abbreviates prJlids grift is fafeia 
transverfa nnduhta nigra pedibus tufts. 

Derm ft es (hemipterus) elytris abbreviatis baft exteriors apieequ# 
tcftiKcis. Linn. Sjjl % Ed. 12, p. jfj. u°. 

M. Roiandeh m’ayant envoye de Surinam plufieurs 
animaux conferves dans des fiacons pleins d’efprit de vio, 
je trouvai dans les replis du linge lie autour du col des 
flacons & qui a leur arrivee etoit tout humide & rempli 
4 -Pl jg Fig.g, de poufliere, de tres-petits Inledes * du genre des Der- 
meftes, pas plus grands que des Puces, & qui etoient 
alors pleins de vie, courant, $a & la avec beaucoup de 
yitefle. 

Leur. couleur eft d’un brun obfeur presque nolr, 
mais les pleds font roux, de mdme que les antennes, ex- 
cepte leur gros bouton allonge qui eft d’un brun obfeur. 
La t£te 8z le corceiet ont afltz de volume, & le dernier 
eft un peu convexe & presque de figure quarree. Les e- 
tuis font beaucoup plus courts que le ventre, dont ils lais- 
fent une grande portion du derriere a decouvert, fg avoir 

les 
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les deux derniers anneaux qui font larges. Ces etuis font 
d’un gris clair un peu jaunatre, avec une large bande trans- 
verfale ondee noire au milieu. La t&te efi roufle en des- 
£bus comrne les pieds, & le bout du corps eft arrondL 


DES VRILLETTES. 


T its Vrillettes * ont ete longtems confondnes tantot avec 
les Caffides Sc tantot avec les Dermeftes > jusqu’a-ce que 
M. Geoifroy eut reconnu, qu’elles doivent fiure un genre 
diftinct, qui a ces carscleres propres Sc auquel il a don- 
ne ie nom de Byrr 6 ,us ; ,,.£fe..$n imixcph F’riMettc, pares 
qu’elles percent le bois, 'jf font des trous roads, com- 
me feroit une vrilleV dit Fauteur *. RE de Linne, dan® 
la douzieme edition de fon Syfieme de la Nature , a fuivi 
le fentiroent de M. Geoffrey, mais en defigqant ie genre 
par le nom de Ptiuus. 


¥ fl.g.Fig, 24. 
& 25. 


* Hijh des lnfi 
de Paris. Torn*, 
I. £. lOf.iOf* 


Les caracleres generiques des Vrillettes font aflez bien 
determines pour pouvoif les diftinguer des autres Infecres 
a etuis, pourvu qu’oa y pr&te attention, . Elies ont i 3 , 
des antennes filiformes plus longues que le corcekt; 2 s . 
le corcelet convexe arrondi en boife, dans lequel la tfite 
eft enroncee en partie, ayant de chaque cote un petit re- 
bord tranchant & faiiiant; ei^jf ;ailonge & com-: 

me cylindrique, convexe en (jeflus 5 4 0 . enfin cinq arti¬ 
cles a tons, les tarfes, 

Les efpeces les plus ordinaires de ce genre ont cela 
de particulier, que les trois derniers articles des antennes* <PLg.Fig.27. 
folitf'iplus longs Sc un peu plus gros que les duties, de /!•*• 
forte qft’ils ferment enfemSle comme une mafle tres-al- 
longce „ mais peu grofte a proportion, Sc dont les articles 
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font (spares par des etranglemens profoncls. Si les art- 
ten nes de routes les Yrilietces avoient une telie conforma¬ 
tion, on auroit par-la un excellent caractere generique ; 
mass celies de quelques efpeces, qu’on ne fl^auroit con- 
venafalement exclare de ce genre, font firaplement fili¬ 
form es & de grofleur egale par-tout, n’ayant point Jes 
trois derniers articles ni plus gros ni plus longs que les 
autres , comma fen donnerai des exemples ci-apres, 


*P1.2. Fig. 28 * 
d e f g h. 

* Fig. 31. 
d e f g J u 

*g- 


p l.^. Fig.p, 
e d 


La plaque ecailleufe qui couvre le corcelet, fe pro- 
longe & defcend vers les deux cotes en deilbirs, & em¬ 
brace ces mernes cotes; c’eit ce qu'on obferve dans rou¬ 
tes les efpeces. Mais les articles des tarfes varient en fi¬ 
gure* Dans les unes ils font gros & courts *tons a 
peu pres de longueur egale & fans pelottes; dans d’au- 
tres ils font plus delies* & les uns plus longs que les au¬ 
tres, le quatrieme* ayant en deflbus deux appendices 
en forme de pelottes. Enfin d’autres ont des pelottes 
aux trois articles intermediaires V " l .. 

Les Vrillettes ont au reffe aflez de rapport avec les 
Dermeftes dans le total de Ieur figure & dans leurs ta¬ 
lons d’agir. Quand pn les touche, elles baiilent la- tete 
& les antennes en deflous du eorcelet, & appliquent 
les pattes contre le corps, tout comme font les Dermes- 
tes, fe tenant alors parfaitement immobiles Sc comme 
dans un ctat d^afldupiflemenp. 


M. Geoeerot nous apprend, que les farves de cet- 
te forte de Vrillettes, dont les trois articles de l’excremi- 
te des antennes font plus longs que les autres, vivent 
dans le bois fee & le rongent; que ce font elles qui per¬ 
cent de pedts trous ronds les vieilles tables dans les mai- 
fbns & les vieux meubles- de bois , & qui les rendent tout 
Termoulus; enfin que ces- larves. font blanches, melles, 
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a fix pattes ecaiileufes, a tete brune & pareiliement e- 
cailleuie, garnie de deux fortes machoires, avec lesquel- 
les eiies dechirenc le bois dont dies (e nourriflent, & 
qu’elles rendent enfuite par petits grains fort fins, qui 
forraent une poufiiere de bois yermoulu qu’ellcs jettent 
hors de leurs trous. 

1 . VRILLETTE brune noirStre , a etuis sans Us , 

a tacbe jauve aux angles du corcskt. 

F thins nigro -fuftus , eljtris firiatis , tborace ad angitbs macu¬ 
la fuha m 

Fthins (pertinas) fufcus unicolor* Imu, Sjyft. Ed ♦ 22. £. 

Cnffida nigra > 1intennis Jetaceis , 'corporc termufcuh * 

'£ 4 . r* ^4* ' ' “ 

Dermcfles (pcrtinax) fttfius ^ ant emits filiform ihus m Emit. Faint* 
Ed . 2. 

Bjrrhus mtur nigro-fufcus* Geoffr, Inf Tom * J. £* 122. 

La vriliette favoyarde, 

Cette Vriliette*, remarquabie a blen desegards, eft 
longue de trois & large d’un pen plus d’une ligne, fte 
forte qce fon corps a ime forme ailongee & cvlindrique, 
& la peau qui le couvre eft afiez dure. Le corcelet eft 
convexe en defitis & aflez sieve, avec deux petites bos- 
fes & un enfoncemen.t au milieu j fcs deux cotes font 
trarichants ou garnis d’an'- ittiUant .eh'ferine 

d’arrete. La plaque ecaiileule, qui couvre cette parde, le 
prolonge vers les deux cotes en deflous & embrafle ces 
nsthnes cotes ce qu’en voic en regardant 1’lnfecle 

en deflous. Les etuis ecaiileux luivent exaeftement les co¬ 
tes du ventre, fur lesquels ils font etroitement appliques, 
& ils ont des canelures longitudinales peu profondes a 
marquees de points concaves. 

F f 2 


Vriliette cpf 
niatr?. 


mg.Fig.24, 
& 25. 


* Fig, *6, c e» 



$ 5#f 


•W.g.FIg.a; 

# tf* 

** Fig.27. 
*h. 

* *. 

* c d «i 
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Sa conleur eft par-tout d 7 un brun tres - obfcur St 
noiratre, mat & point luifant; mais a ehaque angle pofts- 
xieur du corcelet on. voit une petite tache fauye ou d’un 
jaune pale, qui n’eft produite que par de petits polls de 
cette couleurj c’eft au devant de ces taches que fe trou- 
vent les deux petites bodes dont j’ai parle. Les antennes 
font brunes, & le deflous du corps, vii dans tin certain 
fens, paroit blancheatre & iatine; cette nuance eft pro¬ 
duite par un grand norobre de polls tres-courts dont li 
eft tout parfeme. 

Les antennes*, qui font beau coup plus longues que 
le corcelet, font filiformes Sc divifees en onze articles **, 
dont le premier * eft gros & ovale, uni a la tete par u- 
ne autre petite piece ardculee *. Les fept articles fui- 
vans * font moms gros & plus courts, mais les trois qui 
terminent f antenne *, font plus longs & plus gros qu T au- 
cun des autres , & fepares par des etranglemens profonds > 
ils forment enfemble comme une mafle tres-allongee au 
bout de f antenne. 

Les tarfes de toutes les pattes font divifes en cinq 
articles fort gros & tres - preffes enfemble *, ayant pres- 
que la gfofleur de la jambe nftme *, Sc ils font tons 
presque de longueur egale, garnis de beaucoup de poii 
court & ferre en deflous. - 

O n trouve ces Yrillettes des le printems dans les 
maifons, qti elles ne font point du tout rares; on les 
voit ramper dans les feifetres, attirees par les rayons du 
foleil. Elles font d T un naturel furprenant, par 1 ’opmia- 
trete & la conftance qu’elles montrent a‘fe fenir dans 
une tranquilite parfaite, des qu’on vient de les toucher. 
Elles font alors dans Finftant les mortes, baiflant la t£ie 
& la pla§ant entre les deux appendices ecaiileufes du cor- 



DES INSECTES. V. Man, 


229 

celet qui embraflent fes cotes; ia t£te paroit alors coni¬ 
ine enfoncee dans une co-effe *. Elies contractenc en, *P1.8,rig.aS. 
m£me -temps les patres, ou plutot eiles appliquent fe c c * 
exacftement les jatubes & les tarfes centre ■ les ouiifes , 
qu’eiles ne ferablent plus faire qu’un merae corps; les 
cuilles paroiffent alors cornme des moignons dont on 
aura coupe les jarrtbes, & les antennes font entiereroent 
cadices entre ia tete & les rebords inferieurs du corce- 
let. Eiles gardent tres - longteras cette attitude genee> 
fans fe doriner le moindre rncuvement, de forte qu’on 
les prendroit abfolument pour mortes. Mats ce qu’il y 
a de plus fmguiier, e’eft qu’on eft presque incapable de 
les forcer de faire le moindre mouvement s ou de les 
faire fortir de cette elpece de letargie; ni le feu, n? Peau, 
ni aucune elpece de torture n’eft iuffifante a les faire re¬ 
nt uer. Elies fe IaiiTent brtiier routes viyes, on peut les 
depecer & les eftropier fens qu’eiles donnent alors le 
moindre figne de vie. je les ai tenues dans une cueiiler 
d’argent fur la fiamme d*une bougie, eiles fe font fakes 
bfuler ainfl a petit feu, fens chercher a s’enfuir & fens 
meme remuer une feule patte. On eft dans Pad miration 
de voir un lang-froid ft conftant & ft opin'fetre, & qui 
fetnble pafter les homes de ia nature. Tout ce qu’on a 
raconte de la conftance hercique des Sauvages prifonniers 
de I’Amerique, qui fe IaiiTent declarer le corps par pie¬ 
ces par leurs ennemis, qui mangent leur chair, fans faire 
la moindre grimace, ou fins donner le moindre figne 
de douietit, n’approche pas de ce que ces pedts Inflcles 
nous font voir. Mais quand on les laifle tranquiles & 
qu’on ne les touche plus, eiles fbrtent de leur aficupifle- 
roent & recommencent enfin , apres un tres - long repos, 
a fe remuer & a marcher, ce qu’eiles font toujours tires- 
, ' Ffj 
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lentement & avec une efpece d’indolence. Elies volent 
auffi, mais rarement, quoiqu’elles ayent de bonnes aiies, 
beaucoup plus longues que les etuis. 

2. VRILLETTE uu peu veins Run brun rougedtre 
a yeux noirs. 

Ftintis (ruto - villofus ) rubra -fufats vilhfiu , octtlis mgris. 

Elle eft entierement de mfime figure que la prece¬ 
dents , mais un peu plus grande. Sa couleur eft par-tout 
d’un brun un peu rougeatre, & toutes fes parties font 
couvertes de petits poils gris. Les etuis ecailleux font 
cliagrines, mais fans canelures, & les yeux font n^irs. 
Les^antennes font faites comme dans la Vrillette opiniatre. 

3. VRILLETTS <Tun Inin grifedtre, a etuis cane- 
les a points concaves. 

Ptimis ( pun&atus ) grifeo - fufcus , efytris ftriatis punctisquc ex- 
eavath . 

Eex.e eft des plus petites, fa longueur n’eft que d’une 
ligne & demie, de forte qu’elle eft beaucoup plus petite 
que la Vrillette opiniatre , a laquelle elle reflemble au re- 
fte dans toute fa figure-, ayant le corps allonge & cyiin- 
drique. Sa couleur eft entierement d’un brun un peu 
grifeatre, & les etuis, qui couvrent les aiies, ont des ca¬ 
nelures longitudinales, marquees par des points concaves* 
Le corceiet a une elevation boflue au milieu. . 

4. VRILLETTE bntne un peu rcnjfdtre> a yeux 
noirs a extremite des etuis rmtjfe » 

It toms rnfo -fufcus , omits mgris 5 elytronm apice rnfo * 

T;hms (mollis) teftaceus , oculis fufcis m Linn * Sjft, 'EL 12 . f. 
S*J. 3* 

Dtrmeftes £ mollis} teftaceus , oculis fujtis , mtemits fillformihu>\ 
Linn* Faun. Ed, 2 , n°* 415 , 

Bjrrhus teftaceus gkcer * oculis mgris, Geojfr, Inf. Tom, L f* 
m. 2* La vrillette de'la faring 
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Elle eft de la grandeur * de la Vriliette opit/iStre, & 
elle a le corps allonge , ayant en general une figure fem- 
blable a celle des trois eipeces precedences. Elle eft en- 
tierement d’une couleur brune, qui tire un pea fur le 
rcux, mais Fextremite des etuis eft roufte & un peu rou- 
gei.itre, & ces etuis, qui n’ont point de caneiures, font 
meins durs que dans les autres eipeces, ils font un peu 
fiexibles. Le corceiet eft eleve, avec un. petit rebord fail— 
iant vers les cotes. Les antennes *, plus longues que la 
tece & le corceiet, font filiformes, mais les trois derniers 
articles * * font un peu plus gros. & beau coup plus longs 
que ceux qui” precedent; enbn elles font faites comine cel- 
les des efpeces done nous avons parle ci-devant. 

Les pattes font tres-velues, & les cinq articles cfes 
tarfes* font coniques & les uns plus courts que les au¬ 
tres, garnis de beaucoup de pails; le quatrieme article** 
eft prolonge en dell'ous en deux appendices allongee's en 
forme -de lobes ou de pelottes. 

g. VR 1 LLETTE ovale (Pun brim clair rouffdtre d 
moitchetures blanches , d corceiet angulaire avec 
deux brojjes jdunes- y d antennes de la longueur die 
corps . 

Ftimt (rspax) ovatus rufo-jsjeus nlheiline mneuktus , tlorace 
anguhto viltts fiavu s ant emits hngitndiiie carports, 

P thins (Fur) tefiaceus fubapterus , tborace quatuor -dentato 5 ely- 
trisffifths duahus albis, Linn . Ed. 12. p. jdtf, n°« j, 

Cerambjx ( For ) tborace fpinofi gihbofo. colcoptris c vat is : fa- 
feia dtiplici alhidaf an tennis filifarmibus mediocribus, Linn*. 

Farm . Ed 2. «°, Cpr, 

Bnicbus tcftaccus , elytrorum fafem duplici alha, Geqffr * Inf. 

Tom*. I p+ 164+ a 0 *, u PI, 2. fig, f. La bruche a bandes*. 
Gced*. Inf Tom, 2. PL ft. Lift, Goed * p< 27^* n°, itf % 

Frifck Inf Tom . 13, Tab * if ¥ 

Scbeffl Elm, Inf Tab , p*. 


*Pi Fig. 25, 


^ Fig. go, 
**bc m 


* Fig. 31* 
d e fg h, 

** (7 


Vriliette car- 
naciere. 
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Fig5. Yoici une petite V'riilette*', pas plus grande qu’une 
6 . grofie Puce , dont la figure eft un peu difference de cel- 

le des efpeces precedences, mais qui cependant a les yrais 
caracteres de ce genre, des qu’on n’y admette point ce- 
lui d"avoir les trois derniers „ articles des antennes plus 
longs & plus gros que les autres: car cette efpece a des 
* Fig. 6. a a. antennes filiformes de grofleur egale par-tout*, & done 
les onze articles font entre eux a peu pres de longueur 
egale. Ces antennes font deliees & tres- longues, ega- 
lant presque la longueur de tout le corps dans les ma¬ 
les, mais dans les femelles elles font un peu plus cour¬ 
tesy Cette longueur des antennes, jointe a quelques e- 
minences qu’on leur voit fur le ccrcelet, avoit autrefois 
determine M. de Llnne a placer ces petits Inftctes dans 
le genre des Capricorn es; mais ii a trouve enfuite que 
cette place ne leur convenes't. pas, & alors 11 les a ran¬ 
ges avec beaucoup de raifion dans le genre du Ftimis , 
qui eft le Byrrhus ou la Vriilette de M. GeofTroy, & 
dans lequel nous les laillerons de meme, quoique M. 
Geoftroy ait juge necelTaire d’en faire un genre diftinct 
fous le noni^de Bruchs (Urachus), apparemment par la 
feuie raifon, que les trois derniers articles de ieurs an¬ 
tennes ne font ni plus longs; ni plus gros que les autres: 
car ies deux autres caracteres qu’il leur donne avec jufti- 
ce, e’e-ft - a - dire d’avoir Je oorcelet arrondi en bofle & 
le corps convexe en deflus, conviennent egalement aux 
Infeftes que l’auteur a reconnus pour des Vrillettes. En- 
fin e’eft - la mon fentiment, fans decider de la jufleffe des 
remarques d’autrui. 

On trouve ces petites Vrillettes a longues antennes 
ordinairement dans les maifons, ou elles fe nourriOent 
des Mouches &; autres Infetftes morts qu’elies y rencon- 

trentj 
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ercftt, corn me nous le dirons plus nardcuHerernent a i’oc- 
cafton de leurs larves. On les voit an!li dans les campag- 
nes & fort fbuyent fur ies murailles des maiions. 


Leur couleur eft d’un brun de marron plus ou moms 
cbfcur, quelquefois rouffatre & aflez clair, mais fouvent 
d’un brun presque noir, de forte q if dies varient beau- 
coup en nuance. Sur Ies etuis ecajlleux il y a comme 
deux bandes transverfales inegales blanches, formees par 
des poils de cette couleur, & ces etuis ont des luites de 
points concaves palaces en lignes longitudinales. Les pas¬ 
tes font d’un brun plus clair que ie refte. Le corps eft 
ovrde <fc tres-convexe en defliis, ou plutot ce font les 
etuis qui ont une telle elevation. Le corcelet eft petit 
Sc comme boftb-, il parcit avoir une pointe avancee de 
cbaque cote en forme d’epine courte, mais deft une il- 
luficn, ce font deux petites broiles de poils jannatres qui 
forment ces elevations. La tete, qui a deux yeux noirs 
aflez {aidants, eft a - demi enfoncee dans le corcelet, Sc 
Flnfecle la ports ordinairement baiftee, a !a fapon des au- 
crcs Vriiftttes. Le male a de bonnes & longues ailes, 
piices a leur extremite fous les etuis, parce qifeiies font 
plus longues qu’eux, au lieu que la femeiie manque ab- 
iblument d'dies; cetce derniere a le corps pins large & 
plus ovale que le male, qui eft plus allonge. Les cuiftes* 
font longues , deliees a leur origine, mais groftes & com¬ 
me en maffue vers leur extremite*. Les jambes ** font 
auffi deliees & plus longues que les cuiiles, & les cinq 
•articles des tarfes * font de longueur inegale entre eux & 
fans pelottes. 


*Pf.9. Fig. 7. 
a l\ 

* b. 

** ; 

*j> f. 


Les larves* de ces Vrillettes ne font que trop con- * p| C r t u 
nues des botanifies & de ceux qui font des collections de 
plantes & d’Infetftes par ies ravages qu’elles font dans ces 
Tom. IF. G g 
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rncmes collections, en devorant & d£chirant les plantes 
leches & les Infettes qufon y conferve, & en les redui- 
fant en poudre. Comme elles font petites, elles parvien- 
nent a s’introduire par-tout, paflant paries plus petites 
rentes das draks oil on. garde ces chofos, & pergant mi¬ 
me ie bois de ces tiroirs de pedts- trous ronds qui leur 
aonnent paflage , de forte qu’ii eft tres - difficile de s T en 
garantir. Elles rongent auffi. les reliures des livres & y 
font de grands trous; elles n’epargnent pas plus les ani- 
maux & les oifeaux fees qu’on garde dans les cabinets 
d’hiftoire naturelle, non - plus que les pelleteries, de for¬ 
te que ces petits Infecies font tres-pernicieux & incom- 
Nat.Ed. modes. M. de Linne dit*, for 3 a foi de M. Kramer, 
12. p. qu’on pent les detruire par farfonic m£le d’alun.. 


Fig. 

& 3 . 


* Fig. 3. i. 


Ces Iarves *, qui font de la grandeur d T un grain de 
chenevi, ont la figure de vers hexapodes & reifemblent 
beaucoup aux Iarves des Scarab€s» Elles font dfon blanc 
jaunatre,. mais le devant de la t£te & les dents font d’un 
brun rouflatre. Tout le corps eft velu ovr garni de beau- 
coup de poiis courts f mais qui cependant ne cacbent 
point la peau.. Le corps eft allonge & cylindrique, & 
la peau toute convert© de rides & de rugofites, qui enir 
p£chent de diftinguer les anneaux dont le corps eft com- 
pofe. La larve le dent presque toujours roule ou courbe 
en arc vers ie derriere, die a de la difficult^ a marcher 
for un plan uni , a caufe qu’elle ne peut pas etendre Ie 
corps en ligne parfakement droite x coniervant toujours 
une courbure vers ie derriere *_ 


*Fig,3,&3»f. La tite * eft grande, ecailleufe & circulaire, mais ap- 
platie en deflus & en deftbus; eile eft un peu plus jaune. 
que Ie corps, avec une tache d’un brun rouflatre en de¬ 
vant, qui la traverfe d’un cote a fautre- Les dents, font 
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fortes & brunes *, & la levre inferieure eft accompagnee *P 1 .9 Fig, 3. 
de deux petits barbillons coniques diviles en articulations *. i ^ 

Je n’ai pu diftinguer d’yeux fur la tete, qui eft couverte 
de poils comme le corps. Les trois premiers anneaux de 
celui - ci font garnis de trois paires de pattes ecaiSleufes 
courbees *, divifees en. articulations & terminees par an * Fi £- $* 
long crochet tres - fin * , en un mot qui reifemblent aux * Fig. 3 .pp, 
pattes ecailleufes des chenilles ou des larves des Scarabes. 

Le derriere eft arrondi *, comme celui des larves que je * Fig. 2, d, 
viens de nommer. 

L'e 12 Aout une de ces larves le transforma chez moi 
en nymphe. Elle le fit premierement une petite cellule 
en forme de coque, qu’elle compofa des fragments des 
plantes & des animaux fees, dont elle s’ecoit nourrie, re- 
duits comme en pouffiere ou en une fine matiere farineu- 
le, qu’elle l§ait lier enfemble, apparemment par quelque es- 
pece de matiere gluante. Ce flit dans cette petite cellule 
qu’tlie fe transforma. La nymphe * eft toute blanche & 
tres-tendre; on y voit les antennes, les pattes & les ailes 
arrangees le long du deflous & des cotes du corps, & 
on obferve deja, que l’Infecle parfait aura de longues an¬ 
tennes: car dans la nymphe elies * s’ecendent jusques pres * 
du derriere *. Avant la fin du meme mois l’Inlede aile * 
quitta ^envelope de nymphe, & parut lous la forme 
d’une Vrillette *, que fai noramee carnaciere par rapport * Fig. 5. & 6* 
aux matieres animales dont elle le nourrk. 

6. VRILLETTE- allongee chin jaune fauve grifefi* Vrillette fau- 
tre toute couverte de poils fins , a antennes Ev pat■ ve velue. 
tes roujfes. 

Ptinus (tefiaceo - villofus) o blongus grijeo ■ ttfiacew viBoJusan- 
• tennis fedibusque rufis- 

G g s 
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Pa r cte fort longtems indecis fur le vrat genre de ces 
*H,9.F!g.8, Xnfedes *; mais enfin j’ai reconnu qu’ils ont reellement 
les veritables caraeteres des Vrillettes, quoiqu’iis foient 
plus grands qu’aucune des autres efpeces. Ce qni le de- 
montre, c’eft dsbord la figure du corcelet, qui eft arron- 
di en boile en delTus, & dont la plaque ecailleufe a de 
eliaque cote im rebord tranchant &; tres - faillant, fe pro- 
longeant de-la en deffous pour embraffsr les cotes du 
corcelet. La tete, que l’lnfecfte dent baiffee, s’enfonce a 
moitie dans ce ra^me corcelet, ce qui eft encore un ca- 
.raftere des Vrillettes. Les etuis lont tres-convexes ,'avec 
un petit rebord le long du cote exterieur, & ils font min¬ 
ces & fouples. Le corps eft allonge, & les antennes font 
filiformes, de la longueur de la moitie du corps & m£- 
me un peu davantage, de grofleur egale par-tout & a 
articles a peu pres tous de mfirae longueur. Enfin les 
tarfes de toutes les pattes font divifes en cinq articles. Ils 
conviennent encore avec les Vrillettes, en ce qu’ils ont 
peu de vivacice, etant comme iourds & parelfeux dans 
leurs fagons d’agir. 

Ces grandes Vrillettes, qufon rencontre fur les plan- 
tes, font longues de cinq & larges de deux Hgnes & de- 
mie, de forte qu’eHes font d’une figure ovale allongce, 
mais leurs males font un peu plus petits. La tete, le cor¬ 
celet & les etuis font d’un jaune fauve ou couleur d’ocre 
clair grifeatre & mat, parce que toutes ces parties font 
entierement couvertes par de tres-petits polls fort ferres 
de cette couleur, qui les rendent comme veioutees. En 
otant les polls par le frottement, on voit que £e fond de 
la t£te §c du corcelet eft noir , & celui des etuis ds’un jau¬ 
ne rouflatre. Les antennes & les pattes font d’un roux 
jaunatre. Sc le deffous du corps eft d’un brun obfour tout 
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eouvert de poils gris. Les etuis n’ont hi points ni ftries, 
&: ies aiies font d’un brun obfcur.. 


Le corcelet, qui eft convexe avee un rebord faillant 
aux cotes 3 comrae je l’ai dit, eft plus large q-ue long, & 
foil bord anterieur eft droit, mais le pofterieur forme de 
ckaque cote un angle peu faillant. Les articles des tarfes 
font courts, mais larges *, & les trois intermediaires ** 
font divifes en lobes & garnis en deflbus de pelottes 
noires. ' Les jambes propres font terminees par 
deux epines.- 


gi Fig, g . 
a b c d e, 
**&c i. 



G g 3. 
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* PI. fj. Fig. 10. 
& Pi. 10. Fig. 
14.&21. 

# PL 9. Fig. 17. 
b u 


*Fig. 23. 

♦PI 10, Fig. 9. 
|> r ; j 6tPl. 
II. Fig. 9* ee, 

* PLp Fig. 10* 
a & Fig. 12, 

t* «*. 
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DES SCAR. ABES. 

£ D e t 0 us les Infedtes a etuis ecailleux il n’y en a 
gaeres qui ont des caradteres generiques 
^ plus marques & moins equivoques que les 

Scarabes % & ces caradteres font en petit 
nombre. Le premier, c’eft que les antennes font termi- 
nees par un bouton ou une mafle feuilletee, ou divifee 
longitudinalement en lames plates en forme de feuillets *, 
qu’ils peuvent ouvrir & fermer comme les feuillets d’un 
livre; ils font ordinairement fermes ou appliques les uns 
fur les autres quand l’Infedle eft en repos, mais il les 
ouvre quand il marche. . Le focond caradlere confifte 
dans la figure des jambes, qui font garnies, fur-tout les 
deux anterieures % de pointes ecaiileufes dures en forme 
d’epines ou de den tel u res *, plus ou moins grandes & 
placees aux cotes. Enfin le troifieme caradtere, c’eft que 
les tarfes de toutes les pattes font divifes en cinq articles. 


Les antennes des Scarabes*, ne font pas fort lon¬ 
gues, elles paftent rarement la longueur de la t£te. Leurs 
boutons feuilletes font' de grandeur difference dans les 
differentes efpeces; dans les lines ils font pedts, & dans 
d’autres fort amples &,grands. On trouve des Scarabes, 
dont le male"a de tres- grands boutons, tandis que la fe- 
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melle en a de petits Us varient auffi dans le nombre des 
lames ou feuillets, quelques uns ne font compofes que 
de trois feuillets, d’autres de quaere, d’autres de fix oa 
fept. Ordinairement le bouton eft allonge ou ovale en 
forme de mafle, & la rige a laquelle il eft attache, eft 
divifee en articulations, J’ai remarque, que plus le bou¬ 
ton a de feuillets, moins la tige a d’articles ou d’anneaux; 
quand le bouton a lept feuillets, la tige n’a que quatre 
articles. Chaque feuiilet repond a un article, de forte 
que l’antenne entiere eft divifee en onze parties, y com- 
pris les feuillets, nombre qu’ont presque tputes Ies anten- 
nes des Infectes a etuis en general „ comme nous favons 
fait remarquer ailienrs. 

La pluspart des Scarabes, devant vivre fouvent dans 
l’interieur de la terre Sc s’y rendre pour y pondre leurs 
oeufs, leurs jambes anterieures, & fouvent meme celles 
des autres paires, ne font pas feulement garnies de poin- 
tes en forme de dentelures, comme j’ai dit, mais elles 
font encore fort larges, afin d’etre propres a fouiller 
dans la terre & y faire un pallage, tout comme le Gril- 
lon - taupe, qui a auill les jambes anterieures fort larges 
& garnies de pointes. 

La bouche eft ordinairement four pie de deux dents 
ou machoires denteiees & mobiles*, ficuees entre une *pi. 5 .K g . 
levre fuperietire & une levre inferieure, & qui fouvent d d, 
font avancees. en devant de la t£te au de-la des levres. 
Cependant on trouve auffi des Scarabes qui manquent 
abfolument de dents j tel eft le Scarabe zmeraudine* > qui #pl rx.Fie 
le plait dans les roles Sc autres fleurs,, oft il fe nourrit 
de miel. 

A tfi levre inferieure font attaches les quatre bar- 
billons ordinaires % & les yeux a refeau, qui font ova- //5* 
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* Fig t g.cpf, 
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* Fig. 
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les*, font places immediatement derriere les antennes 
aux cotes de la t£ce. Le ventre, qui eft divife en an- 
neaux, eft fort court dans quelques efpeces, & la poitri¬ 
ne au con-traire fort longue, de forte quo les pattes pos- 
terieures ont leur fituation pas fort loin du derriere, 
comme on le vcit dans le Scarabs fouifle - merde *, dans 
le naficorne & dans plufteurs autres elpeces. Les aiies * 
font beau coup plus longues que le corps, & placees en 
■double fous les etuis ecailleux, de fa§on que leur mcitie 
pofterieure eft ramenee vers le corcelet. Quand les Sca¬ 
rabes veulent s’envoler, ils onr beaucoup a faire avant 
de pouvoir ouvrir les etuis, qu’ils ne parviennent a fe- 
parer & a ecarter Tun de l’autre que peu a peu & len- 
texr.ent. D’ailleurs ils ont le vol ferme, egal & ordinal- 
rement accompagne d’un bourdonnement 

On trouve une variete remarquable dans les Scara¬ 
bes, dont il ne faut pas oublier de faire mention; c’eft 
que, tandis que la pluspart de leurs efpeces one fur le 
dos le petit ecuflon triangulaire * ordinaire aux Infedres a 
etuis, les autres en manquent abfolument. C’eft ce qui 
a determine M. Geoftroy de faire deux genres diftinds 
de ces deux fortes d’Infedes, le premier des Scarabes qui 
ont un ecuflcn entre les etuis, & le lecond de ceux qui 
manquent de cette partie, & auxquels il a donne le nom 
de Bottjicr , en latin Copris . Cependant je ne fuivrai 
point cette idee, que M. de Linne n’a pas non-plus trou- 
vee convenable a adopter, parce qu’en faifant la cornpa- 
raifon des Scarabes fans ecuffon a ceux qui en ont, on 
les trouve dans tout le refte ft conformes les uns aux au¬ 
tres en figure, qu’il feroit peu naturel de les feparer en 
deux genres pour une fi legere variete; on ne feroit qu’e- 
tablir par - la des genres purement artificiels , & cela fans 

aucune 
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aucnfce necefike , ce qu’a mon avis il taut tou jours evi- 
ter autant qu’il eft poilible. Je ne trouve pas mcrae 
convenable de s’en fervir pour divifer ces Infecires, fl 
nombreux en efpeces, en families, parce qu’alors des 
Scarabes tout - a - fait femblables entre eux dans tout le 
refte, fe, trouveroient places dans des families feparees, u- 
niquement parce que les uns out un ecuflon & les autres 
pas. CPeft mon fentiment, que je foumets cependant au 
jugement des naturaliftes. J’indiquerai dans la fuite des 
caradteres, qui me fem blent plus propres pour Parrange¬ 
ment des Scarabes en families. 

Pjlusieurs Scarabes, fur-tout par mi ceux des In des o- 
rientales & occidentales, ont fur la t&te ou lur le corcelet, 
& fbuvent -fur Pune & Pautre, des efpeces de cornes e- 
cailleufes plus ou moms grandes, droites ou courbees, 
comme aufli des pointes en epines. Dans quelques efpe¬ 
ces la t£te eft large & applatie, ou comme couverte en 
defllis d’un ecufton qui la deborde de to us cotes. Ces va- 
rieces & plufieurs autres ferviront de diftindtions fpecifiques. 

Ces Infedles fe nourrifient de differences matieres. La 
pluspart des efpeces aiment a habiter dans de la terre gras- 
jfe, & parriculierement dans le fumier & dans les excre- 
mens de toute efpece, m£me les plus degoutants, dans 
iesquels ils trouvent la nourriture qui letir convient, Ils 
paroiftent avoir Podorat tfcs - fin: car ils fentent de loin le 
filmier que des chevaux ou d’autres b£tes ont laifie fur 
les chemins. Sc ils ne tardent gueres a s’y rendre* Ils s’y 
enfoncent, le fouillent Sc le disperfent a Pentour, pour 
que le ventpus fie enfuite Penlever & en enfumer le ter¬ 
rain. Une autre utilite de ces fortes de Scarabes dans Poe- 
oonomie generate de la nature, c’eft qu’ils confument les 
excremens & autres immondices, qui Ians leur miniftere & 
. , Tom. W+ H h 
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celui de quelques autres In ft dies refleroient en place & ill— 
fecleroient Pair de puanteur & d’exhalaifons mal-lames; 
ils reduifent aufli ie fumier en terreau, afin qu’ii puiile 
fervir d'autant plutoc a ia nourriture des plantes. 

Mais d’autres Scarabes aiment une nourriture, felon 
nos idees, pins agreabies; ils mangent les feuilles des ar- 
bres. Tels font ceux connus fous le nora d’Hannetons 
*P1. io.Fig. 14. ^ Scarab&us Mctotontha . Law.') *, qui mangent & condi¬ 
ment les feuilles des arbres de toute efpece, tant fruitiers 
que Pauvages, de fagdn qu’ii n’en refte fouvent pas une 
fenle. Ils font un vrai fieau pour les arbres dans les pays 
ou ils fe multiplient beaucoup; mais heureufement pour 
les habitans au nord de la Suede, ils n r y font point de 
mal bien fonfible, pared qu’ils n’y font Jamais, gueres en 
grande quantite. 

D*autres Scarabes encore, comme Timer audine & 
• Fig. 19. celui a handes fe plaifent dans les jardins , ou ils cber- 
chent les rofes & d’autres fleurs, uniquement pour en fa¬ 
cer le miel qui leur fert de nourriture , fans endommager 
ces mdmes fleurs le moins du monde. > * 

Sous la forme de larves, ces Tnfedles vivent commn- 
nement dans la terre grade & le fumier, dont ils man- 
gent la fubftance meme. C’eft auffi clans ia terre qu’ils 
le transforment en nympfies & enfuite en Scarabes, qui 
quittent aiors leur ancienne demeure fombre pour vivre 
*Pl.n.Fig.i@. a Pair Fibre. Les larves * ont ie corps long & presque 
cvPndrique, mais un peu applati en deflous & de gros- 
feur presqu’egale d’un bout a Pautre, e’eft-a-dire que 
fon derriere, qui eft arrondi, efl un pen plus gros que 
le refte; il eft divife en douze anneaux & Couvert d’une 
peau molle & flexible, garnie de plufleurs rides tant lon- 
gitudinales que transverfaies, ,, t , La t£te * eft dure ou cou- 


* FIs-10. t. 
& Fig. 12 
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verte d’uns pcau ecaiileufe, garnie de deux fortes dents % *P 1 . n.Fig.12, 
de deux antennes divifees en articulations*" 6 & de quatre tJ" aa 
barbillons attaches a 3 a levre inferieure. Elies ont fix 
pattes ecailleufes * aux trois premiers anneaux du corps, *Fig. n.j;» 
& tout le long de chaque cote il'y a neuf ftigmates, 
comme dans les chenilles. II eft remarquable, que le 
derriere eft presque toujours courbe en deftous, de fa- 
§on que le dos eft convexe, & la larve, ne pouvant en¬ 
tendre le corps en ligne droke, marche mal fur un plan 
uni, telle qu’une table, en forte qu 7 a tout moment elle 
tombe a la renverfe fur le dos ou fur les cotes, Je don- 
nerai une defcriotion plus detaillee des larves des Scarabes, 
a i’occafion de celles qui le transforment en Scarabes e- 
meraudines. ■; ' • r 

Quand le temps de la metamorphofe approche, el- 
les paitriflent une certaine quantite de terreau au moyen 
d’une liqueur visqueule qu’elles font lortir du corps, & 
en forment comme une motte de terre en boule allon- 
gee ou de la figure d’un oeuf*, dans laquelle elle fe 
transforment en nymphes & puis en Scarabes. II eft re¬ 
marquable, que quelques efpeces de ces larves ont befoin 
de plus d’une an nee pour croitre & pour parvenir a l’e- 
tat de perfection. Celles des Scarabes hnermidines , citees 
ft fouvent, nfien ont fourni un exemple. Je les ai.noor- 
rics dans un poudrier renapli de terre, trois ou quatre 
a ns de Elite, aya&£, v; , Relies ayent pu prendre la forme 
de Scarabes, 5 c pendant tout ce temps elies n’ont pas 
ceile de croitre jusqu’au ferine de leur metamorphofe. 

’ : Eoux avoir une connoifiance de Panatomie & de la 
ftruCture interieure des Scarabes & de ieurs larves, il 
faut lire Fhiftoire detaillee que Swammerdam a donnee 
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dans fa Bible de la nature du Scarabe naficorne 8 c de fa 
larve. Je m’arreterai uniquement a la ftruclure exte- 
rieure de ces Infedess & pour en donner une defcription 
plus detaillee, je choifirai le Scarabe a ecnjfon, noir en 
deffits & violet en deffous , a etuis caneles y a antennes rous- 
fes cf a petit tubercule fur la tete * } que je nomme au¬ 
tre men i: le Scarabe fouille - mcrde 3 qu’on trouve dans le 
fumier, & qu’on volt voler, fur-tout vers le foir, fur 
les chemins & dans les pacurages. Ce que je dirai d’eux 
regarde en m£me - temps presque toutes les autres efpe- 
ees de ce genre, a quelques differences pres, que je feral 
remarquer dans fon lieu. 

La tcte * eft faite en deftus d’une piece a peu pres 
triangulaire*, dont les angles font arrondis & les cotes 
en lignes courbes, & d’un col* qui eft uni au corcelet 
par des ligamens mufculeux *. Sur le devant de ia piece 
trianguktre il y a une petite eminence conique peu ele¬ 
vee en forme de tubercule, 8c qui n’eft propre qu 3 a ce 
Scarabe & a quelques peu dkutres efpeces. 1 Vers les deux 
angles de la bale de cette piece, aux cotes de la t£te» 
font places les deux yeux *, qui font a peu pres hemi- 
fpheriques & garnis d*une infinite de petites facettes, qui 
font 1’ofRce d’autant de petits yeux & qui rendent la cor- 
nee femblable a on refeau, quand on la regarde a la 
loupe, & c’eft pour cela qu’ils ont ete nommes des yeux 
a refeau. Nous f§avons que les yeux de tous les Infec- 
tes ailes ont une telle ftru&ure, & t ls ont ete exafte- 
ment decrits par plufieurs auteurs, comme Leemyenhoek, 
Swammerdam, Hook & M. de Reaumur. . II faut enco¬ 
re obferver, que chaque angle lateral de Ia piece ecaii- 
leufe qut couvre la t<5te, fe prolonge en une poxnte du- 
recourbee*, qui pafle fur le milieu de i T oeiI & qui le 
divife comme par le milieu, de forte que la moitie fit- 
perieure de Foeil ne fe voit qu’en 'deflus & I’autre moi- 
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tie en deftous; mais cette pointe eft uniqnement placee 
fur 1 ’oeii fans y Itre adherante en aucune maniere. C’eft 
ce qu’on voit ordinairement fur tons les Scarabes. 

Le devant de la tIte eft: garni de deux levres, pla¬ 
cets Pune au defilis de Pautre, & tomes deux ecailleu- 
fes. La fuperieure * eft attachee immediatement au des- * PI.51.F1g. 12. 
fbus du fommet de la tite, & elie a en quelque for- 
te la figure d’un quarre - long*, dont les deux angles *Fig. ij. 
anterieurs * font arrondis; eile a au milieu une petite * a, L 
arrlte*, & les cotes & ie deftous font garnis de polls * ef, 1 
courts roux ou brun - jaunatres, mais le defies eft Me. 

La levre inferieure * a fbn attache en deftous de la tite, * Fig. ir. 1 . 
proche du col, par des mufcfes dftm bran cMfj vue en 
deftous, elle a une figure ovale *, marquee par devant »Fig. 14* 
d’une aire triangulaire * & garnie de poils a fes bords. * g h h 

Les quatre barbillons qui fe trouvent a la tite, font 
des parties longues & deliees, divifees en articulations, 
ayant la figure de petltes antennes *. II y en a deux longs *Fig.i 
& deux courts. Les derniers, que je norame aufii les in- 
terieurs a caufe de leur fituation, font attaches au de¬ 
vant de la levre inferieure *, & font divifes chacun en *Fig.i4.g£,f£. 
trois parties articulees enfembie, & ils font mobiles, gar- 
nis de ppils & a extremite arrondie. 

De chaque cote de la mime levre inferieure on 
voit une partie aftofagie, un peu courbee *, dont le fom- *Fig. tj. 
met, qui eft tres-velu, eft conique*. Cette partie, qui * l '■ nt* 
eft ecaillecrfe, rfteft pas proprement attachee a la levre, 
mais tout proche d’eile, au derriere de la tite; elle eft 
mobile & articulee a la tite par fa bafe *. Je nomme * 
ees deux parties les appendices de la levre inferieure; quand 
le Scasabe les dent en repos, eiles font conchies tout 
"H: "V H h 3 
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le long des cotes de la levre. C’eft a ces appendices que 
les deux barbillons exterieurs * ont leur attache, du cote 
de dehors tout proche de la bale du fbmmet velu 5c co¬ 
ni que; ils font divifes en quatre^ parties articnlees enfem- 
ble & garnies de polls, & ils font mobiles tout comme 
les deux petits barbillons. 

Les dents ou machoires mobiles* font attachees de 
chaque cote de la tete, un peu en deflous, & immedia- 
tement au deflus de Porigine des deux appendices de la 
levre inferieure. Le Scarabe les meut & les fait joucr 
Tune contre Pautre entre les deux levres, & c’eft par 
leur moyen qu’il broye fa nourriture. La bouche eft li- 
tnee au fond de Peipace qui fe trouve entre les deux 
levres. Les dents * font d’une fubftance tres-dure, elles 
ont la figure d’un prisme, ayant trois cotes aigus & an- 
gulaires; elles font courbees] en dedans, grofies a leur 
bafe * & diminuent peu a peu de volume jusqu’au fom¬ 
met*; qui eft arrondi & garni du cote interieur proche 
du bout d’une dentelure*; on leur voit des poils des 
deux cotes. Bien des genres d’Infedes a etuis ont des 
dents fakes comme celles que je viens de decrire; mais 
il faut obferver, que ' .celles de plufieurs autres Scarabes 
font garnies de plus de dentelures. 

.Les antennes* font attachees a la tete tout proche 
des dents, ou entre elles «5 c les yeux; elles font longues 
d’une ligne & demie, 8c terminees par un bouton feuil- 
lete. Elles font compofees de deux parties generates, 
qui font la tige & le bouton. La tige * eft une. partie 
longue & deliee, divifee en huit articles , .par.ee que le 
bouton n’a que trois feuillets, comme nous Pavons fait 
remarquer piqs haut; le premier article *, en comptanc 
la. longueur des troi§ fuivans pris.e^fenn- 
bie. Les autres articles * augmentent en grofleur a mer 
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(Lire qu’ils font plus proches du bouton, mals ils devien- 
nent en mfime- temps toujonrs un peu plus courts. Le 
bouton *" qui termine Fantenne, fait par fa fituation un 
angle droit avec la tige. II eft compofe de treis lames 
ovales & plates en forme de feuiilets *, pofes les uns fur 
les autres & attaches a la tige par Ieur bale*; le Scarabe 
peut les tenir plus ou moins ecartes les uns des autres. 
Nous avons deja dit plus haut, que d’autres Scarabes ont 
le bouton de leurs antennes divife en fept feuiilets, & qu’a- 
lors la tige n’a que quatre articles.. 

Le corcelet * eft convert d’une peau ecailleufe tres-du- 
re tant en deftus qu T en deftbus; il eft plus large que long, 
e’eft-a-dire que fon plus grand.diametre eft d y un cote a 
Fantre *, Sc convexe en deftus, garni tout autour d’un 
tres- petit rebord , & lifie dans le refte de la furface fupe- 
rieure. Apres avoir ote les deux pattes anterieures, on 
voit lur le deftbus du corcelet les deux grands trous ova¬ 
les % dans lesquels ces pattes'ont eu leur attache, Une 
coverture fomblable le fait voir au devant *, dans Iaquel- 
le une partie de la t£te a ete logee. Entre les deux loge- 
mens des pattes il y a une courte pointe conique *, pia- 
cee horizontalement fur le corcelet, & qui eft engagee 
Sc repofe dhhs one efpece cFenfoncement *, gui le ren¬ 
contre en deftbus du' devant dd la poltrine, fens pouvoir 
patler au de-la, parce qu’elle touche au bord releve de 
la cavite, & femble lervir d’appui an corcelet. Nous a- 
vons vu une pomte lemblable beau coup plus diftincte dans 
les, Taupins, qui ne font done pas les feuls Intetftes a 6- 
tuis qui en font pourvus; mais eile ne lert point aux Sca¬ 
rabes a Faire des lauts,. comme eile le fait aux Taupins, 

La poitrine % cette partie du corps que queiques au^ 
fceurs ont nommee le fecond corcelet, eft cachee en des- 
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fus par les etuis & les ailes; elle eft aufti plus large que 
longue, ecailleufe, convexe des deux cotes & s’avance 
plus loin fur le ventre en deftous qu’en deftus. Elle eft 
attachee au corcelet par one elpece de col ecailleux * , qui 
s’avance un pen dans l’interieur du corcelet & fur lequel 
ce dernier eft mobile com me fur un pivot. Tout proche 
de ce col eft place l’ecuflbn triangulaire *, qui a un peu 
la figure d’un coeur , & qui fepare vers le haut les deux 
etuis ecailleux *. Mais d’autres Scarabes manquent ablb- 
lument d’ecuftbn, comrae il a ete dit plus haut. La poi- 
trine eft toute couverte de longs poils en deftus, mais de 
moins de poils en deft’ous. Apres avoir arrache les qua- 
tre pattes qui ont Jeur attache a cette poitrine, on voit 
les quatre grands trous ovaies *, dans lesquels elles a- 
voient ete.logees. 


* Fig. ir. ». 
Fig. 19. d e J. 
&Fig.20.e/g. 

* Fig, 30 . /. 


Le ventre *, qui eft convexe tant en deftus qu’en 
deftous, eft de largeur egale presque dans toute Ton e- 
tenduemais- vers le derriere il diminue de volume & 
devient arrondi un peu conique *. U eft ecailleux & as- 
fez dur en deftous, mais le deftus eft couvert d’une peau 
mode un peu coriace, qui cependant a de l’eiafticite. Il 
eft divile en neuf anneaux, qui paroiflent le plus diftinc- 
tement quand on le regarde en deftus, & qui tenant en- 
femble par une pellicule tres-fine, peuvent glider en par- 
tie les uns fur les autres, fe recouvrant un peu alors, 
& c’eft ainfi que l’lnfede peut allonger & raccourcir le 
ventre a un certain degre. Le dernier anneau, qui 
termine le ventre & qui eft en quelque maniere triangu¬ 
laire, eft ecailleux & dur tant en deftus qu’en deftous; 
les etuis ne le couvrent point ordinairement, & c’eft a 
lui qu’on trouve la fente ou l’ouverture ou font 1’anus 
de la generation. Les anneaux corjaces du 
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deflus font fcpares des anneaux ecailieux dii deflous par 

un plis ride & un peu enfonce, qui s’etend tout Ie long 

de chaque cote du deflus du ventre*. Des ftigmates, Fig. 1^ 

tels qne ceux des chenilles, font places tout le long de ce de ' 

plis ride, Enfin le ventre , qui eft uni a la poitrine par 

toute fa largeur % a plus d’etendue en deflus qu’en des- * 

fous, parce que la poitrine s’ayance plus loin en deflous 

qu’en deflus. 

Les fix pattes* font toutes a peu pres de meme fi- *Fig.n. H,kk, 
gure, mais les deux pofterieures * font les plus longues. £ k 
Chaque patte ** eft compofee de quatre parties principa- 22. 

les, qui font la. Ia ou ' 

tarfe. La faanchp.^.qtt? elf 'pkcee felon fa longueur dans * a b. 
le trou ov^fe’ah dorqeiet ou de la poitrine, y eft attar 
cbee dans toute fob etendue, mats de fa§on que le Sca- 
rabe; peut lui ftjqpnei? Qtt tnouvement de rotation,* fem- 
blabie a celoi d’un rouleau place dans une cayite allongee; 
cependant elle ne peut jamais for dr entierement hots de 
la loge, parce qu’elle eft retenue en deflous par 
des mufcies, qui -en m£me-temps fervent a Iuidon- 
ner les mouvemens neceflaires. Cette hanche eft de fi¬ 
gure prismatique ou a trois cotes angulaires, qui luidon- 
nent trois furfaces planes. -.f ■ 1 


cuifle*. 




interieur de la haj^tewr fit bale*, qui y eftartxculee. * & 

Les cu files po^rieifres'Kmt plus grofles & plus larges que 
celles’:4^>!^|^^U i ttfes l!;,; paires. * ' ' _ 

A jambe* a moms d’-6paifleur k ftsp , origin© qfie *Fig;j»2^S3» 
:( ^r?:< 30 p*;ailleurs, fon volume va en afigm^ntant jusqu’au c d ' 
elfe eft un peu courbee» Tout le long du * g, 
deflus jaqnbe on voit un double rang de poin^. ; - 

-, I’iV :V V, 1 ".' ."v.■ ' t.'. ■,■ 
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tes en forme d’epines ou de dentelures % les ones 
plus pointues que ies autres, & oui diftinguent les Sca- 
rabes des autres Infecftes, quand on y ajoute la figure 
des antennes. Quelques unes des dentelures des jam- 
bes pofterieures font garnies de touffes de polls. Au 
bout des jambes anterieures on voit une longue epine 
poiatue & un peu courbee * ; les quatre autres jambes ont 
dans le mcme endroit deux epines lemblables, roides & 
ecailleufes, & toutes ces epines font mobiles. 

Enfih le "fasle-% qui eft d£lie, eft dlvife en cinq par¬ 
ties presque cylindriques ou un peu plus grofles a leur 
extremite & articuiees enfemble; la cinquieme partie, ou 
celle qui termine le tarfe,. a ie double de la longueur des. 
autres, & elle eft garnie au bout de deux ongles ou cro¬ 
chets courbes , pointus Sc ailez longs *, avec lesqueis le 
Scarabe s’accroche aux objets fur lesqueis il marche., Les 
tarfes- pofterieurs & intermediaires font plus longs que 
eeux de l®'-premiere paibe,. rrais. ils n’dnt pourtarit ni plus 
ni moins de cinq articles. On pent obferver que les tar¬ 
fes font bien delies en comparaifon des jambes, & que 
tout© la pane eft garnie de plufieurs poils. 

Les deux etuis ecailleux*, qui couvrent les ailes & Ie 
deilus de la poicrine & du ventre, font attaches au haut 
de la poicrine par une petite partie avancee en forme de 
bouton * , placee au milieu de leur bord anteriejir, fur 
lijjpliPcomfne fur un pivot, quand le 
Scarabe ftbilwe Sc le fouleve du corps. Ces deux etuis,, 
quoique durs, font ailez rsinces, con vexes* en deflus * 

& leur figjum fur fa trian- 
>rd anterieur eft enlignedroi- 
obiique vers le cote interieur *% 
esa^femdpt contre le bordk^fte 


ot concaves en aeuous ’ 
*La bale ou le 
enfui 
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Fecnilon trianguiaire; mais dans les Scarabes fans ecuiibn, 

ce bord anterieur des etuis eft tout droit. Les deux bords 

Jateraux * fe rapprochent de plus en plus pour former *P1.9.Fig.24. 

enfemble vers le derriere une pointe moufle \ L’etui eft * e ‘ 

courbe vers cette pointe , pour etnb rafter plus exaftement 

le ventre, qui eft un peu conique vers Pextremite. Les 

etuis de ce Scarabe ont en dellus des fiiions ou des cane- 

lures longitudinales bien marquees, mais peu profondes, 

qui vont fe rendre toutes a leur pointer mais ie deftous 

eft tres - lifte & uni. Dans d’autres efpeces de Scarabes les 

etuis font lilies tant en defllis qu’en deftous. Ils font fer- 

mement appliques fur le corps par le muscle * qui les #p; gi35> ^ 

attache a la poitrine, de forte qu’il fauSdfor dp force pour 

ies ouvrir SL fef foulever du cbrps. ... 

Les ailes * font beaucoup plus longues que la poitri- »Fig .ig.efd, 
ne & ie ventre, quand elles font bien etendues, mais leur c f d - 
iargeur n’eft pas confiderable. Elies font membraneufes s 
tres- transparentes, tres-minces, mais cependant fuffilam- 
merit fortes, parce qu’elles font garnies de plufieurs ner- 
vures brunes & noiratres, etendues fur toute leur furface, 

& qui les penetrant d’otitre en outre, leur donnent la 
fermete & la folidite qui leur conviennent. Ii feroit in¬ 
utile de decrire exaclement toutes ces nervuresj il fuffit 
de iqavoir, que la plus forte & ig, plus folide fte routes 
regne tout le long du cote e&cerieur' rlAu refte : • 

les ailes font • ofigine & les cbtes vont * 

en ligneen pointe arrondie * .* /,/; 

' Ces deux longues ailes, ne pouvant trouver place four 
les etuis fans etre pliees, elles le fbpt Vers ies “deux tiers 
de feut longueur *, elles fe plient fa en dotible 1 **, ce qui * p , p. 
les rend beaucoup plus courtes & leur donnent a Pextre- > 

mite comrne une eipece de crochet. Les portions pliees 

'Hj' , : 't f j i * ,k j>> 

'V' . ll z .■ 
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des deux ailes fe rencontrent Pune fur l’autre fous les e~ 
tuisj & les ailes s’y crouyent ainfr placees fort coramode- 
ment. Une portion du cote interieur de Paile *, proche 
^ *' de fbn origine, eft aulli pliee en deux, ce qui diminue la 

troD grande largeur de Paile. Ce qui eft digne d’admira¬ 
tion, c’eft que ces plis n’empechent pas la parfaite expan- 
fion des ailes, ni ne leur 6 tent rien de la roideur ni de 
la folidite done elles ont befoin pour etre propres au vol, 
& c’eft 1 ’elafticite des nervures qui les rendent telles. C’eft: 
eniquement avec les .ailes que le Searabe vole, les etuis 
ecailieux n*y contribuant en rien, 

Ed, M* de Links * a diftribue les Scarabes en trois fec- 
i2. p. w, tions ou families. La premiere, felon lui, comp rend ceux 
dont ie corcelet eft a cornes (thorace cor nut 6 ); la feconde 
eft de ceux, dont le corcelet eft fans cornes, mais dont 
la tete feule eft cornue (trorace inermi , cspite cornuto )t 
enftn la troifieme comprend ceux, qui n’ont des cornea 
ni fur la t&te , ni fur le corcelet. Sans vouloir cenfurer 
1’opinion de ce grand naturalifte, il me femble cependant,, 
que former des families ou des diviilons de ces In fe dies 
fur la propriete d’avoir des comes. ou des pointes dures, 
ou for la tete ou for le corcelet, eft moms cony enable 
pouf plus d’une raifon. Premierement, les males de quel- 
ques efpeces ont une corne fur la tete, tandis que leurs 
femelles en font depourvues, & il en eft fouyent de md- 
sne des comes ou des eminences du corcelet. En iecond 
' KeUj il y a des Scarabes, qui- ont fur la tete une petite 
eminence, a qui il ne manque que d’etre plus longue 
pour porter le nom de corne; c’eft comme une corne 
tres- courte. On fe trouye done dans Pembafas dans quel¬ 
le famille il faudroit les placer. Les- Scarabes jouil/e - mer- 
de tiois pn donkent un exempie. Ettfin, on trouye des 
Scarabes, en tout femblables les uns aux autres pour ce 
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qui retpirde le gros de leur figure & leur fa5011 de vi- 
vre. excepte que les uns ont des pointes on des comes 
fur la tete ou fur le corcelet, au lieu que les autres one 
ces deux parties entierement lifl'es. II me fembie qtvil fe- 
roit moms convenable & peu nature! de feparer de tels 
Scarabes, ou de les placer dans deux diflerentes families 
ou lections. Ouoiqu’il en foit, je vais indiquer quelques 
caracleres qu’on remarque fur ces' Infectes, qui me fem- 
blent plus propres 6c plus naturels pour l’ecabiitlement 
des families. 

Nous avons vu que les Scarabes ont deux dents a la 
bouche; mais nous avons dit en tneme r temps qu’on en 
trouve plufieurs a qui ies dents manquent abfolument. 
Cette difference eft frappante & a mon avis bien propre 
pour fervir de caraclere diitinctif Je trouve enfuite deux 
caraderes difterens fur les Scarabes qui ont des dents. 


X l y en a dabord, qui, ayant des dents dans la bou¬ 
che, font diflingues de ceux de la famills fuivante, en ce 
que le ventre eft fart court en deflous *, plus court que 
la poitrine **, de faqon que les deux pattes pofterieures 
fe trouvent placees affez proche du derriere, qui eft ar- 
rondi ou peu conique au bout*; & fecondement en ce 
que les feuillets du bouton des antennes font courts, gros 
& ordinalrement ovaies % Les etuis ecaill'eux font lifles 
ou fans poils dans la pluspart des efpeces. Tels font les 
Scarabes fouiUe-mertfe* Y les naficornes & plufieurs grands 
Scarabes ddTAftiisrique a cornes fur la tgte & le corce- 
let. Cette famille eft ia plus nombreufe en efpeces, & 
les Scarabes qui y doivent £tre ranges, vivent dans la ter- 
re, le fumier & les excremens de toute efpece , qu’ils 
fouillent & ou ils trouvent leur nourriture. On peut les 
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Ceux qui peuvent etre places dans une feconde fa¬ 
milie, Sc qui ont aufli des dents dans la bouche, ont le 
ventre long en deflbus* & plus long que la poitrine *% 
de force que les deux pattes poderieures fe trouvent a ti¬ 
ne grande didance du bout du corps, etant placees environ 
au milieu de la longueur de tout Tlnlecte. Le bout du ven¬ 
tre ed pointu *, ou au moins plus conique & plus allon¬ 
ge* que dans ceux de.la premiere familie, & les feuil- 
Iets du bouton des antennes font allonges Sc fort min¬ 
ces, & dans quelques efpeces ceux du male font fort longs*. 
Les etuis ecailleux font ordinairement veins ou garnis de 
polls. J’ai encore fait une remarque for ces Scarabes, 
c’eft que les crochets des pieds font garnis en deflbus 
d’une dentelure plus ou moins longue, ce qu’on ne voit 
point dans ceux des autres families. Teis font les Scara¬ 
bes connus fous le nora de Hanmtons *, le grand Scara- 
be FouIojz, le Scarabe foljliciel* Sc d’autres. Les Scarabes 
de cette familie, au moins tous ceux que je connois, vi~ 
vent fur les arbres & les plantes. Sc en devorent les feuil- 
les; c’efl: pourquoi ils peuvent etre appelles Scarabes des 
arbres. 

Ene-in les Scarabes 4 e la troifleme familie font ceux 
qui n’ont point de dents. Ils ont ordinairement le corps 
applati en deflus & comme ecrafe, & de chaque cote de 
la poitrine en deflbus vers Tangle exterieur on voit une 
pointe ayancee ecailleufe. Le Scarabe emeraudine celui 

font de cette familie. 11s cherchent 
les fleers de tofite efpece, & entre autres le^rgles., les 
liias & les ombelliferes, d’ou ils focent le mie| qui leur 
fort d’aliment, fans neanmoins endommager la fieur. Il§ 
doivent porter le nom de Scarabes : des fieurs. 
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x . Des Scarahes de la premiere Jamille > 
on de deux d dents &> d ventre plus court 
que la poitrine. 

I, SC ARAB E a ecuffan, dun brun de matron , a Scarabe nafi- 
etuis lijfes if a corcelet bojJh 7 a come vecourhee en coxae* 
arrierc fur la fete . 

Sc ambitus fcutelhitns fufco - cajlamus „ eiytris \& vibus , tborace 
gibbo , capita cornu hicurvato . 

Scar abatis ('nafieornis ) fhttellatus , thornce prominentia triplici , 
capitis- cornu hicurvato 7 antcnnis heptaphylBs, Linn* Faun m 
Ed, 2 n°, 37S Sjft . jEWL 12. p $44* n°. ij . 

Scarahtzus capite tmkornu recurvo y . thorace gihbo , abdomine Hr* 

Scarab ecus Rhinoceros, Imp, alt , Najicorms* Cleard Mo 

nocsros, Worm, Bttceros, Jonfu 

Hotfn, hifc lii 1* 

Swammerdam. BihX Nat, Tab , 27. F?g.- r. 2* 

F/v/c/a i»y; To/«. 5 . m 5 . 

Roefel Inf, Torn* 2. €/. z. Scarab . Tab, 4 , f 7* 

Swammerdam a donne* de ce Scarabede fa meta- * 5 ;/,/. N«. p. 
Kiorphofe, de Ton etat de larre & de nymphe > & de tou- 5 1 ’ 5 * 
tes fes parties rant exterieures qu’interieures, une ample 
& exaefe deferipdon, accompagnee de tres-belles figures. 

On pept y, apprendre Fbifl-Qjffe cqrnpfette de cec.lpfefte.; 
e’eft pburqnoi je ne -courts' 

feription du Scarabe m£me; 

It eft'i^^i^r'-gros, fa longueur eft de feize & la 
largeur de fruit HgneS & dernie& fa couleur eft par-tout 
tfiin brun de marron afTez clair, tirant fur le roux.. Les 
etuiss Hfepailieux font lifles ou fans canelures, & le deffous 
de tout fe corps eft garni de poils roux. La tete eft pe¬ 
tite i celle du male porte en deflus une longue come nor- 
fj*B>a*?iere, terminee en pointe arrondie 5 c 
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longue de pres de cinq lignes; mais la corne de la tete de 
la femelle eft ii courte , que ce n’t ft proprement qu’une 
petite eminence. La t£te poufle de chaque cote une la¬ 
me on points ecailleufe recourbee en arriere, & qui s’a- 
vance flu* Foeii dont ells couvre le milieu, de forte que 
regardant Plnfccte en deilns, on ne volt que la moitie de 
l’oeil. On obferve cela for presque cons les Scarabes, 
com me je Pai deja dit plus haut. Les antennes font fort 
courtes & terminees par un bouton feuillete, qui n’a rc- 
ellement que trois feuillets; finfifte la - defius, parce que 
Mrs. GeofFroy & de Linne lui en ont donne fept. Le 
corcelet eft large & applati en devant; fur le male il a 
vers le derriere une bode elevee, garnie de trois poin- 
tes moufles angulaires, dirigees vers la tete; mais la bos- 
fe du corcelet de la femelle eft peu elevee & presque in- 
fonfible. A la jondtion de la tete le corcelet eft garni 
d’une frange de polls courts de couleur roufle. Entre 
les deux etuis on voit le petit ecuffon triangulaire, qui 
eft uni k la poitrine. Les pieds ont, outre les deux cro¬ 
chets, une partie deliee, terminee par deux pointes, com* 
me nous en verrons une fomblable aux pieds du Cerf- 
volant. 

Les larves de ces Scarabes, qui font grofles & blan¬ 
ches, a t&te & a fix pattes ecailleufes d’un jaune d’ocre , 
vivent dans les terres grades, teiies que celies des cou¬ 
ches des jardins, ou bien dans le bois pound qui s’eft 
presque conyerti en terreau. A Stockholm, en faifant 6- 
ter un grand tas de farmer, qui avoit fejourne tres-long- 
tems dans un meme endroit & qui etoit enfierement 
change en terreau, je deterrai un jour und prodigieufo 
quantite de ces larves, accompagndes de leurs Scarabes: 
car les Searches d eux-meines ainaeht a fejourner dans la 
: terr.c 
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te tvs, parce que Ceil-la qu’ils trouvent de quoi fe nour- 
rir, & cette nourriture confifte dans ies fobftances grafles 
du fumier ou du terreau. 

2 . SCARABE fans' hujfon^ cPwi brim de mar ran, 
a corceiet bnfft 'cf a etuis caneles , a tete large pla¬ 
te en tie mi- lime avec v.ue come e levee. 

Scarab jus cx[cneV,at:is ft.fco - cajcancus , tboracc gibbo , elytris 
fulcatis, capitis ciypco hiuato : cornu erccio. 

- Scarnbitus flunaiis) exfcutelhtus, tht-ra.ee tricorni: intermedia 
obtufo bif.io, capitis cornu erccio , clypeo emarginato. Linn, 
Faun. Ed. 2. n°. 3pp. Syft. Ed. 12. p. 343. n°. to. 

Cop-ris capitis clypeo lunnlato , margins tlevato , corniculo denti- 
ailato. Geojfr, . In/. Tom. I. p. gg. n°. 1. Le boufier 
capucin. 

Friftb. Inf. Tovi. 4. Tab. 7. 

Roefel Inf. Tom. 2, Cl. 1. Scarab, tern-. Frcf. Tab. B. Fig. s. 
Sckccff. Scarab. Tab. 3, Fig. 1. 2. 3. Elan. Inf, Tab. 4$. 
Fig. 3. te? Icon. Inf. Tab. if3. Fig 2. 3. 

Il eft ailez gros *, mais le corps eft court a propor¬ 
tion; la longueur eft de neuf & la largeur de cinq lig- 
nes. L’ccuiTon triangulaire du dos lui manque. II eft 
encierement d’un bi un de marron luifant, tirant fur le 
noir. La tet»& le corceiet occupent presque la moide 
de fa longueur. La tete eft couverte d’un . edition ou 
d’une plaque en. forme de demi - lane , large Sc place , 
dont les bords font releves. Sur cette plaque, qui en de- 
vant a une petite echancrure, on voit une petite corne 
droite, courte & refendue au bout en deux pointes mous- 
ies. Le devant du corceiet, qui eft comme tronque & 
bqflu, eft garni de quelques eminences. Les etuis ont 
chacuti huit canelures longitudinales ailez profondes. L’es- 
pace entre la poitrine & le bout du ventre, en deflous, 
eft tres-court, de forte que lespattes pofterieures fo trou- 
Tm.JF. r -: Kk 


Scarabs la- 
naire* 


»Pl.ro.FIg.*. 
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vent placees fort pres da derriere. Les pattes anteneures, 
qui font larges , ont de grandes dentelures, 8 c le' bouton 
des antennes eft a trois feuiilets, Toutes les parties du 
corps font tres-lilies & luifantes. 

Vox la la defcription de ia femelle; mais comme 
je n’ai point eu le male, je ne le connois que par la re¬ 
lation qu’en ont donne les auteurs, qui difent, qu’il por- 
te for la t&te une longue corne efnlee un pen courbee, 
& fur le devant du corcelet tronque trois pointes en 
forme d’eminences. Je foai point trouve ces Scarabes a 
Leuffta, mais on les rencontre en Scanie, & ils doivent 
&tre fort com mans en Aliemagne. 


Scarabe cy- 
lindrique. 


*Pl io.Fig.2 




*F%. 3.R. 


3. SCARAB E a ecitflbtty cylindrique mir , d corne 
recourbee fur la tete , d corcelet tronque £f plat 
en devant avec cinq pointes angulaives. 

Scarabaus fcuteUatus cylindrkus niger > capita cornu incurvato 3 
tharace amice truncate quinque - dentato* 

Scarab tins' fcyiindncus) feutellattis , tborace amice truncate quin- 
que-dentato, capite amice cornu erecto , corpare cylindrical 
Linn* Famu Ed. 2. n°. 2 §qv Syfi . Ed+ 12 * p. /./,/♦ n°. u. 

Les Scarabes de cette efpece *, qui fe rencontrent 
fbuvent a Leuffta, font longs de cinq, ou fix Sc larges de 
deux lignes & demie, de forte qu’ils ont une figure al- 
longee & cylindrique. Ils font entierement noirs & lui- 
fans, excepte les antennes, les barbillons & les tarfes , 
qui font dfon brun obfeur. Sur le devant de la tete ils 
portent une corne recourbee en arriere*, longue d’une 
ligne ou m£me un peu davantage dans les males, & qui 
font en pointe moufle ou arrondie; elle a des dentelures 
courtes vers les cotes. Le corcelet *, qut a beaucoup de 
volume* eft tronque en devant, comme fi on en avoit 
emporte la partie anterieure > -^antii eft plat dans cet en* 
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droit** Au bord de ce plan incline, qui a la forme d’un JPi.io. Fig.5. 
croiflant, on voit cinq pointes angulaires & moo lies. L’e- u 
cuflbn eft tres-petit. Les etuis font garnis de canelures 
longitudinales, & toutes les parties ecailleufes ont un 

grand nombre de points concaves irreguiiers. Le bouton 
des antennes eft compofe de trois lames aflez epailles *. * a <t* 

Dans la femelle la corne de la tete eft fort courte, 
elle n’eft que corame une petite pointe, & le devant du 
corcelet n’eft pas tant tronque que dans le male, il eft 
plus convexe, ayant pourtant les dentelures ou pointes an¬ 
gulaires qu’on volt fur le male, mats moins elevees. 

•4. SCAR ABE a ecuffan, notr en deffiis E? 3 violet en Scarabefouil- 
dejfous, a etuis caneles, a antennes roujfes £f a pe- le-merde. 
tit tubercule fur la tete. 

Scnrahms fcutdlatas fupra niger 3 fuhtus vioheeus , elyzris fulca- 
, tis , minimis rnfis , capita tnlcrcuhto. 

Scarabs ns ( flercorsrius ) fcnteUatus mnticus ater glahcr , elytris 
fide mis , capite rhomb to : vert ice prominulo. Linn. Faun . 

Ed 2 n°* $88* Sjft . Ed 12 , p. jjo ' u°+42* 

Sea rubs us ater , derfo giabro , elytris fukatis, capitis clypeo rhem- 
boide centra prominulo . Gooffr. Lifl Tom. L p. 7j\ «°. p* 

Le grand pilluhire. 

. Scar ah A us pihlarius. Ale. iff. Inf p. ipu 
Scar abaus m a gnus niger vulgar iff hum , ant emits artlcuhth. Raj* 

Iff p. 7b* * ■ . ■ ' 

Scarah&ts fiercorarrus fiu fimarius. Mtrr* pin* p 201* 

Frifch* Iff Tom . 4. Tain 1* 

* Scbaffi. Icon* Iff. Tab* 35. Fig. p* 

Ces Scarabes * font les plus communs de ceux qu’on *pi. g .Fjg. w. 
trouve dans ce pays, on les rencontre pendant, tout i’ete & n. 

& m£me en automne fur les cliemins & les prairies dans 
les crottes de cheval & dans la bouze de vache, ou ils le 
.plailent beaucoup, parce qu’ils tirent leur nourriture de 
. Kk 2 
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ces matieres. Us vifitent encore les latrines, quand ils y 
peuvent avoir acces. Ce font eux dont j’ai donne one 
defcripdon detai’Iee au commencement de ce Memosre. 
Les plus grands de cette eipece font longs de lieuf & lar¬ 
ges de cinq iisnes & dernie , & ils ont un ecuilon entre 
les etuis. Tout le deflus de Fin Cede eft noir luilant com- 
me de la poix , mais dans quelques individus il a une le- 
gere teinte de verd ou de violet.. En dellous, les uns 
font d’une couletir violette & luifante fort belle , ies au- 
tres d\m beau verd dore egalement luifant. Les antennas 
font d’un brun jaunatre ou roux, a bouton a trois feuil- 
*Plg.F:g. 13. lets * Les eufiles anterieures ont en devant une grande 
|«. & Fig. 17. tache velue, compofee de polls d’un brun jaunatre & iui- 
1 rant. Les pattes font au refte de la couleur du dellous 

du corps, & les tarfes font tres-delies. Au milieu de la 
tete on voit une petite pointe conique, elevee perpendi- 
cuiairement en forme de tubercule, & les etuis ont plu- 
fieurs canelures longitudinales, mais le corcelet eft tout 
uni & life. La tete eft garnie de dents aflez grandes & 

* Fig. is, d d. applades \ 

Oh les voit voler en bourdonnant pendant tout Fere, 
particulierement vers le foir, mais fouvent encore en 
plein jour; on dit meme, que quand ces Sesrabes vcient 
beaucoup le foir , on aura beau temps le ienriemain: mais 
le vrai eft, qifils ne volent gueres que quand il fait de- 
ja beau temps. On les trouve fouvent par douzaines dans« 
les tas de crottes de cheval & dans ies bonzes de vache, 
qu’ils fouiilent continuellement ; ils font des trous pro¬ 
tends dans la terre que la bouze couvre, pour y depofer 
fours oeufs. Quand on ies frappe dans four yol, ou qu’on 
les touche quand ils marchent fur la terre, ils s’arretent 
& font' dabord les morts, ils etendent les pattes, Ies te¬ 
nant fort roldes, & ils reftent iongtems dans cette attitude- 
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Ians fe dcnner le moindre mouvement; on peut m£me 
les manier alors fans les faire fortir de cet ecat. II parok 
comme s’ils vouloient tromoer leurs ennemis, qui entre 
autres font les Corneilles qui les croquent & les mangent. 
Us font fort fujets a avoir une quantite de poux fur le 
corps, fur-tout en dellbus de la poitrine & du ventre, 
& qui ne les quittent gueres, tout comme cela arrive aux 
Bourdons. Ces poux font des Mittes de l’efpece nominee 
dicar us colecptratonun Linn. 


Leurs larves, qui font blanches a tete & a fix pattes 
ecailleufes, vivent encore dans les meme endroits que 

Ju 

les Scarabes, c’efl-a- dire dans les crottes & fur-tout dans 
les bouzes un peu vieiliies & qui commencent a fe redui- 
re en terreau. On volt done que ces Infedes ne nous 
font nuifibies en aucune fagon, qfoau contraire ils font u- 
tiles, en ce qu’ils contribuent a converter bien - tot ces 
matieres en terreau, parce qfoils les fouillent & qu’ils en 
disperfent les partieules, pour que le vent puifle les em- 
perter fur les terres Sc les engraiiler de cette maniere, 
comme nous Pavcns deja fait remarquer ailleurs. 


En Espagne Sc en Amerique on trouve des Scarabes 
afiez femblables a ceux-ci, a la couleur pres, qui ont la 
coutume de former de terreau ou de fumier une boule 
en forme d’une grande pilule, dans laquelle font depofes 
leurs oeufs. Ils roulent cette pilule avec beaucoup de 
fbin, s’y tenant cramponnes avec les pattes pofteneures, 
& ils le font toujours a reculons, en pouffant la boule 
avec ces mercies pattes. Apres Pavoir roulee un certain 
temps, Ils Penfoncent bien avant dans la terre & la Iais- 
lent la. C’eft pour eda que les anciens leur ont donne 
le nom de Scarabaus pihdarius *. Mais les Scarabes de 
la Suede n’ont point cette propriety 

K k 3 


*Voyez Cr.tesly 
Hift de la Ca¬ 
roline. Aj>n, 

t«S> u * 



Scarabe 

princanicr. 


V P1. xo. Fig. 4 . 


Scarabe 

phalangifte* 
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5 , SCAR AB E a eciiffon, enticremcnt violet , a etuis 
hffesa antennes noires & a petit tubercule fur 
la tete. 

Star abatis fcutdlatus molactus toms, elytris •gltthris lavijjimis, 
antewiis nigris cap he tuhercnlato. 

Scarahaue ( vernalis ) fcutellattts mini cm , elytris glahris Iccvijju 
?nhi capitis clypeo rhombeo : Venice promnulo, Linn. Faun * 
Ed. 2. n°. Syji . Ed . 12. p. jjt. n°. 41+ 

Scarabesus ceerulescens , dorfe elytris que giabris Idtvijfimisqtte , capi¬ 
tis clypeo rhomboids centra promimlo * Geoff'r. Inf Tom ♦ X 

p, 77* «°, zo, Le petit piUulaire. 

Il eft tres-fembiable au Scarabe jouille-merJe prece¬ 
dent , de forte quil parent dabord de la meme efpece, 
mais il eft la moitie plus petit *, & on lui trouve encore 
d’autres differences fpecifiques. Les etuis & tout le corps, 
tant en defius qu’en deftbus, de meme que les pattes, font 
d’une belle couleur violette & luifante; quelquefois cette 
couleur tire fur le verd luifant, & d’autres fois elle eft 
noiratre; mais les antennes font noires, au lieu que dans 
la grande efpece elks font roulles. Les etuis manquent 
de canelures, ils font lilies & tres - unis. Dans tout le refte 
il reflemble a celui que je viens de nommer, & la tache 
fauve velue des cnifles anterieures ne lui manque pas. Il 
a un ecuflbn entre les etuis. 

Il vit, comrae le Scarabe precedent, dans les erodes 
& les bonzes, Sc il ne paroit ordinairement qu’au prin¬ 
ters, quoique je Faye auffi trouve quelquefois en au- 
tomne. 

6 . SCARABE a ecujfony mir , a etuis caste les a 

corcelet arme de trois pointes horizantales. 

Scar abatis JcuteUatus niger } elytris fukatis , tborace cornuhus tri¬ 
bus inemnhentibus. 

Scarab&ns (Typhosus) fcmeUatus , tborace tricorni: intermedia 
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tniuore , later nlihus porrefiis lougtt udine capitis 3 capte mutico , 
Linn . Syft, Ed, 12, p, n°, y. 

Sc nr abacus niger , elytris fir intis , thorace antrorfum tricar nu 
Gcoffr, Inf, Tom, L p* 72* n°. 4, PL u fig- 3, Le gha- 
langifte* 

Frifcb . Inf Tom, TM* «f a 

SchtfjJ* Icon, Inf, Tab, if. Fig, 4* 

Ce Scarabe *, qui eft fort rare en Suede, eft de la 
grandeur & de la figure du Scarabe fouille - merde , mais 
il eft entierement noir en deflus comrae en deflous. Les 
etuis ecaiileux ont plufieurs caneiures longitudinaies, & 
ils font fepares en devant par un ecuflbn, mais le corce- 
let eft lifle. Ce qui le diftingue des autres efpeces, ce 
font trois cornes ou poirltes liorizontales dures droites, 
qu’il a au devant du corcelet, & dont les deux laterafes 
font longues, egalant la tete en longueur, mais celle du 
milieu eit tres - courte & an peu elevee verticalernent. 
Les yeux font d’un brim pale. Le dents * font aflTez a- 
vancees en devant de la t£te, qui eft tres-velue, de mi¬ 
me que les jambes. Cbaque article des antennes eft d’un 
rouge obfcur a l’extremite, & le bouton qui le* termine 
eft a trois feuiilets. 

7 . SCARABE a ecuffon , brim obfcur , a corps al¬ 
longe £f a etuis caneles , a tete large life if unie* 
Scaraba'us (capitattis) fcutcUattts nigro-fufeus , corpore oblongo* 
elytris fir intis , capita trngno laevi. 

Scar abacus (mfipes) mutiens ater ? antennis pallidis , elytris lac- 
vihis, , Linn, Faun * Ed, i ¥ n°, 4.0 5 ¥ Syfi, Ed* 11, p, jjy, 
n 0 ', gf, 

Scarnbacus toms niger , capita imrnn, Geoffb, Inf Tom, J* 
p, 83 * u°* Le Scarabe jayet. 

I z eft au deflous de la grandeur mediocre *, long de 
cinq & large de deux lignes & demie, & fon corps eft 
•ovale & allonge , ayant fur le dos le pent ecuflbn ordi- 


^Pfio.Flg.j. 


* i d. 


Scarabe a 
tete large. 


*FL io.Fig. C 
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Scarabe fos« 
foyGur* 


^PLio.Fig. 7. 
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naire. II vit dans la ter re & le fumier. Sa couleur eft 
d’un brun oblcur presque ncir, mais plus clair en deflous 
qu’en deflus, elle eft m£me d’un brun de marron en 
deffous dans quelques in di vidus. La t£re & Ie corcelet, 
qui eft convexe & arrondi, font tres-liO.es & unis, mais 
les etuis one des canelures iongitudinales peu profondes. 
La tete eft large, Ians aucunes eminences, & Ton bord 
anterieur eft arrondi, fans echancrure; la plaque qui la 
couvre forme de chaque cote, tout proche de Poeil, u- 
ne pointe angulaire, & les yeux font a demi caches fous 
le bord anterieur du corcelet. Les antenncs font d\m 
brun rouflatre, a bouton a trois feuillets, & les pattes 
font fouvent du meme brun. 

8 . SC ARAB E a ecujjbn , noir , u cerps allonge, a 
large tete garnie de trois petites pointes. 

Scar abatis fiutellatus oblongus ater 5 cap he magno tuherculls 
tribus* 

Scar ah tens (Fedor) fan ell at us , thorace inermi fuhretnfo 9 capita 
tuherculls tribus: medio fuheornmo* Linn * Faun* Ed. 2* 

3 $4' Ed . 12. p. ?i°* Sh 

Scar ah tens totus ihgerfpinulh irihtts capitis transit evfim p of it is* 
Geoffr* Inf Tom . L p. $2. n°+ 20, La tct« armee* 

L e Scarabe de cette efpece *, qui vit dans le fumier, 
eft de la meme grandeur & de la meme figure que le 
precedent, excepte que fon corps eft un peu plus gros & 
plus replet, mais fa couleur eft toute noire & luilante. 
Le corcelet eft grand & tres-eieve, & les etuis ont des 
canelures a peine vifibles. La tete , dont le deyant ou le 
bord anterieur eft releye ou com me retroufle, eft large, 
garnie en deflus de trois petites pointes ecailleufes cour- 
tes, placees dans une ligne transverlale, & qui diftinguent 
fort bien ce Scarabe du precedent. Les antennes font 

noires 
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noires, a bouton divife en trois feuiliets, & ies yeux font 
en partie caches oar le bord anterieur du corcelet. 

9, SC ARAB E fans ecujfon , voir, a corps court Scirubc a 

ovals , a etuis gris tacbetes de r.oir , d spine nuoue epi- 
fur le derriere de la tete du male. neufe. 

Scarabxus ex fatted at us cur 3 ccrpvre cvato Ircvt » dytris grifiu 
mgro - meal at is 9 ocrfpte marts Jptna armato. 

Sc&rabaus (nuehicornis ) exfcutelktus , thorace hiermi rotunda - 
jo, occiphe fpi tin erect a arm at o. Linn. Faun* Ed. z. n°* 3S1. 

Syfl. Ed. tz. p. J./7* 

Scnrabaus capite tborneeque arro cpaco 5 dytris cincreu nigro-nc- 
Ink [is. Linn . Faun , Ei. ?. ?/°. 5/^. 

Copris fnfco * niger , crtjjjre clypeato angulatxs , cormto ( nom 

comma) elytris ferrtigimo - uehulojis hrevihus fir intis* Geojfr * 

J«£ Te/», L p. Sp* n°. 3. if 4, Le petit boufier noir cor¬ 
nu. Le perit boufier noir fans cornes. 

Roefil Inf* Tom. 2. C l. u Scarab, terr. Tab. A. Fig.' 4* 

Schdff* Scarab. Tab* 3 . Fig. » j?. n. rs* Inf. Tab. dp* 

Fig * 2. cS 3 L'ojz, J?j/i 73. Fig. 4 . j. F/g< i* 

Les Scarabes de cette efpece, qui n’ont point a’ecus- 
fon, & qu’on trouve en qnantite dans le fumier & dans 
les bonzes de vaefce, ont le corps court 5r ovale, long 
de pres de quatre <k large de plus de deux lignes; mais 
il y en a auffi de plus petits. La tete & le corcelet oc- 
cupent plus de la moitie de la longueur de Wnfedie, & 
c’eCl fur - tout le corcelet qui eft fort grand & presque 
dreuiaire. Toutes les parties, excepts ies etuis, font d’un. 
noir*mat j qui dans queiques individus tire fur la couleur 
de bronze, Les etuis, qui font courts, font d’un gris 
jaunatre avec un grand nombre de mouchetures noires. 

Sur queiques ,uns le deyant du corcelet eft garni d’une 
eminence en forme de tubercule peu eleve j mais fur 
d’autres e’eft fur le derriere de la tete qu’on yoit une 
Tom. IT. L 1 
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pointe ecailleufe ajsez longue en forme d’epine,, placee 
perpendiculairement, mais un peu panchante en avant. 
Je crois que ces dernlers font les males: car Bans tout le 
refte les uns & les autres font ft femblabies, qa’il n’v a 
aucune railbn d'en faire deux efpeces. Le bouton des 
ancenaes eft divife en trois feuillets, & les pattes pofte- 
rieures fe trouvent placees tout pres du derriere, parce 
que le ventre eft tres - court. 

Scarabs be- IQ. SCARABE a ecujput, noir , it corps -allonge, a 
deaii. etuis cane!is rouges r cf a deux inches rottjjes an de¬ 

vout du corcelet v 

Scar ah ecus (pedellus) fcuteUntns ohhngus niger , eljtris fulcatis 
Tigris, tborace a nr ice mncnlis binis rufis. 

Scarabaus ( finietarins) fcutellatus , thorace inermi , enphe tuber - 
culato 9 elyxris rnhrts , cor pot e nigro. Linn., Faun* Ed\ 2* 
- «°. 3$S- Ed. 12 > P* J-fS' u °* 3 2 * 

Scarabaus capite thoraceqtia nigro > am amis ehtrisqm rnhris*. 

Geoffi\ Inf. Tom , X 0 p. #z. z£* Le Scarab^ Ledeau, 

Frifch . J/z/I Tom « Tab. ip*. 

Roefel Inf.' Tom . 2, CL 1. Scarab. terr , Fig. 

Seine ff. Scarab , 5* Fig, 17, z£*. zp* Fern. I/j/. z./.£ s 

Fig. ^ 

*Pbio.F3g.8 . Tls font petits*, Ieur longueur eft de trois & demie 
& leur largeur pres de deux iignes; mais on en trouye. 
aufti de plus petits encore, qui apparemment font les 
males. Leur corps eft allonge & ailez gros, le corcelet 
a beaucoup-de volume, & la tete eft garnie de trois pe¬ 
rks tubercuies en forme de pointes courtes, placees dans 
une ligne transverfale. La tete, le corcelet, ie ventre & 
les pattes font d’un noir lujfant. Les. etuis font d’un rou- 
■ ge obfour tirant for le brun & gamis de canelures longi— 
tudinaies. Les angles anterieurs du corcelet font marques 
d’une tache dfon brun clair. Les antennes font roufles & 
leur bouton eft a trois feuillets. 
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On trouve ces Scarabes ea quantite dans le fumier 
t de toute efpece, & ils volent en plein jour, fur - tout 
quand le foleil brille dans fa force; on les rencontre a- 
iors fbuvent fur les chernins, ou ils cherclient les croties 
de cheval, & ils font des premiers Infecles qui parois- 
fent au printems. 


11, SCAR ABE a ecujjbri , noir , a pattes br lines of a 
tits iijse , a etuis gris ■ brans avec des taches allon¬ 
ge es noires. 

Scaralsus (_ fur:-.tines} fcutcllravs oblongns niger, pedibu: fufcti, 
c spite l.cvi , eljtris gnfeis: macults linear Urns nlgris . 

Scavrb&us cspits thoratcqne nigro ghbro , eljrris grifeis, pe dibus 
faihdis . Lim. Faun. Ed. i> ti°* 337. gSyft. Ed. 42. j>. 

H°. p, J$. 

Gjoffr. Inf. Tom. I. p. #2. n°. ip. Ls Scarabe gris des bouzes. 


Les Scarabes de cette efpece * , qui vivent auffi en 
quantite dans le fumier & les crottes, & qui vclent en 
plein jour fur les chernins, variant beau coup en grandeur, 
les uns etant longs d’un peu plus de trois lignes, les au- 
tres de deux & detnie. fur la largeur d’une ligne, & ils 
one le corps allonge la tore lille & unis ou fans tu- 
bercu’.es. Tout le corps & la cute font d’un noir iuiiant, 
mais les cotes du corcelet font borces de gris, au moms 
dans quelques individus. Les etuis, qui out des can el u- 
res longitudinales, font d’un gris obfeur ou d’un jaune- 
brun grifeatre, avec fix ou fept petites taches aliongees 
noires fur chacun.~ On en treuve aufli, qui out les cotes 
de la tete & du corcelet marques de plus de bran, & 
qui out moins de taches noires fur les etuis, on meme 
point de caches. Les pattes font brunes & les antennes 
noires a bouton divife en trois feuillets. 


Scarabe gris 
du fumier. 


*Pl.io.Fig.io, 

& IX. 


12, SC ARAB E fans ecufion, entierement noir , 

LU 


a Scarabe fou* 
terrain. 



Scarabe bar- 
fcouille. 
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corps allonge , a trois tuber cules fur la tete (f d 
profondes canelures fur les etuis. 

Scarab aus exfcutdiatus ablongtis niger touts, capite tubcradis tru 
bus 3 elytt is prof mule file ads. 

Scarc.baxs ( fabterraneus ) exfcutdiatus, tborace inermi glabra, 
capite tnbsrctilis tribus , clytris firiatif creitatis, Linn. Faun, 
Ed. 2. n°. 382. Ed. 12. p. n°. 2g. 

Il reflemble beaucoup en figure au Scarabe bedeau , 
mais ii n’a point d’ecuflbn, quoique ies etuis foient di- 
ftants Pun de Pautre a ieur origine, de facon qu’ils y 
laiffent comrae un vuide allonge triangulaire, qui cepen- 
dant n’eft point occupe par un ecuflon. D’ailleurs fa 
coulenr eft entieremenc noire & luiiante, & les etuis ont 
des canelures tres - profondes, beaucoup plus que dans le 
Scarsbe be dean , de forte qu’eiies y forment der futures 
fort eievees comme des arr£tes. Sur la tete il y a trois 
petits tubercu'es, places en iigne transverfale, & fur le 

corceiet on voit des points concaves difperfes fans ordre. 

13* SCAR ABE a ecvjlon , brnn ■ noivdtre } a corceiet 
horde de fame, a etuis c ancles (Pun panne j a live il 
deux inches noires , 8 ? a antennes ratifies. 

Scar abatis fcutdletns nigra - fttfeus , thoracis margins fv.lvo , cly¬ 
tris flriatis fuhis: macttlis hints nigris, anttir.iis rnfis. 

Scar.dans ( confpurcatus ) fcutdlatns, tloro.ee inermi , Krsghii- 
hus later alums albidis , capite tuber ctilato, clytris livhlis nigro- 
maculatis. Linn. Sjfi. Ed. 12. p. ypy. n °. pp. Faun. Ed. 2, 
38 7 * 

- Voici encore un Scarabe tres - femblable en figure & 
en grandeur au Scarabe bedeau , mais autrement. colore. 
Ii a un pent ecuflon triangulaire entre les etuis, tout com¬ 
me celui que je viens de nommer. La t£te & le corce¬ 
iet font d’un brun noiratre luifant; la premiere de ces par- 
lies eft nuancee ou comme barbouillee de jaune fauve ob- 
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fear Sc garnie en detfus de petits tubercules ; l’autre ou 
le corcelet, qui eft tres - lifle, eft horde de chaque cote 
da meme jaune faave, Sc deft an I'll la couleur des etuis, 
qui out des ftries peu proton des formees par des points, 

& chacun deux peaces caches noires peu marquees, & qui 
meme menquent dans quelques individus. Les antennes, 
qui font a trois feuillets, & les pattes font roufl.es, & le 
corps eft brun mele de roux eu deflbus. 

14. SCARABE a ecujfon , noir , a corps ovule , d e- Scarabs a lar* 
tuis ckagrines avec quatre ar rites o d cuijfes an- gescuifles. 
terieures fort larges ♦ 

Sczrd'cins ( fetnoratus ) fcmdlatus niger 5 carport ovato , elytris 
rngojis futurts qmttior , fimoriints atjLiicjs waximis * 

Scaralttfus ( fobulofus ) fcutcUctus muticus niger opacus tuberculis 
ruga [is , entemis haft pihjh* Linn* Faun « Ed* z. n°. qpol 

Syjl\ Ed . 12 . jp. jji. n°. 4S. 

Ce petit Scarabe *, qui a le corps gros & ovale, eft *ELi°-F‘g- >13, 
long de quaere & large de deux lignes & demie. II tient 
ovdinairement la tete Sc le corcelec bailies en deflbus, & 
il eft entierement d’un noir mat ou lims poli, excepts 
les boutons des antennes qui font brans. Le corcelet & 
les etuis font chagrines, e’eft-a-dire q toils font garnis de 
petits tubercules & d’inegalites comme la peau de cha¬ 
grin. Sur chaque etui on voit quatre lignes longitudina- 
les elevees en forme d’arretes, for lesquelies la loupe 
fait voir de petices toufles de poils grifeatres. Le corcelet, 
eft aflez convexe, mais le ventre eft tout plat en deflbus, 
au lieu que les etuis font tres - eieves & convexes. La 
tete & le corcelet font hordes de poils roux & courts. 

Ce qui d.ftingue encore ce Scarabe , e’eft que les deux 
cuifles anterieures font grandes & fort larges, garnies ea 
devant d’une piaque de poils roux & luilans. 

L 1 3 
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15 . SCAR ABE a ecnffon, voir ^ ci etuis jauves Aug¬ 
ment Aries , a tubercule unique fur la tete if a an- 
temies noires. 

Scar ah ms fcutdlatus nigcr, elytris tefacets fubftrtatis, capita tit- 
herculo unico , autennis nigris „ 

Scarabans ( enaticus ) tborace ir.crmi law, capite tv.berculo 'ani'ca, 
elytris teftacds. Linn, Faun, Ed, 2. n°. $33. SjJi. Ed, 12, 
p. j^S- =j>< 

Ce petit Scarabe reffemble beaucoup au Scarabe gris 
da jumier, mais en differe en ce qu’il eft entierement 
noir, fi l’on excepte ies etuis, c’eft-a-dire qtie le corce- 
let eft tout noir Ians bordures grifes, de me me que la te- 
te & tout le corps. Stir le milieu de la tete on voit un pe¬ 
tit tubercu'e unique, mais pen eieve 3 : moins fenfibie 
dans quelques Individ us. Les etuis font d’un jaune fauv r e 
obfcur & grifeatre, garnis de ftries tres- fines, & leur 
future eft noire. Tout le deftous du corps eft noir, de 
nadnae que les pattes Sc les antennes. 

' id. SCARABE a ecnffon , efitterement noir , a corps 
court , d trois tuber cities fur la tete if d etuis d 
ftries tres - fines. 

Sc crab ecus (atcr) fcutdlatus nigcr totus, corpora abbreviate, 
Cflphe tuhsrculls tribus , elytris l&vitcr ftriatis, 

Ce petit Scarabe, qui ne fe trouve point marque dans 
les ouvrages de M. de Linne, & qui eft entierement noir, 
eft tres-bien diftingue du Scarabe fan terrain , quoique 
noir cotnme lui, en ce qu’il eft plus petit, & que foil 
corps eft plus court ou nioins allonge, mais principale- 
ment parce qu’il a un petit ecuftbn court tres - bien 
marque, qui manque a l’autre, Sr que les etuis n’ont que 
des ftries tres-fines, formees par des points, & qui ne 
font qu’effburer les etuis, tant ei.'es font peu profondes. 
La tete eft garnie de trois petits tubercules places en iigne 
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transverfaie, & fur le corcelec on vcit un grand nombre 
de points concaves. 

17. SCAR ABE a ecuffon, noir y d etuis profondement 
caneles a extremite roujfe* 

Scarabaus fcutellatus niger, eljtris profunde fidcatis apice rnfis. 
Scarshatis (hemorrhoidalis) fcutellatus , tborace inermf, capice 
tubercultito , eljtris apice rubris. Linn. Faun , Ed. 2, m°«. 
3 d&’ Sift. Ed. 12. p. f 48 * n c . 5S» 

It eft tres - perit & pas plus gros qu’une graine de 
chenevi; la couleur ell entierement d’un noir luifant tx- 
ranc un peu fur le brim, mais I’excremite des etuis eft 
rouile, & c’eft cela qui le diftingue principalement des 
autres eipeces. La tdte eft lifte, ce n T eft qu’avec peine 
qu’on y obferve de petites elevations, mais le corcelet eft 
garni de points concaves, & les etuis de caneiures aftez 
profonde? marquees de 'points. L’ecuObn eft court, & 
les pattes £ont d’un brun roufsatre obfcur. 

ig. SCAR ABE fans ecujjon , noir luifanty d etuis ca~ 
neies Run jmine d’ocre c/air. 

Scarabaus exfcutellatns niger nitidus , eljtris flriatis livido-te- 
p.iccis. 

Scarabaus (qirsquil.'tfs) exfcutdlatus ater ghber , eljtris livido - 
tefiaceis. Linn. Faun. Ed. 2. n°. 5^7. Sjjl. Ed. 12, p. 
SJ8- 83 • 

C’est le plus petit de tons les Scarabes, mais on en 
trouve cependant de deux grandeurs, dont les uns ega- 
lent a peine la grolleur d’une Puce, & dont les autres 
font du volume d’une petite graine de chenevi. Us n’ont 
point d’eculTon, & leur couleur eft noire & luilante par- 
tout , excepte fur les etuis, qui font d’un jaune d’ocre vif 
& garnis de fines ftries pondtuees. La tdte & le corcelet 
font tres - lilies, Les pattes font noires dans les uns & 


Scarabe he¬ 
morrhoidal. 


Scarabe des 
immondices. 
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jaunes dans les autres, ce qu’on peuLxegarder comine li¬ 
ne fimple variete, a moins qu’on n’aimeroit mieux d’en 
faire deux efpeces. 

To us ces petits Scarabes, c’eft - a - dire ceux des fept 
dernieres efpeces done je viens de paiier, fe trouvent dans 
la cerre & le fumier. 


Scarab e Fou~ 
Ion, 


2o Des Scarabes de la Jeconde famille, on 
de ceux a dents & 1 h ventre plus long 
que la poitrme. 


19* SC ARAB E a ecujjbn , voir on ronx, a t aches 
blanches formees par des ccaiUes Cf a antennes a 
fept feuiUets. 

Scarabecus finteUtitus niger f. rufits, mneulis fpnrfis albidis /qua* 
mofis 5 antennts heptaphyllis v 

Scarabaus ^Fullo) fcmcllatus viaticus, antennis heptaphyllis , cor - 
pore nigro pilis albis , fcutcUo macula cluplici alba* Linn* Faun „ 
Ed . a. n°. 39#+ Spft. Ed. 12 4 p. 993* J7- 

Scarabecns antennarum landlis maximis 7 cor pore nigro , fquamis 
alhis 3 varie maculnto , Geojfr. Inf. Tom . I. J>» a- 

Le foulon. 

Scdrabms Fulk Tlitnu Raj* Inf p. 93* 

Hoefn . Inf IL Tab . 7, 

Frfb. Inf Tow* n* Tab. r* 

Roefel Inf Tom. 4* 50. 

Scbdffl Icon* Inf Tab. 23. Fig, . 2. 

Voet Scarab* Tab* 6 . Fig. fg. 49* 


Ces Scarabes, qui font gros & grands, longs de fei- 
ze & larges de huit lignes, habitent frequemment, dans les 
dunes de la Hollande, & fe trouvent auffi en Scanie, ou 
leurs larves conlument les racines des plantes, mais on 
ne les rencontre point au nord de Stockholm. 

LA 
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La tete, le corce'et & ies etuis fort ordinairement 
tres-noirs, mais roux ou d’un brim tirant fur Ja couleur 
dc bronze dans quelques indiv'dus , & ces parties font 

parfemees dime infinite de taches & de mouchetures irre- 
guiieres blanches, uniquement compofees de petites ecaii- 
ies pointues , placets a plat & comrne co’lees fur la peau 
ecaLIeufe, prcsque femblabies aux ecailies qui couvrent 
les ailes des PapUions; il faut fe fervir de la loupe pour 
les diftinguer. Le rent re fe termine en cone, & tout 
le deffous du corps & fur-tout du corcelet eft tres-ve¬ 
in, garni de poils jaunatres ailez longs. Le bouton des 
antennas eft diviie en fept feuillets d’un brun luifant, qui 
dans le male font tres - grands & courbes en arc en ar- 
riere *, mais dans la fenidle ces me roes feuillets ou la¬ 
mes font courtes & petites. Iis ont PecufTon triangulai- 
re entire les etuis. 

20 . SC MR AB E a ecujiov, <Ptm brun rovjlatre , a 
corcelet vein, a taches blanches aux cites du ven¬ 
tre , a queue pointue vf courbee en de/sous. 

Scarabstis famHr.tus rafo fufens, tlorice vilhjb, abdominis Is- 
terlhur a the, mr.cuJatis , era da acuta hific\a m 
ScrrrJ'.:::: ( Mtlolcnthn ) f:i^tlnus mu: l:ns tcjt.iccns , scorr.ce 
‘Cillojti. -canda inf it \a . vac: uris abdominis aihts, Linn » Faun. 
EL z. 5s 2. Syft. Ed. n* p t 774, 4 o. 

Scarabgus tePnueus , tborace villojo , abdominis incijkris later alihvt 
M is } cm via iujfaxa, Geoffr . Inf. Tom * I. jo. n°. 3, Lt 
Hanneron. 

Scarahxus arbortus vulgaris major, llaj. Inf. f, 104.. 

Good . Inf Tom. I. FI. 7^. Lift. Goid.p. 265. no , UK 
Merlan Inf. FI. 4- 

Leemvenb. Lettre du n. Nov. i$Ro. p 47. Fir* 7. 

AM*. Inf PL fo. 

Roefel Inf Tom. z. CL 1. Scarab . tm\ Tak u 


*?!• 10* Fig. 13 * 


Sc&rabe Hart® 
neton. 


Jom. IK 


M m 
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♦PLlO.Fig.I4. 


Scbcrff. Ehm. Inf, Tab. $. Fig. 5. ir 5 Tab. ioj>. Fig. 4*. Icon, 
Inf. TscU f>5- Fig. T - 2 - & Fab. 102. Fig. 3*4. 

Vbct Search. Tub. 6 Fig. 44. 4?. 

Ils font plus petits que le Scarabs Foulon y mais d T aiI- 
1 'eurs ils lui reilemblent afiez en figure * ; ieur longueur eft 
d’un pouce & i’s ibnt la moicie rnoins larges.. Les etuis 
ecailieux lout cPim brim rouilatre ou feuiile - morte, char¬ 
ges d’un grand nombre de petits poils blancheatres tres- 
courts, de forte qu’lls paroiflent comme poudres de fari- 
ne, & veins a la loupe, & ils out chacun quatre lignes 
longitudinales eievees en forme d’arrfites. Le corcelet 
des uns eft brim & des autres r.oir, garni de beau coup 
de polls blancheatres ou gris, de meme que la t£te & 
le deilous de la poitrine. Le ventre, qui en. deflous eft 
noir avec un grand nombre de petits poils blancheatres, 
eft terming par une longue pointe ecailleufe, courbee 
en. deflous. Les cotes du ventre font garnis de grandes 
taches triangulaires blanches, dont ii y en a une fur cha- 
que anneau des deux cotes. Les pattes & les antennes 
font brunesj les feuiiiets de celles du male font longs & 
beaucoup plus grands que ceux des antennes de la fe- 
nielle, & ces feuiiiets font au nombre de fept a chaque 
antenne, e’eft pourquoi la tige n’a que quaere arfeh-s, 
chaque feuillet etant a la place d’un article. i/in ft die 
pent ouvrir ou ecarter ces feuiiiets les uns des autres, 
comme ii le fait tcujours quand il marche avec vivacite 
ou qu’il vole; les antennes ne reilemblent pas mat alors 
a de petits even tails. 

Pn-'DAXt tout Pete, rnais fur-tout au printems, on 
volt voler de ces Scarabes le loir ou vers le .coucher du 
foleil, par - tout ou ii j a des arbres; ils mangent les feuii- 
ic-s de presoue routes les efpeces telles que du Tilleui, 
duKctre,-du Chene & du Saule, comme aulli de tousles 
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arbres fruitiers, ea forte que quand ils fe mukip’.isnt 
beaucoup, ils font un terrible degat, comme cela n’arri- 
ve que trop fouvent en France , ou ils font connus foils 
le nom de Hannetons , & dans les autres pays de FEurope. 

Daks les Provinces - unies des Pays - bas les enfans 
fe font un grand amufement de ces Scarabes ; ils leur at¬ 
tach ent a I’une des pattes pofterieures un long fil & les 
laiflent ainfi voter, Ians qu’ils puifient s’echapper; ils vo¬ 
lant alors aflez ccmmunement en rond ou en decrivant 
des cercles en Fair, ce qui apparemment leur a fait don- 
ner le nom de Molenaurs , qui veut dire Meuniers. Les 
enfans de la campagne en font un petit commerce en les 
vendant aux enfans de' la viile, qui n’ont pas Foccanon 
d’aiier eux - m ernes les chercher, Sc j’en ai moi - me me 
dans mon enfance acliete beaucoup de cette efpece. 

Dans i’acconplement le male pend au derriere de 
la femelle dans une fkuadon renverfee, c’efl- a - dire 
que le ventre du male eft en haut & le dos en bas, & 
fe Life ainii trainer par - tout ou elle marches Elle pond 
dans la terre des oeuis blancs de la figure de ceux des 
poules. 

Ljurs larves , qui font a fix pattes, font de couleur 
blanche, & vivent dans la terre, for - tout dans les terres 
labourees, & ce font eiles qifon nomine en fuedois be~ 
markelfe - majk ou ver prognofoic, parce qu’on s’imcglne 
£tre en etat de voir for eiles, ii Fhiver fora con 11 ant ou 
non, file froid durera longterm, ou s 7 il fora interrompu 
par de grands degels. C’efl: ia couleur diiferente de ces 
larves qufon croit pouvoir fervir de prognoftic dans ce 
cas-la: car quelquefois eiles font toutes blanches & d’au¬ 
tres fois eiles font plus ou moins bieuatres. Mais cette 

M m a 
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couleur bleuatre n’eft produite qae par les parties inter¬ 
nes, qui paroiftent au travers c!e la peau transparence & 
qui ne font autre chofe que les imeflins & les alimens 
qui y font contenus. Cependant quand on y volt beau- 
coup de bleu, on dit que Oliver fera doux; qnand la 
partie anterieure eft blanche & le derriere bleu, on croit 
que le froid fera le plus fort au commencement de Phi- 
ver, & ainli du refte ; mais ce ne font la que des contes 
bons pour le petit peuple 6 c le paylan. Les auteurs ont 
dit, que ces larves ont befoin de quatre ans pour par- 
'venir a leur grandeur compiette & pour fe transformer 
en Scarabes. 

Scarabs fol- 21. SCAR ABE a ecujfon , vein, d’tin gris jaundtre , 
ftieieL a pattes $ an jentne brim £? d tete noire , a nuan¬ 

ces blancbeatres jar les cotes du venire. 

Scar a bains feutettntus vtUofus grifeo tcftaceus , capite nigro , pedu 
bus fulv'is , abdominis later thus alho macula! if. 

Scarab ecus ( folftitialis ) [cut ell at us mm tens teftaceus, thorace villo- 
Jb j clytru luteo- pallidis: linen tribus albis parallels. Linn - 
Faun* Ed. 2. n°. ipq, Syfl. EL 12. p, «°. du 
Scarabdtus uftaceus > thorace villafo a elytris luteo pallidis , lineif 
tribus elevatis p alii diet i bus, Geojfy, Lift Tom I, p 74. 

«°. 7. Le petit hanneton d’automne. 

Scar aba us lanugimftus arbortus alteri a finis. Motif', The at. Lift 
p, 1 do. Fig 3, 

Scarabuius Junii ft ftoffthialis, Friftch, Lzft Tom* p. p t 50. Tab, iy» 

*Fl.io Flg.i5. Il eft de grandeur mediocre *, long d’un peu plus de 
hint & large de quatre lignes, & fa forme eft tres - fem- 
blabie a celle du Scarabe Hanneton ordinaire. La couleur 
du corcelet & des etuis eft d’un gris jaunatre, mais la t£- 
te eft noire par derriere & roulfe en devant; les pattes 
font d*ur. jaune brun, & les cotes du ventre font mar¬ 
ques de taches blancbeatres. Les etuis, qui font minces 
& un peu transparents, ont trois lignes iongitudinales eu 
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levees. La tete & le corceiet font tres-velus ou garnis de 
longs polls gris, tant en deflus qu’en deiTous, & le ven¬ 
tre fe termine en pointe conique, Les boutons des anten- 
nes font divifes en trois feulllets. _ . 

Ces Scarabes'portent en fuedois le nom cfe AUotibor- 
rar, En etc on les voit voler en quantite vers le foir 
& toute la nuit autour des arbres des jardins 5 & ils fe 
laiflent aifement prendre, paroiflant fort ftupides. Ils en- 
trent louvent dans les malfons & les appartemens par les 
fenetres, attires par la iumiere. 

22, SC AR A B E a ecujfon, dun verd oh fair hi- Scarabe 

font i a etuis cane les. cuivreux. 

Scarahaus ( a?neus) fctiteUatus viridis nitidus , elytris fulcntis, 

Voet St ar&b. Tab, jft Fig* j$, u 

II eft de grandeur mediocre *, long de cinq & large *Pl.io.-Fig.iS. 
de trois lignes & deroie, & fon corps eft ovale & aflez 
gros. En deflus il eft d’un verd obfcor, luifant & cora- 
roe bronze, mais en deiTous ii eft noiratre & egalement 
luifant. Les etuis ont des canelures longitudinales, & les 
pattes pofterieures font tres - longues. II porte an ecuilon 
lur le dos, & le bouton des antennes eft a trois feulllets. 

23. SC AR AB E a ecujfon, roux jaundfre £ yeux noirs Scarabs 

£ longues pattes, d deux paints noirs fur le cor- fauve. 
celet, 

Scarabam (fafvus) feutdhtus fiavo - rnfus oculis nigris > tl&racz 
puncifs bin is nigris , pedibus longijftmis. 

Scarab# us (bnmrrns) fcuteUatus mutkus rnfo • teftacem, efytrk 
ft} iatis , thorace utrinque ptmBo notato, Linn, Faun , Ed, 2 , 
if 6. Syft, Ed, 12, p, jjS, n°+ j2> 

Star airbus ftdzus , cadis nigris ? thorace ghhro, Geojjr. Lift 
Tom , L p. $3. n°, 22* Le Scaiabe fauve aux yeux noh% 

Vm Scarab* Tab . 7* Fig, jp, 
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Les Scarabes de cette efoece * ne font pas rares, on 
ies trouve fouvent dans les pres & fur les plantes. IIs 
font au deflous de la grandeur mediocre, longs de qua- 
tre 8c demie & larges d’un peu plus de deux lignes. Leur 
couleur eft par-tout d’un roux jaunatre, mais les yeux 
font noirs. IIs out un petit ecuffbn fur le dos, & les e- 
tuis out des canelures longkudinaies peu profondes. De 
cliaque cote da corcelet, vers le bord lateral . il y a un 
petit point nolratre, Sc la t&te eft d’un roux plus obfcur que 
le corps & presque brun. Le corps eft gros Sc ovale, 
8 c les pattes font longues Sc deliees. Le bouton des an- 
tennes eft compofe de trcis feuiiiets tres-longs, ou de ia 
longueur de la tcre, mais tort eircits. 

24. SCARAB E a ecujjon, a etuis fun jaune - brim, 
d tete if corcelet fun violet luifgnt on verddtre if 
d pattes noires. 

Scarabes us (vhidicollis ) fcutellatus , tljtris obfcure fuivis , capite 
tboraceque violaceis f. viridibits nitidis, pedibus nigris. 
Scarabsus (Hordeola) fcutellatus inntkus , cttpite tboraceque cce- 
video fubpilofo, elytris grijeis, pedibus nigris. Linn. Faun. 
Ed. 2. n a . qyi. Syfl. Ed. 12. p. 554. u°. 49. 

Scarabceus capite tboraceque cierulco piiofo , elytris rufis. Gtoffr, 
Inf. Tom. I. p. 7/. n°. 8. Le petit Hanntton a cores- 
let vert. 

Schctff: Icon. Inf. Tab. 25. Fig. 4. 

J’ai trouve ces Scarabes* furies grands chemins 
dans les crottes de cheval, ou Us fe rendent fans douce 
pour y pondre leurs oeufs. M. de Linne dit, qu’ils frc- 
quentent les jardins, ou ils devorent les feuilles des ar- 
bres fruiders, excepte celles du poirier. Sc c’eft pour 
cela qu’il leur a donne le nom de Horticola. 

Ils font de figure ovale Sc au deflous de Ia grandeur 
mediocre, leur longueur etant de quaeres lignes Sc de¬ 
mie, Sc leur largeur de deux lignes Sc demie. Les etuis 
font d’un jaune oblcur ou tirant fur le brun, garnis de 
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canelures longitudinales pen profondes, La tete & ie 
ccrcelet font d’un violet tres - kiifent, mais dans pluiieurs 
d'un verd luifant. Le dellpus da corps & les pactes, qui 
font longues, font de couleur noire & luifante, avec ti¬ 
ne teinte de violet ou de verd, Les antennes font rous- 
fcs 3 mais le bouton eft noir & divife en trois feuilfets. 
Locution triangulaire cit ou verd ou violet, felon la cou¬ 
leur du corcelet. Toutes les parties de ces Scarabes font 
garnies de poils gris & noiratres, 

3 . Des Scarabes de la troijieme famille, 
on de ceitx qui 7i 9 o?it point de dents. • 

25, SCAR ABE a ecujjon, d'un verd dors luifant, 
a etuis lijfes a petites lignes trcmsverfes blanched 
ires , cf a pciiraie 'avancee en points en deffous co¬ 
vers les cotes. 

Sciral&is (Imcragdas) Jhitellatns midi-anrens , elytrh ghbris: 

lice is iransverfis clbidis , pe chore porvecio Literibus unident ato * 
Scaraba us ( ouratus ) fcuteUatus viaticus nurcutisfegmcntt ah* 
dors Alls primo latenbus unidentato, clypeo planiufmh. Linn* 
Ram. El 2 n°. poo* Syfi. Ed. 1 2. p. jjj, . 75. 

Seres ib xcs 2 iridi - d:ieus , thoracis parte prana ant ice prominent e % 
Gcojfr. Inf. Tom* I. p. 75* n °+ J. L'emeraudine. 
Smaragdus feu Vir l chillis. JSIcrr* pin* 20i\ 

Raj. inf p. jC 

Fnfctj. RR Tom* 12. PR 3+ Tab. 

Hcsfn. Inf III. Tab. 6* 

Rosjll Inf Tom. 2. CL 1. Scarab . terr. Tab. 2. Fig. 1,. j. 
Strum e r AH, Acad. Suec. VoL 2. p. 47* 

SIkcT icon* Inf Tab. 26. Fig. 7, 

Voer Scarab. Tab* 1. Figl r* 

Ces Scarabes* 1 , qui font fort communs, portent en 
fuedois le nom de Guldfmed & en holiandois celui de 
Goude - torre.. On les volt voler en plein jour dans' les 


Scarsbe ems- 
raudine. 


*Fl.rr. Ftg*r». 
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jardins, ou ils fe pofent furies fieurs, corarae ies Lilas; 
les Roles , celies du Sureau, des plantes ombelliferes & 
piufieurs autres, pour en fncer ie miel qui leur fort de 
nourriture. Ils font en volant on bourdonnement avec 
fours ailes. Ils ont le corps applati, & les plus grands 
font longs de neuf & larges de cinq lignes. Ils portent 
la tSte baiflee, & ils n’ont point de dents dans la bou- 
che. Quand on les prend dans la main, ils jettent par 
l’anus une liqueur comme une bouillie blanche d’une 
tres-mauvaife odeur, & H on les jette en Pair, ils eten- 
dent promptement leurs ailes & s’envolent avant de tom- 
ber a terre. 

Leur couleur, qui eft des plus brillantes, eft en des- 
fus d’un beau verd luilant & comme dore, mais en des- 
fous le corps elt d’un pourpre dore tres-luilant, plus ou 
moins verdatre dans quelques individus. Les etuis ecail- 
leux font lilies, garnis de piufieurs petites lignes transver- 
fales en forme de traits ondes d’un blanc lale, qui ne 
les traverfen t qu’en partie, de forte qu’ils ne fo rendent 
point d’un bord a i’autre. An premier coup d’oeil on 
diroit que les etuis cnt dans ces endroits de petites cre- 
vafles. Le dellbus de la tete, du coreelet & de la poi- 
trine eft veiu ou garni de polls gris, tout de merae quc 
les pa tees, & les antennes font noires a bouton divile en 
trois feuillets, 

Pour m’affurer que ces Scarabes n’ont reellement 
point de dents, j’ai examine avec attention toutes les par¬ 
ties de la t£te piece par piece. 

*PLu.Fig,a. Cette t£te eft couverte en deltas* d’une plaque e- 
cailleufe, allongee & baiflee endeftous, quia une echan- 
crure au bout Sc nn rebord eleve tout autour de la par- 

tie 
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tie anterieure. Au milieu dans fa longueur on voit une 
arrete un pen elevee. Immediatement au deflous de 
certe plaque ecailieufe on trouve une piece plate & tres- 
minee, de iubftance un peu dure ou presque ecailieufe & 
de couleur rouile. C’eft la levre luperieure *, qui eft 
mobile a la bale & appliquee centre la plaque ecailieufe; 
en devant elie a une profonde echancrure*, de forte que 
fon contour eft en-qudque maniere en figure de coeur. 
Beaucoup de poils roux, longs & aflez grgs fe voyent 
fur fon bord, aufii bien que fur fa furface. 

Es' defibus' de cette levre fuperieure eft placee la le- 
vre inferieure*, qui eft accompagnee de differences par¬ 
ties tres - remarquables. La levre me me * eft a peu pres 
de la meme figure que la fuperieure; e’eft une piece ap- 
platie, mais plus epaifle que la levre fuperieure, qui eft 
ecailieufe & d’un brun obfeur, ayant en devant une pro¬ 
fonde incifion ou echancrure *, qui lui donne auffi la fi¬ 
gure d’un coeur, elie eft comme compofee de deux lo¬ 
bes, dont le contour anterieur eft circulate. Sur la face 
inferieure elie eft toute couverte d’une grofle touffe de 
longs poils, & fes bords en ont de femblables. La levre 

mobile comme la fuperieure* Chaque lobe dont elie 
eft compofee, eft garni d’un barbillon divife en deux 
parties articulees enfemble & arrondies au bout; ce font 
cenx qu’on appeile les petirs barbiilons ou les interieurs*, 

& 3 Is ont ieur attache a la face inferieure de la levre, a 
ia face qui regarde Ie plan de politico. 

Cette levre inferieure eft accompagnee de chaque 
-tote d’une longue partie ecailieufe *, articulee a ia bafe 
de la l£vre & mobile par cette articulation. Cette piece * 
eft divifee en deux pardes articulees enfemble. La partie 
Tom. IF. N n 
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*Pl.n.Fig. 5.3. anterieure *, qui eft la plus courte, eft toute couverte 
par une epaitfe touffe de poiis roux, longs & frifes, qui 

* f . eft une veritable petite brofte. L’autre partle % celle qui 

eft articuiee a la bafe de la levre, eft plus longue, plus 
groile & d’un brun roux. Elle a des faces inegales & 
angulaires, Sc du cote interieur elle eft toure couverte 

* ^ r - d\m aflemblage de polls roux*, qui forment auffi com- 

ce une longue brofte; du cote exterieur elle a encore 
des poiis, mais en moindre quantite. Au m£me cote eft 

* £; attache am autre barbillon*', plus long que les precedents; 

c^eft Pun des deux grands b3rb:ilons ou des exterieurs, 
qui font divifes en trois articles, dont celui de l’extremi- 
te eft le plus long Sc arrondi au bout. Tons les quaere 
barbillons font mobiles, lilies ou fans poiis & de fubftan- 
ce ecailieufe. 

Entre les deux ievres on volt encore deux, aatres 

* Fig;. 4, -c c, pities*, qui m’ont femble etre attachees & ardculees 

aupres ou a la bafe de la levre inferieure- Ces deux pie.~ 
“Fig. 6 ~ ces font plates,: fort minces *, transparentes- & de couieur 
roufle ou d’un brun jaunatre, mais blancheatres. au mi¬ 
lieu, Elies font bordees tout autour de longs polls roux. 
Du cote exterieur. elles ont une longue pointe aftez lar- 
r - ge*, mais moufle ou arrondie au bout; quoique cette 

pointe paroifte faire corps a part, j’ai pourtant trouve 
*n. qu’elle eft intimement unie a la piece applatie meme ** 

avec laquelle elle ne fait qu’un meme corps. Ces deux 
pieces *avec leur longue pointe font ecaillenfes, mais ce- 
pendant fiexibles, a caule de leur peu d’epaiffeur, & el- 
Ies font .mobiles a leur bafe. On pourroit croire que ce 
font des dents, mais comme elles n’enont nr la figure , hi 
la durete &'la roideur neceflaires a des dents, je ne f§au- 
rofc les regarder pour telles. II fe peut pourtant bieff. 
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qu’elles fupplcent en queique fagon a des dents, qu’elles 
fervent a conduire les aliraens dans la bouclie. 

Voila toutes les parties que j’ai pu decouvrir dans 
la tete & aux environs de la bouche. Ces Scarabes n’oat 
done point de dents; iis n’en one pas non-plus befoin, 
vu la fatjon & les alimens dont iis fe nourriffent. J’ai 
dit qne ccs si* mens font le rniel ou la liqueur fucree 
qu’ils tirent des fieurs; les broftes * dont nous avons vu *pi. t r< pjg. 
que les deux longues pieces laterales de ia ievre inferieu- ^ d c - 
re & qui portend les deux grands barbillons, font gar- 
nies, femblent etre tres-propres a recueillir cette liqueur, 
a la lecher pour ainfi dire, pour etre enfuite portee a 
la bouche. 

• Iis ont une particularite a la poitrine en deffous* 
e’eft qu’eile s’avance par' devant en une lame horizontale, 
terminee par une efpece de tete arrendie* qui eft cou- * ^ ! =* S l» 
chee entre les deux pattes intermedlaires a leur origine. 

De chaque cote, proche de l’endroit ou commence le 
ventre, la poitrine fe prolonge encore en une pointe an- 
gulaire *, qui deborde le corps, & qui lui forme comrae * 11 . 
deux eminences laterales <$c pointues. 

C’est dans les fourmilieres ou les nads des grandes 
Four mis des bois qu’il faut . chercher les larves die ces Sca¬ 
rabes ; elles vivent dans le terreau gras & humide qui fe 
trouve toujours au fond de la fourmiliere; mais on les 
rencontre aufli dans la terre ordinaire, dont elles s’ae- 
pommodent fort bien, pourvu qu’elle foit un peu gras- 
fe, & ou je les ai confervees en vie, parce qu’elles y 
trouvoient egalement leur nourriture. II eft bieh remar- 
quable qu’elles peuvent vivre dans les fourmilieres, ou 
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elles paroiftent etre environnees- d’ennemis: car ies Four- 
mis ont coutume de tuer &c de manger Ies Infedes, fur- 
tour quand ils ont le malheur de s’approcher de leursnids. 
Mais j’ai oblerve qu’elles ne font aucun mal a ces larves, 
& qu’elles ies laiflent yiyre au milieu d’eiles en toute 
furete. 

Elles font grandes & grofles *, Ieur longueur eft de 
quatorze iignes, & elles en ont cinq de diametre en gros- 
feur, quand elles font parvenues au dernier terme d’ac- 
croidement: car on en trouye dans la mcme fourmiiiere 
de tout age & par confeqnent de toute grandeur. Le 
corps approche de ia figure cylindrique, mais en defldus 
jl eft un peu applati. Tout le long de chaque cote, 
immediatement en defldus des frigmates , on volt un plis 
eleve, une efpece de bourrelet aflez gros & bten mar¬ 
que *, qui fert comme de reparation entre le deflus & le 
deflous du corps. Le corps eft a peu pres de grofleur e- 
gale dans toute la longueur, mats pourtant moins gros en 
devant, la ou font les pattes, & le derriere ou le dernier 
anneau * eft un peu plus gros que le refte. II eft divife 
en douze anneaux, mais dont les reparations font un peu 
difficiles a demeler, fur - tout en deflus, parce que le 
corps eft garni d'un grand nombre d’autres incifions ou 
pliflures aflez profondes, dont j’en ai cornpte plus de 
trente. Tout le corps eft d’un blanc lale un peu jaunatre* 
Elles ont fix pattes ecailleufes * d’un jaune obfcur ou cou- 
leur d’ocre, aflez courtes a proportion de la grofleur du 
corps & attachees aux trois 'premiers anneaux. La tete * 
eft dure ou couverte d’une peau ecailleufe d’un bfun 
jaunatre, & garnie de deux fortes dents noires*, de quel- 
ques barbillons & de deux antennes articulees * Tout 
le corps eft parfeme d’un grand nombre de petits polk 
roux fort courts. 



DES INSECTES. VI. Mim. 

Quakd on place la larve fur un plan uni, for une 
table par exemple, elle ne marche point a la maniere das 
autres In Cedes, je veux dire qu’elie ne fe place point fur 
le ventre. Eiie ne fait pas non-pins d’ulage de ces pat- 
tes alors, mais elle fe met dabord fur le dos, & glide en 
avant dans cette attitude par le mouvement des anneaux 
& des pliCTures du dos, qu’elie contracle & -allonge al- 
ternativement; elle baifle la tete ou plutot le crane con- 
tre le plan de pofition, de maniere qu’il s’y trouve tou- 
jours appuie. Voila la maniere de marcher ou d’avancer 
quand elle fe trouve hors de terre. Quand on la remet 
fur le ventre, elle tache bien de marcher avec les pattes 
dans cette pofition, mais elle n’eft pas en etat de s’y main- 
tenir longtems, elle retombe dabord Cur le dos, parce que 
le ventre etant concave, le corps eft toujours un peu pile 
en arc, dont la concavite eft en deflbus , & c’eft la rai- 
fon pourquoi elle roule toujours fur le dos, n’etant pas 
non - plus en etat de fixer ies pattes fur un plan uni. II 
n’eft pas etonnant, qu’une larve faite pour vivre toujours 
dans la terre, marche mal quand elle ne s’y trouve pas. 

La tete * de nos larves eft beaucoup plus large que *pi,n.Fig,'x2. 
longue; je compre fa longueur du devant au derriere. * *• 

Vue en deflus, elle a en quelque maniere la figure d’une 
demi-lune, & 'elle eft en partie enfoncee dans le pre¬ 
mier anneau du corps, quand la larve la tient tranquile. 

En deflus elle a une petite incifion & par-ci par - la de 
petits points concaves ou enfonces, Elle fembie compofee 
d’une feulepiece; cependant on y voit de chaque cote une 
future blanche peu profonde & uniquemenc ienfible par 
fa couleur, qui s’etend depuis la bafe de l’antenne jusqu’au 
fommet de la tete, & qui la divife com me en trois par¬ 
ties, dont ceiie du milieu eft triangulate, a peu pres 
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comrae on Pobferve fur la tete des chenilles. II eft par- 
ticulier qu’on ne trouve point d’yeux fur la fote, au moins 
n’y ai-je rien vu qui refemblat a des yeux, quoique je 
l’aye examinee avec attention; la larve foroit done aveu- 
gle. Son fejour condnuel dans la terre ne demande ap- 
paremment point d’yeux, ils ne lul foroient d’aucune utilite. 

Les parties qu’on remarque dabord fur la t£te, font 
Jes antennes & les dents. Les antennes * font placees vers 
les cotes, & leur longueur, qui n’elt pas bien confide- 
rable, -egale a peu pres ceiie de la tete. Elies font divi- 
fees en cinq articles, dont le premier eft arrondi 5c plus 
gros que les autres; les quatre iiiiyans font a peu pres cy- 
lindriques, 6c celui de 1’extremite eft arrondi au bout. Ces 
antennes font ecailieufes 6c de couleur brune jaunatre 
luifonte. 

Les dents ou machoires *, qui font les parties les plus 
confiderables de la tete, y font attachees en devant des 
antennes & placees en partie entre deux levres, dont nous 
donnerons la deferipdon ci-deflbus. Elies font articulees 
& la tdte, & com me celles des chenilles & des autres In- 
feftes eiles jauent d’un cote a l’autre, de forte qu’elies fo 
tencontrent avec leurs dentelurgs en devant de la tike. 
Elies font groftes & maftives, de fubftance dure & ecail- 
leufe, mais en dedans eiles ont une cavite remplie de 
made res molles 6c charnues. Leur bale * eft de figure 
pentagone, mais la moitie anterieure eft plate, elle feter- 
mine en pointe courbee *■, & eft garnie du cote interieur 
de trois dentelures arrondies au bout * y ; moitie 

ou la pofterieure a deux rangs de femblables dentelures *, 
dont trois dans chaque rang, entre lesquels il y a une 
cavite allongee; •. Au cdte exterieur de la dent on voit un 
tubercule arrondi* 6c quelques poils roides**; il y a aufli 
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des poiis autour de la bale. II eft inutile de dire , que 
ces dents fervent a broyer & a hacher les alimens; mais 
elles ont encore un autre uiage, la iarve s’en fervant 
pour fouiller & penetrer la terre, & s’y faire des che- 
mins. Elies ont meme beaucoup de force, pobque la 
iarve pince tres -rudement avec elles les objets qu’on lui 
met dans la bouche, & qu’on rencontre une certaine refi¬ 
nance a lui faire lacher prife. 11 paroit done que les 
mufeies qui les font agir, font doues de beaucoup de 
force* Les dentelures font noires, & le refte eft d’uti 
brun fonce & luifant. 

La tite eft encore garnie de deux autres parties, & 
qui doivent porter le nom de Ievres, parce que ce font el¬ 
les & les dents qui ferment la bouche. L’une eft fope- 
rieure * & Pautre inferieure**. La fuperieure eft placee 
en devant de la tete, dans Pefpace qu’il y a entre les 
dents, qiPelle couvre en parcie. Elle eft ecailleufe , large 
& plate *, aflez mince & un peu concave en deflous, di- 
vifee transyerialement en deux parties- iaegales , dont la 
premiere *, ou celle qui tient a la tete, eft plus grande 
Sc plus large que Pautre *. L’attache qu’il y a entre el¬ 
les, eft mobile com me une charniere. La moitie pofte- 
rieure* de la premiere partie eftbrune, mais Pautre raoi- 
tie ou Panterieure * eft blanche & transparente. La fe- 
conde partie de la le vre * feroit a peu pres d’urt contour 
ovale, fi elle.n’avqit en devant deux echancrures ou in- 
cifions *, qui lui donnent en quelque maniere la figure 
d’utt treffie* Cette partie, qui eft d J un brun jaunatre 
transparent, eft garnie de plufieurs poiis courts, furtput 
r fonc fa circonference, & tout pres des echancrures on 
volt deux petites taches allongees obfeures* 

La levre mferieure *, qui eft placee en defibus des 
dents, eft plus compofee que la fuperieure* Elle eft fai- 
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te de trois parties principals, qui font deux efpeces de 
bras * & une partie intermediate plate , qu’on pourroit 
proprement regarder comrae la levre **. Les bras font 
attaches aux cotes de la bale de cette partie plate*, & Hs 
font diyifes en deux parties in-igales & irregulieres *, ar- 
ticuiees enfemble, de forte que chacun d’eux peut fe 
mouvoir en deux endroits, a fa bale & a la jondion de 
fos deux parties. Leur figure tire fur le cylindrique. La 
premiere partie eft plus grolle que Pautre, & celle-ci* 
devient de plus en plus deliee, & eft garnie au bout de 
quelques pointes courbees tres - dures *, qui reflemblent a 
des crochets ou a des ongles. D'u cote exterieur de cet¬ 
te feconde partie eft attache un barbillon *, compofe de 
quatre articles mobiles. Ce font les barbillons exterieurs, 
ordinairement courbes en arc, & fe terminant en pointe 
moufle ou arrondie. La partie intermediate plate*, qui 
eft placee entre les deux bras & que nous avons prife 
proprement pour la levre, eft plus longue que large* & 
diyifee transverfalement en trois parties en forme d’an- 
neaux*. Deux barbillons plus petits & foulement divifes 
en deux articles* font places au bout anterieur de cette 
piece. Dans plufieurs endroits de la levre inferieure on 
voit des polls courts, & elie eft de la me me couleur 
que la fuperieure. 

C’est entre les levres & les dents qu’eft placee la 
bouche ou l’ouverture, par Iaquelle les alimens font por- 
tes dans le gozier, l’oefophage & de-la dans l’efto- 
mac. Les levres fervent non foulement a fermer la 
bouche, mais encore a retenir les alimens que les dents 
ont faifis, tandis qu’elles les broyent; car fans leur 
fecours les dents auroient de la peine a tenir les alimens 
pour -les macher, ils tomberoient chaque fois que les 

dents 
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cents le mettroient en mouvement, comma cs-a arrive 
cans toes Ies animaux. je crois que lea deux bras mobi¬ 
les d 2 la ievre inferieure, qui peuvent fe rapproeher Pun 
de P autre par ieurs bouts, eu fe trouvent ies crochets 
dont nous avons parle, fervent aufli k iaifir ies aliaien* 
Sc que ies crochets aident a Its broyer: car j’ai vu quo la 
krve les fermok 5c les cuvroi: aiternativement, corame 
pour prendre queicue chofe; enfin quand elle eft en mou- 
vement, ces bras le font presque toujours aufli & jouent 
continuellement Tun contre i'aucre. 


*PLn Fi I, IS. 
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Les pattes *, qui ont plufteurs polls & des efpeces de 
pecices epines noires, font divlfees en cinq parties, dont 
la premiere * ou la plus proche du corps eft la plus lon- 
gue^& la plus groile, Ies autres diminuant toujours en 
grolTeur, & ieur extrtrni 
a (fez longs, mais peu courbes 

Le corps eft couvert d’une peau membraneufe Sc flexi¬ 
ble, qui eft tres-tenbue fur !e dernier anneau, a caule 
css excremens contenus dans les inteftins, qui, par h 
transparence de la peau, donnent a ce dcr.fer anneau* 
la couieer d’un noir bicuatre. On vci: excrement en 
delTous des trois anneaux qui le precedent, "une grande 
tache aiiongee de menie coulenr * & produite par la nife¬ 
me caule. Nous avons dit que le corps eft divife en 
douze anneaux, en deftbus desquels ieurs inebiens parois- 
fent diftin&ement, mais en deli'us la peau a un A grand 
nombre de plis & de rides, qui confondea: les feparacons 
des ventabies snneaux. De chaque cote du premier an- 
nean it y a une tache aiiongee alTez grande, dure ou e- 
caillcufe * & dont la couleur eft d’un brun jjunatre. A ss. 

Fextremite du derriere on voit une grande fence trans- 

Tem. IF, i O o 
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•n.xi.Fig.ii. verfale *, qui eft l’anus ou l’ouverture de Finteftin, & qui 
f* eft ferinee par des rebords formes de la peau. 

Nos larves font garnies, corame les chenilles, de dix- 
huit ftigmates, done neuf de chaque cote du corps, com- 
*Fig;io. me ils parolilent ici dans la figure *• A la vue Ample 
ces ftigmates ne font que comme des points bruns jauna- 
tres, Diaces dans une lfone immediatement en deflus du 

* *■ O / 

* hb, grand piis *, qui regne tout lc long de chaque cote du 

corps, un fur chaque anneau, excepte le fecond, le troi- 
fieme & le douzieme, qui manquent de ftigmates, com- 
» Fig, 19. s. me dans les chenilles. Chaque ftigmate * eft place fur u- 
ne petite elevation triangulaire *, formee par des replis 
de la peau, & fa figure eft finguliere. C’eft un petit tu- 

* Fig. 20, s. bercule hemifpherique brun *, qui a au milieu une. pe¬ 

tite fente transverfale, ou dirigee felon la largeur du corps 
de la iarve. Cette fente donne paflage a Fair que Fln- 
fecte refpire & fert a’embouchure a Fune des grandes 
trachees. Le tubereule ou ie ftigmate eft place dans un 
*cdc _ rebord circulaire brun & ecailleux*, mais qui ne forme 

* c *• qiFun cercle imparfait ou ouvert d’un cote *. L’ouvertu¬ 

re du cercle du premier ftigmate, ou de celui qui eft 
place fur le premier anneau, regarde le derriere de Fani- 
mal, mais Fouverture du cercle de tous les autres ftigma¬ 
tes eft dirigee du cote de la tete. 

Di chaque cote du deflus du dernier anneau on voit 
au travers de la peau. transparente & tres-tendue, dont 
il eft convert „ une trachee blanche divifee en deux bran¬ 
ches principals, Sc en deiTous du nitoe anneau paroiflent 
auffi des trachees. Dans plufieurs endroits du corps on 
peut encore obforver, au travers de la peau, des matie- 
res tres- blanches en forme de petits grains, qui font la 
graifle ou le corps graiiieux de FanimaL 
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Nous avons dit que ces larres n’ont point d’yeux, 

& que meme eiies he femblent gueres en avoir befoin, 

puisqu’elles vivent toujours dans la terre. Cela eft ce- 

pendant toujours fort remarquable, d’autant plus qu’on 

trouve plufteurs autres larves, qui, quoique deftinees a 

vivre dans l’obfcurite, dans la terre ou dans les troncs 

des arbres, ont pourtant des yeux. Comme ceci me parut 

aiTez extraordinaire, j’examinai de nouveau & avec beau- 

coup d’attention la tete de ces larves, mais je n’y ai pu 

rien voir qui reflemblat a des yeux. Ayant obferye les 

grofles larves des Scarabes naficornes , qui a la grandeur 

pres lone entierement femblables en figure a celles, dont 

nous donnons aftuellement 1’hiftoire, je ne leur ai pas 

non-plus trouve d’yeux, quoique Swammerdam en ait 

parie comme ft eiies avoient des yeux * ; mais il ne fait Nat, p. 

que les nommer {implement, fans dire un mot ni de leur 3 0 7& 3°3> 

figure, ni de leur fituation fur la t£te; on ne les decou- 

vre pas non-plus dans les figures qu’il a donnees de ces 

larves. II ne paroit done avoir dit, qu’elles ont des yeux, 

que par analogic, & fans trop examiner fi eiies en ont 

ou non. J’ai encore trouve dans la fiike d’aueres efpeces 

de larves priyees d’yeux & qui vivent aufii dans la terre. 

Nos larves font cres-vigoureufes & peuvent vivre 
longtems hors de terre, comme j’en ai fait fexperience, 
ayant enferme une de ces larves dans un tube de verre, 

011 il n’y ayoit pas un grain de terre; eile y vecut au 
de-ia d’un mois fans nourriture, & cependant fans s’af- 
foibiir fenfiblement. Elle n’avoit pas jet:e un feul grain 
d’excrement pendant tout ce temps -la, quoique fes in- 
teftins en fuflent encore alors tout remplis, ce qui parois- 
foit aflez par la couleur noire du dernier anneau. Mais 
ce fut en hiver que je fis cette experience, & alors la 

O o 2 
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transpiration infenfihle eft trcs - mediocre , ce qui paroit 
avoir ete ia principaie railon de fa confervation. Cepen- 
dant fon corps etoit diminue de groileur, preuve qu’el- 
le n’avoit pas ete trop a ion aife dans ie tube* 

J’ai deja die, que ce n’eft pas uniquement dans Ies 
fcnrrruiieres qu’on trouve ces larves, eiies vivent egale- 
ment dans la terre ordinaire* Quand on les place fur la 
flu-face de la terre, elles s’y enfoncent dans le moment, 
& s’y font une route en la percant avec la t&te & ie& 
inftrumens qui s'y trouvent, comme aulTi avec les pat- 
tes , prenant alors une pofltion verticale la t£te en - has. 
Celles qu’on vient de placer dans un poudrier rempir 
de terre , s’y rendent ordinairement jusqu’au fond , mar¬ 
que qu’elies aiment a vivre bien avant dans la terre* 

Elles fe nourrifient de terre, & peut-tkre aufli des- 
racines , des feuiiles & des branches a-demi pourries, & 
de chofes femblables qu’elies y trouvent; ainfi touts forte 
de terreau gras- & bien abreuve d’eau leur con vient. El¬ 
ies ne font point mechan tes, on peut les manier tant 
qu’on veut, Ians qu’ehes cherchent a fe defendre, etant 
lourdes & pefmtes, mais elles out une odeur desa- 
greable , qui refte aux doigts qui vienneut de les toucher. 

A i’appk oche de 1 ’hiver de 17 46, comme je vis- 
que mes larves ne fe dilpofoient pas a la transformation 
i-1 etoit nature! de conclure qu’eiies devroient paiTer cette 1 
faifbn £bus leur premiere forme, comme i’experience le- 
verifia. Je les enfermai dans un grand poudrier presque 
tout rempli de terre, & j’eus foln que cette terre ne fe 
geiat point, les laiflant ainfi en repos jusqu’au printerns 
de l’annee fuivante* Des que la- neige disparut & que 
les eaux redevinrent liquides, je fouillai la terre du port- 
drier, pour y chercher mes larves, que j’y trouvai en- 
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core foils leur premiere forme ou dans 1’etat de iarye 
comme a vane I’hiver. Je leur donnai dabord de la terre 
nouvelle & grade, & elles ne tarderent pas a y entrer. 

J e les vifital de temps en temps y en remnant la ter¬ 
re, & je les trouvai toujaurs en bon etat* Celles qui 

n’ayoient pas encore atteint leur jufte grandeur, crois- 
folent de jour en jour & avoient le corps dodu & bien 
replet: marque certaine qu’elles vivent, ou du moins 
qu’elles peuvent vivre du feul terreau, pourvu qu’il {bit 
tin peu gras. J’en eus encore une autre preuve, e’eft 
que je trouvai snores d’eiles une grande quantite d’excre- 
mens ailez grands qu’elles avoient rejetces. Ce font des 
mafles ailongees, cylindriques & arr'ondies aux deux 
bouts, longues de deux lignes & demie, & groftes d y une 
Iigne * 3 de couleur noire, & metne beaucoup plus noire *W.ir.Frg.aT. 
que le terreau dont elles font compofees; enfin ces ex¬ 
cisemens reflemblen.t parfaitement aux crottes des fouris. 
lis font aifez durs, & ce n’eft qu’a i’exterieur qu’ils font 
fi noirs, leur dedans efr de la couleur ordinaire du ter¬ 
reau , & ils font compofes de grains de terre & de fable,, 
enfin de teiies matieres qu’on trouve dans le terreau. El¬ 
les font beaucoup d’excremens, ce qui eft une marque 
qu’elles font grandes mangeilfes. 

Au mois de Juin deux de mes larves fe difpoferent 
a la transformation, & fe conftruirent dans la terre des 
coques ovales, fakes du terreau m£me ou elles vivoient.. 

Ces coques * font remarquables, tant a caufe de la ma- * Fig.ssi 
tiere dont elles font compofees, que de leur folidite* 

• Leur figure eft: ovale, plus ou moins allongee; leur fur- 
face eft inegale & raboteufe, parce qu’elie eft couverte 
par-ci par-la de grains de {able, de petites pierres &c 

O o a 
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*Pi.Ti.Fig,22. meme de plufieurs grains* des excremens de la tarye. 

f e * Ces excremens & ces petites pierres font iolidement in- 

cruftees dans la matiere terreuie qui fait Ja bale de la 
compofition de la coque, & elles font ayec les grains de 
terre une made d’une folidite & durete aflez confidera- 
bles, c’eft comme une efpece de mortler bien lie & bien 
ferme, & cependant les parois de la coque font tres- 
minces. Pour y faire une ouyerture, j’ai etc oblige de 
me fervir de la pointe d’un couteau, & fai trouve que 
fa durete egaloit celle du mortier ordinaire qui lie en- 
. femble les briques des maifons, Les parois interieures de 

• Fig.sj.0. ja coque* font lilies & unies, & faites d’une terre fine, 
bien paitrie & bien applanie. 

Il feroit curieux de voir la larve dans le travail me- 
me de fa coque; mais cela eft presque impoflible, parce 
que tout fe faifant dans Finterieur de la terre, il n’eft 
pas facile a faifir le moment nfome de Foperariou. N’a- 
yant point le don de filer, il faut neceflairement, pour 
pouvoir lier enfemble les particules de terre & de fable, 
& pour en former une made on une efpece de mortier, 
qu’elle foit pourvue d’une matiere gommeufe ou d’une 
efpece de liqueur, pour humefter & paitrir la terre, pour 
la rendre propre a la conftruftion de la coque, & qui fe 
durciflant a mefure qu’elle fe deleche, donne Ians doute 
la folidite requife a la made. Ce qui fembloit confirmer 
ce raifonnement, c’eft qu’une portion de la coque, que je 
mis tremper dans l’eau, s’y ramollit entierement: l’eau 
deiaya la matiere qui umlfoit les grains de terre; mais la 
loupe ne m’y fit voir aucun fil, comme on l’oblerve aux 
coques de terre faites par de certaines chenilles, qui lieut 
enfemble les parcelies de terre avec des fils de foye. 

On pourroit faire des conjectures aflez yraifemblables 
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for la maniere dont peut-ecre ces coques font conftrui- 
tes. On pourroit dire, par example, que la larve envi- 
ronnee de terre de route part, commence dabord de la 
preiler avec le corps de tons cotes, & qu’elle y fait ainfi u- 
ne cavite proportionnee a fon volume; qu’enfoite eile * 
hamecte la forface interne de cette cavite, qu’elle l’appla- 
nit avec la t£te ou quelque autre partie du corps, & que 
la liqueur qu’elle y repand pen£tre d’elle - meme la terre 
a une certaine diftance, ou a i’epaifleur qu’il faut aux pa¬ 
rols de la coque y enfin que cette liqueur , en le defechant 
pea a peu, unit enfomble les grains de terre, de fable & 
autres matieres dont la larve eft environnee, & que les 

parois loiides de la coque font Fortnees de cette maniere. 

Quoiqne cette fa con de faire la coque paroit fort fimple, 
pent - etre cependant que la larve s’y prend tout autre- 
roent. II eft aife de faire des conjectures, mais incertain 
ft on ait trouve la verite; ce n’eft que i’animal m£me qul 
peut montrer les procedures, 

L’interieuk de la coque, qui forme une cavite Ipa- 
cieufe, mais cependant moindre que la longueur de la 
larve ne fomfaleroit le demander, lui fort de logement 
pour y fubir fes transformations; ion corps y eft dabord 
dans une lituation courbee, mais enfuite il fo raccourdt de 
plus en plus. Au commencement de Juillet, mes deux 
larves avoient pris la forme de nymph.es, en fe defailant 
de leur peau, qui fo trouvoit placee en peloton a 1’un 
des bouts de la coque. J’obfervai alors, que la cavite de 
la coque, par une eipece de prevoyance de la larve, £- 
toit proportionnee a la longueur de la nymphe, qui ia 
rernplifloit aftez exadement. 

La nymphe * eft longue de huit lignes, & fon plus *Pf.ir.Fig.24. 
grant! diametre en travers eft de quatre lignes & demie. & 3 5* 
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La couleur du corps eft d’un jaune fale & blancheatre, 
mais la tlte, les fourreaux des ailes, ies pattes & le bout 
du ventre font d’un jaune brun. La t&te eft courbee en 
•rL11.Fig.14. deflous *, & la figure du ventre apnroche de celle d’un 
r * * cone tronquc, mais un pen applati; le ventre eft un pen 
recourbe en deftous a ion extremite. Tomes les parties 
exrerieures du Scarabe y font tres- vidoles & tres-recon- 
noiiTabieSj comme la tete, les antennes, ies barbiiior.s, 
les dents, &c. La reparation du corcelet Sc de la poitri- 
*Fig.25.ci. ne * eft tres - marquee, & ies fourreaux des ailes **, qui 
ont * eiir attac ^ e a ' a poitrine *, font ramenes vers le ycn- 
1 a> -5- J- tre ^ contre i e q U ei jig font appliques. Les pattes antcrieu- 
res & intermediaires font placees entre la tlte & ies ai¬ 
les, mais les deux poftcrieures ie font entre les ailes & le 
derriere. On voit encore, que ie ventre eft divife en 
neuf anneaux, & que fon extremite eft garnie d’un bour- 
relet releye & divife en deux, par une petite echancrure. 
Les ftigmates du ventre, qui font bruns & tres-marques, 
font tres-difterens en figure de ce qu’ils etoient fur la 
larve. Us ont beaucoup de relief, & font fembiables a 
des mamelons en forme de tuyaux courts & cylindri- 
r.5,r. s. ques *; car iis ont une grande cavite en dedans **, au 
5 -' o. -7, c. f on( j fje laquelle on voic un pet't trait d’un brun ob- 
- /. fcur *, place transverialement, & qui probable.nenc eft 

la fence ou i’ouverture qui donne pallage a l’air que la 
nymphe refpire. Le bord anterieur du ftigmate eft un 
peu renverfe en arriere ou en deflus, 

*Fig. j. Avant la fin du mime mois de Juillet le Scarabe* 

quitta l’envelope de nymphe. 

Mes obfervations m’ont appris, que ces larves ont 
befoin de plus d’une annee pour parvenir a leur-etat de 
perfection j e’eft - a - dire pour prendre la forme de Sca¬ 
rab es. 
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rabes. De ceiles que je trouvai dans une fourmlliere Pan 
174< 5 , deux fe transformerent en Scarabes Pete de Pannes 
fuivante, com me nous Pavons vu. Les autres furvecurent 
un lecond hiver, celui de 1747. L’ete fuivant, qui fut 
celui de 1748, quelques unes de ces dernieres fubirent 
leurs transformations. Celies qui reffoient, paflerent en¬ 
core en vie Phiver de 17483 & ne prirent ia forme de 
Scarabes que dans Pete de 1749* Ainfi les plus jeunes 
des larves que je ramafiai alors pour les garder, vecu- 
rent chez moi trois annees de fuite s ou paflerent trois hi- 
vers de luite, avant de fe transformer en Scarabes , pent- 
ttre meme qu’elles. etoient deja agees d'un an quand je 
les trouvai. On vok ea rate-temps, que ces larves 
demandent beaucoup de foins pour 6tre eleyees jusqu’a 
leur transformation: car pendant la belle faifbn ii faufc 
leur donner fouvent de la terre fraiche, il faut renouvel- 
ler le terreau a mefure qu’il fe defeche, fans quoi les lar¬ 
ves ne viennent pas a bien 3 mais languiflent & tneurent 
a la fin; mais en hiver je les ai toujours trouyees com- 
me dans un etat d’engourdiflement 

<26. SC ARAB E a ecujfon , verd dcre Infant, a etuis Scarabc v«r- 
raboteux of a ventre tacbete de blanc par dsrriere , dst. 
a poitrine fans pointes . 

Scarabam (viridulus) fcuteUatus mreo - viridh nitidus t dljtrte 
rugojuy ah donum pqfike &lbedme mtculeto , pcBcre mmico* 

Scar abatis { nohilxs ) fcuteUatus mutkns lavis am atm , abdonum 
pojlice alio punaato* Linn . Sjft* Ed* iz. p, a 0 , 

Faun* Ed* 2. 402* 

Scarabans viridis nitens 3 thcrace infra aqitali > non prominentti 
Gcoffr. Inf Tom. L p* 75- n°* I* Le verdet. 

Scar abatis dridi-amus 3 thorn ce fukato % eljtris rugqfs* Uddmafo 
Diffirt. 1. > 

Rocfel Inf. Tom. i, Cl. i. Scarab. Terr. Tab, 3. Fig. 1 - j. 

Tom, IF. Pg' 
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Quoi que le Scarabe de cette efpece reilemble beau- 
coup au precedent on au Scarabe emertfiudine, Sc cela a 
tin point qu’il eft facile de les confondre au premier re¬ 
gard, 11 a cependant des caracleres tres-bien marques, qui 
le diftinguent fuffifamraent de Pautre, pour peu qu’on y 
falle attention* II a de coramun avec le precedent, que 
fa couleur eft d’un verd luifant Sc com me dore, & lou- 
vent cuivreux j que le corps eft applati, & qu’il n’a point 
de dents dans la bouchej rnais il en diftefe par les cir- 
conftances que je yai indiquer* 

It eft dabord plus petit que Pautre, Sc fbn corcelet 
*Pa pas la m^me largeur que les etuis ecailleux, il eft pres- 
que circulaire & fes bords font arrondis ; cependant la t&~ 
te eft aufli grande que dans Pautre efpece* Le corcelet 
a encore au milieu une future longitudinaie bien mar¬ 
quee, qtPon ne voit point dans P timer tm dine. La poitrine 
en deflous rPa ni la lame avancee du devant, ni les deux 
pointes laterales qu T on obferve dans Pautre, Sc c’eft a 
quoi il faut bien faire attention pour les diftinguer. Les 
etuis .ne font point lifles, mais raboteux ou garnis de beau- 
coup d’inegalites, & ils rfont que quelques peu de pe- 
tites taches blanches, mais- la partte pofterxeure du Centre, 
ou celle qui s’a vance au de - la des etuis, eft marquee 
de quelques taches d’un blanc jaunatre , & fur les cotes, 
du ventre il y a des points de la mcme couleur blanchei 
c’eft encore que fpa point le Scarabe emeraudine * Enfin 
la t£te j le' corcelet Sc la poitrine font garnis en deflous. 
de beaucoup de poll gris ou fauve, comme dans Pautre 
eipece, & le defltis du ventre, fbus les ailes., eft d’un 
beau bleu violet Sc luifant, au moms dans quelques indi- 
yidus. ■ , 

MI Roe s$x npus-a fait connoitre la larve de ce Sca^ 
rabe, qu’tl a trouvee dans le boss pourri d’tai vieur ar- 



D E S INSECTES. VI Mhxl ' 

bre; ii dit qu’elle reftemble beaucoup a ceile du Scarabc 
Imermdim , mais qu’elie eft plus petite. 

27, SCARABE a ccujfon , vela cotivevt de poils Scarabe i 
jaunes , i etuis a deux bandcs transverfes jaunes bandes. 
jointes enfemble au hard interieur. 

Scarabteus fcutellatus niger tomentofo -finvus , elytris fafeiis dua- 
bus transverfts lutcis co&dumtis . 

* Scarabecus (fafeiams) fiutelktns muticus nigsr tomentojh - fiavus„ 

elytris fafeiis dnahus Inteis coadunatls. Linn* Faun* Ed* 2* 

«°* <5>*/L £dL 12* p. JJ*f. J9. 

Scwab&MS niger birfutie fiavus , elytris lutcis , fafeiis tribus m* 
gris* interrupt is, Geoffr* Inf Tom* 1 * p* $o 4 n°* if Lt 
livree cPancre* 

Schaff* Jem. Iff* Hg* f* \ " 

1 Foe* Scarab. Tab* j' ^3. 

Drurj Inf* Exist* TL Fig* 2*. 

Ils font de grandeur mediocre *, les plus grands font *pi.xo.Fig.jj, 
longs d’un. demi pouce & larges de trois lignes & demie. 

Ils ont les pattes fort longues & de couleur noire. Le 
fond de la tfite & du corcelet eft noir, mais cette couleur 
ne parok gueres, parce que ces parties font toutes cou- 
vertes d’une epaiile couche de poils d’un jaune d’oere. 

Le deflbus du corcelet, le deffous & le derriere du ven¬ 
tre font aufli noirs, avec un grand nombre de poils d’un 
jaune grileatre, de forte que ces Scarabes font tres-veins. 

Les etuis ecaiiieux font noire,:‘-traverfes de deux bandes 
d’un jaune couleur dfocre, qui au bord interieur font 
jointes enfemble par une rave longitudinaie & qui fait 
corps avec elles. On pourroit auffi dire, que le fond des 
etuis eft jaune, & que chaque etui eft garni de trois 
grandes taches irregulieres noires proche du bord exce- 
rieur; que les taches anterieure & pofterieure traverfent 
tout i’etui & ont communication enfemble par une ligne 
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noire, qui regne tout le long du bord interieur de l’etui, 
roais que la tache intermediate, qui eft en demi-lune, 
s’arrete a quelque diftance du meme bord. Ces etuis font 
plus courts que le ventre , de faqon qu’une grande por¬ 
tion du derriere refte a decouvert, & cette portion eft 
aufli toute couverte de poils gris ou jaunatres. Le bou¬ 
ton des antennes eft divife en trois feuillets, & le dos eft 
garni de Pecufton ordinaire. 

Ces Scarabes fe plaifent fur les fleurs, pardculiere- 
ment fur les Rofes, les Chardons & les Scabieules, & ils 
en fuqent le mtel, n’ayant point de dents. Pendant le 
jour ils font d’une grande agilite, & ils s’envolent alors 
avec facilite , c’eft-a-dire qu'ils font toujours prets a vo- 
ler; il leur faut tres-peu de temps pour ouvrir les etuis, 
au lieu que d’autres Scarabes balancent longtems avec que 
de prendre Peflor, c’eft comme s’ils avoient de Ha peine 
a foulever les etuis & a les ecarter Pun de Pautre, com¬ 
me nous Pavons deja fait obferver ailleurs. 

2S» SCARABE a ecuffon , /Pun noir IvJfant cnivveux^ 
a corps applati Ef ItJJe , a corcelet a deux arretes 
Ef deux tubercules ekves. 

Scar ahem ( conarius) fcutellatus eueo • mger nitiSns, corpore 
planiufculo glabro , thorace fmttris Unis totidetnque tuber cults. 
Roefel Inf. To/n, 2. Cl. 1 . Scarab, terr. p. 22. Tab. 2. Fig. S. 

C’est un grand Scarabe des plus rares*, & que je 
n’ai point trouve a Leuffta, Payant eu d’un de mes amis, 
& je doute m£me qu’on le rencontre en Suede, d’autant 
plus que M. de Linne Pen a point fait mention. Je ne le 
trouye dans aucun aute ur, excepte dans Pouvrage de M» 
Roefel, qui dit Pavoir attrape fur un Saule. H eft long d’un 
pouce & deux Iignes & large de fept lignes & demie, & 
ion corps eft applati en deffus, ayant en general la figure 
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du Scarabe emeraudine. Sa couleur eft par-tout d’un noir 
tres- luisant & cuivreux, ou tirant fur le violet, comme 
s’il etok envelope de cuir noir; mais les boutons des an- 
tennes, qui font divifes en trois feuillets, font d'un roux 
oblcur, qui eft aufli la couleur du bout des barbillons. 

Ii n’a point de dents dans la bouche, & 1’ecuiTon trian- 
gulaire du dos eft aflez grand. 

Toutes les parties de ce Scarabe font lilies, ou n’a- 
yant que tres - peu de poils au defl’ous du corcelet & de 
la poitrine, & fur les cuiiTes. Le corceletqui eft pres- 
que de contour circuiaire, eft garni en defius de deux 
arretes elevees arrondies & longitudinales comme des fu¬ 
tures , & de chaque cote d’une petite eminence en for¬ 

me de tubercule. Le deffus de la tete eft concave, a- 
yant des bards reieves, & les etuis, vus a la loupe, font 
un peu chagrines. L’extremite du ventre, qui eft a de- 
couvert, eft grofte & arrondie. 

29. SC ARAB E a ecujfon , noir , a petites t aches Man- Scarabe !• 
ches o 3 d corps applati. points biancs* 

Scarabaus (albo- punfltatus) fctiteliatus niger alba punBatus , cor- 
pore depre/p* 

Searaktczis (variabilis) fcmellatus mnticus Javis opacus (iter j ely* 
iris albo pimclatis. Linn* Faun. Ed . 2* n°„ 402* 

EL p* jcg, n°* 7$. 

Sarabsus nigra - carulefcens , maculis alhis JparJis , online macula* 
mm abdamimlium longitudinal!*. Geojfr* Inf* Tom » L p* j?* 
if* Le drap mortuaire. 

It a le corps plat, mais aflez large*, & ii eft de gran- *pj.i 0 .F;g ia *. 
dear mediocre, long de cmq & large de trois lignes, & 
la figure eft comme celie du Scarabe emeraudine. 11 eft 
tout noir, avec piufieurs petites taches d’un blanc bale fur 
les etuis & le corcelet. En defibus du ventre Vers les co- 
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tes on voit auffi quelques points blancs. Les etuis out 
quelques lignes ou (tries elevees, & le deftous du corce- 
let & de la poitrine eft garni de poils gris. Les points 
blancs du corcelet font arranges en deux lignes longicu- 
dinaies, done il y en a trois dans chaque ligne. 

30 + SCARABE.d ecuffon, noir, a corps applati con¬ 
vert de petites ecailles d'un veri grifedtre. 

Scar abatis fcutellatus niger , fquamulis grifeo - viridibm , corp. 
re depre/fi. 

Scarahatis (farinofus) fcutellatus muticus niger polltne virejcente , 
elytvis alflreviatis. Linn, Faun. Ed. 2 . n°. 3$$, Syji. Ed. 

«. p- H* ' - 

Ce Scarabe * eft plus petit qne le precedent, n’ayant 
que la longueur de trois lignes & demie, & la largeur 
de deux, mais il a le corps appiati comme lui, Touces 
fos parties font noires, mais cette couleur n’y parolt gue- 
res a la vue, parce qu’elles font couyertes d’un grand 
nombre de tres-petites ecailles d’un yerd grifeatre, as- 
fez femblables. a celles des ailes des Papillons. Ces ecail¬ 
les donnent au Scarabe une couleur verte grifeatre, me¬ 
lee de nuances noires, qui font les endroits ou les ecail¬ 
les manquent, de fagon que le fond noir y paroit a 
decouyert. 


I. Des Scarabes exotiques de la pre¬ 
miere familk\ 

1. SCARABE a ecuffon ^ noir , k trois corner cour- 
tes fur le corcelet , dont P(interienre eft avancee Sf 
' recourVee en - bant. 

Scarabaus fcutellatus niger , tlorace tricar m: titer media hngj$p 
recurvnro. 
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Scarabaus (AloCns} Jcutsllnttis r thorace tricorni i intermedia loti - 
glare, came mm ice, clytris ttr.fr/intis, Linn. Sjfi. Ed. is, 

P- fJ*- 7 - 

Roejel Inf. Tom. s. C/. f. Scarab, terr. Tab , /i. Kg. (. 

Ce grand Scarabe, qui eft long de deux pouces Sc 
plus large qu’un ponce, & don* le corps eft fore gros, 
fe trouve a Surinam & m’a ete donne par M. Rolander 
avec plufieurs autres Infectes du meme pays, Sa couleur 
eft entierement noire , mais en deftous du corps elle tire 
fur le brun de rnarron, & les deux grands yeux font 
jaunatres. 

Le corcelet eft garni de trois grofles pointes en for¬ 
me de comes, mais'mediocrement longues, placees en 
triangle, doat Fanterieure eft avancee faorizontalerrient 
fur la tete, mais recourbee en deffus par fbn extremite, 

Les deux autres cornes, placees au milieu & un peu vers 
les cotes du corcelet, font pyramidal es ou triangulaires , 
droites, larges a leur baft & finiflant en pointe arrondie. 

Entre ces trois . cornes le corcelet eft garni de deux en- 
foncemens atfez profonds. 

Sue la tete, qui n’a point de corne, on voit feulement 
deux petites pointes perpendiculaires fort courtes, 5 c der 
ehaque cote elie fe prolonge en pointe applatie courbee , 
qui pafle fur le milieu de FoeftL cc^me cela eft ordinaire 
dans presque tous les Scarabes. Les etuis font lilies & u- 
nis , n’ayant qu*tfnefeule ftrie ou canelure le long & tout 
pres de la future, Les cuifles font fort grofles & les jam- 
fees gamies a Fexterieur de tres - grofles pointes en forme 
de dentelures. La t€te, tout le corps & les cuifles font 
couvertes de poils courts d’un brun rouflatre. 

2. SCARABE d icuJZon, noir r a etuis' gris jnmcle* Scarifies- 
tis ienair^ a tres-longue come courbie en deflms cafe* 
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a double dent el tire fur le corcelet, d come re- 

courbee en dejpus avec plujieurs dentelures fur la tete. 
Scarab jus fcutclhtus niger, e/jtris grifeis nigro - maeulatis , tLo • 
race cornu iacurvo mascimo : fubtus bidmtato , cnptis recurve 
to muhiclentato , 

Scarab am (Hercules) feus ell at us , thoracis cornu incurvo maxima; 
fubtus barbato uni dent at o 7 capitis recurvato: fupra nwkulen* 
zato. Linn , Syfi. Ed. 12 . p. 241* n° f z. 

Roefel Inf Tom. 4. Tab * /* Fig. 5* 

Edward Av. Tab . 32^. 

Foe?, Scarab . zs. Fig* 

Drurji Inf Exot. PL 30. Fig, r« 

C’est un des plus grands Scarabes qui fe trouvent 
dans l’Amerique meridionale, & ii eft tres - remarquable 
par les deux longues cornes qu’il porte, Time fur le cor- 
*Pli8/Fig;9. ce j et &■ p au tre fur la tete *. De la pointe de la longue 
corne du corcelet jusqu’au bout du derriere ii y a une 
etendue de pres de cinq pouces, & le corps meme, fans- 
y comprendre le corcelet, eft- long d’un police & trois 
quarts & large d’un & demi. 

L a tete, le corcelet, le corps & les pattes font d’un 
noir luifant, mais les etuis font d’un gris un peu verda- 
tre avec plufieurs taches rondes noires plus ou moins 
grandes, femees par-ci par-la fans aucun ordre, comme 
autant de mouches. 

La t£te, qui n’eft pas fort grande a proportion du 
corps, eft prolongee en une fort longue corne, de la 
longueur de trois travers de doigt, applatie aux cotes, 
de forte que fon grand diametre eft du deflus en deflbus, 
& avancee en ligne droite jusqu’a une certaine diftance 
de fbn extremite, ou eile fe recourbe en haut. Sur le 
bord fuperieur elle a trois grofles dentelures, arrondies 

au 
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au bout, dont deux font placees environ au milieu & la 
troifieme tout pres de Pextremite de la corne. Le Sca- 
rabe, reprefente par M. Roefel, a plus de dentelures fur 
cette come., 

Le corcelet, qui eft convexe en deflus, eft pareille- 
ment prolongs en tine tres - longue corne , infenfibiement 
cotirbee en arc en deflous, Sc cette courbure augmente 
vers Pextremite, qui eft baiftee vers le plan de pofition 
& refendue au bout. En deflous, plus proche de la te- 
re que de foil extremite, cette corne eft garnie de deux 
grofles dentelures coniques , placees Pune a cote de l’au- 
tre. La corne de la ttke rencontre avec fa pointe celle 
du corcelet Jultement entre le bout & les deux dentelu¬ 
res de cette derniere, de forte qu’en hauflant la tdte, 
Pextremite de la corne de la tete vient toucher centre le 
deflous de celle du corcelet; cette conformation demon- 
tre, que le Scarabe peut faifir & pincer avec ces deux 
cornes tons les objets qu’il rencontre. Tout le deflous 
de ia corne du corcelet, d’un bout a Pautre, eft convert 
de polls tres -ferres d’un jaune roufsatre, tons de lon¬ 
gueur egale comme ceux d'une brofle; mais il eft remar- 
quable, que ces polls manquent entieremenc precifement 
a Pendrok, ou 1 a corne de la tete vient rencontrer cel¬ 
le du corcelet, il fe trouve la un petit efpace Mb ou fans 
polls. Au refte le corcelet avec fa corne eft de la lon¬ 
gueur de quatre trayers de doige. 

Le corps eft garni en deflous, de mime que les cuis- 
fes, de plufleurs polls roux, & on voit un rang de fem- 
fclabfes polls au devant de la tete 8 c entre elle Sc le cor¬ 
celet. Les yeux font grands d’un brun grifeatre, & les 
etuis font lilies ou fans ftries ni canelures. 

Tom. q q 
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II fe trouve encore un autre Scarabe *, entierement 
fembiabie a celui-ci, tant en figure qu’engrandeur, mass 
dont les etuis ecailleux font d’un brun de marron obfcur 
fans aucunes taches. Je ne decide pas, fi ces deux Sca- 
rabes font de m£me efpece, & fi la difference de la cou- 
leur des etuis ne doit £tre regardee que comme une va- 
riete. 

3. SCARABE. a ecujjon, gris- mnuchete de mir, d 
come recourbee en dejfus Jur la tete & a trois cor- 
ms caurbees en dejfous fur le cavcelet * 

Scarnbaus fcutellntus grifeus nigro • macul'atus , cnphe unicorni 
recurvato y tborace trkorni incurvato. 

Scarab cans (Tityus) fctitrilatus y tborace trkorni: intermedia wa~ 
ximo Jimplkijfimo , capitis cornu recurvato JimplidJjhno. Linn* 
Sjyft . Ed 12. p, $42+ n°. j* 

Scar aba us tborace trkorni lavit intermedia maxima incur VQ' fib- 
tus hath at a x capitis cornu maxima rexurvo * Gromv % Zoap/u 
143* n° m 41$. Tab* 14. Fig* 8+ 

Voet Scarab* Tab ♦. 12. Fig , pp*. 

M, Ac relius. m’a envoye ce Scarabe * de Penfyl- 
vanie, ou ii Pa trouve dans les bois. II eft aflez grand, 
long d’un pouce & demi & large de dix lignes, ayant le 
corps gros & replet. La figure du corcelet & de la tit& 
eft telle, comme fi on s’imaginoit que les nfemes parties 
du grand Scarabe precedent * etoient comprimees 6c rac- 
courcies. 

La t6te, qui eft noire, porte une longue corne poin- 
tue egalement noire, recourbee en baut & un peu en ar- 
- riere, fans dentelures & plus longue que; la t&e m£me. 
Le corcelet, qui eft convexe en. deflus, eft garni en de-* 
vant efune corne noire fembiabie, a peu pres de m6me 
longueur que lui, & courbee en deflous, egalement fens: 
dentelures , mais. dont la pointe eft un peu fourchue.. El- 
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le eft garnie en defTous de pcils jaunatres rcux. Pres 
de la bafe de cette grande corne, le corceiet en a encore 
deux petites, une de chaque cote ,♦ dirigees en avant & 
un peu courbees en deflbus, & dont la couleur eft noire 
& luifante comme la grande corne. M. -Acrelius nfa dit, 
que le Scarabe pince tres - fort avec fes deux grandes 
comes, qui fe rencontrent avec leurs pointes, quand ii 
liaulle la tete. 

Le devant du corceiet, entre les cornes, eft noir, 
mats le refte eft d’un gris qui tire fur la couleur d’olive, 
fombiable a celle des etuis du grand Scarabe Uercule , 
mais le bord, qui entoure tout le corceiet, eft noir. De 
chaque exterieur, il ya un point 

noir, Les &uis font de la m-eme couleur grife que le 
corceiet, egalement bordes tout autour d’une ligne noire, 

& garriis de plufieurs taches rondes noires, grandes & 
petites, & difperfees Ians aucun ordre. La tete & les 
pattes font noires, de meme que les antennes, mais les 
cuiiles & le defTous du corps font d’un brun de macron 
& converts de plufieurs polls roux. Entre le corceiet 
& la t£te en deffus on volt un rang de polls femfolables. 

Les yeux font brims, & toutes les parties du Scarabs font 
tres - iuifantes & polies. 

4. SCARAB E fans tpu£m y tout mir, -a. tite en Scarabe M«- 
plaque en Bemi-fane/avec une earns, a corceiet 6 - Ioffe. . 

/eve tgp 0 $i\ 8 *'Jeitx dents lures enfoncemens , a 

hms'ltjfcfi "■ 

Scarnbstus exfandlatus niger , capitis ctypeo lunato ttn'mrni , t!>o- 
race retufa hidentazo mrunjut mprejfo 3 elytris l&mhm* 

Scar aba us ( MolofTas ) exfansllatus 5 tharace retufo bident at* 
ntrhique' imprcjjo 3 cfypco unkorni Imma Integra- a elytns Uvi* 
bwc Linn Sjft. Ed, p* jqq. 

Ex at, PL 32. Fig ; 2„ 

. Q q 2 
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Ce grand Scarabe*, qui fe-trouve ala Chine & qui 
manque d’ecufi'on, eft entierement noir, excepte les yeux 
qui font d’un brun ciair. La tete & le corps font garnis 
en delfous de poils roux & courts. Le corps eft court, 
mais fort.gros & eievej ie ventre a tres-peu d’etendue , 
de forte que les pattes pofterieures fe trouvent placees 
tout pres du derriere. 

La tete eft couverte d’une large plaque en demi - Ju¬ 
ne, conyexe au milieu, ou fe trouve une come elevee, 
un peu courbee en arriere & arrondie au bout, a peu 
pres de la longueur de la plaque qui a un petit rebord 
tout autour. La plus grande portion des yeux fe trouve 
caciiee fous la plaque, mais com me ieur portion fuperieu- 
re eft a decouvert, le Scarabe peut egaiement voir les 
objets qui fe trouvent au deflus de lui, 

Le corceiet eft tres-eleve, applati & com me tronque 
obliqueroent en devant, de forte que fa moitie anterieu- 
re forme un plan vertical & Pautre moitie une furface ho- 
rizontale. Ces deux portions font feparees Pune de Pau¬ 
tre par un rebord tranchant, ' qui eft garni de- chaque 
cote d’une groffe denteiure dirigee en avant. En deffous 
de chaque denteiure on voit fur la peau ecailleufe du 
corceiet un enfoncement afiez profond. La tete & le cor¬ 
ceiet font tout converts de petits grains Sieves, comme 
la peau de chagrin, mais les etuis , qui font tres-conve- 
xes, font lilies, & ce ifteft qu’a la loupe qu’on y obfer- 
ve fept lignes en forme de (tries tres-tines. Les cuiftes 
font courtes, mais fort larges, & les jambes font garnfes 
de dentelures auflx grandes que dans tout'autre Scarabe,. 

. iS, SC ARAB E a tcujjbn, d tite mire ftvec un petit 
tubercule 7 J corceiet & d etuis lijfes d’un verd <To- 
live nuance tacbete de noir . 
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Sczrabaus ("penfylvanicns '\f:ntdhtus , nigra tuhercuh uni - 

* co, thorns elyr/uqm Ixvibus drcrxeisi maculis puuciisque uigrif, 

Ce Scarabe *, qui a ete trouve en Penfylvanie , eft *PL,i g.Fig, *2 
fort grand, ou long de pres de deux & large d’un poli¬ 
ce. 0 n’a point de comes, ni fur la tite ni fur le corce- 
let, on ne volt au milieu de la t£te qu’un petit tubercu- 
ie peu eleve & quelqaes rugofites. Le corcelet & les e- 
tuis font lifles, ce n’eft qu’a la loupe qu’on y obferve des 
points concaves, difperfes for tout le corcelet, mais feu- 
lement for la par tie anterieure des etuis tres - con vexes , 
le refte etant tout Me. L’ecuflon eft egalement uni ou 
fans points & de couleur noire. 

La tite eft noire, mais le corcelet & les etuis font 
d’un verd d’olive obfour, nuances de noir & hordes tout 
autour d’un rebord de cette demiere couleur. Quelques 
mouchetures ou petites taches rondes font difperfees le 
long des cotes des etuis, qui n’ont ni ftries ni canelures, 
leur furface eft unie & luilante, ay ant proche de leur o- 
rigine au cote exterieur une bofle & une petite cavite. 

Les pattes & les antennes, dont le bouton eft a trois feuft- 
lets, font noires & luiiantes; c’eft auffi la couleur du des- 
fous du corps, qui eft garni, de nfome que les pattes, 
de plufteurs polls roux , & les yeux font d’un brun clair. 

Peut-etre que le male de ce Scarabe a des conies 
fur la tete & le corcelet, quoiqu’elies manquent a celui- 
ci, que |e crois etre une femelie, comme on en a des 
exemples dans d’autres efpeces. 

6 . SCARABE Jans icujjon, voir, i tete large ova- s car aBe de 
le avec un tubercuk eleve , a corcelet eleve tronque la Caroline, 
& deux tuber cities & 1 deux cavites y d etuis cane/es, 

• v Q q 3 
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Sc nr abet us exfcutelintus niger, enpite avail unitubcrculato , thorn- 
ce retufo hituberetdato utrinque imprejfa , elytris fulcatis. 

Scarnbceus (carolinus) exfcuicllatus, tborace retufo, enpite ovali 
integro unicorui , elytris fir intis, Linn, Syjl, Ed, 12, g, 

16. 

Voet Scarab. Tab. 24. Fig. 

Drury Inf, Exot. PI, 34. Fig. t, 2. 

J’ai recu Ies Scarabes de cette efpece* de M. Acre- 
lius, qui les a trouves en Penfylvanie, & qui m’a dit, 
qu’ils entrent. fbuvent le foir & ia nuit dans les maifons, 
attires par la lumiere, & qu’ils font un grand bourdon- 
riement en volant. Ils font un peu plus grands que nos 
Scarabes fouitte - merJe communs, & leur couleur eft en- 
tlerement noire, mais tirant un peu fur le brun en des- 
fous du corps, & les boutons des anteiines, qui font a 
trois feuillets, font d’un brun rouftatre clair. 

La t&te eft couverte d’une large plaque demi-ovale, 
tin peu eievee au milieu, ou elle eft garnie d’un tuber- 
cule droit, conique & en forme de tres-courte corne; 
cette plaque, qui a un petit rebord eleve tout autour, (e 
prolonge en pointe fur le milieu des. yeux , dont la moi¬ 
tie fe" trouye en delfous 5 c l’autre moitie en delfus de 
la plaque. 

Le corcelet eft convexe & tres-eleve, tronque en 
devant, ?de fagon que fa partie anterieure eft presque 
verticale ou un peu oblique, & l’autre moitie horizonta- 
le & eonvexe; fur la ligne de feparation de ces deux 
portions il y a de chaque cote un gros tubercule & un' 
enfoncement. Cette figure du corcelet fend ■ Tlnfecte 
comme boflu, mais il n’a. point d’ecuffon, 

Comme le ventre eft fort court, de forte que" les pat- 
tes pofterieures fe iron vent placees fort pres du derrie- 



DES INSEC TE S. VI. Mm, 


31 * 

re, les etuis le font auffi, dont chacun eft garni de fept ca- 
nelures longitudinales. Les trois caneiures les plus proches 
de b future font tres-profondes dans la moitie pofterieure 
de leur etendue, & elles fe trouvent ordinairement remplies- 
d’une matiere grife, qui n’efl autre choie que ies particu- 
les du terreau ou ils vivent. Les ailes font grifes, a- 
vec des nervures rouffes & noiratres. La tete & la poi- 
trine onten deffous*des poils roux, Scon en voit de fem- 
blables aux bords de la tete & du corcelet, corn me aulli 
fur le devant des cuifies anterieures, ou ils ferment une 
plaque d’un roux ardent & tres - luifant, tout comme 
dans le Scarabe foniUe • merde. 

Ces Scarabes out la coutume de rouler ihceflanx- 
ment une bouie de fumier, comme le font encore d’au- 
tres, qui pour cette raifon onr ete nommes pilulaires. 
Nous parlerons plus en detail de cette propriete fmgulie- 
re a roccafion de Fefpece fuivante, qui fait voir la mS- 
me chofe. 

p. SCARABE fans ecujpw y noir life y a grancte 
tete applatie & d corcelet arrondi par derriere. 
Scambaus ex/cntellr.tus uiger glaher, capite magno depnjjb, tho ■ 
race p office rotundaro„ / 

Scar ah ecus ( pi in la r ins ) exjctndlatus mnticus niger opacus htvts , 
jithtm" ancus 9 thcract poffice rottmdato r Linn. Syffi, Ed, 12* 
p, Jjo, 4.0, 1 

Scarahaus FHuhrtus v Cate shy Hiffi Carol * App, Tab+ it* 

Drury Inf, Exot, PL Fig, 7* 

Les Scarabes de cette efpece * fe trouvent dans tou- 
les contrees de l’Amerique feptentrionale, & ceux que 
fat dan$ ma collection d’Infecfes m’ont ete envoyes de 
Penfylvanie par M. Acreiius. Ils font plus petits que les 
Scarabes jauiUe-merde y ou environ de la grandeur de nos 
Scales 'prmtaniers bleus. Ils font entierement d’un noir 


Scarabs pi- 
lulaire. 


*PU8.F!gj 4. 
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mat on tres - peu Iuifant, avec une legere teinte de cou- 
leur de bronze, mars en deflous da corps leur couleur 
noire eft plus luifante. Comme ils font iifl.es & unis par- 
tout, n’ayant ni cornes ni autres elevations propres a fer- 
yir de caracfceres fpecifiques, il faut faire d’autant plus 
d’attention a la forme de iepr corps pour les diftinguer 
des autres efpeces. 

La t£te eft couverte d’un ecuflon ou d’une plaque 
arrondie, large & plate, toute lifle, ay ant un petit re- 
bo rd eleve tout autour. Le corcelet-eft grand, convexe 
& lifle, arrondi par derrrere , & Pecuflbn triangulaire leur 
manque. Les etuis, qui font un peu plus courts que le 
Ventre , font egalement lilies & unis, fans ftries ni cane- 
lures; cependant la loupe fait voir qu’iis font chagrin es 
ou tout couverts de tres - petits grains eleves, & qu’iis 
out quelques lignes longitudinales en forme de ftries tres- 
. fines & a peine vifibles. La peau de la tdte Sc do cor- 
celet eft egalement chagrinee. Le ventre eft court Sc les 
antennes font brunes, avec un bouton a trois feuiliets. Le 
corps eft tout lifle en deflbus ou fans polls. 

Ces Scarabes, qui.vivent Sc fe plaifent dans le fumier 
Sc dans d 7 autres excremens, ont une forte odeur de muse, 
de fag on qu’on a de la peine a les tenir dans la main 
fans en reflentir des naufees. 

Les anciens naturaiiftes, comme Ariftote & Pline, 
ont parlc d’Infeftes, a qui ils ont donne le nom de Scu- 
rabsei pilularii , parce qu’ils fe font une grofle pilule ou 
boule de fumier, qiflils roulent fans cefle fur le terrain, 
en la pouflant de leurs pattes pofterieures, toujours a re- 
cdlons. Plufleurs de nos Scarabes de Suede vivent bien 
dans le ftiriaier Sc les excremens, mais ils ne fe font ja¬ 
mais 
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jriaii de teiles boules, au lieu qu’oa en trouve en bfpag¬ 
ue aui ont cette propriety fmguliere, comme M. Loef- 
ling ne manquoit pas de Pobleryer des ion arrives dans 
ce pays. Les Scarabes de Penfyiyanie *, done ii eft que- f 

flion preientement, comme aufii 3 es precedents is la Ca¬ 
rdins *, ont cette nieme coutnme, dont voici le rapport *Fig. 13. 
que M. Acrelius m’en a fait. 

Il 3 ft tiennent toujours dans les ordures, & on ne 
les trouve jamais desoeuvres, mats au.Ti toujours uniciue- 
ment occupes a rouler un morceau de funnier ou d’ex- 
cremer.t, environ de' la grofleur d’une noix & de forme 
ronde, qu’il recoit par le roulement continuel. Deux 
Scarabes a la fois font ordinairement occupes a rouler la 
me me boule, & ceia avec taut d’empreflement, qu’iis 
tombent eux - monies continuellement a la renverie a for¬ 
ce de travail 


M. Cates by, dans fon Hijloire vatureKe de la Caro¬ 
line a donne une deferipdon de ces memes Scarabes 
amerieains, & voici ce qu’ii en rapporte. 


¥ Append, p, zu 
Talu iu 


C’est ici, dit-il, la plus nombreufe & la plus fingu- 
liere de toutes les efpeces d’Efcarbots de FAmerique fep- 
tentrionale. Us commencent.a parokre en Avril, & con- 
tinuent tous les mois de Fete, & m£me jusqu’en Septem- 
bre, ou ils aisparoiffent entierement jusqu’au printems 
prochain. Leur occupation conftante, & dans laqueile ils 
font infatigables, eft en vue de perpetuer ieur efpc-ce, & 
de fe pourvoir de nids propres a y depofer ieurs oeufs; 
p’eft ce qu’iis font en formant des ballottes rondes de fien- 
te humaine, ou d’autres animaux, au milieu desquelles 
ils depofent un oeuf. En Septembre ils pouflent ces bal¬ 
lottes & les en.terrent, pour ainfi dire, dans des creux de 
Tom. m R r 
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trois pieds de profondeur, ou elles redent jusqu’aux ap- 
proches du printems, que les oeufs devenant animes, 
rompent leurs nids & s\ouvrent un chemin hors de la 
terre. J’ai admire attentivement, continue Fauteur, ieur 
induftrie Sc Fadiftance mutuelle qu 7 ils (e pr^tenc les uns 
aux autres en pared cas, en faifant rouler ces balles glo- 
bulaires du lieu ou ils les ont faites jusqu’a celui de leur 
fepulture , qui efl ordxnairemcnt a la diftance de quelques 
verges plus ou moinsj c’eft ce quils executent a reculons, 
ent levant leur derriere Sc (e fervant de leurs pieds po- 
flerieurs pour poufTer la balle. Deux ou trois d’entr’eux 
font quelquefois occupes a la faire rouler, & fi dans (on 
chemin elle rencontre, par Finegalite du terrain, quelque 
empechement, qui la fait abandonner, d 7 autres y fubviert- 
nent, qui reprennent la manoeuvre avec plus de fiicces, 
a molns que la balle ne roule dans quelque creux ou 
dans quelque crevade un peu trop profonde , ou ils font 
obliges de la laiffer, repetant le raeme ouvrage avec la 
ballotte prochaine qui leur echoit. Aucun d’eux ne (ena¬ 
ble connoitre fa propre balle, mais. un foin egal pour 
toutes (enable interefler la communaute entiere. Ils for- 
ment leurs ballottes tandis que la fiente effc encore frai- 
ehe. Sc ils les laiftent durcir au fbleil avant que d’entre- 
prendre de les rouler, durant laquelle manoeuvre eux Sc 
leurs balles tombent & roulent continuellement les uns 
fur les autres, fur - tout dans ies eminences ; mais fans fe 
decourager pour cela, ils reprennent leur entreprife Sc 
furmontent ordinairement ces difficultes. Ils decouvrent 
leur ndurnture par la finelle de leur odorat, qui dirige 
leur vol a l’excrement nouvehement tom.be des entrailles 
de Fhomme ou de la bete, flir lequel ils fe jettent audi¬ 
tor, & (e mettent unanimement a Fouvrage, c’eft-a-di- 
re, a faire leurs pillules, qu’ils temperent par le melange 
d’un peu de terre. Ils font fi appliques a leur befogne, 
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que quoique manies ou interrompus alors d’une autre ma- 
niere, ils perfeverent dans leur occupation oeconoraique 
Ians aucune apprehenfion de danger. 

M. Catesby a auffi donne la figure d’un tel Scara- 
be , occupe' a rouler Sc a peuiler fa bade de fience. II 
parle encore d’une autre efpece de Scarabe, qui fe trouve 
toujours parmi les precedents, mais en moindre quantite, 

& qui prend pare egalement a la manoeuvre de rouler 
des irsafTes d’excremens. II croit que e’eft le male des 
Scarabes noirs, quoiqu’il foie bien different tant en figure 
qu’en couieurs* Ils eft un peu plus grand, avec une lon¬ 
gue corns noire recourbee fur la tete, un corcelet rouge 

t-* 

& luifant, une tete verte & comme doree, des etuis 
d’un verd obfeur Sc luifant, Sc des cuifTes & le deflous 
du corps de la me me couleur verte. Quoique M. Acre- 
lius ne tn’ait pas enyoye de ces derniers Scarabes ft ri- 
chement colores, comme je 1’eufle fbuhaite, j’ole croire 
cependant qu’ils font d’efpece" differente, & ce font eux 
que M. de Linne a defignes par le nom de Scarabceus 
(carnifex) exfcuteUatv.s , tborace inermi piano angulaio fca- 
hro , capitis cornu infiexo, corpora xneo. Syfl. Nat. Ed. 12. 

’p. yp 6 . n°. 22. 

8. S' CAR ABE fans ecujfon , d tete demi - hwaire not- Scarabs elc- 
re, d corcelet convexe rouge tachete de noir if d g'ant. 
etuis canelees fun rouge cuivreux. 

Scarab jus exfcuteUatus , capita hmato nigra, thoract convcxe ru¬ 
bra : macrJis ntgris , clytris rubra - etnas ftdeatis .. 

Scar ah jus (fefHvns) exfcuteUatus nntfictis , tborace nigr§ macula - 
to , elytrts rzibro - itncis , Jltirno porreck >♦ 

Gronov. Zoopb » n°. 

Reefel Inf Tom CL ?. Scarab . urr. Tab. B. Fig. g. mas* 

Voet Scarab ♦ Tab* 23. Fig. j. 7* 


R r a 
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11. eft a peu pres de la grandeur de nos Scarabes fouil- 
h-merde & fe trouve a Surinam; mais je n’en ai eu que 
*Pl.i§. Fig.’S. } a femelle *, dont je ferai ici la defcription. 

La tdte, les pattes & tout.le deffous du corps font 
d’un noir luifant, Le corcelet & les etuis, qui font hor¬ 
des d’une ligne noire, font d’un rouge cuivreux tres- 
luifant, ils paroitTent com me de laque, mais qui fur les 
etuis eft un peu plus obfoure. Le corcelet eft orne de 
grandes taches irreguiieres noires, & on y voit qnatre en- 
foncemens dans la peau. Sur le dernier anneau du ven¬ 
tre, qui n’eft point convert par les etuis, il y a une pla¬ 
que triangulaire du naeme rouge que les etuis. 

La tete eft couverte d’une grande plaque large de- 
mi - lunaire un peu convexe, garnie au milieu d’une ar- 
rete courbee en arc, d’ou partent deux autres arrdtes 
droites vers les cotes, & cette plaque a un petit rebord 
tout autour. Le corcelet eft convexe & tres-eleve, tout- 
a-fait lifle, avec une pointe angulaire de chaque cote 
pres de la poitrine, & tout proche de cet angle on voit 
le petit creux de la peau, dont j’al parle. Le bord pos- 
terieur du corcelet eft fait en petite pointe au milieu , qui 
s’avance entre les etuis, fervant corame d’ecuffon qui 
manque a ce Scarabe. Les etuis, qui ont des canelures 
longitudinaies profondes, font courts, parce que ie ven¬ 
tre l’eft aulli: car la tdte & le corcelet occdpent plus de 
place que lat poitrine & le ventre enfemble. 

Au milieu du deffous de la poitrine, entre les pattes 
intermediaires & pofterieures, on voit une plaque lifle 
& plate, qui fe prolonge en devant, entre les cuiffes an- 
terieures, en longue pointe courbee en deflus ou en hauf. 
11 faut encore obferver, que les jambes des deux premie¬ 
res paires n’ont point de dentelures, mais feulement des 
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epines au bout, au lieu que fur les deux p often cures II 
y a quelques dentelures au bard excerieur. La cere, ie 
corcciet & la pcitrine font hordes de polls brans, & les 
.partes ont des polls femblables. 

Selon Pobiervation des auteurs qui ont eu le male 
de cette elpece de Scarabe, II eft garni d r une' come fur 
la t tie. 

9. SCARABE a huff on , voir Ufa's convexe if al¬ 
longe , trace v.n petit ere ax far le dev ant iu cor¬ 
selet 'if deux tubercules far la tete „ 

Sccrebtstis (Ebenus) fcuttUatus titer oblongns convexus Levis , 
tborace tmtice cavitate iwpreffb, capite bituberculato. 

J’ai eu ce Srarabe * de M. Pvolan.der, qui Pa trouve 
a Surinam; H eft de grandeur mediocre, ou long envi¬ 
ron d’un pouce. Le corcelet & les etuis font eleves & 
convexes, le corps eft allonge & la tete n’eft: pas grande. 
II eft enrierement noir & luifant en defies , comme le 
bols d’ebene poll, rnais en deflbus du corps cette couieur 
tire fur ie brun de marron. Les yeux font d’un gris pa¬ 
le & les partes noires. Le corcelet eft marque au bord 
anterieur, tour pres de la tete, d’un petit creux triangu- 
laire a rebords un peu eleves, & fur la tete il y a deux 
peats tubercules egalemenr eleves. Le corcelet & les e- 
tu:s font tres-lilies, ce n’eft qu’a la loupe qu’on voit 
fur ces derniers des points concaves peu profonds. Les 
antennes, qui font d’un brun obfeur, font petkes, & les 
cuiftes font applaties. 

ic. SCARABE a cctifabn , gris cendrl 7 d corps ova¬ 
le, d etuis d tubercules veins , d grandes cuijjes 
ant insures if d tete cnfoncee dans le corcelet . 

R r q 


Scarabe d’ibe- 
ne. 


*PI.r<), Fig. 1. 
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Scambdus (tuberculatus) JcuteUatus oblongus grifeo - dnereus , 
lyrrir tuberculis pi lofts , fcmoribus anticis maximis , cnphe 
recondito, 

*Pl,i9.Fig,2, Ce petit Scarabe*, que M, Acrelius 1 a trouye en Pen- 
•fylyanie dans du bois pourri, a beaucoup de rapport a- 
vec ceiui a larges cuiffes de PEurope; peuc - etre me me 
qu’ii eft de la m£me elpece. II eft d’un ovale un peu 
allonge, convexe en deffus, mais tout plat en deffous 
fur le ventre. Sa couleur eft d’un gris cendre, mais 
plus obfcure en deffous du corps & presque noire. Quand 
il fe tient en repos, il retire la tete presqu’enrierement 
■ dans le corcelet, & c’eft mdme fa pofition dans l’lnfecte 
morn Le corcelet eft conyexe, ayec deux arretes longi- 
tudinales elevees & plufieurs petits poils roides. Les etuis 
font tres-raboteux, ou converts comme de petits tuber- 
cules, places en lignes longitudinales & compotes de pe¬ 
rils poils roides, qui leur donnent Pair d’autant de peti- 
tes touftes ou broftes. Les bards des etuis Pont garnis 
de poils femblables, de forte que vus a la loupe ils pa- 
roilient comme denteles. 


Les cuiffes intermediaires & pofterieures font deliees 
ou de figure ordinaire ■, mais les deux anterieures font 
grandes, ovales, applaties & fort larges, ayant presque 
la largeur de la moitie de la longueur du corcelet. Le 
Scarabe eft tres - reconnoiilabie par cette largeur des cuis- 
fes & par les cubercules yelus des etuis. 


Scarabe nain. 


17. SCARABE a ecuffhn , allonge brim obfcnr , a fe¬ 
te large , a etuis cane les a antennes rouffes . 

Sairabaas C nsnus) faittllams ol.kngus uigro -fufius, enpite Into, 
elytris flrintis , autennis rufis. 


Je ne fais mention de ce tres-petit Scarabe de Suri- 
*L 5 I.i9.Fig.3. nam qui au refte n’a rien de remarquable, que pour 
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faire voir, que l’Amerique meridionale ne nourrit pas 
feulement de grands Iniecles, mais encore de fort petits, 
ccmme 1 ’eft celui-ci, qui n’eft gueres plus grand qu’un 
pcux ordinaire. II eft entierement d’un brun oblcur 
presque noir, mais les antennes font roufles. Le corps 
eft allonge & la tete large & Me, de mime que le cor- 
celet, qui s’avance de chaque cote en devant en une 
pointe plate & moufie; mais les etuis ont des canelures- 
ioneitudinales. II vit dans la terre. 

<D 

2 . Des Scarabes exoiiques de la Jeco?i- 
de famide* 

12. SC ARAB E a trey- grand Icvffbn, verd hiifant en 
dejfus cV verd cnivteux en deffbus, a corps ovale 
cf cotivcxe , cT a poitrine avancee en pointe . 

Scarah&ns jlutdlo longijfimo, corpore ovato convexo : fupra vi- 
ridi - intent* ? infra viridi - £U*'0 * pectore p or recto. 

Scaratjsus ( Chryfis) fcutelditus mnticus , (terno porrecio , fcutel* 
io e[ynh dunidio hreviore * Linn , Sjj% EiL iz. p. jjz* n+. 
Voet Sc.u'tib, Tab* Fig. 

C e joli Scarabe *, qui fe trouve a Surinam & qui eft: 
on peu plus petit que nos Scarabes emeraudines , eft en 
deflus d’un verd uni & luifant, mais pas dore , au lieu 
qu’en dellous la couleur verte eft corame cuivreufe ou 
bronzee. Les pattes font jaunes, mais rougeatres & lui- 
iantes comrne du cuivre poli, & les yeux font d’un 
brun pale. 

La figure de Flnfecle eft d T un ovale nn peu allonge, 
& le dos eft tres-convexe ; il porte la tete baiflee, & le 
bout du ventre, que les etuis ne couvrent point, eft co- 
nique. Le corcelet & les etuis font tres-liftes Ians aucu- 
nes ftries, & Fecuflon triangulaire eft ft grand, qu'il s’e- 



Scarabe 

Chryfis. 


*Pl. 19. Fig. 4. 



Scarabe a 
Jigne jaune. 


*Pl.ip.Fig. 5 . 
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tend jusqu’au milieu des etuis, ayant la longueur de la 
moitie de ces mbtnes etuis, ce qui eft bien remarquable. 
Les feuiiiets du bouton des antennes font noirs & allon¬ 
ges. La plaque du deftcus de la poitrine eft proion gee 
en devant en une longue pointe plate , qui s’etend jus- 
qu’aux cuiiles antericures. 

13. SC AR /IB E a ecujjon , noir luip.nt a inches j, ni¬ 
nes, nvec une ligne j mine le long de la tets £? du 
corcelet qui eft horde de jaune, 

Scar ah am* fcutdlatus nigir Hindus fiavo macula us , caphc tboracc* 
que lined fhwa > thoracis margine fiavo. 

ScarrJ\cns ( hneola} nrnsicus 11 igey , Unco!a fine a a CcWite ad fen, 
teUnm duct a. Li mu Sy[i . Ed. iz. p. jj 2. n°. jp 
Roefcl Inf Tom , C/* 2. Scarab, tar. p. zp Tab - B t Fig* 

mcs. 

M. Ro lander m’a envoys ces Scarab es* de Suri¬ 
nam. Ils font de grandeur mediocre ou plus petits que 
le Scarabe emeraudine , & les femelles font an peu plus 
grandes que les males. Leur corcelet eft convexe & e- 
leve, mais ies etuis font applatis, Sc la tete eft. plate & 
baifiee. 

Leu a. couleur eft d’un noir luilant & comme vernis- 
fe. En delTous, le corps eft garni de plufieurs taches 
d’un jaune d’oere & le ventre de quelques rayes trans- 
verfales de la meme couleur* Les cotes du corcelet font 
bordes d’une raye du meme jaune, & tout le long du 
milieu de la t£te & du corcelet il y a une ligne fine de 
la meme couleur. Sur Fecuflbn ii y a un petit trait & 
fur le bout du corps, que les etuis lie cqu vrent point } 
quatre taches quelquefois confluences Sc une bande trans- 
verfale pres des etuis, toutes de la meme couleur jaune. 
Les etuis du male font entierement noirs, au lieu, que 

ceux 
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ceux de la femelle ont au milieu trois taches allongees jau- 
nes, done celle qui eft pres du bord interieur eft plus 
grande que les deux autres. C’eft la feule difference qu’on 
voit entre les deux fexes, par rapport a ieur couleur. 

Dans quelques individus toutes ces caches font un peu 
rougeatres, ou parfaitement couleur d’orange. 

Les an tonnes Sc les pastes font noires, mais les cuifles, 
qui font fort larges & applaties, lur-tout les deux pofte- 
rieures, font jaunes en deficus avec une tache noire ine- 
gale au milieu, qui eft queiquefois partagee en deux. Les 
deux pattes pofterieures font tres-grandes & fort larges, 
tanc la cuifie que la jatnbe. La plaque du delfous de ia 
poitrine eft. proiongee en pointe applatie peu longue & 
arrondie au bout, qui fe trouye placce entre les cuifles 
intermediaires. 

14. SC ARAB E a ecujfon , d’un rottx clair jam: at re , Scarabc atece 
a tits moitie rov.JJe cf moitie noire, a corps alien- noire. 
ge Iran en dejfous, 

Sc.irclicns ( nigrocepbalus ) Jcv.telhttis ruf® -Vivi&us , captc rafts 
p fifties n:gro , corp re oh lunge Juhtus fafto. 

Les Searches de cette efpece * font au deilous de la ^PUp.Fig.s; 
grandeur mediocre, ayant le corps allonge & les pattes 
longues & deliees. Ils fe trouvent a Surinam. Leur cou¬ 
leur eft d’un roux jaunatre clair Sc com me foie, mais le 
ventre eft d’un brun obftur en defi'ous. La tece eft moi¬ 
tie roufle obfeure Sc moitie noire 5 c’eft la partie anterieu- 
re qui eft roufle. Sur le corcelet de la femelle il y a 
deux rayes longitudinaies irreguiieres noires, qui n’attteig- 
nent ni le bord anterieur ni le pofterieur, & qui man- 
quent dans le male. Dans quelques individus de fun & 
d e fautre fexe ii y a une grande taclie brcine obfeure au 
lom. IF. S f 
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bord exterreur des etuis , pres du derriere, & an deflous 
de l’extremite du ventre on voit une tache fembiable. 
Les cuiiles & ies jambes font de ia meme couieur que les 
etuis, mais ies caries font d’un brun obfcur. 

15* SCARABE a ecujfon, d’un brun de marron, d 
corps allonge roux £? vein en dejfous , d tabercule 
eleve fur le corcelet & ti etuis- ftries- 
Scarahaus ( gbbofns j fait all at us fufco - crflmeus > corf ore cblon • 
go films vlUofo rufo ,, r hot ace tuber mint a s elytris fir into* 
punctatis. 

Ce petit Scarabe *, qui eft de Penfylvanie, eft allon¬ 
ge, tres-gros & convexe en defius.. La tfite,, le corce- 
iet & les etuis font d’un brun de matron luifant, & les 
yeux font noirs;. mass le deflous de tout le corps eft d’un 
roux dbfcur & convert de poils jaunatres.. Les antennes 
& les pattes font du meme roux & garnies d'e poils fem- 
blables. Sur le devant du corceiet,. tout pres de la tece„ 
il y a un petit creux,. & au devant de- cet enfoncement 
un petit tubercule eleve, mais. tres- court.. Les etuis ont 
des ftries formees par des points concaves,, & le ventre 
eft ii gros, qu’a peine les etuis peuvent-iis le. couvrir,. 
An. reite cet Infects n’eft pas. fort remarquable.. 

3 * Des Scarab is exoti'ques de let trot- 
Jleme families 

i& SCARABE"a tres-pefitr ecujfon , d’un verd' fon- 
ce\ a corceiet angtthrire £f etuis hordes dime ban - 
de jaune y £f a petite ■ epine couches fur la fete. 

Scar fans fcut ello mini mo , viridis ohfenrus , thprace migulato 
lyt risque flav.0 marginatis ,, capita fpinfl- recumbente. 

Sunrabaus- (nitidus) jcutdlatus minims v thoracc p of ice lohato 
" capite fpina reambsnte , fl'cvno porreSto . Linn, Sjft . Ed* n>- 
p, jj 2. jrr. 
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Rcefel Inf. Tom. 2, CL /* Scarab m terr * p*. 22, Ts£, B. Fig . 4, 

Scarab. Tab. 3. Kg. 25. 

Drury Inf Ex or. PI. 33, I 7 g. ^ 

Ils fe trouvent dans les jardins de Penfylvanie & res- 
femblent beaucoup en figure & en grandeur* aux Scara- ^ps.ip.Fig.g, 
bes bnerandines. Le corcelet & les etuis font d’un verd & 9- 
obfeur mat ou fans poii, comme s’ils etoient converts de 
velours, & ces parties font bordees a l’exterieur d’une 
large bande jaune couleur d’oere. La tete, les jambes & 
les tarfes, de mcrae que tout le deffous du corps, font 
d’un verd luifant & comme dore ou cuivreux, mais les 
cuiiles font d’un jaune d’oere meie de verd iuifant. Sur 
le derriere, que les etuis lalftent a decouvert, il y a une 
ou deux taches d’un jaune dore meie de verd. Les an- 
tennes font rtoires & petites, Dans quelques individus, 
qul peut-£tre font les femelles, la bande jaune qui hor¬ 
de les etuis, ie prclonge du derriere fur le milieu de l’e- 
tui rr.eme, ou elle forme une raye longitudinale qui fe 
treuve jointe ou confondue avec la bande, comme on 
pent voir dans la figure que j’en donne ici * * lS * 9 * 

Le derriere du corcelet le prolonge entre les etuis en 
lobe ou pointe triangulate, au bout de hqueiie il v a un 
ecu lion fi petit, qu’il eft a peine viiibie fans le feccurs de 
la loupe, Sc e’eft propremenc la pointe triangulaire qui 
dans ce Scarabe fait la fonction d’ecuifon. Les etuis font 
applatis & comme ecrafes, fans points ni (tries. Au mi¬ 
lieu de la t£te il y a une pointe eccilleuie en forme d’e- 
pine, dirigee en avant & couchee borizontalement, & 
la levre fuperieure eft garnie d’un petit rebord eleve* 

La poitrine a de chaque cote, tout pres du premier an- 

neau du ventre, une pointe angulaire avancee *, tout * Fig. 9. #. 

comme dans le Scarabe emeraudine , & la oiaoue du aes- 

S f 2 
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fous de la poitrine eft prolongee en pointe plate & ar- 
I'ondie au bout, entre les cuiftes anterieures. Les jam- 
bes oat des epines & des dentelures comme les autres 
Scarabes. 

ScaraM a. if, SCAR ABE a ectijfon , noir , a corcelet d etuis 

bordurc, hordes d'une large bande jaune faitve. 

Sc.irabatis ( marg hiatus ) Jcuullatus nigcr y thorace elytrisque fix* 
feta marginali fiavo - fiiha. 

Voet Scarab* Tab* 1, Fig. 

*Plo9Jig.io. Ce Scarabe *, qai fe trouve aux Indes, a en general 
la figure de Pcmeraudine, mais il eft plus grand, ayant la 
longueur de pres d’un pouce & la largeur de fix 11 - 
gnes ou environ. Son corps eft large & appiati. II eft 
entierement d’un noir mat & comme veloute en deflus, 
& d’un noir luifant en. deftous, qui eft aufli la couleur 
de la tete, des antennes & des pattes; mais le corcelet & 
& les etuis font hordes a Pexterieur d’une large banae 
Jaune roufsatre, qui s’etend aufli fur le devant du corce¬ 
let, & cette bordure jaune le rend tres-reconnoiflable. 
Les ailes font d’un brun feuille - morte* La poitrine eft 
prolongee de chaque cote, pres du ventre, en pointe 
angulaire, & en devant, entre les cuiftes intermedia!res, 
en pointe applatie, terminee par une efpece de tete circu- 
laire, mais plate. 

ScaraKe cfiar- 1 8- SC ARAB E d ecujfon, entierement noir & luifant, 
tonne/ d corps appiati fir d etuis trcs-lijfes avec quelques 

enjotrcemenr .. 

ScarnbtSui ( carbonarlus) fmtellatus touts niger nitidus, corpors 
ikprej/o , elyiris glaberrimis : arcir cxcavrais. 
foot Scarab. Tab. Fig. zo-, 

Ii. eft tout-a-fait de la figure & de la grandeur du 
precedent, ayant comme lui le corps appiati & ecrafe; 
mais il eft par-tout d’un noir luifant comme du charbon. 
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a Pexception des yeux, qui font d’un gris un pen bran. 
Le corcelet eft tres-lifle, aufti-bien. que les etuis, qui 
font polls comme un miroir; mais ces derniers font gar- 
nis dans plufleurs endroits d’enfoncemens ou d’efpeces de 
creux, qui rendent leur furface un peu inegale. La poi- 
crine a les pointes anguiaires ordinaires aux cotes, & fe 
prolonge entre les cuiftes intermediaires en pointe ap~ 
platie, courte & large, tout comme dans le 
Scarab e precedent. 
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*Pl..i2. Fig, I. 
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DES CERFS-VOLANS, DES ES.CARBOTS 
& DES ATTELABES. 


Ml 


DES CERFS-VOLANS. 


w ■*. 

>4 Le s Cerfs-volans*, qui ont redu ce nom, parce 
k M qu’ils portent au devant de la t£te deux efpe- 
ces de cornes mobiles*, qui reflemblent en 
quelque maniere aux bois des Cerfs, font des Infedes qui 
ont beaucoup de rapport ayec les Scarabes 'dans la con¬ 
formation de leurs differentes parties, ayant aufli com- 
me eux les jambes garnies de pointes en forme de den- 
telures. C’eft aufli pourquoi ils ont ete longtems con- 
fondus avec ces derniers. Cependant comme ils ont des 
caraderes diflingues & propres a eux fouls, & que ces 
caraderes font meme tres - eflentiels, M. Geoffroy * & a- 
pres lui M. de Linne** ont cru devoir les feparer des 
Scarabes & en etablir un genre diftind, le premier fous 
le nom de Platycerus, & i’autre fous celui de Liicanits. 


Le caradere generique de ces Infodes confifte dans 
la forme des antennes & de la bouche avec fes accom- 
pagnemens. Les antennes* font terminees par un bou¬ 
ton ou une made divifee en lames ou en dents de pei- 
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gne d’un cote feulement, placees perpendiculairement a 

la dge & diftantes les unes des autres. Les dents ou ma- 

choires mobiles* font longues, avancees & garnies de ra- *i.. 

mifications ou de dentelures. Enfin. il y a ordinaire- ' ■ 

ment dans la bouche une efpece- de langue ou de trom- 

pe mobile tres-velue*. Les tarfes de toutes les pattes * t. 

font divifes en cinq articles, & les jambes font garnies de 

pointes ecailleufes en forme d’epines ou de dentelures, 

comme celles des Scarabes.. 

x. CERF- FOLAN T Fan brim de matron , a deux Grand Ccrf- 
grandes dents en jorme de comes branchnes , four- volant* 
cbues cm bout , aver tine pointe an cote interieur.. 

Lucanus fufco - caflaneus , maxillis mtrximis cornifbniitus* ream - 
fis apice bifurcatis v latere nnidentatis . 

Lucanus- (Cerdas') fcutcUatiis , maxillis exfferris apice- bifurcatis r 
latere unident atis. Linn , Syff Ed*. 12. p, jjy. n°. i» Faun, 

Ed. 2. H °. 40 /. 

Tlatycerus f.uffcus Ifc. Geoffr. Lff Tom . L p. <h m w- 0 . r. P/\ 

F/V. Le grand Cerf-volant. 

o 

Scarab it us maximns ptatyceros ,, Taurus nonnuUis x aim: Cervus 
volans ♦, J/j/I p. 7^- 

Hocfn. luff I Tab . te 9 IJ. z.* 

Merian Inff Euv. PL \6 

Albrecht ActAcad, Curioff. Obff 120 .. p. 40^* Ttfi*- jV ^ 

Fig. 2. 

Roe fid Inf, Tom . 2, C/i z.. Scarab . TW. 4*. /%. 

Scbctff. Icon . Inff. Tab* Fig, i t 

C’est le plus grand Infetfte a etuis qu’on trouve en 
Europe, 5 c fa figure eft tout-a-fait particuliereon en; *Pl.i3;Fig.i. < 
trouve de la longueur de dens pouces de la t£te an 
derriere, & dont la plus grande largeur eft de dix 
lignes; mais il y en a aufli de plus petits.. Lenr cou- 
leur eft d’un brun de marron luilant,. mais qui fur la te- 
te & le corcelet eft presque noire, & les pattes font tou¬ 
tes noires. 
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La tete eft fort grande & beaucoup pins large one 
le corcelet, & plus large que longue; fa figure eft irre- 
guiiere, formant des angles & ayant aux cotes un rebord 
eleve; elle a par devant comme une face applade. Aux 
deux cotes, plus bas que le rebord, font places des yeux 
a refeau bien petits a proportion de la grandeur de 1’In- 
fecfte, Le devant de la tece eft garni vers les cotes de 
deux efpeces de cornes* deux fois plus longues que la 
tete & me me davantage, & qui ne reffemblent pas rr.al 
aux bois du Cerf; elles font fortes, 'd’une fubftance tres- 
dure & ecailleufe, courbees en croiflant & inclinees en- 
bas de leur extremite. Chaque corne eft garnie du cote 
interieur d’une branche ea forme de pcinte conique, 
& tout le long de ce cote il y a plufieurs dentelures 
courtes & moufl.es. L’extremite de la corne eft four- 
chue, ou divifee en deux branches ou pointes. Ces es- 
peces de "cornes font mobiles & peuvent jouer d’un cote 
a 1’autre comme les dents des Scarabes, & Plnfedte peut 
pincer avec elles tres-fortement. IL faut done les regar- 
der comme de veritables dents ou machoires, -qui ne dif- 
. ferent de celles des Scarabes qu’en ce qu’eiles font d’une 
grandeur demefuree & qu’elles s’avancent beaucoup au 
devant de la tdte, n’etant point couvertes par les levres, 
& ne pouvant pas mcme l’ctre a caufe de leur grandeur. 

La tSte a en defTous, a fa parde anterieure,, un trou 
en forme de fence, fermee par deux efpeces de levres c- 
cailleufes. C’eft la veritable bouche, d’ou le Cerf- vo¬ 
lant fait fortir une trompe remarquable *, longue d’envi- 
ron deux lignes, & d’une couleur roufle & comme ar- 
dente. EUe eft compofee de deux parties allongees * , & 
de deux autres plus courtes en deflous, routes couvertes 
de poils extremement fins & comme foyeux, qui lui 

donnent 
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donnent de la refiemblance avec une petite brofte. C’eft a- 
vec cette trompe qu’ii le nourrit & qu’il leche comme avec 
une langue la liqueur mielleufe qui fe trouve for les feuil- 
les des arbres & en particulier du Chine: car les auteurs 
ont obferve qu’il fe tient volontiers for cet arbre, & c’eft 
la raifon pourquoi il porte en foedois le nom de Ek-oxe > • 
qui veut dire boeuf du chive. A la levre inferieure font 
attaches quaere barbillons ecailleux, dont les deux fope- 
rieurs font fort longs & divifes en quatre articles, & les 
deux autres beancoup plus courts, n’ayant que trois arti¬ 
cles ; ils tirent leur origine proche de la bafe de la trom- . 
pe velue & mobile. La levre fuperieure, qui finit en 
pointe triangulaire plate, eft traverfee environ au milieu 
d’un rebord eleve comme une arrete, qui forme une 
pointe angulaire de chaque cote. Je lie fais remarquer 
cette petite circonftance, que parce que c’eft la foule cho- 
fe en quoi le Cerf-volant de 1 ’Europe differe de celui 
de PAmerique, a qui ce rebord manque , comme je le 
dirai encore ci-apres> 

Les antennes* font attachees au devant des yeux, pro- *Pl.ia.Fig;r. 
che de la racine des grandes dents, dans une cavite qu’ii a a% 
y a dans cet endroit de la tete. Elies font longues de 
huit lignes & compofees de dix parties, dont la premie¬ 
re*, qui eft attacbee a la tete & qui eft courbee en arc, * Fig.4. t. 
egale elle foule en longueur tous les autres articles enfem- 
bie% avec lesquels elle fait un angle ou un coude. Cet- * bdeft, 
te longue partie eft en forme de tige cylindrique, plus 
grofte & applatie au bout, ayant la une cavite dans la- 
quelle Particle fuivant eft comme implante. Les cinq ar¬ 
ticles^, qui fuccedent a la longue partie courbee, font * b c. 
courts & a peu pres cylindriques, & les quatre derniers, 
qui font l’extremite de Pantenne, forment un long bou- 
Touu IF, T t 
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ton feuillete, ou decoupe du cote interieur en quatre la¬ 
mes transverfales *, qui ne reprefentent pas mal les dents 
d’un peigne, 6c dont la derniere a une petite echancrure 
aa bout. 

Le corcelet, qui eft moins long que large, eft borde 
tout autour d’un rebord un peu eleve ; le devant & le 
derriere font garais d’une frange de petifs polls jaunes. 
On voit une plaque ou aflembiage de polls fembiabies a 
ftorigine du devant des cuifles anterieures. 

Le ventre n’a rien de particular & ii eft affez court 
a proportion de la tete & du corcelet. Les etuis ecail- 
leux* qui couvrent les ailes, font lilies a i’oeii fimple, 
mais la loupe fait voir qu’ils ont une infinite de points 
concaves, de raeme que toutes les autres parties ecailleu- 
fes. de i’Infecte. 

Les fix pattes font tres - longues, mais d T ail!eurs faites 
comrae celies des Scarabes; les jambes, fur-tout les deux 
anterieures qui font plus larges que les autres> font ar- 
mees de plufieurs pointes en forme d’epines ou de den- 
telures'. Les tarfes font divifes -en cinq articles*, dont le 
dernier eft egal en longueur aux quatre autres pris en- 
femble Sc term in e en mafiue*, garnie au bout de deux 
longs crochets tres-ccurbes**, entre lesquels on voit une 
autre petite partie aufli courbee, tres - deliee & qui finit 
en deux petites pointes crochues de couleur roufle *, 
compofees d’efpeces de noils tres-fins raflembles en pa- 
quet, mais cui le lalfient feparer les tins des autres. Le Sea-' 
rabe n.ificarne a des parties fembiabies au bout des tarfes, 
& dont les poils courbes font plus vifibles, parce qu’ils. 
font moins raflembles en paquefi 

M. Roe see a donne l’hiftoire des. Cerfs- volans de 
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cette efpece, & ii nous a fait connoitre leurs larves & 
leurs transformations. Ii dit que les larves vivent dans 
la terre & qu’eiles s’y nourriftent du bois a - demi pour- 
ri. Ce font des fiexapodes d’un blanc file & jaunatre, 
a tete & a pattes couleur d’oere jaune. Pour fe trans¬ 
former dies pratiquent dans la terre une cellule ou mi 
logement proportionne a la grandeur de leurs nymphes. 

L’auteur croit qu’elles ont befoin de fix ans pour parve- 
nir a leur grandeur complette , ou a i’etat de pouvoir fe 
transformer en Inftcles ailes. 

Nous n’avons encore confidere que le male de ces 
Cerfs - volans. C’eft fur la foi de M. Roefel que fe prends 
pour la femdle de cette efpece I’Infedfe nomme par les 
auteurs 

Scarabccus maxiUis~fIamtis praminentibus demath, tlot'ace inermi., 

Linn. Faun. Pd. 2. n 0 . 338. Syji Ed. 12. p, jdo. n°. 1. J], 

Piaty cents fufeus , elytris Iavif/us, capita lavi. Geoff)-, Inf, Tom. I. 
p. t>2, ii°. 2. La grande biche. 

Rcejc! Inf. Tom. 2. CL 1. Scarab. ten-, Tab, j. Pig, <j. 

Si-Ixf. Llem. Inf. Tab. $. Fig, 1. Icon. Inf. Tab. 133. Fig. t, 

Cependant je ne puis affurer la chofe comme certaine,' 

parce qu’ii ne m’tfl pas encore parvenu aucun. de 

ces In fee les en vie, & que je trouve des * differences 

notables dans la figure de l’un & de 1’alitre, comme par 

exemple que la femelle, que M. Roefel indique comme 

telle eft plus petite que le veritable Cerf-volant, con- * PKi’.Fig.?, 

tre la regie ordinaire dans les Inledes, parmi lesqueis le ■ 

male eft ordinairement plus petit que la femelle; une 

autre difference encore confifte pardculierement dans la 

figure de la tete, du corcelet & des dents, quoique dans 

tout le refte ils ayent une reflemblance entiere. j 

L’Insecte done que je prendrai, en attendant quel- 
' Tea , 
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qae nom r el eclairciflement, pour la femelle du grand 

* PI, 12. Fig. 7. Cerf-volant, ell encore un grand Infeifte*, quoique 

plus petit que le dernier; il eft long d’un pouce & demi 
& large de huit lignes & dearie. Sa couleur ell unifor¬ 
me , c’eft un brun de matron, qui fur la t£te & le cor- 
celet eft presque ncir , & les pattes font noires; enfin il 
a les memes couleurs que le Cerf-volant male. Son 
corps eft applati, & la tete eft beaucoup plus petite que 
celle de ce dernier, elle eft de forme presque quarree, 
convexe en deftus & fans rebords releyes, & en delfous 
on voit une ouverture, qui eft la bouche, d’ou fort ti¬ 
ne trompe yelue jaune, entierement fembiable a celle du 
Cerf-volant male. Les antennes font de la menie figu¬ 
re que celles de Pautre, excepte qu’eiles font beaucoup 

* d il plus courtes. Les dents font fortes & groffes*, courbees 

en croillant & ayant du cote interieur deux dentelures 

* Fig» 8* T i>. en forme de pointes courtes & coniques*; mais quoi- 

qu’elles s’avancent beaucoup au devant de la tite? elles 
font confiderablement plus petites que celles du Cerf-vo¬ 
lant male, puisqu’elles n’egalent pas tout-a-fait la lon- 
. gueur de la tete. 

Le corcelet eft uni & convexe, plus large que long, 
borde par devant & par derriere d’une frange de petits 
polls jaunes rouisatres. Le ventre eft entierement fem¬ 
biable a celni du Cerf-volant male, & les pattes le font 
de meme, a 1’exception qu’elles font plus courtes, mais 
auili leurs jambes font-elles plus groifes a proportion. 

Un de mes amis, qui a eu en vie plufteurs de ces 
Cerfs-volans de Tune & de l’autre forte, paroit avoir 

* Fig. 7, pleinement demontre, que le dernier* dont nous avons 

psrle, eft la veritable femelle de Pautre, puisqu’il m’a as- 
fure les avoir vu s’accoupler enfemble, de la maniere 
que void. La femelle n’etant pas apparemment, dit-il. 
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en humeur d’accepter alors Ics carelies da male, celui-ci 
ay ant jrimpe a reunions fur le corps de la femeiie, il lui 
pinca ie derriere avec fes deux grandes cornes , & la 
forca ainfi de Iui dtre favorable , apres quo! Ie male s’e- 
tant retourne an plus vite 3 acheva ainfi la copulation. 
Mais comma je n’ai rien va de tout cela par moi-meme, 
je puis d’autant nioins en decider, que M. Geoftroy dit 
pofidvemenr avoir rencontre plufieurs fois les Bich.es, com- 
me il appeiie cciles que M. Roefcl a dit 6tre les femel- 
les , accouplees enlemble . & jamais avec des Cerfs - vo- 
Jans. Si j’avois cu a ma difpofition plu/leurs de ccs Inlec- 
tcs en vie , je n’aurois pas manque a chercher Ja deciflon 
de la queflion par Fanatomie; mais a Leuffta, ou j’al ma 
demeure & qui eft beau coup nu nord d’Upfal, on ne les 
trouve point, quoiqu’ils ne foient pas rares dans les pro¬ 
vinces rneridionaies de la Suede. 

On trouve aufli de ces Cerfs-volans de Fun & da 
Fautre fexe en Penivivanie , d’cii M. Acrelius m’en a en¬ 
voy e plufieurs j mais il eft tres - remarquable, que ces 
Cerfs-volans americains font plus petits de la moicie que 
ceux de FEurope, quoiqu’ordinairement FAmerique nour- 
rit des Infedtes beauconp plus grands que les europcens. 
Cependant les uns &z les autres de ces Cerfs-volans lent 
fi fembiables en figure & en couleur, qu’ils n’ont rien 
qui les diftingue, a Fexception d\ine petite particuiarite, 
dont j’ai deja touche un mot. Nous avons clit, que dans 
notre Cerf- volant de FEurope la levre fuperieure eft tra- 
verfee au milieu d’un rebord en forme d’arnSte, qui a- 
boutit en pointe angulaire de chaque cote. C’efl ce pe¬ 
tit rebord ou cette arrete qui manque a la levre du Cerf- 
Volant de Penfylvanie, fa levre fuperieure eft tcute unie 
du haut en bas. Mais cette legere variete ne me parolt 
pas fuftifa-nte pour faire de ce dernier une efpece diftincte. 
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*2* CER F - F 0 L AN E noir } d corps applati & d 
deux tiibercules HJJes fur la fete. 

Lite anus niger , corpore deprejfo , capite tuberculis duo bus fa* 
vibtts « 

Lucanns (parallelipipedus) fcutdlatus depreffus niger , max ill is 
deme laterali elevate. Linn . ,£y/2-„ £ri, n. p. joi. n°. <f, 
Flatj cents niger , elytris lavibus , capitis pnncio duplici promt* 
nente * Geoffr. Inf. Tom. I. p. <jf2- ?z°, La petite hiche* 
Scbaffl Elem. Inf Tab. iou Icon> Inf Tab. Fig. 7 * 

Le Cerf-volant de cette efpece * n’a pas encore etc 
trouve'en Suede, mais il n’eft pas rare en France & eu 
Allemagne. A la grandeur pres il reflemble beaucoup a 
la femeJle du grand Cerf-volant, mais fa couleur eft tou- 
te noire, & non-pas d’un brun de marron, & fon corps 
eft plus applati. Il eft long de neuf & large de quatre 
lignes, Au refte toutes fes-parties font fakes comme dans 
la grande efpece femelle que je viens de nommer, & fes 
antennes font de meme coudees au milieu; mais les la¬ 
mes du bouton qui les termine font d’un brun mat, au 
lieu que l’antenne m£me eft d’un noir luifant. Les lon¬ 
gues dents avancees *, qui n’ont qu’une legere courbu- 
re, ont deux dentelpres au cote interieur, dont l’une eft 
tres-elevee, mais l’autre courte & moins vifibie. La tc- 
te, qui eft grande & peu convexe *, ie corcelet & les e- 
tuis font tout parfemes de tres-petits points concaves, plus 
marques que fur le grand Cerf-volant. Mais ce qui le 
diftingue particulierement de la femelle de ce dernier, 
e’eft que fur le milieu de la tete il eft garni de deux pe~ 
tits tubercules lifTes eleyes, places Pun a cote de i’autre, 
Dans la bouche il y a une parde velue rouife, qui eft 
la trompe *. 

3 . CERF - VOLANT d’un bleu verddtre luifant , & 
grandes dents avancees a corps applati. 
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Lucnnus (Caprcn) viridi - cccrnlcm nitidus deprefns, maxiliis 
gnis exfcrth ♦ 

Luumns (Caiafcoides) faiidhtus caritlcfeens T max ill is luniilu is , 
thoraa marghmo, Linn Sjff Ed. n. f+tfu n°.y. FtWh 
Ed. 2. n°. 

Phtjcerus viclaceo-carnlem, elytris lavibur. GeoffK luff Tmn* L 
p. fz°. La chevrette bieue. 

Car ah vs cccrukfcens . Uadman Diff n°* 4$* 

S chaff. Lon . Inf Tab. 6. Fig. g. 

Ce petit Cerf - volant *, qui n’eft long que d’un de- *pu 2 .Fig.i£. 
mi pouce & large de deux lignes & demie, & que je 
nommerai avec M. Gecffroy la Cbevrette bleue , eft par- 
tout d’un bleu verdatre & luifant, mais les antennes & 
les pattes font noires. II a le corps allonge & applati, de 
forte qiftau premier coup d’oeil ii a quelque reflemblance 
avec les Carabes; mais fes antennes font coudees & ter- 
minees en bouton on made feuilletee ou decoupee en 
quatre lames, qui reflem blent a des dents de peigne, de 
forte qu’elles ont la m£me figure que celles du grand 
Cerf-volant. Le corcelet eft applati & de contour pres- 
que circulaire, ayant un petit rebord releve tout autour. * ' 

Les deux dents de la tete font groftes, courbees & avan- 
cees, & elles font garnies au moins de fix dentelures. 

Dans la bouche on voit une petite trompe double jaune 
& velue, tout com me dans le grand Cerf-volant. Les 
pattes font femblables a celles de ce dernier, & les deux 
jambes antcrieures ont plufieurs epines ou dentelures.. 

Toutes les parties ecailleufes de i’lnfede font femees de 
petits points concaves. 



Le Chevreuil 
brun. 


*Pl.:Cj. Fig. 11. 
<& 12 , 


MEMOIRES POUR. L’HISTOIRE 

Des Cerfs - <volans exotiques. 

1 , CERF - VOLANT dun brim de murron, a 
cmsfes j mines , a deux grande $ denis en forme de 
comes> Jimples an bout , avec une fettle points 
Infertile+ 

Lucanm ftifco -cafiancm , futioriltis jhvh , waxtttis vmximis cor- 
niformilms aplce JlmpUcibus , latere it indent atn\ 

Lucanm (Capreolus) fcutdhnus , maxlllis exftrtis apice tantum 
fur cat is* Linn . Ed * zs* p. j-tfo. n° t 2- ilfw/I Lnd> 

Uiric. tt°. 50* 

M. Acselius m’a envoye les Cerfs - volans de cet- 
te efpece * de Penfy’vr.nle, ou ii dit qu’on Ses trouve 
dans ies bois. Us one quelque rapport avec le grand 
Cerf-volant du me me pays, mats 31s different cependant 
a piufieurs egards. Ils varient un peu en grandeur, les 
uns etant longs de quatorze, les autres de onze & encore 
d’autres de dix lignes, qui an relle Te reflemblent tons, 
excepte-que dans les plus petits la dentelure laterale man¬ 
que a leurs grandes comes mobiles, qui auffi font beau- 
coup plus petites a proportion que dans les grands in- 
di vidus. 

Le u it couleur eft d’un brun de marron tres -luilant, 
mais toutes les ctiifles font d’un jaune d’oere fauve ou ti- 
rant fur ia couleur d’orange, ce qui fait un tres - bon ca- 
ractere fpecifique. Les yeux etoient d’un gris ciair fur mes 
Infectes morts. Sur le devant des cuiffes anterieures on 
voit une plaque ovale compofee de poi's jaunes dores, 
femblabie a celle qui le trouve fur le grand Cerf-volant. 
Les etuis font tres - lilies fans points ni ftries, mais fur le 
corcelet & la tete 31 y a une infinite de tres-petits points 
concaves. Les ailes font d’un bianc jaunatre transparent a- 
yec des neryures jaunes. 
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La t£te, qui eft grancle, comrae dans le grand Cerf- 
volant, eft plus large par devant que par derriere, for¬ 
mant de chaque cote en devant une pointe avancee ar- 
rondie. La partie anterieure de la tete eft applatie & o- 
blique ou coname en talus, mais i’aucre partie eft con- 
vexe. Le rebord qui fepare ces deux portions, n’eft pas 
fi eleve que dans le grand Cerf-volant, il eft presque de 
niveau av§c le refte de la tete. 

Les deux grandes machoires en forme de cornes mo¬ 
biles ne font pas a beau coup pres ft longues que dans 
1’efpece que je viens de noramer, quoiqu’elles ayent ce- 
pendant la longueur de la tete m£me, & elles font cour- 
bces en arc, de fagon qu 1 elles fe rencontrent ayec leur 
extremite, qui eft pointue & toute ftmple , e’eft - & - dire 
qu’elie n’eft point fourchue ou divifee en deux ramifica¬ 
tions, com me on le voic fur le grand Cerf-volant. Du 
cote interieur ces machoires ou ces cornes font garnies 
d’une feule pointe en forme de dentelure. II faut enco¬ 
re obferver, que la levre fuperieure ne fe termine pas en 
pointe, mais qu’elle eft arrondie au bout. Entre les Ie- 
vres fe voit auffi la trompe velue jaune doree, qui fe 
trouve dans les autres efpcces. Au refte le corcelet, les 
etuis, les antennes, les pattes & les autres parries font cn- 
derement femblables en figure a celies du grand Cerf- 
volant. 

J’ai aufli la femelle de ce Chevreuil brun, ou ait 
moins celle que je regarde comrae fa femelle, qui eft dc 
la m£me grandeur que iui, & au refte de la meme fi¬ 
gure que la femelle* du grand Cerf-volant. Elle eft n’Us.'Fig.y. 
a’un brun de marron comrae Iui a & fes cuilfes font pa- 
reillement jaunes. A [’exception, de la tete, toutes fes par¬ 
ties font femblables a celies du male, mais le corcelet eft 
Tom. IF, U u 
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plus applati & fes cotes Pont de contour plus arrondi. La 
tete eft beaucoup plus petite que dans le male, moins 
large que le corcelet ,• applade en deillis & garnie de deux 
courtes machoires avancees, pas plus longues que la t£te, 
& qui' ont du cote exterieur une arrfite elevee & ane 
femblable arrete au bord interieur, qui au milieu a une 
petite elevation. Les antennes font plus courtes que cel- 
les du male, 6c la trompe veiue ne lui manque pas. 

2 , CER F- VOL ANT noir allonge, applati , a anten -- 
net courMes a tete a trois pointes Of a etuis ca - 
neles , dont le corcelet £? le ventre font diftants 
Fun de Fautre. 

Lucanus- oblougus niger deprejfus % annum? arcuatis T capite tri* 
dentatOi elytris fufcatis f tborace abdonrineque remotis. 

LuCM!us (intemipttis) exfcntdlatus > antennis arcuaus , corpore 
oblongo deprejfo, Venice Jpin a recumbent e , tborace abdomineqne 
remotis. Linn , Syfi. Ed . i2 t p m f6o. n°» 4+ Mitf. Ludov* 
TJlric\ tt°. 33*. 

Merian lu/L de Surinam. PL jo\ 

Brown Hifl. of Jam. p. 42$. Tab . 44. Fig. 7 ; 

Les Infedtes de cette efpece *, qui le trouvent a Su¬ 
rinam & dans les autres contrees. de l’Amerique, ou ils 
font en abondance, ayant les caradteres eflentiel's des Cerfs- 
volans, doivent neceflairement 6tre ranges dans le meme 
genre, quoique leur figure differe un peu de ceile des 
autres efpeces. On en trouve de deux grandeurs, les uns 
longs d’un pouce & trois quarts, & les autres feulement 
d’un pouce & un quart, de forte que ces derniers, qui 
apparemment font les males, font environ de la moitie 
plus petits que les autres. M de Merian, qui en a donne 
une tres-mauvaife figure, dit qu’elle a trouve- leurs lar- 
ves dans les racines des Battattes,. Ils font tres - recon- 
noiflables par leur corps allonge & applati, 6c par leurs 
antennes courbees. 
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Ils font entierement d’un noir tres - luifant & poll 
comme de l’ecailie. ha t£te, qui eft applatie Sc moins 
large que le corcelet, eft tres-megale en defTus, ay ant 
la trois bofles en forme de poxntes courtes & grofles , di~ 
rigees en avant. Dans les petits Cerf- volans de cette 
m^me efpece & que j’ai prls pour les males, la pointe in- 
termediaire de la t£te eft en forme d’un crochet eleve 
Sc tres- courbe en avant- Les dents font grandes, cour- 
bees & avancees, garnies de quatre grolles denteluresi la 
levre fuperieure , qui eft grande , plate & couverte de 
beaucoup de poils roux, s’avance entre les dents jusques 
pres de leur extremite & remplit le vuide qu’il y a entre 
elles. Les antennes, qui font grolles Sc aflez longues, font 
divifees en dix articles, dont le premier eft beaucoup plus 
long que les autres Sc fort gros a fon extremite en for¬ 
me de maffue, Sc elles font toujours courbees cn arc Sc. 
fouvent en S, s’etendant vers les deux cotes de la tete. 
Les autres articles font courts Sc a peu pres cylindriques; 
mais les trois derniers, qui terminent l’antenne, font pro- 
Ionges du cote interieur en trois grofles iames ou poin- 
tes brunes, perpendiculaires a la tige & qui reprefentent 
comme les dents d’un peigne. Gbfervez qu’elles ne font 
qu’au nombre de trois, au lieu que dans ies autres Cerf- 
yolans le bouton des antennes eft compofe de quatre la¬ 
mes. Je n’ai pu remarquer de trompe velue dans fa bou- 
che de cet Infedfce, qui cependant a plufieurs poils roux 
a fes environs, En deflous de la t£te on voit une plaque 
roufle tres-lui(ante. Sc pres de-la un long crochet ecail- 
leux, recourbe vers le corcelet Sc qui repofe avec fa 
pointe entre les deux cuifles anterieures. 

Le corcelet & tout le corps font trcs-applatis & com¬ 
me comprimes tant en deflus qu’en. deflous» Le corcelet 
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eft tres-lifle & uni, ayant feulement tout le long do 
milieu en deft us une ftrie en fomie de canelure, qui le 
divife comme en deux portions. Les etuis, qui font com¬ 
ine coupes quarrement en devant & arrondis par derrie- 
re, font garnis de dix fillons ou canelures afiez profon- 
des, dont les fix les plus proches du bord exterieur font 
marquees d’une fuite de points concaves. Entre le corce- 
let & les etuis il y a une grande diftance, occupee par 
une efpece de col ecailleux afiez long, mais la moitie 
moins large que le corcelet, fur lequel on voit Femprein- 
te d’un ecuflbn triangulaire, FInlecte n’en ayant point 
d’autre entre les etuis. Les deux pattes pofterieures, qui 
dans les Inledtes a etuis font ordinairement les plus gran- 
des de toutes , font dans ce Cerf-volant plus pecites, 
plus greles Sc plus courtes que celles des deux autres pai- 
res, Sc les deux jambes anterieures ont au bord exterieur 
plufieurs dentelures, comme dans les autres efpeces. Le 
corcelet a de chaque cote, pres du bord pofterieur, un 
creux ou un enfoncemenu Sur les cotes du corcelet, de 
la poitrine & meme des etuis il y a beaucoup de poils 
*oux, de meme que fur les pattes & les antennes; mais 
les deux jambes intermediaires font fingulierement toutes 
couvertes en deflus de poils roux longs Sc tres - ferres. 


DES ESCARBOTS. 

M * de Linne * a etabli un genre d’lnfedes fous le 
nom de Hijler, auquel M. Geoftfoy a trouve a propos 
de donner celui de Attelabus & en frangois Efcarbot *, 
qui a des caracleres tres-bien marques. On a voit aupa- 
ravant confondu ces Infesftes * avec les Scarabes, & enco¬ 
re plus mal a propos ayec les Coccinelles ou Scarabes-he- 
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mlfpkeriques, avec ksquels ils n’ent pas la molndre res- 
femblance. Ils ont les caracteres generiques foivans. 

Les antennes * font coudees environ au milieu **, *PU 2 .Fig. 15 . 
terminees par un bouton ovale *, qui paroit folide, mais * 
qui cependant eft divife en articles ou anneaux forcement 
ferres ies uns centre les autres i le premier article de la 
tige *, qui les unit a la tete , eft applati, courbe & plus * ^ 
long que les autres. La tete* eft renfoncee dans le cor- *Fig. 14 . t, 
celet, & elie eft ordinairement garnie de deux dents a- 
vancees en forme de pincettes ** Les etuis ecailleux font * d d 
le plus fouvent plus courts que le ventre. Les jambes 
proprement dites font larges, applaties & garnies de den¬ 
tal ures ou d’epines, tout comme celles d.es Scarabes. En- 
fin ies tarfes de toutes les pattes font diviles en cinq ar¬ 
ticles. .: 

Les pattes des Efcarbots reflemblent beaucoup au pre- . 
mier coup d’oeil a celles des Scarabes, les jambes font 
larges & applaties, comme je viens de dire, garnies de 
beaucoup de denteiures & d’epines for le cote exterieur * *Fig. i&afa 
& a Pextremite * j mais les tarfes font d’une figure diffe- * f. 
rente. Ils font plus courts que la jarnbe & diviles en cinq 
articles * tres - prefles ies uns centre les autres, & un peu *d e f <1 h, 
moins gros a leuc origine qu’a i’autre bout. Le cinquie- 
me ou dernier article * eft plus long que les autres, un * K 
peu courbe .& presque cylindrique, termine par deux cro¬ 
chets * moins longs que ceux des Scarabes* Les quatre * 
premiers articles ont chacun en delfous une paire de lon¬ 
gues epines dures & aflc-z grofl.es *, ce qu’on ne yoit 
point fur les pieds des Scarabes. 

Les Efcarbots vivent ordinairement dans le fnmier, 
ou ils fe piaifent beaucoup, tout comme les Scarabes de 
ia premiere famille ou ceux a yentre court. Toutes Iep 
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efpeces connues font petites, mais leurs la ryes font en¬ 
core inconnues s quoique ce foit probablement dans le 
fumier ou dans la terre qu’ii faudroit les chercher, Ces 
Infeftes tiennent comme le milieu entre les Dermeftes & 
les Scarabes. 

1 . ESC ARB OT (Pun noir hi]ant , a etuis a caneltt- 
res longitudinales . 

Hijler (ater) niger nitiius, elytris flriatts. 

Hijler ( unicolor) totus (iter, elytris fubftrintis. Liiut. FmH, 
Ed. 2. n°. 440. Syfi. Ed. 12. p. 567. n°. 

Attelabus torus niger, elytris lavilus nonnibil Jhiatis, Geojfr. 

Inf. Tom. I. p. $4. «°. j. PL 1. Fig. 4. L’efcarbot noir. 
Scbaff. Icon. Inf. Tab. 42. Fig . 10. 

Il y en a de deux grandeurs tres - differentes; les uns * 
font longs de pres de quaere lignes & larges de pres de 
‘trots; les autres * n’ont que la longueur de deux lignes 
fur une & demie de large; mais les uns & les autres fe 
rellemblent fi parfaitement en couleur & en figure, qu’ils 
paroiflent dtre de rnfirae efpece; peut-etre que les petits 
font les males. Iis ont le corps court, large & ovale, & 
leur couleur ell entierement d’un noir tres-poli & lui— 
fant. Les etuis ecailleux, qui font plus courts que le ven¬ 
tre & arrondis vers le derriere, ont quelques lignes lon- 
gitudinales en forme de fiilons 011 de canelures peu pro- 
fondes. La t£te *, qui ell tres-petite, ell renfoncee dans 
une cavite qui fe trouve au devant du corcelet; elle ren- 
tre mfime presqu’entierement dans le corcelet, fur-tout 
quand' on touche l’-Infede, qui paroit alors comme deca- 
pite. Mais cette petite tete eft garnie de deux grandes 
dents *, qui s’avancent beaucoup en forme de pincettes, 
& qui font de la longueur de la tdte, li meme elles ne 
ia furpaff ent. Les antennes *, qui font coudees au mi¬ 
lieu *, ayant leur premier article fort long & courbe **, 
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font terminees par un gros bouton arrondi un peu ova¬ 
le *, qui parolt fgiide ou point decoupe, mais qui cepen- *Pl.i2.Fig.Tj. 
dant a trois ou quatre incifions transverfales, qui lembie'nt 
le divifer en articles tres - prefles les uns contre les autres, 
quoique ces incifiGns ne Ibient que comme des rayes. Le 
corps eft tres-dur & ferme. La poitrine a beaucoup d’e- 
tendue en deftous, comme dans les Scarabes de la pre¬ 
miere famiile, de forte que ia fituation des deux pattes 
pofterieures eft peu eloignee du bout du corps, & que 
le ventre eft fort court. Les ailes, quand elles font eten- 
dues, font une fois plus longues que le corps. 

On trouve ces Elcarbots dans le fumier & dans les 
bouzes, quelquefois lur le (able. Quand on les touche, 
ils retracftent les pattes & les appliquent etroitement con¬ 
tre la poitrine, a la fa$on des Dermeftes, & en meme- 
temps iis retirent ia t6te dans le corcelet, dont le bord 
anterieur eft tres - concave, de forte qu’alors ils femblent 
contrefaire le morf. 

2 . ESCARB 0 T d y ufz mir Inifant , avec une tacbe Elcarbot 5. 
rouge obfcnre fur chaqite etui . deux taches 

liiftvr ntgcr nitidus 3 clytris fingulis macula objcure rubra* rouges* 

Jrlifter (bimaculatusj ater 9 clytris pofiice rubris* Linn * 1Faun„ 

Ed. 2, n°. //^2. Syft, Ed V 12., pi* ydy* n a . f. 

Coccinella atm glabra, clytris , abdominc brcvioribus 9 mac nils dua- 
bus rubris . Uddman DijJZ n°* 20, 

Attelabtis niger T elytra Jtngulo macula rubra :. Geoffr* hif. Tom* I* 
p, jy. n°. 2, L’efearbot a taches rouges, 

Sclhtjfl Ekm. Inf*. Tab* 24* Fig „ t* Icon . Inf Tab* 5 . Fig* 

Il ne diftere en rien du precedent en figure, mais il 
eft beaucoup plus petit, e’eft-a-dire qu’il eft de la gran¬ 
deur de la petite variete de 1’autre efpece. Il eft d’un 
noir luifant, mais fur cliaque etui, vers le derriere, on 
Vote -une grande tache d’un rouge obfeur, dont les bards 
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ne font point tranchants, mais fe melent infenfiblernent 
avec la couleur noire des etuis,. On voit fur ces monies 
etuis fix ou fept lignes en forme de fiilons tres-fins 
& peu marques. On ie trouve dans ies mfimes endroits 
que 1’efpece precedente. 

3, ESC ARB 0 T dun noir Infant ■, avec deux t aches 
rouges obfcures fur chaque etui. 

Hijier niger nitidus , elytris Jingults maculis hints ohfaire rnbris* 
Hiffccr (4- maeularus} o.ter , elytris hmaculaus . . Lit h Faun* 

Ed* 2. 443,, Syfb. Ed * 12* p. jfj. n°. & 

Schaff* Ekm> Inf* Tab* 24* Fig . 2. Attelabus. 

Il eft encore femblable en figure a PEfcarbot noir 
Sc a peu pres du volume des plus grands de cette efpece, 
& il eft de meme d’un noir luilantj mais ce qui Ie dis¬ 
tingue, c’eft que chaque etui eft- marque de deux taches 
d’un rouge obfcur, dont Pune eft placee a l’angle ante- 
rieur & l’autre environ au milieu de l’etui. Ces taches 
ont cela de common avec la tache unique de PEfcarbot 
precedent, que leurs bords ne font pas tranchants, mass 
confondus infenfiblernent avec le noir; quelquefois les 
deux taches fe touchent & fe melent enfembie, de forte 
qu’alors elles n’en font qufone feule. Les etuis n’ont que 
trois ftllons tres-fins & peu fenfibles. Il vit avec les 
precedents dans le fumier. 

Efcarbot nain. 4 . ESCARB OT dun Irun noir dire obfcur , a demi- 
fries fur les etuis. 

Hijter ntgro - fitfius ? elytris dimidio -ftriatis. 

Hifter ( pygmuus) tot us atcr > elytris lavijjhms* Linn , Faun* t 

Ed. n °, 44U Syft. Ed* n. j<fj, »°. 4* 

L’Escaueot de cette efpece fe fait fur-tout remar- 
quer par fa petitefle, n’etant gueres plus grand qu’une 

grofte 


Efcarbot a 
quatre taches 
rouges. 
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groiTe Pace 5 mais dans la figure il ne difiere en rien des 
efpeces prece dentes. Sa couieur eft d’un noir luifant qui 
tire fur le brim, & quatre pedtes (fries ou caneiures, qui 
fe voyent fur les etuis, ne s’y etendent que dans la mot¬ 
tle de leur longueur; cette circonftance peut fervir de 
carr.ciere (pecifique , quoique M. de Linne aife que ies e- 
tuis font entierement lilies. 

5, ESC ylRE OT ovale noir Ufie, a paites I/runes, a Ef csr |, oc 
etuis avec une tache rouge par dev ant line Jau- decaiile, 

■ve par Jerri ere. 

FLfur (tefhidinorius) ovatus nigcr glabdr, pcdihus fufcis , elytr‘6 
amice macula rubra pofticc fulva . 

Dermeftes ($caraba?oides) ovatus ater glaber , elytris mncnlu du~ 
alms ohfohtis ferrugineis. Linn. Faun . Ed. 2, n°. 42$* 

Sjfl . Ed. 12. p. jiTi. n°. ij. 

Ce petit Infedie *, qui fe rencontre &'qui vit dans <pf.13.Fig.17. 
le fumier & les bouzes, paroit dabord etre un Scarabe, 
dont il a tout-a-fak fair, je I’ai meme longtems pris pour 
tel; mais quand on vient de Pexaminer de plus pr£s, on 
s’apperqoit que le bouton des antennes n’eft point feuil- 
lete, ce qui cependant eft le caradere eflenticl des Searc¬ 
hes; au contraire ce bouton eft en made (oiide, quoique 
divife en articles. Il ne convient pas da vantage de le pla¬ 
cer parmi les Dermeftes, avec lesquels il n’a aucune con¬ 
form! te, fi ce n’eft que le bouton des antennes paroit en 
made perfoliee; mais jamais les Dermeftes n’ont d’epines 
fur toute la jambe, com me en a celui-ci. Enfin je lui 
tronve bien plus de conformite avec les Efcarbots, fur- 
tout a l’egard des antennes & des jumbes, comme nous 
Fallons voir, de forte que je n’hefite plus a le ranger 
dans ce genre, quoique fes dents ne foient pas fi avan- 
cees que dans les autres efpeces, ni la tete fi retiree dans 
Tom. IF. X x 
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le corcelet, eta'nt plus grande, plus convexe & plus ar~ 
rondie par devant. 

Il y en a de deux grandeurs, qui peut-Stre ne dif¬ 
ferent que de fexe; ies uns font longs de trois & larges 
de deux lignes, candis que les autres n’ont que la lon¬ 
gueur de deux & la' largeur d’une ligne & dearie. Leur 
figure eft ovale, presque arrondie & tres-convexe en 
delius, mais appiatie en deffous, & la tfite, le corcelet & 
les etuis font lilies & unis. Us font cfun noir luifanc, 
mais chaque etui eft marque a Pextremite d’une grande 
tache d’un brun clair ou fauve, & a fon origine proche 
du corcelet d’une feconde tache afiez grande d’un rouge 
obfcur ou roufsatre, qui cependant eft moins fenfible dans 
quelques individus; enfin les etuis femblent comme faics 
d’ecailie, dont ils imitent les couleurs etant regardes au 
grand jour, & j’ai trouve cette reftemblance tres - frap- 
pante. Les pattes font ou brunes, ou bien noires dans 
quelques individus. 

*Pl.i2.Flg.i8. Les antennes* font courtes & coudees au milieu, di- 

* d. _ vifees en articles, dont le premier * ou celui qui les unit 

a la t&te, eft plus long que les autres & un peu courbe. 
Elies font terminees par un bouton allonge, divife en trois 

*ahc. parties* par des incifions transverfales & profondes , & 

* f, qui font joints enfemble par leur milieu, la troifieme * 

ayant au bout un abaiflement, comme fl l’on en avoit 
emporte une portion; cette made eft done comme per- 
foliee, & e’eft en quoi ces antennes reffemblent a celles 
des Dermeftes, mais par la forme coudee & la longueur 
de leur premier article elles font conformes a celles des 
Efcarbots. 

Ils ont avec eux encore plus de reftemblance- par 
la figure de leurs pattes, en ce que toutes les jambes 
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propres font tres - garnies & com me licrifsees de longues 
pointes en forme d’epines, & ceJa d’un bout a l’autrej 
les cinq articles des tarfes font auili plus prefses les 
uns contre les autres que dans les Scarabes, & ils ont en 
deflbus de petites epines, comme nous en avons vu fur 
ceux de FEfcarbot noir. 



J’ai obferve nne chofe finguliere fur les deux pattes 
anterieures de ces Infedies, quoiqu’on en trouye aufli qui 
ne Font pas; c’eft que le tarfe *, qui eft court & ramas- 
fe, eft fort gros a Fextremite & termine par une grofle 
piece, courbee conliderablement en forme de crochet 
pointu *, a Fun des cotes duquel on voit l’autre cro¬ 
chet, qui eft de figure ordinaire. D’aiileurs le tarfe eft 
divife en cinq articles, dont les quatre premiers font pe- 
tits, mais le cinquieme *, termine par les crochets, eft 
long & gros, & ils font garnis en deftous d’epines, com¬ 
me j’ai deja die. La jambe propre * a de merr.e plu- 
fieurs pointes en forme d’epines plus longues, dont les 
deux de Fextremite* font les plus remarquables & un peu 
courbees ccmme des crochets. J’ai trouve cette confor¬ 
mation finguliere des tarfe s antcrieurs inaifteremment fur 
les grands ccmme for Its petits Efcrrh;-:-.; de cette efotcce, 
de forte que je n’ofe pas a firmer que ce ieroit une pro- 
priete du male feulemcnt, a moins qu’il n’y ait parmi eux 
des males de Fune & de i’autre grandeur. 


"PI. I5.Fig.rj. 

t. 


f. 


DES ATTE LABES. 

Les Infefles * dont je parlerai aclaeilement, ont des ca- 
radleres combines ft differens de ceux de tons les autres 
Infectes a etuis, qu’on ne fgauroit les placer dans aucun 
des genres connus jusqu’a prefent, de forte qu’ils doivent 

X x 2 


*P!.I3 Fig.'r. 

Pi. Ip. Fig* 
14, 



* 5 yft.Nat. Ed. 
12. j>» Sly, 


*Pi.i3.Figol 

M 0. 


MEMO IRES POUR L’HISTOIRE 

neceflairement fa ire un genre a part, ayant des antennes 
filiformes peu longues & cinq articles dill;nets fans pe- 
lottes a tons les tarles. je lour donne le nom ancien 
d’Atteiabe {Aitel;b:ts') y quclque M. de Linne fe foit deja 
lervi* du me me nom pour defigner differences efpeces 
d’Infectes. qui cependant .par un ex a men plus exact fe 
trouvent etre de genres d derens: car ii a rafiembie dans 
le genre, a qui il donne ce nom, des Clairons, des 
Char an Tons, des Capricornes, des Tenebrions & des 
Colliures. 

Les Infectes, que je nom me done Attelabes , ont des 
antennes filiformes de groileur eqale d’un bout a i’au- 
tre & gueres plus longues que la tete & le corcelet reu- 
nis, mais plutot plus courtesy de grandes dents ou raa- 
choires avancees au devant de la tfite ^que les levres ne 
couvrent pas , qui font garnies de dentelures & qui fe 
croilent par leurs pointes; des yeux ovales & afiez grands; 
le corcelet un peu retreci oar derriere en forme arron- 
die ; des epir.es au bout des jambes, & enfin cinq arti¬ 
cles nuds ou fans pelottes a tous les tarles. Ce font-la 
leurs caracteres generiques, bien difierens de ceux des 
autres Infectes a ecuis, qui ont cinq articles aux caries. 

Au premier abord ils ont beaucoup de reflemblance 
avec ies Scarabes, tant par rapport a la figure du corps 
& des etuis, qu’a cede des pattes & de leur emplace¬ 
ment fur le corps; mais comme leurs antennes* font en 
filets graines, divifees en onze articles de grofleur a peu 
pres egale, & qu’eiles ne font point terminees par un 
bouton ou one made feuilietee, on volt de refte qu’ils 
ifiappartiennent pas au genre des Scarabes. 

Leue corps eft allonge, de largeur presqu’egale par- 
tout, & peu convexe ou comme un peu applati en des- 
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fur - . La tete eft grande & avancee, applatie & garnie 
en devant de deux grandes machoires en forme de pla¬ 
ces*, qui dans '’inaction le croilent par leurs pointes & *P 5 ,i j.Vig.a, 
qui font courbees en arc. Le corcelet *, qui n’eft qu’un * '**• 
peu plus large en devant que la t£te, le-retrecic vers le 
derriere en forme arrondie, mais fon bord anterieur eft 
comme coupe transverlalement, c’eft-a-dire qu’il eft 
en ligne droite, au lieu que le bord pofterieur eft en li- 
gne courbe, & il eft garni d’un petit rebord vers les co¬ 
tes ; il eft egalement applati ou peu convexe en deflus, 

& entre iui & la poitrine on voit une certains diftance 
qu’ocTupe une eipece de col. Les deux pattes anterieares 
font attachees au corcelet tout pres de fon bord pofte¬ 
rieur, Sc par confequent a une aflez longue diftance de 
la tete. La poitrine a beaucoup d’etendue en deflous & 
lert de fupport aux pattes intermediaires & pofterieures, 
comme auffi aux etuis & aux ailes, tout comme dans les 
autres Infedes a etuis. Les pattes intermediaires font plgcees 
au bord anterieur de la poitrine, & par confequent tout 
pres des amerieures - , mais ies deux pofterieures, etant u- 
nies a fon bord pofterieur, elies le trouvent a une gran¬ 
de diftance des precedentes. Les jambes proprement eli¬ 
tes font terminees par queiques pointes en forme d’epi- 
nes, qui dans une certaine eipece, dont nous parlercns 
bien - tot, font fort longues & aflez nombreufes*, a peu *p jV - 
pres comme fur les jambes des Scarabes. Enfin les tar- 1 

fes * font diviies en cinq articles un peu coniques & gar- * u 
nis de poils, dont le dernier, qui eft termine par deux 
grands crochets, eft plus long que les autres. 

Les etuis ecailleux, qui font de largeur-' egale dans 
toute ieur etendue , font arrondis a leur extreqaite, & ies 
barbiilons de la tete font cylindriques &: de figure ordinaire, 

X x 3 
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Le genre des Attelabes eft peu nombreux en efpeces, 
au moins n’en connois-je encore que deux, & dont je 
donnerai la defeription. Le Capricorne fingulier*, que 
je nommerai a grandes dents , paroit dabord avoir beau- 
coup de rapport avec nos Attelabes par la figure des an- 
tennes, des dents & du corps, de forte qu’on feroit ten- 
te de ie placer dans ce genre ; mais ce qui en empeche, 
e’eft que tous fes tarfes font uniquement divifes en qua- 
tre articles a pelottes, & que fes yeux font arques 011 en 
forme de croiflant. 

1. ATT EL ABE noir Enfant, a etuis cane les & A 
jambes aiztericures larges of kpineufes. 

Attdabtis (Foflor) niger nitidus 5 cljtris faLatis\ tihlis anticis 
palmato - Jpinqfis . 

T me brio (Fedor) datns picens , tibiis anticis palmato - digit at is* 
Linn . Faun. EE 2. u°. Jjij. Sjfi. Ed* 12. p , djf, n°. 7. 

Get Infecle*, qui eft long de fix & large de deux 
lignes, eft aife a reconnoitre par fa figure finguliere, 
qui au premier regard paroit avoir un peu de conformi- 
te avec ie Cerf-volant intern, v.pit de l’Amerique; mais ii 
n’a aucundes caraderes des Tencbrions, quoique M. de Lin- 
ne ait trouve a propos de ie placer dans ce genre. II ha bite 
dans les terres fablonneufes, qu’il fouille & laboure pour 
ainfi dire, & on le trouve aufti a Surinam, d’ou M. Ro¬ 
land er me l’a envoys. II eft entierement d’un noir iui- 
fant ou couleur de poix, _ mais les antennes & les pattes 
tirent fur le brun de marron. 

Son corps eft allonge & applati. Les dents* font 
grandes & avancees au devant de la tde, & fe croifent 
par leurs pointes dans l’inach'on; le vuide qu’elles lais- 
fent entre dies eft rempli par une grande Icvre fuperieu- 
re, & la t£te eile-mSme eft fort grande & plate, ayant 
deux yeux ovales d’un gris pale. Le corcelet*, qui eft 
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tin pen plus large par devunt quela cete, fe retrecit beau- 
coop peir derriere en forme arrondie , ayant fon bord an- 
terieur en iigne droite & le pofterieur en ligne courbe s 
& ii eft peu convexe ou comme un pen appiati, ayant 
anx cotes un -petit rebord tranchant. Les etuis, qui font 
aufll un peu applatis, font garnis de fix fillons ou cane- 
lures iongitudinales bien marquees, & on ne voit point 
d’ecuflon triangulaire entre eux, Les antennas*, qui n’ex- 
cedent le corceiet que tres-peu en longueur, font com- 
pofes d’articles en forme de grains un peu applatis, tous 
presque de grofleur egale, c’eft - a - dire que ceux qui 
les terminent iemblent fitre un peu plus gros que les 
autres. 

Les jambes* des deux patees anterieures font appla- 
ties & tres- larges a leur extremite, avec cinq longues 
pointes en forme d’epines*, dont trois au cote exterieur 
& deux au cote interieur; cependant la premiere des trois 
epines exterieures eft beaucoup plus conrte que les autres. 
Ces jambes larges & denteiees, dont l’lnfocle fe fort pour 
fouiiier la terre, jointes a la figure du corps & Fempla- 
cement des pattes, donnent a cet Attelabe aflez de res- 
femblance avec un Scarabe. Les tarfes de cette meme 
paire * font tres- delies. Les jambes des deux autres pai- 
res ne font terminees que par trois epines plus courtes, 
mais elles font garnies, de meme que les deux anterieu¬ 
res & les taifes, de plufieurs poiis roux. Obfervons en- 
fin, que les deux pattes pofterieures fe trouvent placees 
aflez pres du derriere, parce qu’elles font imies au bord 
pofterieur de la longue poitrine, & qu’il y a une grande 
diftance entre elles & les intermediaires, qui ont leur at¬ 
tache au bord anterieur de cette meme poitrine. 

p. ATTELABE d’un Iran de marron trh-luifant } 
i etuis lijjes d gray des: dents courbees en arc* 


*PI.i 3. Fig.** 
a a. 

*Fig. 3, i, 

*? p. 

* r. 


Attelabe lifle. 
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Attdabus (glafoer) fnfco -ccfi.metis iiitidijjimi'.s, eljtris glabris* 
tnaxillis magnis arcttatis. 

s Pl.i5.Fig.i4. Cet Attelable exotique *, done le vrai lieu natal m’eft 
inconnu, mais qui apparemment vient des lades 5 a beau- 
coup de conformite au premier regard avec le Chevreuil 
n.<Sfi2, brim de Penfylvanie *, mais fes antennes font a filets grai- 
nes -fans mafle decoupee au bout. II eft long d’un poli¬ 
ce & large de pres de quaere iignes. Sa couieur eft par- 
tout d’un brun de marron tres -luifant, qui fur la fete & 
les dents eft plus obfeur qu’ailleurs; les yeux font noirs 
& les ailes d’un brim clair. 

La tete eft fort grande & un pen applatie, ayant la 
meme largeur que le corcelet} eiie porre en devane deux 

*Fig iA id’ S randes dents ou machoires avancees *, plus longues que 
*' la t£te meme, courbees en arc, & garnies de deux den- 
telures au bout & d’une petite pointe au bord interieur; 
elles ne font point couvertes par des levres & reffemblent 
beaucoup a celles de la femelle du grand Cerf- volant. 

®Fig. 15: Dans quelques individus la tete * & les dents** font beau- 

■ d ' coup plus petites, & ce font apparemment les femelles. 

* Fig. 14* Les antennes *, qui ne font qu’un peu plus longues 

que le corcelet, font divifees en onze articles cylindri- 
ques de grofteur egale, mais done eelui de 1’extremite eft 
pointu au bout. Les quatre barbillons font longs, cylin- 
driques & roux, & ies yeux, qui font places aux cotes de 
la tdte, font grands, noirs & de figure oblongue. 

Le corcelet, qui eft un peu applati ou mediocrement 
convexe, eft plus large par devant que par derriere; ion 
bord anterieur eft droit, mais le pofterieur eft arrondi 
ou en iigne courbe, & e’eft tout pres de ce dernier bord 
que les pattes anterieures ont leur attache, ce qui les ap- 
• - ' • proche - 
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proche beau coup des intermediaires, qui font unies au 
bord anterieur de ia poitrine, au lieu que les pastes pos- 
terieures font fituees a une grande difiance de ces dernie- 
res, e’eft - a - dire au bord pofterieur de cette m£me poi¬ 
trine j tout comme nous l’avons obferve dans l’Attelabe 
precedent. Les'etuis, qui de rndae que le corcelet font 
tres-ljfles ou fans points ni canelures, font de iargeur e- 
gale, niais arrondis au bout & un peu applatis en deffus, 

& le bout du ventre, qui excede un peu les etuis } eft 
conique & veiu. 

Les cullies font larges & appkties, de meme que les 
jambes *, qui augmentent en Iargeur vers i’extremite, * 
ou il y a deux pointes en forme de dentelures*’ 1 ' & deux *. 
autres pointes plus deiiees qui rellemblent a des epines *. * 
Les tarles font divifes en cinq articles, dont les trois pre- - 
miers font un peu coniques & garnis en deffous d’une 
petite broke de poils roux, mais le quatrieme *, qui eft • * j 
petit, eft en forme de grain arrondi, ce qui eft: fingulier, 

& le cinquieme *, qui eft beaucoup plus long que ies au- # 
tres, eft courbe & cermine en maflue, ayant au bout 
deux grands crochets & entre eux une petite tige en for¬ 
me de filet, qui eft garnie de deux efpecesde poils, tout 
comme on 1 ’obferve dans les Cerfs-volans. Enfin les 
pattes de cet Attelabe ont beaucoup de conform!-? 
tc avec celles des Infecftes que je viens de ^ 
noranier. 
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HU1TIEME MEMO IRE. 

DES TOURNIQUETS, DES HYDROPHILES 
& DES DIT-ISQUES. 


DES. TOURNIQUETS* 

x v ' 

.•/ 5 ur la fuperficie des eaux dormantes des marais, des 
* acs ^ ^ es on vo ^ nager & comme cou- 

& ' rtr de petits Infedtes noirs a etuis ecailleux*, or- 

dinairement all enables par troupes, & qui y decrivent des 
cercles & des girouettes avec une vitelle furprenante. 
Us approchent beaucoup des Scarabes-d’eau ou des Ditis- 
ques, ayant comme eux des patres en nageoires; mais ils- 
ont queiques caradleres particuliers , qui en font un gen¬ 
re diltingue. Ils font tres - eommuns, on les trouve fur¬ 
ies eaux depuis le printems, des que les glaces font fon¬ 
dues, jusques bien avant dans l’automne;. ils n’y nagent 
pas foulement, mais ils s’enfoncent raSme fort fouvent dans 
feau, C’effc an fond de 1 ’eau, & apparemment dans le 
vafe, qifils furvivent l’hiver. Ils. font a. pea pres, de la 
grandeur d’une Mouche commune. 
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Ils o nt ete conn us de piufieurs naturalises. Merret 
leur a donne le non? de Pulex aquaticus, Puce d’eau. 

M. de Linne les avoit dabord places dans le genre des 
Didsquesj tnais M. Geoftroy, en ayant fait un genre fe- 
pare fous le nom de Gyrinus & en francois Tourniquet, 
a caufe , dit-il, de la maniere dent Us tournent dims dealt 

des cercies qiii’s dlcrivcnt , il a ete fuivi par M. de 
Linne, qui ieur a conlerve le radme nom de Gyvinus, 
dans la derniere edition de foil Syfleme de la Nature. On 
les a nommes en fuedois JVatten - bagger. 

Les Tourniquets ont i°, les antennes roides, grofles & 
plus courtes que la tete, divifees en anneaux tres-lerres; 

2 0 . quatre grands yeux a refeau , deux en deflus & les 
deux autres en deflous cie la t£te; 3 0 . les pattes interme- 
diaires & pofterieures en nageoires5 4 0 . & enfin cinq ar¬ 
ticles a tous les tarfes. 

Ils font amphibies, vivant egalement dans l’eau & 
tiors d’eile, s’elevant fouvent en Pair en volant: car ils 
ont des aiies fous les etuis, Corame je ne connois qu’une 
leule efpece de Tourniquet, la deicriptlon que j’en ferai 
fera en me me- terns celle do genre. 

x, TOURNIQJjET d‘un noir bleuStre Iuifant , u Tourniquet 
pattes roujjes . nageur. 

Gyrinus cccruko - titer mtidus., pediltts rufis , ■* 

Gyrinus ( natator,) fuhftrintus. Linn Syfl Ed. 12. p. jrfj n°.i. 

Gyrinus. Geojfr. Inf. Tom. I. p. 1^4. n°. 1, PI. 3. Fig. j. 

Le Tourniquet. 

Eytifcus C natator) warns glaber , antennis enpite brevioribus 
obtit/is. Linn. Faun. Ed. 2. n°..yjy. Wacten * bagge, 

Pulex aquaticus. Merr. pin. 2 03, 

Scarabaus aquaticus fubrotundus, e caruleo ■ viridi colore fplen- 
denre undique tincius. Raj. Inf. p, gj. u a , to. 

Roefel Inf. Tom. 3. p. iff. Tab. 31. 

Scbtejf, Ekm. Inf, Tab. 6f. Icon Inf. Tab. 134. Fig. f. a, b. 

Y y a - ■ • 
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¥ P1. i3.F!g.4 t Ces petits Infectes *, qui font des plus fmgullers a 
plufieurs egards, font entierement d’un noir bleuatre 
tres-luifant, femblable a la couleur de Pacier qui a ete 
rendu bleu dans le feu, mais leurs fix pattes font rouffes. 
Ils font d’une figure ovale, le corps eft convexe tant en 
deffus qu’en deflbus, Sc fon plus grand diametre eft en¬ 
viron au milieu de fa longueur. La tete eft petite & ar- 
rondie en devant, moins large que le corcelet, & celui- 
ci moins large que le ventre, qui fe termine en cone. 

*rig.y. tr La tlte *, qui eft comnie enfoncee en partie dans le 

corcelet, eft garnie de deux petites dents dans la bouche, 
de deux antennes courtes & de quatre yeux a refeau. Cet¬ 
te derniere circonftance eft des plus remarquables. La 
peau qui couvre la tlte, le corcelet Sc tout le deflbus du 
corps, eft ecaiileufe & tres - dure; les etuis qui couvrent 
les ailes Sc le ventre, le font de mime. 


*FIg ,C,r,R. 
s Fig. 7. a a. 


Les antennes * font en forme de mafles beaucoup plus 
courtes que la tlte, deiiees a leur origine, grolles au 
milieu & finiflant en pointe un peu courbee *; elles font 
divifees en plufieurs anneaux tres-ferres les tins centre 
les autres, & ne reffemblent pas mal a de petites rapes. 
Au deflbus, pres de Porigine, chaque antenne eft accom- 
pagnee d’une piece applatie *, garnie de poils, qui dent 
a Pantenne mime: car quand Pinfecte remue ies anten¬ 
nes, on voit que ces deux appendices fe meuvent en mi¬ 
me-terns, fuivant toujours le mouvement des antennes. 
Je ne connois aucud autre Infecte, qui a de femblables 
appendices a leurs antennes. Au refte ces antennes font 
attachees au devant des yeux *, ou dans Pefpace qui fe- 
pare ies deux yeux fuperieurs des inferieurs. La levre infe- 
rieure eft garnie de quatre barbillons tres- courts, diyifls 
en articulations. 
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J’ai dit que le Tourniquet a quatre yeux a refeau 
dans la tete. Cell une chofe qu’on n’obferye fur aucun 
autre Infecle a etuis, Ces yeux font grands, ovaies & 
convexes, places vers les cotes de la tete, mais de ma- 
niere que deux font fur Ie deflus & les deux autres en 
defl'ous de la tete; c’eft done en regardant Pin feet e en * 
deflus, qu’on voit feulement les deux yeux fuperieurs % TL13. Fig. 5,' 
mais pour voir les deux autres, il faut renverfer Plnfec- 
te *, puisqu’ils font entierement caches fous la tete. Pour * Fig. 6 . 
voir a la fois ou en mcme- temps les deux yeux d’un 
cote, ii faut regarder la tete de cote, comme elle eft re- 
prefentee dans la Figure § *, on y marque Poeil fuperieur * EE 
& 0 Poeil inferieur; Ie dernier eft un peu plus grand que 
Pautre. Les deux paires d’yeux n’ont aucune communi¬ 
cation entre elles, etant bien feparees Pune de Pautre par 
les cotes tranchants de la tete. L’Infecle pent done voir 
en meme-temps, & par des yeux differens, les objets qui 
font au deflus de fa tete & ceux qui font an defl’ous de 
lui. Auffi a-t-il la vue tres- bonne & pergante, comme 
on pent en avoir la preuve, en le placant dans un verre 
d’eau. Apres avoir fait quelques tours en nageant 3 il re- 
fte a la fin tranquile fur la furface de Peau; des qu’on. 
approche alors la main du verre, ou que Pon fait quel- 
que mouvement avec quoi que fe foit, fans neanmoins 
toucher* au verre, on le voit dabord fe rnettre en mou¬ 
vement & ordinairement s’enfoncer dans Peau, C’eft 
pour cela„ & a caufe de leur extreme vitefl'e, qu’ii eft 
tres - difficile de les attraper. 

Sue. les etuis on voit des lignes longitudinales compo- 
fees de points concaves extreroemenc fins. Us couvrent 
tout le deflus du ventre, excepte Ie derriere ou le der¬ 
nier anneau*, qu’ils laiflent a decouyert, & cet anneau *Fig.$ t £ 
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eft applati, de contour arrondi & parfeme de petits poils, 
ayant au bout deux petits mamelons velus cyiindriques 
roux*, que l’lnfecte pent retirer dans ie corps & faire re- 
paroitre quand il veut. L’ecuflbn triangulaire, qui eft a 
i’origine des etuis, eft tres-petit. 


* Fig. io. 

* t. 


* Fig. 6 . p. 


* Fig. IX. 
** c. 

* b. 

** u 


* p. 

* «. 


Les ailes*, qui font placees fous les etuis, font blan¬ 
ches avec des neryures d’un brun rouflatre; eiles ont 
proche du bord exterieur une plaque ecailleufe noire*, 
& c’eft dans cet endroit q if eiles font piiees en deux, tant 
en largeur qu’en. longueur, quand eiles repofent fous les 
etuis; mais etendues, dies font plus longues & plus larges 
que ie ventre. 

Le Tourniquet a trois paires de pattes, comme tous 
les Infecftes a etuis. Les deux pattes anterieures* font 
plus longues que les autres, & leur jfigure eft aflez or¬ 

dinaire*. La cuifie** , qui eft grofle au'railieu ou en for¬ 
me de fufeau, eft attachee au corcelet par une petite 
piece ovale *, fur laquelle elle fe meut. La jambe **, qui 
eft un pen courbee, eft plus deiiee a fon origine qu’a 
Fautre bout, augmentant peu a peu en volume. Le tar- 
fe* eft de grofleur egale par-tout, divife en cinq arti¬ 
cles & termihe par deux ongles ou crochets aftez grands *. 
Quand PInfecle tient ces deux pattes en repos, la jambe 
& le pied font appliques centre la cuifle, qui repole dans 
une cavite qu’on volt fur le delTous du corcelet & de la 
poitrine, de forte qodors ces memes pattes ne parois- 
fent point, quand on regarde PInfecte en dellus. 


*Fig.6 . s, Les pattes intermediaires*, qui font attachees envi¬ 

ron au milieu du deflous de la poitrine , font beaucoup 
plus caurtes que les anterieures, mais fort larges & tres- 
*Fig,i3. . appiaties*, & le Tourniquet s’en fere comme d’avirons 
pour nager, Eiles font couchees a plat centre la poitrine 
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dans une cavite, & elles font ordinairement coudees ou 
piiees en angle. Au refte elles font compofees des me- 
mes pieces que les pattes anterieures, c’eft-a-dire d’une 
cable, d’une jambe 6 c d’un tarfe*; mass ces pardes font *pi.i3.Fig.ia. 
larges ,. plates & de forme telle qu’elle eft exprimee dans f P* 
la figure. La cuifle eft attachee a la poitrine par une pe¬ 
tite piece plate & ovale*, fur iaqueile elle fe meut, & * b. 
le tarfe eft terming par deux crochets*. Cette partie & la * o, 
jambe font garnies de plufieurs poils, & fingulierement 
d’une toufte de longues parties en forme de poils*, qui * ^ 
tous fervent pour pouffer i’eau quand l’lnfedle nage. Au 
bord pofterieur de la jambe, dans 1’endroit ou elle eft 
jointe au tarfe, il y a une petite epine ecaiiieufe. 

Les deux pattes pofterieures* font d’une figure en- * Ffg. 6 . ?. 
core plus finguliere* que les intermediaires, & tres-dif- * Fig. 13. 
{idles a bien. decrire ; rhifpeftion de la Figure 13, en peut 
donner une idee plus precife. Elles font environ de la 
meme longueur que les pattes intermediaires, Sc attachees 
au bord pofterieur de la poitrine par une petite piece al¬ 
ien gee & mobile *. Elles font tres- plates Sc encore plus * b. 
larges que ceiles du milieu, deft fur-tout la jambe* qui * i. 
a beaucoup d’etendue en largeur. La cuifle* eft pareil- * c . 
lement aflez large, Sc le tarfe * eft termine par deux cro- * p. 
chets plus petits* que ceux des autres-pattes. Ce tarfe eft * 0, 
tres-fmgulier, en ce qull eft garni le long du bord pofte¬ 
rieur ou interieur d’appendices minces en forme de feuil- 
lets, arrangees en falbalas & bordees de petits poils. Ces 
appendices feuilletees fembient etre faites pour que les 
pattes ayent plus de prife fur l’eau quand l’lnfefte nage, 
elles en font ^lus propres pour fervir de- nageoires. Celt 
auffi la raifon pourquoi ces pattes & les intermediaires 
ont eu tant de largeur & ft peu d’epaifleurafin d’etre 
pins, propres a fendre l’eau, Sc e’eft ce qui donne a l’In- 
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fede tant de vitefle & de celerite dans la nage. Au bord 
anterieur de la jambe il y a une grofle touffe de lon¬ 
gues parties deliees en forme de poils *, qui aident aufli 
a la nage. II faut encore remarquer, que ies trois par¬ 
ties de la patte, la cuiife, la jambe & le tarfe, font com- 
me emboitees en partie ies unes dans les autres, le bout 
de chaque partie s’avangant tin peu dans celie qui prece¬ 
de , cotnme on peut voir dans la figure. La patte etant 
tres - transparence , on voit dans fon interieur plulieurs es- 
peces de vaifleaux, dont il y en a un fur-tout qui regne 
tout le long de la cuille, & qui fe rend de-la dans la 
petite piece ailongee *, qui unit la cullfe au corps de l’ln- 
fede. Au bord pofterieur de la jambe, proche du tarfe, 
on voit deux epines ecaiileufes *. 


J’ai ete oblige de parler fl au long de ces pattes, 
parce qu’elles renferment tant de fmgularites & qu’elles 
font d’une conltrudion fi compofee dans leurs parties; je 
n’ai pas mfime encore epuife tout ce qu’elles ont de par- 
ticuiier: mais il faut fe borner a Peflentiel* 


La vitefle dont les Tourniquets nagent fur la fuperfi- 
cie de l’eau, ou bien dans l’eau raeme, eft furprenante; 
■ ils y font des tours & des detouts circulaires, obliques & 
dans tomes les diredions. Ils font presque toujours as- 
fembles par troupes for i’eau; quelquefois ils s’y repofent 
fans fe donner le moindre mouvement; mais des qu’on 
les approche, ils fe mettent en adion, ou en fe lauvant 
a la nage & hors de portee, on en s’enfongant dans l’eau 
avec une egale celerite, pour n’etre pas pris. Quelque¬ 
fois aufli ils reftent au fond de i’eau, le tenant accroches 
a quelqne plante aquatique: car etant plus lexers que I’eau, 
ils furnagent quand ils ne fe dennent pas 'cramponnes a 
quelque chofe & qu’ils ne remuent point les patces. Pla¬ 
ces 
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ccs a la furface de Peau 3 le defius de leur corps refte en- 
tierement a fee, fans quo i’eau puifte ie mouilier; mass 
quand 11s plongent, une petite bulle d’air, comme one 
boaie argentee, leur refte attachee au derriere, ce qul 
fait un fort joli eftet. lis ont une tres-mauvaife odeur, 
qui s’exhale de leur corps & qul refte longtems aux 
doigts quand on les touche. lis s’accouplent fur la furfa¬ 
ce de Peau. 

Les femelles pondent leurs oeufs fur les feuilles des 
plantes aquatiques. Cedes que je gardai dans un bocal 
d’eau, depoferent leurs oeufs centre les parois du verre, 
les uns pres des autres. Ces oeufs* font tres-petits, tres- *pi.i3.Fig.i4 
allonges en forme de petits cylindres Sc de couieur blan- & 15. 
che un peu jaunatre. 

Au bout d’environ huit jours de tres-petites larves 
hexapodes fortirent de tous ces oeufs & nagerent dabord 
dans Peau; elles martihoient auffi centre les parois du ver¬ 
re. M. Roefel a connu ces larves, qui lui font egalement 
nees des oeufs qu’avoient pondus les Tourniquets 3 mais 
ii n’a pu les elever jusqu’a leur grandeur complette, elles 
font toujours mortes au bout de deux on trois jours. La 
meme chofe m’eft aufli arrivee, je n’ai jamais pu les gar- 
der longtems en vie. 

Ce font des larves a fix pattes & a coi£ps-i&wg' 8 c efE- 
le des plus remarquables, ayant une figure tout-a-fait 
particuliere *, Sc fembiables au premier coup d’oeil a de * Fig; ia. 
petits Scolopendres. Elles font d’un blanc fale un peu 
grifeatre, Sc leur peau eft tres-transparente, de forte que 
queiques unes des parties internes paroiflent au travers. 

En general le corps eft long, effile & cylindrique. divi- 
ie en treize anneaux, fepares les uns des autres par de 
profondes incifions ■, je ne compte pas alors la t£te, 

Tm. IK Z z 
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•'Pi j3.Fig.16. La t£te * eft ovale & tres-allongee, applatie en des- 
t. & Pig. 17. £ l$ en deflbus, Elle eft garnie en devant de deux gran- 
*Fig. 17. d d* des dents ou ferres courbees en arc *, dont les pointes 
font brunes; quand eiles font fermees, elles fe rencon- 
trent avec leurs pointes au devant de la fete, & Pinfecte 
pent les ouvrir & les e carter conftderablement Pune de 
Pautre. Ces dents demontrent aflez, que la larve doit 
etre carnaciere, ayant aufti beaucoup de refterablance avec 
les ferres mobiles des larves des Ditisques. Les deux an- 

* 3 «*. tennes % qui font placees aux coces de la tete entre les 

dents & les yeux, font en filets delies, divifes en quatre 
parties articulees & environ de la longueur de la tete. 

De chaque cote de la tfite, derriere les an tennes, on 

* yy. voit une grande tache noire*, qui m’a femble avoir de 

petics tubercules un peu eleves, qui fans, doute font les 
yeuxmais je n’ai pu demfiler leur nombre. A 3 a levre 
inferieure, au deffous des dents,, font attaches quatre bar- 

* bb, c c, billons filiformes *, divifes en articulations, Sc que la lar- 

** h b ve remue continuellement; les deux barbillons exterieurs * 

ont a leur bale une appendice en forme d’une petite dent. 
Le devant de la tete 011 la levre luperieure eft divifee en 
deux pointes faiilantes, Sc en deft us 4 a tete a une future, 
qui au milieu de fa longueur fe divife en deux branches,, 
qui fe rendenc a l’origine des antennes. 

Le premier anneau du corps eft plus long presque da 
double que les autres. Les trois paires de pattes font at¬ 
taches en deffous des trois premiers anneaux. Les huit 
anneaux faivans font garnis de ’longues parties, transparen¬ 
cy's. 1 6, ocv tes en forme de filets, coniques *, qui font des plus remar- 
quables; chaque anneau- en a deux, c’eft-a.-dire un de 
*Fig. is. oo, chaque cote.* Ces filets * font membraneux, flexible^ &. 
f fiottans, mais il ne paroit pas que lalarye pulfle les mou- 
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voir volontairement, ils femblent uniquement fuivrc les 
rnouvemens du corps. Quelquefois il m’a fembie pour-' 
tant, que la larve les remuoit feparement. lis font intimement 
unis aux anneaux, dont ils ne font que comrae une con¬ 
tinuation en forme d’appendices. II y a tout lieu de croi- 
re, :que ces parties flexibles & membraneufes font les 
ou'ies ae la larve, d’autant qifeiles reflemblent beaucoup 
aux ou’ies des larves des Ephemeres, des Friganes & d’u- 
ne efpece d’Hemerobe aquacique, decrites dans le fecond 
volume de ces Memoires. On voir tout le long de leur 
interieur un vaifleau brun tortueux, ou qui va en (erpen- 
tant *, & qui fe rend a un vaifleau femblabie, qui regne 
dans l’interieur du corps, tout le long de chaque cote **, 
Ces vaifleaux bruns font furement des trachees ou des vais- 
ieaux a air. Enfin les ou'ies filiformes, comme auffi les 
anneaux memes du corps, font garnis des deux cotes de 
plufieurs poils tres - fins. 

Le douzieme ou le penultieme anneau du corps a 
qnatre filets femblables *, mais beaucoup plus longs que 
ceux des autres anneaux & extrememenc garnis de fort 
longs poils jusques au bout *. Ils ont auffi interieure- 
■ment un vaifleau tortueux brun , qui le prolonge dans le 
corps. Ces quatre filets, qui font diriges en arriere, for- 

ment comme une longue queue quadruple au.derriere. 

Les filets des autres anneaux onf'autinSur^diredlion ou 
leur courbure vers le derriere, & ils aboutiiTent tous en 
pointe tres-fine, apres avoir diminue pen a peu de gros- 
fenr de leur origine jusqu’a leur extrcmite. Ce font tous 
ces filets, & particulierement les quatre qui terminent !e 
derriere, qui donnent a cette larve au premier coup d’oeil 
de la reffemblance avec un petit Scolopendre, parce qu’iis 
reprefentent comme les pattes de cet Infedte. 

Z z 2 
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Le dernier anneau do corps, qui eft beaucoup plus 
petit que les autres, eft termine par quaere crochets re- 

*FLi3',Figj9 c. marquables aflez longs*, places paralielement les uns aux 
autres & courbes en deiibus avec leurs pointes. L’ltifede 
remue presque toujours ces crochets avec Panneau auquel 
ils font unis. Peat - 6tre que cet anneau fait Poffice d’une 
feptieme pacte, & que la larye fe fert des quatre poin¬ 
tes courbees pour s’accrccher aux objets fur lesqueis elle 
marche. 

L’interieur du corps, depuis la tete jusqu’au der- 
riere, eft rempli de petlts globules, femblables a des bul- 
| es d’air *. J’ai yu que ces globuies font continuelleraent 
en mouvement, & que la iarve les fait avancer tan tot du 
cote de la tete & tantot vers le derriere, ayant ainfi un 
mouvement alternatif du devant au derriere & dans un 
fens contraire.. 

* Fig. 16.f if. Les fix pattes * font fort longues, transparentes & 

*S:g.20.c.i.tp. tres-fiexibles,, divifeesujgn cuifle,, en jambe & en tarfe % 

le tarfe eft compote lui feul de deux parties articulees en- 

* f > ?»■ femble * , & termine par deux longs crochets **, entre 

lesqueis. fe trouve une petite pointe en forme d’epine* 
Ces crochets font mobiles,-la larve peut les joindre en- 
femble, les ouvrir & les ccarter Pun de Pautre plus ou 

* tr moins. La cuiflc *, cui eft unie a la jambe par de petites- 

articulations, eft aflez groffe & comme renfice au milieu. 

Ces petites larves, forties chez moi de leurs oeufs, 
font toujours mortes au bout de quelques jours, comme 
je l’ai dit, de force que je ne les ai jamais vues dans leur 
grandeur complette, ne les ayant pas non-plus jamais ren¬ 
contre dans les eaux. Mais.M. Modeer, qui a donne li¬ 
ne hiftoire de ces petits Infedes dans les Memoires de l?A- 
eadimie Roy ale des Sciences de Suede a eu les larves 


* Amice i~~0. 
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dans leur iufte grandeur & en a dcnne la defcription, qui 
convient en tout aux jeunes iarves, fans neanmoins dire 
de quelle faqori ii eft parvenu a Ies avoir s s’ii a fee. ies 6- 
lever des leur naifiance jusqifa leur grandeur compiette, 
ou s’ii ies a trouvees routes foresees dans les eaux. ■ 11 
pane auffi de leurs transformations, qui s’achevent hors 
de i’eau. C’eft environ au commencement d’Aout, dit- 
il, que la larve fort de I’eau, pour fe rendre & grimper 
fur les larges feuilles du rofeau qui croit dans i’eau, & 
c’eft la qu’eiie fe fixe & ou elle fetit s’enfermer dans une 
petite coque ovale, oointue des deux bouts Si fake d’une 
certaine matiere, qu’eiie tire de lbn corps & qui devient 
femblabie a du papier gris. Ayant pris dans cette coque 
la figure de nymplie, elle en fort fous celie d’lnfedre aile 
vers la fin du mcme mois & faute tout de luite dans 
I’eau. L’auteur ajoute, que ces nymphes font tres-fujet- 
tes a etre devorees par des larves d’Ichneumons, qui (ca¬ 
ve nt pondre leurs oeufs aupres d’eiles dans ies coques. 


DES HYDRQPHILES. 

I_>es Hydrophiles *' font des Infecres aquatiques ou qui 
vivent dans I’eau, qui eft leur element principal, quoi- 
qu’ils fe rendent aufli fur terre & volent dans fair, ayant 
regu pour cela de bonnes ailes, piaceesAuTciiHous de deux 
etuis ecaiileux,. & dont ils fe fervent pour voler & pour 
fe transporter d’un lieu a un autre. lis font done verka- 
blement amphibies, vivant egalement clans i’eau Sc fur 
ia terre. 

Ju sq_u’ i c i ils ont ete confondus avec Ies Ditisques 
{ Dytifcus ), avec lesquels ils ont beaucoup de conformi- 
te, tant par rapport a leur figure, qu’a leur fagon db 
"" 2z 3 
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vivre & de nager; ils fe refiemblent anffi fous la forme 
de larves, & les uns & les autres ont ete connus lbus le 
nom general de Scarabes - d’eau ou de Scarabes aquati- 
ques, comme auffi fous celui de Hydrocantbarus. Mais 
M. .Geoftroy * a era devoir faire un genre fepare des Hy- 
drophiies, comme il les a appeiles, a caufe que leurs an¬ 
tennes font terminees par une mafie perfoliee ou compo- 
le d’articles applatis, minces & entiles par ieur milieu, au 
lieu que les antennes des Ditisques font en filets & plus 
longues que la tefe 3 ■& cette diftin&ion eft a mon avis 
des plus juftes. 


Le premier caradere generique des Hydrophiles eft 
done, que leurs antennes, qui ne font gueres plus lon¬ 
gues que la tete, font terminees par une made perfoliee. 
Le lecond , mais iequel ils ont en commun avec les Di¬ 
tisques, deft que leurs pattes font en nageoires & 
garnies de franges de polls, Ce font ordinairement les 
tarfes des pattes intermediates & pofterieures qui font 
garnis d’une fuite de polls aflez longs, qui forment com¬ 
me une frange le long du cote interieur du tarfe, & ces 
franges de polls aident FInfecle a poufler l’eau comme a- 
vec des avirons quand il nage, les pattes ayant par cet¬ 
te conformation plus de prife fur Feau. Enfin tous les 
tarfes font diviies en cinq articles; mais le premier de ces 
articles eft fort court, & ordinairement place a cote du 
lecond, auquel il femble £tre comme colie. 


Toutes les autres parties font faites a peu pres com¬ 
me dans les autres Inlectes a etuis ecailleux. Ils .ont une 
tete garnie de dents, de barbillons, d’antennes & d’yeux 
a refeau; un corcelet & une poitrine, auxquels font atta- 
chees fix pattes ecailleufes, terminees par des crochets; 
enfin un ventre divife en anneaux, & qui eft. couvert 
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par deux etuis ecaiileux, au deflbus desqnels font placees 
deux ailes membraneufes. Tcutes leurs parties font cou- 
vertes d’une peau ecailleufe tres-dure, excepte le deflus 
du ventre, qui eft cache fous les etuis & done la peau 
eft ibuple & membraneule, mais qui eft tres-bien garan- 
ti de tout accident par les etuis ecaiileux , qui iui fervent 
comme de bouciier. 

Leur corps eft ordinairement de figure ovale, con- 
vexe en deflus & applati en deflous. Tout le long du 
deflbus de la poitrine on volt une longue piece dure & 
ecaiileufe*, piacee entre les pattes, fortement unie au *p(.iA.Fig.2. 
■corps, mais dont la longue pointe fine qui- la termine, & 
n’eft pas incorporee dans la peau. Les Ditisques ont u- 
ne partie femblabie au deflbus du corps, mais qui eft 
fourchue au bout, finiffant en deux pointes ecartees Pune 
de 1’au ere, 

Les quatre bar billons de la t<!te font aflez longs, les 
deux exterieurs font meme plus longs que les antennes,, 

& font en filets de grofleur egale *. Les dents font gran- *Fig, r.&s, 
des & fortes, garnies de plufieurs dentelures, bb r cc. 

C’est a tort que M. de Linne nomme les pattes de 
ces Infecles fitbmutici: car les pieds font termines par 
deux ongles ou crochets bien diftinds, qui dans quelques 
efpeces font meme doubles ou a deox--bfancfies^. L’ln- * Fig., ir, 
feefte fe fert de ces crochets pour fe fixer-fur les plantes 
aquatiques & fur le terrain quand il marche hors de 
l’eau. Les jambes font garnies au bout de pointes dures 
en forme d’epines, qu’on a nominees eperons,, 

Le male a vers Porigine des deux tarfes anterieurs 
une partie fort remarquabie , qui eft une piece applatie, 
irreguliere & angulaire garnie en deflous d’efpeces de «Fig. 10. ah c. 
fuSpirs. concaves: & velus,- Dans- les Ditisques ces pieces. 




font ordmairement circulaires. C’eft dans Paccouplement 
qull fe fort de ces deux pieces , pour fe tenir fixe for le 
corps de la femelle; elles s’y attachent alors com me des 
fogoirs on des ventoufes , a pen pres com me tin morceau 
de cuir mouille, fortement prefle centre tine pierre, s’y 
attache fi fort, qu’il peut enlever -la pierre quand on le 
tire en haut au meyen d’une ficelle qu’on y a atcachee. 


Les Hydropldles } de meme que les Ditisques, font 
carnaciers & tres - voraees, ils ne vivent que d’autres In- 
feftes aquatlques & terre fires, qu’iis peuvent attraper Sc 
auxquels ils font continuellement la chafle; ils s’en falfis- 
font avec les pattes anterieures coni me avec des mains, 
& les portant enfoite a la bouche, ils les devorent. Ils 
if epargnent aucun Inlecle yivant qui fe trouve dans 
les eaux. 

Quoiqjj' , ii.s puillent vivre tres-longtems (bus Peau, 
ils ont pourtant ibefoin de refbirer Pair de temps en temps. 
Ils fe portent alors a la furface, & pour y parvenir, ils 
if ont qu’a tenir leurs pattes en repos & fe laifler Hotter, 
Sc dabord ils furnagent, comine etant plus legers que 
Peau. C’eft le derriere qui fe trouve alors applique a la 
forface, & m£me tant-fok - peu au deilus de Peau. Ils 
hauflent enfoite tin peu les etuis, ou bien baiflent le bout 
du ventre, de facon qu’il fe forme un vuide entre les 
etuis & le derriere, qui fe trouve ainfi a fee. If ai r ex- 
terieur penetre alors aifement entre les etuis & le ventre, 
fans que Peau puifle s’y introduire, & eft porte aux flig- 
mates qui fe trouvent places au deflous des etuis le long 
des deux cotes du ventre. Quand PInfecle veut retour- 
ner au fond de Peau, II bouche, en rapprochant promp- 
tement le ventre des etuis , le vuide qui fe rencontroit 
entre eux, de forte que Peau ne peut jamais y peneerer. 

• On 
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On trouve les Hydrophiles dans tcutes les eaux dou- 
cos, dans les rivieres, dans les lacs, mass fur-tout dans 
les marais & ies etangs. Ils nagent aflez vice, mass avec 
moins de celerite que les Ditisques. C’eft ordinairement 
a l’approche de la nuit qu’iis lortent de 1’eau pour voler 
& fe transporter d’un marais ou d’un ec'ang a un autre. 

C’efl la raifon pourquoi on trouve de ces Infecles & de 
plu/ieurs autres cut font amphibies comate eux, dans les 
moindres aflemhlages d’eau, me me dans ceux qui font 
uniquement formes par la pluye dans les illegalities du 
terrain. Ils font un bourdonnement en volant, comma 
les Scarabes. 

M. Lyonnet nous apprend *, qu’iis fgavent filer * Notes fir U 
avec le derriere, qu’iis fe font de cette maniere une efpe- 
ce de nid ou de coque de foye, dans laquelle ils pondent f"pffool 
& renferment fours oeufs, J’ai trouve de pareils nids flot- 317. 
tans fur i’eau & remplis d’oeufs, d’ou fortirent enfuite de 
petices larves, que je ne pouvois meconnoitre pour cel- 
les des Hydrophiles ou bien des Ditisques. je n’ai jamais 
pu faiflr ie moment ou ils travailloient a fe faire de pa- 
reilles ccques. Mass M. Lyonnet les a vus filer fours co- 
ques d’oeufs; il die que c’eft avec le derriere qu’iis Ie 
font, & qu’iis y ajoutent une efpece de come brune, un 
peu recourbee &c folide; l’ufage de cette corne lui paroit 
etre, pour retenir la coque lorsque quelque coup de vent 
ou quelqu’autre accident auroit pu la renverier. II eft 
bien fingulier, qu’un Infecle a etuis & a ailes lache filer 
une coque ou une efpece de nid pour y depofer fes oeufs. 

Les larves des Hydrophiles & [des Ditisques font a 
peu pres de m&me figure. Ce font des vers hexapodes 
qui vivent dans l’eau & qui font tres-voraces; ils atta- 

Tom. IF. A a a 
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quent tons les Infe&es qu’ils renccntrent pour lcs devo- 
rer. Ces iarves ont le corps allonge & conique au bout, 
il va toujours en diminuant vers le derriere ; elles ont u- 
ne grande tete ecaiileufe, garnie de deux fortes dents on 
de ferres, avec lesquelles elles fe faififlent de leur proye. 
Les fix pattes font longues, ecailleufes & deliees, garnies 
de franges de polls, & c’eft par le mouvement des pattes 
qu’elles nagenr. Elles refpirent l’air par le derriere, & le 
fufpendent pour cela avec le bout du corps a la fur face 
de Peau, au moyen de deux petites parties en filets, he- 
riflees de poils, qui reftent alors a fee au deflus de feau & 
qui foutiennent tout le corps dans cette attitude. C’eft au 
derriere que fe trouve Pouverture qui donne paflage a Pair.. 

M. Lyonnet a donne * des obfervations remarqua- 
* Note? fur h bles fur la larve de la plus grande efpece d’Hydrophile ** 
Je Leffir^Tom c I u ’ on trouve en Europe. II demontre dabord qu’elle n’a 
3. p.jf.ft.j7- point les pattes placees du cote du dos, corame Pa cru 
**‘PLi4 t .Fig.i. 5 , 1 . Frifch. Cette larve, ou ce ver, dit M. Lyonnet, n’a 
pas la tdte inclinee vers le ventre, corame presque tons 
les Infecles; mais ii Pa un peu panchee en arriere, pour 
pouvoir d’autant mieux fe faifir des Efcargots ou petits 
Limaqons, qui fe trouvent parmi la lentille qui nage fur 
la furface de Peau, & pour pouvoir en cafier la co- 
quille. „ C’eft a leur dos, dit Pauteur, qu’ils ont alors 
„ recours5 il leur fert de point d’appui pour cafier la 
„ coqniile, & de table pour manger l’efcargot qui y eft 
„ renrerme. Quand ils Pont faifi de leurs dents, ils fe 
„ plient en arriere, ils elevent un peu le dos, & y appui- 
„ ent leur limacon. Dans cette attitude, leur tdte natu- 
reilement un peu panchee a la renverfe, porte plus a 
w piomb fur Pefcargot, & leur procure par-la un moyen 
„ plus aife d’en cafier la coquille, & d’avaler Panimal,, que 
35 s’iis avoient la tete inclinee vers, le ventre ’V 
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Ce n’eft point dans l’eau-que ces larves fubilTent leurs 
transformations, mais elies en fortent alors, s’enfoncent 
dans la terre & s’y font tine loge ovale ou fpherique, 
dans laquelle elies prennentla forme de nymphes; c’eft ce 
que Mrs. Frifch , Lyonnet & Roefei nous apprennent. 

On pent done dire avec raiion, que ces Infe&es font 
purement aquatiques dans i’etat de larves, qu’ils devien- 
nent cerre fires Id us la forme de nymphes, & enfin que 
dans leur etat de perfection ils font amphibies, ou vivant 
egalement dans f'eau & fur la terre. 

On trouve des Hydrophiles & des Didsques de routes 
fortes de grandeurs ; ii y en a qui ont plus d’un pouce 
de longueur, & on en voit aufli qui ne font gueres plus 
grands qu’une ties-petite Mouche domeftique. 

i, H FD RO P HILE noir , a antennes a l out on rottx , Hydrophile 
a etuis UJJ'es cf d derriere coni que. a antennes 

Hydropbihis (ruficornis) niger, cnpitulo antennarum rufo , el)tris roufles. 

lavibttS) abdc-mine pofltce acuminata ♦ 

Pfydrophilus niger , elytris fulcatis , am amis fufeis* Geojfr* Inf, 

Tom. I. p. PI. Fig. 7* Le grand Hydro pliile* 

Dytifcus (piceus) antennis perfoliatis , corpore lavi , ficnw cari 
nato pojlue fpinofo, Linn. Fdwi, Ed. 2. u°, yfa, Syjl, 

Ed, 12. p. n°. 1. 

Frifb. InJ . Tom . 2, Tab* <f. 

Lyonnet JYbftr fur la The oh des lufechs de Ixjfer. Torn. 1 , 

?■ 1J8. Fig. J 3 . 13. 

Schitjf, Elm. Inf, Tab. j't. Icon. Inf. Tab. 53. Fig . 1. 2. 

C’est ie plus grand* de tons les Hydrophiies qu’on *P114.Fig. 1. 
trouve ici, il eft long de plus "d’lm pouce & demi, & ^ *• 
large de plus de neuf lignes, mais le male eft un peu 
plus petit. Ils font entierement d’un noir tres-luifant fem- 
blable a la couleur de la poix, & toutes leurs parties 
font tres-polies; dans quelques individus le deOous du 

A a a a 
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"Pr.i4.Fig.,i. 
a a, 

"Fig, 3 .. 


* Fig, I.&2. 
hi, cc. 

;** * 

*a e. 

"Fig. 5 ,. 

* cd. 


?Fig. 2. i 


* Fig. 5. 
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corps & les pattes tirent flir !e brun de marron. Lcs 
poiis des tarles qui fervent a la nage, font d’un brun 
clair jaunatre ou rouilatre. lis ont des antennas a bou¬ 
ton allonge, decoupe transvcrfalement ou divile en la¬ 
mes plates; elles font roufies ou d’un brun clair tirant 
fur le jaune, & c’eft aulli la couleur des quatre barbil¬ 
lons., Les etuis font tres-lilies fans aucunes canelures ni 
rayes fenfibles, & ils forment comme une voute fur le 
ventre, fe rctrcciflant vers le derriere, de fa con que la 
partie pofterieure a une figure conique. Le male eft 
garni au bout des tarfes anterieurs, tout pres des crochets, 
d’une piece ecaiileufe, plate & triangulaire d\m brun lui- \ 
font, qui eft velue en deilous, & de fufage de laquelle 
nous avons parlc plus haut. Apres cette defeription ge¬ 
nerate, il faut coufiderer leurs differentes parties plus 
en detaiL 

Les deux yeux a refeau* font grands & arrondis, 
compoies comme dans tous les Infccfies ailes, d’un as- 
femblage de petits yeux h'emispheriques* En dellbus de 
fa tete , aux environs de la bouche, font places les qua- ] 
tre barbillons*, dont les exterieurs. font fort, longs & 
femblables a des antennes *, divifes en quatre parties ar- 
ticulees enfemble, dont la premiere* eft fort courte.. Les 
petits barbillons ou lcs mterieiirs * n’ont que trois articu¬ 
lations , dont la premiere * eft au ill fort courtel Ces bar¬ 
billons, qui font arrondis au bout, font a peu pres de 
forme cylind'rique, mais chaque articulation eft plus de- 
liee vers l’origine que vers Fextremite. 

Les antennes *qui font attacfiees a la t£te au de- 
vant des- yeux,. ou entre eux & les grands barbillons, font 
beau coup plus courtes que la tete & d’une figure remar- 
quable *. Elles font divifees en neuf parties articulees en- 
fe ruble, dont les cinq premieres forment une tige * & 
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les quaere aufres un bouton ou une made allongee *, 
placee au bout de la tige. La premitre parcie de la tige* 
eft courbee & groffe ou comme enftee au milieu. Les 
quaere parties lui van res * font courtes & cylindriques, les 
unes plus longues que les autres. Les trols premieres par¬ 
ties de la maile* font en forme de lames borizontales, 
appiaties & concaves, mais tres-irregulieres en figure; 
la tige de Pantenne * pa fie au travers de ces lames, qui 
y font comme enfiiees environ dans leer milieu, de forte 
que la mafie eft comine decoupee transverfalement en 
lames irregulieres, & e’eft ce qu’on appeile des antennes 
perfoliees {antenna perfoliate"). La quatrieme par tie* ou 
celle qui termine la maile & toute 1’antenne, eft grofie,' 
folide & de figure conique, termir.ee en pointe moufie 
& arrondie. L’lnfecle ne remue pas beaucoup les an¬ 
tennes, il les tient presque toujours en repos. 


*Pi.u Fiz.5. 


a l 


r n r<v 


hi, lm< 


*dgk. 


* a$ c* 


Quand il eft dans l’eau, ou il fe tient le plus fre- 
qnemment, on ne lui voit point d’antennes, parce qu’a- 
lors ii ne les avance jamais, les tenant pendant tout ce 
temps appliquees & cachees en deifous de la tece, pres 
du bord inferieur des yeux; mais au contraire il les fait 
paroltre des qu’il fort de Peau, ainfi que je Pai fouvent 
obferve, au lieu qu’il tient toujours & en tout temps les 
quatre barbillons ayances en devant de la titer, {bit qu’il 
fe trouve dedans ou hors de l’eau, en forte qu’ii fem- 
bleroit que les. antennes ne lui font utiles que fur la ter- 
re ou dans Pair, & que leur ufage cede des qu’il fe re- 
trouve dans Peau. Mais on n’en peut rien dire de plus’, 
le veritable ufage des antennes de toute forte d’Infecfte 
nous etant totalement inconnu.. 


La bouebe de notre HydropEule eft compofee d’iuie 
Jeyre fuperieure & d’une levre inferieure, qu’il peut 

A a a q 
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mouvoir Pune fur l’autre, & a la derniere desquelles les 
barbillons ont leur attache. Les dents *, qui le tronvent 
placees entre les levres, ibnt garnies da cote interieur 
d’un double rang de dentelures mouiTes ou un pen ar- 
rondies au bout *♦ L’ccuflbn triangulaire du dos eft aflez 
grand *. 

Tout le long du deffous de la poitrine *, a laquelle 
font attachees les pattes intermediates & poflerieures, on 
volt une longue partie dure & ecailleufe *, placee jufte- 
ment entre les pattes & intimement unie a la piece ecail¬ 
leufe de la poitrine dans presque toute fa longueur, ne 
faifant qu’un mfirne corps avec elle; mais cette partie eft 
terminee en longue pointe *, qui s’etend au de-la de Po- 
rigine des pattes pofterieures, & qui elt libre ou leparee 
du corps dans cette etendue, quoiqu’elle foit egalement 
immobile com me le refte de toute la partie, dont eile 
n’eft qu’une continuation. L’ufage de cette pointe ntPeft 
inconnu. 

Les ailes, couvertes par les etuis, font blanches, trans- 
parentes & a nervures brunes, & un peu plus longues 
que les etuis, quand elles font ; bien etendues, de forte 
que pour pouvoir etre entierement cachees fous les etuis, 
elles font pliees en double vers leur extremife, quand el¬ 
les font dans Pina&ion. Pres de leur attache au corps il 
y a deux petites lames membraneufes & ovales*, une de 
chaque cote, qui font de la meme fob fiance que les ailes, 
5c qui ont la figure de tres -petits ailerons transparents, 
ayant beaucoup de rapport avec les petites pieces mem¬ 
braneufes qufon trouve a Porigine des ailes des Mooches 
bleues de la viande & de plufieurs autres Mouches, 5 c 
que M. de Reaumur a nominees coquiUes , a caufe de 
leur figure* 

Les pattes, qui font longues 6c fortes, font attachees 



par les cuillcs a des pieces ecailleufes alien gees placees *pi. r4 pio-.a. 
en deiTous du corceiet & de» la poitrine dans des cavlces >'« «> n «. 
profondes', dans lesqueiles elles fe meuvent librement, 
elles s’y roulent pour ainfi dire de cote & d’autre, felon 
que l’lnfecle avance ou recule les pattes, de forte que 
ces pieces facilitent leurs differens mouvemens. On voit 
la m6me chofe dans les Scarabes, comme je l’ai fait ob- 
ferver dans Ion lieu. 

La cuifle eft grofle & maffive. La jambe eft garnie 
d’une infinite de petites pointes en forme d’epines, & ter- 
minee par deux autres epines tres-longues & un pen 
courbees *. Le tarfe eft divile en cinq articles, dont le *Fig.i,£, ?, k. 
premier eft fort court, & ii eft termine par deux crochets 
doubles ou diviles chacun en deux pointes, de forte que 
chaque tarfe a comme quaere crochets recourbes & tres- 
forts *. Le cote exterieur du tarfe eft garni de plulieurs *Fig.n 
petites pointes afitz roides * & placees fort pres les unes * - K 
des autres, 6 c tout le long du cote interleur des interme- 
diaires & pofterieurs on voit une fuite de polls ou de par¬ 
ties en forme de polls aflez longs, tres - ferres & d’un 
brim jaunatre *. Ces polls font mobiles a leur origine, de *Fig.r .lit L 
forte qu’ils fiottent dans l’eau de cote & d’autre, quand 
les pattes font en mouvement, & e’eft par leur moyen. 
que les pattes poufTent Peau quand 1’Infesfte nage, comme 
nous l’avons deja din 

La grande plaque ecaiileufe triangulaire *, que Pont *Fig.io.s6o; 
voit aux tarfes anterieurs de PHydrophile male, eft en 
forme de palette un peu convexe en debus, mais conca¬ 
ve & velue en dellbus ; elle eft formee par le cinquieme 
article du tarse, les autres * etant fort courts & tres-fer- * ^ 
res les uns contre les autres, & a fon extremite on voit 
les deux crochets *, mais qui font d’une figure toute dif- * d,c. 
lerente de ceux des autres tarfes, etant tres-gros & cour- 
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bes, & finiflant cn pointe tnouile; Pun eft: beaucoup plus 
long que i’autre, & ils oat la forme de griftes d’oifeaux 
on. peu applaties en defious.. Tout proche de-la on ob¬ 
serve une eipece de fiiet partage en deux * & presque de 
la longueur des crochets. J’ai deja parie de Puiage de la 
palette de ces tarfes dans le male. 

Pro si cents des remarques que nous venons de faire 
fur ces Hydrophiles, font applicables a d’autres clpeccs du 
meme genre, a Pexception de quelques unes, corame 
des quadruples crochets des pieds, de la longue pointe 
ecaiileufe du defious de la poitrine & de la piece en pa¬ 
lette des tarfes anterieurs du male. Les larves de ces I11- 
fetftes, qui font abfolument aquatiques, font noires & a 
fix pattes. 

a* HJTDROPHILE noir., a antennes a bouton noir y 
a etuis Jijfes Ef a derriere avrondi. 

Flydrophilus (nigricomis) niger 9 cnptido antennarum nigro } e~ 
lytris lavibus , ahUomine poftice rot uniat 0 . 

Hydrophilus niger , elytrorum pun Bis per jlrias digeflis , ante unis 
■uigris. Geoffr # Inf Tom. I p. L’hydrophiJe 

noir picote, 

Dytifcus (caraboides) am emus perfoliatis , coipore glahro Jlriis 
aliquot recurvis ., Linn . Faun, Eth 2, ?i°. 7<fj, S}Jl. Ed, 22. 

p, 7 i°. 2 ,. 

FnfJj. Inf, Tom. ip. Tab, 2i, 

Roefcl Inf Tom, 2. C 7 . z. Inf. aquat. Tub * 

ScLtfff. Icon. Inf. Tab. pp. Fig ; zo<> 

II eft tres-femblable au precedent, mais ii eft beau- 
coup plus petit, n’ayant que la longueur de huit lignes. 
Sa couleur eft noire & luifante comme de la poix. La 
tige des antennes eft roufle, mais le bouton decoupe 
ou perfolie eft noir, & les barbillons font d’un brun ob- 
fcur & iuifant, Les etuis font tres-liffes & unis, on n’y 

yoit 
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Volt que quelques lignes de petite points concaves, mais 
qui e chap pent a I’oeii, a moins que d'etre arme d’une 
loupe; ils font arrondis vers l’extremite, de forte que le 
derriere de i’lnfefte rfieft pas fi pointu que dans Pact re 
efpece. La longue partie eeuHieufo, qui efc piacee tout 
le long da deficits de la pokrme entre les pattes, ne s’e- 
tend pas avec fa pointe au de-ia de Patiache des cuifies 
poftericures. 

3 . HFD R 0 P IIIL E noir , a antennes a bouton noir . 
a etuis fancies cf a pattes ctun brim de matron. 
Hydrofbilui ( hi (apes’) niger , capiinlo ant dinar um uigro , tly- 
tris firin-tisy pedi'bm fu&a ~ aims* 

Hyilrophihs niger , elytris flriatis , peJihns fufcis* Gtoffi-* Inf 
Tom. 1 . lu 184- »°. 4 - L’bydrophile noir fine. 

Djtifcus ( fufeipes ) anteunis perfoliatis , elytris Jlriatis margine 
llvidis , pe til bus fyfeis * Linn ♦ Faun. Ed . 2, 7^. 

E/L n. jp. 

II eft petit, n’ayant que la longueur de trois lignes; 
fa figure eft ovale & les etuis font eleves & voutes. Tout 
le deflus de Plnfefte^eft d’un noir luifant, & les etuis 
ont plufleurs canelures ou ftries longitudinales. Les pat¬ 
tes font d’un brun rouflatre on de mnrron; e’eft auffi la 
couleur des barbillons & de la tige des antennes, mais le 
bouton decoupe qui les termine eft noir. Le defious du 
corps eft d’un noir mat. II n’a point entre les pattes ia 
longue pointe ecailleufe que nous avons vue fur les deux 
efpeces precedentes. Les etuis, vus vis-a-vis de la lumiere 
ou du grand jour, font de couleur brune & transparen- 
te, de forte qu’ils ne paroiflent noirs, que quand ils font 
appliques fur le corps, parce que e’eft lui qui leur' doa- 
ne cette apparence par communication. 


Hydrophilea 
pattes Prunes. 


Tom. IF. 
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4. HYDROPHILE a corps voute brun en dsjfits 
Of noir en dejpnts % d antennes d bouton al/onge. 8"' 
d etuis canelcs . 

Hydrepbilus (fukiis) ear pore convexo fit pm fufico fubtus nigro » 
capitulo amcnnoruiiL ohlowjo , clytris ftrinris . 

HydrophHus fukits. Geofir. Injl Tom . I* p. n°, j> L?fey- 
drophile fauve* 

Dytifcus ( liuidus ) ant emits perfoliatis Juridis , eljtris punctis 
txibus fufcefcmtilrus , tborace lateribur flavicante * Linn., Faun* 
Ed. 2, n°, 7^7. Syfi, Ed, 12 , p. /„ 


*PI. 15*Fig.i. It. eft petit* & porte la tete baiffee j il eft to*it brtm 
& 2*. en delfus. Le milieu du corcelet eft noir avec une nuan¬ 

ce de pourpre luifant, nmis les cotes tirent fur le roux. 
Tout le deftous du corps eft noir. Les pattes, les anten¬ 
nes <$c les barbiilons, qui font longs , font d’bn brun jau- 
natre, mais qui eft plus obfcur fur les pattes, & les. ailes 
font blancheatres. Le corcelet & la tete ont un grand, 
nombre de points concaves. 


Les etuis font amples, convexes & comrae voutes, 
garnis de eanelures ou. ftries longitudinales aflez profonr- 
des, qui ont des fuites de points concaves. Vus au mi- 
crofcope, ces etuis, font extremement jolis; ils paroiftenr 
alors d’urt gris clair & transparent, garnis de dix a dome 
fuites de points concaves noirs, places en lignes, & entre 
ces points il y en a un grand nombre d y autres plus petits,, 
mais arranges moins regulierement. Ils ont encore trois. 
ou quatre taches d’un brun obfcur. 


* Fig. 3. Les antennes * font courtes ou de la longueur d'e la 

tete, terminees par une malle allongee,. d'ecoupee trans- 
t, verialement ou divifee en trois grofles parties * toutes 
couvertes. de polls, & dont celle de Fextremite eft coni- 

* c. que *, 11 eft remarquable, que quand PInfefte nage, fes 

antennes ne paroiftent jamais 3 , il les porte alors appliquees; 
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& cachees en deffous de la tfite, de forte qu’on n’apper- 
5oit que les qnatre barbillons, qui font de figure ordinai¬ 
re & divifes en articulations; mais des qu’on le met a fee 
& qu’il marche, il avance auffi-tot les antennes, comrae 
nous l’avons deja obferve fur le plus grand Hydrophae 
noir. La tige des antennes eft divifee en quatre parties • 
inesales. 

c-» 

Les pattes intermediaires & pofterieures font garnies 
de longues parties b'ancheatres en forme de polls ou de 
filets tres-fins*, fervant a la nage. Ces filets, qui font 
en grand nombre, font uniquement places fur la jambe ** j g. ' I *‘*’ 
& le tarfe * dans toute leur etendue: la cuille ** n’en a ** l> - 
point, ni aucun autre poil. La jambe eft terminee par **' tt 
deux pointes en forme „ d’epines *, & le tarfe par * * 

deux crochets, qui for les pattes pofterieures font droits*, * ^ 
mais fur les quatre autres pattes courbes, cornrne a For- 
dinaire. 

Ces Hydrophiles nfont point la vivaclte des autres 
efpeces ou des Ditisques, ils nagent lentement, & aiment 
plus a marcher for les plantes aquatiques, qu’a nager. 

5 - HFDRO PHILE bronzS , a corcelet vercMtre jil- Hydrophile 
lonne , d etuis d Jirzes ponBueeSy u ant ezines d bronze. 

pattes rpuffes. 

Hydropbilus ( seneus) viridi-atuus , thorace virefemtt Jitlcttto, e- 
iytris punctata - Jhiatis , antemris fe dibits que rufis * 

Silpba (aquatics) cinema , tlytris fubfir intis , thorace emarghum 
longhudinaUter rngofo virefeente. Linn. Faun. Ed . 2. n®. 

4 <fu Svfi. Ed. \2. p, J73. n°. 2p 
Dermeftes viridi - ceneus , thorace fafei'is quatuor elevatis , elytris 
punctato-firiatis. Geoffh Inf. Tom . I. p. top. n Q . z/„ Le 
dermefte brume* 

Au premier regard ce petit Infecte *, qui n’eft long *PU$.FigjjJ 
de deux lignes & demie fur une ligne de large, res- & 

B bb 2 
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femble beaucoup a an Buprefle, mais fcs antennes terml- 
nees en bouton ou en mafie *, demontrent qu’il n’eft pas 
de ce genre. Ce n’eft pas non-plus ni un Bouclie'r, ni 
un Derroefte, n’ayant aucune reflemblance avec ces deux 
genres d’Infedes; mais j’ai trouve que c’eft un veritable 
Hydrophile, qai vit dans Fean, ou il nage, a la maniere 
des autres efpeces de ce genre, naais ordinairement a la 
fur face, ou il fe tient fur la Lentiile d’eau & la Confer- 
ve. C’ei'l la que je l’ai trouve en grand nombre, & les 
males, dont la couleur eft plus obfcure que dans la fe- 
melle, font la moitie plus petits qu’elle. 


Les etuis eeailleux, qui ont des fines longitudinnles 
a points concaves, font couleur de bronze cuivreux & 
luifant. Le corcelet, garni de cinq fines longitudinales 
finueufes & creufes en forme de Aliens, & la tete font 
d’un verd bronze aufli luifant. Les antennes, les barbil- 
lons & les pattes font d’un. roux obfcur, & le deflbus de 
tout le corps eft noir. 


La tete, le corcelet & les etuis font applatls en deflu 3 . 
Le corcelet, qui eft presque de figure quarree & de la 
largeur des etuis, a un rebord tranchant des deux cotes, 
& la tde y • eft fouvent enfoncee en partie, quand i’ln- 
fede fe tient en repos. Les antennes font courtes, ou 
gueres plus longues que la tete & terminees par un bou- 

* « #. ton allonge, forme des trois ou quatre derniers articles *, 

fepares par des incifions transverfales, qui rendent le bou- 

* ^ . ton comma perfolie. Les deux barbillons exterieurs * font 

grands & de longueur, egale avec les antenn.es., Quand 
flnfede fe trouve dans l’eau, il cache toujours les anten¬ 
nes en deflbus de la tde & ne fait paroitre que les bar¬ 
billons, qu’il tient dans un mouvement continue!, tout 
comme les autres Hydrophiles j mais quand il marche fur 
le fee, il avance dabord les antennes. 
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Les jambes * font garnies vers les cotes cie plufieurs -^pi x - 
petites pointes en fcrme d’epines, &terrrJnees par deux 
cpines plus grandes Tousles taries ** font divifcsen cinq * <*. 
articles, dent le premier, qui eft joint a la jambe, eft fort *'* -* 
court, comme cela eft ordinaire dans les Hydrophiies j 
ces articles, qui font nuds ou fans pelottes, font garnis 
de quelques polls courts & d’aucres plus longs, qui fer¬ 
vent ala nage; les deux crochets qui terminent le fade, 
font tres - mobiles, i’fnfede peut les e carter Tun de l’au- 
tre 6c ies rapprocher a volonte. 

Par cette deicription, que je garantls pour tres-exac- 
te, ii paroit clairement, que ces petits Infectes ont tous 
les caraderes eflenciels des Hydrophiles, 
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T jr s Infedes. aquatiques qu’on a nommes Ditisqu.es *, v 
6c M= Geoffrey Ditiques , ont beaucoup de conrormite 3> 
avec les Hydrophiles, tant par rapport a ieur figure, que 
fur-tout a Fegard de leur facon de vivre, de leur in- 
duftrie & de leurs rnetamorphofes, & presque tout ce 
que j’ai dit precedemment de ces Infedes en general, 
eft egalemenr applicable aux Ditisques, qui vivent pres¬ 
que continuellement dans Pea», tout comme Ies Hydro¬ 
philes , ou ils fe nourriflent des Infedes viyans qu’ils y 
rencontrent, & d’ou iis for tent neanmoins fort louyent 
vers le foir, pdur voler dans la campagne.. 

Mais le principal caradere qui les diftingue fur-tout 
de ces derniers ,• e’eft que leurs antennes font en filets,, 
qui ordinairement diminuent un peu 6c infenfiblement 
de grofleur depuis la bale jusqu’a l’extremite, & ces aa- 
... , B b.b 3 


.Fig .yj. 


1 6 . Fig.i, 
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tennes font toujours plus longues que la tde & que les 
barbillons, Un fecond caradere , mais qu’ils ont en com- 
mun avec les Hydrophiles, c’eft que leurs pattes inter¬ 
im ediaires & pofterieures font en nageoires & garnies de 
franges de poils, avec lesquelles ils nagent d’une grande 
vitefle & meme tres - rapidement. Cependant ce ne font 
pas toujours uniquement les tarfes, qui dans les Ditisques 
ont des franges de poilsen nageoires, leurs jambes propres 
en ont quelquefois de femblables, en quoi ils different 
encore des Hydrophiles. Enfin tous leurs tarfes font di- 
vifes en cinq articles tres - diftinds. 


•Pl.i6.Fig. 3. 

hb cc dd. 


*b b. 
* a. 


* i i, 

• b b. 


*Fig. 4. ah c. 


On leur voit encore un caraclere, mais qui eft moins 
vifible. dans les petites efpeces, c’eft que la piece longue 
& ecaiileufe*, qui regne tout le long du deffous de la 
poitrine entre l’origine des pattes, finit en deux pointes*, 
an lieu que dans les Hydrophiles elle n’en forme qu’une 
feule entre les cuiffes pofterieures. En devant, a l’origine 
des pattes intermediaires, cette piece a une cavite *, dans 
laquelle repofe Fextremite d’une grofle pointe courbee e- 
cailleufe*, qui fe trouve en deflous du corcelet, & dont 
je parlerai plus en detail dans la defcription d’une des 

groftes efpeces de ces Infedes. 

♦ 

Les cuiftes de toutes les trois paires, mais particulie- 
rement les deux pofterieures*, font accompagnees a leur 
origine d’une appendice ovale & applatie aflez grande *, 
& a pen pres telle qu’on en voit egalement dans les Ca¬ 
rafes & les Cicindeles, & qui eft articuiee au corps. La 
piece plate en palette, qui eft fituee a la partie anterieure 
des deux tarfes de devant dans le male, & dont il fo fort 
pour fe tenir fixe fur le corps de la femelle dans l'accou- 
plement, eft apeu pres circulaire * dans les Ditisques, &: 
garnie en deffous d’efpeces de ventoufes fort remarqua- 



DES INSECTES, Fill. Mm. 

bles *, mais qui an lieu d’etre faite, comme dans les Hy- *H.rS.Fig.f. 
drophiles, du cinquieme article du tarfe, fe trouve I’£tre fr 
au contraire des trois premiers, comme je le ferai voir 
plus particulierement k>rs de la defcription des efpeces. 

Le corps de ces Infecies eft convexe & voute, tant 
en deiTus qu’en deflous, mais il a cependant peu d’epals- 
feur du deflus en dellous, ii eft large & applati, fans 
doute pour pouvoir mieux fendre i’eau en nageant avec 
une ft grande vitefle* Ils ont au refte les m ernes par¬ 
ties que les Hydrophiles & faites a peu pres fur le me me 
modele. Ils fe tiennent aufli fufpendus par le derriere a 
la fuperficie de I’eau, pour refpirer Fair par les ftigmates, 
qui font places le long de chaque cote du deffiis du ven¬ 
tre faus les etuis ecaiiieux. 

On les trouve de toutes les grandeurs; il y en- a qui 
font longs de plus d’un pouce & demi, & d’autres lie 
font gueres plus grands que des Puces;, il y en a encore 
de toutes les grandeurs moyennes entre ces deux extremes. *• 

Lectrs larves reftemblent a celles des Hydrophiles 
dies font garnies de fix pattes lo-ngues, deliees, ecaiiieufes 
& couvertes de franges de poils, qui leur fervent a na- 
ger. Elies ont le corps long Sc effile, divife ordincre¬ 
ment en onze anneaux, & dont la peau eft ecaifieufe, au 
moins celle du deffus du corps; ii diminue peu a peu de 
volume vers le derriere, au il eft termine en queue 
pointue,. mais tronquee, garnie de deux filets mobiles en 
forme d’epines, au moyen desquels la iarve fe tient fus- 
pendue par le derriere a la fuperficie de I’eau, le refte 
du corps y reliant la tete en-bas, & cela pour refpirer 
Pair par une ouverture du bout du corps. La; tdte eft 
grande , applatie, ecailleufe, garnie de deux antennes, 
de quelques barbilions a la leyre inferieure, de- fix yeux 
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de cheque cotc ou de ciouze en tout, Sc enfin de deux 
fort grandes dents ou ferres courbees en crochets, avec 
lesqueiles elles faififtent tons les Infectes aquatiques qu’el- 
les rencontrent pour les fucer & ies devorer, & fur-tout 
les larves des Demoifeiles , des Ephemeres, des Coufins 
Sc des Tipules. Les Cloportes aquatiques font auffi fort 
de leur gout; enfin elles font tres - vo races, & n’epar- 
gnent aucun Infecfte dont elles peuvent fe rendre mai- 
tres. Leurs dents ont tout proche du bout une petite 
ouverture en forme de fente, par laquelle elles lucent les 
Infecies qu’elles ont attrapes. 

1 1 n’eft pas rare de trouver de ces larves dans toutes 
les eaux dormantes des marais Sc des lacs; ii feroit a fbu- 
liaiter qu’il fut aulli facile de les clever jusqu’a leur der- 
niere transformation, qui devant fe faire dans la terre, 
apres que les larves ont veeu dans Peau des leur nais- 
fance, je ri’ai pu encore jusqu’a prefent reuillr a voir 
moi"- meme leur metamorphofe; mais M. Roefel nous 
apprend, que quand le temps de la transformation eft Ve¬ 
nn, la larve quitte l’eau & va s’enfoncer dans la terre , 
qui borde les rriarais Sc les ruiffeaux; la elle;fe menage 
une cavite en forme. de . coque ovale , dans laquelle elle 
preiid la forme de nymphe Sc enfuite celle de 'Ditisque. 
Mais il iui faut toujours de la terre bien mouillee, com- 
me 1’eft celle des bords des ruifleaux. Swammerdam die 
aufli,' que ces larves fe transforment dans la terre; il a- 
voue cependant qu’il ne parle que par conjecture. M, Roe¬ 
fel les a enfermees dans un vaifleau rempli moitie d’eau 
& moitie de terre, & alors ies larves font entries dans 
la terre & s’y font transformees, En attendant I’occafion 
devoir moi-meme leurs metamorphofes, je donnerai ici 
la description d’une larve de Uitisque d’une moyenne es- 

pece 
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pece, pour" dormer une idee de la figure de ces Infecles 
err general. 


Les larves*, dont je veux parlor, font longues de *15.Fig.8- 
pres d’un pouce ,, & Ie plus grand diametre du corps au 
milieu du ventre eft de deux lignes, mais le corps va en 
diminuant, tant du cote de ia tete que vers Ie derriere , 

011 il devient de plus en plus delie, de fagon a fe ter¬ 
miner en points. Leur couleur eft brune , & celie de 
la t£te tire un pen fur le roux, mais le deflbus du corps 
eft d’un blanc faie. Je les ai trouvees en quantite au 
mois de Juiilet dans une mare, ou elles etoient conti- 
nuellement a l’affut des larves & d’autres Infedies aquati- 
ques, pour les prendre & les devorer. 


Il faut dabord obferver, pour reconnoitre cette efpe- 
ce, qu’elles ont le milieu du ventre beauconp plus gros 
& plus renfle que les autres du ro£me genre, & que le 
premier anneau du corps eft long & effile, femblable. 
a un long col, qui va en diminuant vers ia tete. 


La t£te * eft aflez grande, mais cependant moins que * r< 
dans quelques autres efpeces. Elie eft ovale & applatie * *Fsg, 9. 
tant en deifies qu’en deflbus, de forte qu’elle a fort peu 
d’epaifleur. Eile eft convene en deflfus d’une plaque e- 
cailleufe, qui eft corame diyifee en deux pieces .iongitu- 
dinales; la peau qui la couyre en deflbus, n’eft pas tout- 
a-fait ft dure. De chaque cote, proche de l’origine des 
dents, on voitune grande tache noiratre, fur laquelle 
font places cinq ou fix tubercules coirs & eleves*, qui * j 
fans doute font des yeux, de forte que la larve a fix yeux 
de chaque cote de la tete, comrae les chenilles; favoue 
cependant que je n’ai pu voir diftinclement, s’ils font au 
iiombre de cinq ou de fix, Ce qu’il y a de certain, e’eft 
Tom. IF* Ccc 
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que la larve a la vue trcs - bonne, s’appercevant dabord 
da moindre petit fnfede qui £e remue dans l’eauqu’el- 
le ne manque pas. de pourfuivre dans le moment & de 
faifir avec fes. dents.. 

^Pi.ij.Fig.g. Ces deux dents. * font attachees en devant de' cha- 
^ que cote de la tete ; elles font courbees en crochets 8c 

fe rencontrent Pune l’autre avec leurs pointes deli-ees & 
fines, quand la. larve les tient en repos au devant de la. 
tete , mais elle les ouvre, quand elle veut fe faifir de 
quelque Ihfefte.. Ctes dents font beaucoap plus petites 
dans cette efpece que' dans quelques autres,, elles font pro- 
pordonnees a la grandeur de la tete. Elles n’ont point 
de dentelures, & leur. figure eft telle, qifelles ciirainuent 
peu a peu de grofteur pour finir en. pointe. Swammer- 
* FAbl. Nm. datru a dit *, que les- dents des larves de ce genre ont ir- 
Taith.I. p-3}7- ne ouvertare en forme de fente proche de leur bout,, & 
que e’eft par cette ouverture qu’elles fucent les Infecies, 
dont la. fubftance flu id e pafle dans four bouche & leur 
eftomac par Pouverture^ On f§ait que le Fourmilion lu¬ 
ce les Infetftes de cette maniere, ou au moyen de deux 
grandes dents, en forme de- comes mobiles,, qur ont une- 
©overture- .-.pcache, • de^leur bout y par iaquelle le fuc. de- 
iai proye efb parte dans leur- corps.. 

Four voir plus particulierement la conformation des 
dents de mes larves, je les ai. examinees au microfcope a. 
liqueur, & j’ai vu avec beaucoup de fatisfaeftion, qu’telles 
©nt proclie de Pextrcmitc du cote de- defious une ouver— 
cure tres-reelle en forme de. fente- allbng^bq& ;l®hgit-tr- 
*PLtj,F 5 g, 3 o-. dinale ayant tout autour un rebord un peu eleve 5 quel- 
quefojs j’ai cru voir,, que cette- fente- s’iatendoit jiusqu’a- 
Ffextremitd. de la. dent;, Enfin j’ai. trtauve cette fente telle- 
que Swammerdam. Pa. decrite-,, excepte: qu’elle.' n’avoit- 
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point de polls a fes bords. C’eft par cette ouverture que 
le fuc , que Ja larv r e tire de la proye, pafle par la cavite 
interieure de la dent dans le corps de PIn&de; les dents 
font comme des fiphons ou des lucoirs, an moyen des- 
quels la larve fe nourrit, en fucant fa proye. 

Ma is n’a-t-elle done point d’autre bouchet J’ai 
lieu de croire qu’elle en a line, & que cette bouche eft 
places entre les deux levres, Ce qui fe ruble le prowver, 

deft que j’ai vu une larve non feulenaent fucer u- 
sie Cloporte aquatique, mais encore devorer aulTx pea 
a peu presque tontes les parties folides de cette Clo¬ 
porte, qui allurement n’onc pu paffer par les tres - petires 
ouvertures des dents. II font done qu’eile aye une bou¬ 
che capable d’avaler les parties folides & grollieres des 
Infedes qu’elle attrape & dont elle fait fa nourriture. 

Quoiqjue fe ne me propofe pas dans mes obferVa- 
tions l’anatomie des In Cedes, je n’ai pourtant pu me refu- 
fer de reprefenter deux mufcles remarquables, qui furent 
entraines hors de la tete avec Tune des dents de cette 
larve, dans le temps que je Parrachois, pour la mettre 
an microfcope. Cette dent avec fes deux mufcles eft re~ 
prefentee par la Figure n ou J marque la dent & f la *21.15. Fig.ie 
fente ou l’ouverture qu’elle a proche de fa points, Les 
deux mufcles font indiqg^ mii; les lettreis '^''Sc^pfllun 
de ces mufcles * eft aftaChe au bord exterieur ** de la *»* ». 
dent, & fert a ouvrir ou -a eloigner la dent de la t&te, **®» 

L’autre mulcte % a foil attache au bord interieur ** de la * 0 p. 
dent, & c’eft par ce mufcle ,que l’lnfede la ferine ou ** 0. 
qvpelle Papproche de la t£te, quand il a pris quelque gi~ 
bier. On voit que ces mufcles font tres - compofes & di¬ 
vides en ulnfienrs ramifications plates & fibreufe, fur-tout 
ceux * qui fervent a fermer les dents. Ce font ces mus- * op. 

' ' Cccg 
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cles qui donnent ie mouvement aux dents, Sc qui en 
mcme - temps leur procurent tant de force pour retenir 
les animaux dont elles fe font failles. 

La t£te eft encore garnie de deux petites antennes pen 
*Pl.i5.Fig,9, longues*, placees immediatement devant ies yeux Sc qui 
» «*- font en filets, divifes en trois articles, fans compter une 

petite piece qui les unit a la tete. A la levre inferieure 

* i t \ font attaches fix barbillons fiiiformes *, les uns plus longs 

que les autres & divifes en articulations; mais comme ils 
J reflemblent aux barbillons de tant d’autres In fe cles & qu’ils 

n’ont rien de particulier a montrer, je ne m’y arreterai 
pas davantage. JEnfin la tete eft unie an premier anneau du 
*i? f. corps “par un col court & mobile**. Lafituation de la tete 

** Cf efl unpeu oblique au corps, elle panebe un peu en bas. 

Le corps efi divife en onze anneaux, fe pares par des 
incifions aflez profondes. Les neuf premiers font couverts 
a FIg. i 3 ._pp. en debus de plaques ecailleufes *, qui ne reflemblent pas 
mal aux ccailles des Tortues, & qui s’e ten dent jusques 
vers les cores dans la moitie de leur circonference; mais 

* m m, en deffous la peau eft molle & d’iin blanc fale *; cepen- 

dant on voit fur le deffous du premier anneau, qui eft 
beaucoup plus long Sc plus effile que les autres, fur-tout 
. pres de la t£te, une plaque ecailleufe brune quarre-lon¬ 

gue. Au refte tons ies autres anneaux font a peu pres 
d’egale longueur, mais les fixieme, feptieme Sc huitieme 
anneaux font plus larges que les autres, & e’eft aux trois 
» premiers que les fix pattes font attacbees. Nous avona 
deja dit, que le milieu du ventre eft plus gros Sc plus ren- 
fie que le refte; enfin le corps eft conyexe tant en debus 
qu’en deflous. 

Mais les deux derniers anneaux du corps, le dixieme 
U. Sc le onzieme font fur - tout remarquables. Ils ferment 
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enfemble un long cone, done la poiute, qui eft le der- 
riere, eft un peu tronquee. La peau qui ies couvre eft 
brune & ecailieufe cant en deftus qu’en deflbus. Ils font 
garnis vers Ies deux cotes d’une iliite de parties deiiees en 
forme de polls fiottans & qui ferment enlembie comme 
nne belle frange *. Ces franges, qui font placees fur une *Phs .F'-z^S* 
arr£(.e ou ligne un peu eleyee , femblent ctre faites pour a a ^ 
la nage; quand ia larye veut fubitement changer de pla¬ 
ce dans l’eau, ou fair a I’approche de quelque autre grand 
Infefte, qui pourroit la vouloir devorer, elle dome un 
mouvement prompt & vermiculaire a Ion corps, en bat- 
tant I’eau avec ia queue, dont la frange lui devient aiors 
tres - utile, pujsque la queue en eft d’autant plus propre 
a poufler l’eau & faire ayancer le corps. 

Pit oche du bout do derrlere il y a deux petites par¬ 
ties deiiees en forme de filets coniques *, qui ont leur at- * ^ 
tache au deJlous de la queue, & qui y iont placees dans 
nne direction oblique, de forte qu’elles font ayec la ligne 
du defibus du corps tantot un angle droit & tan tot un an¬ 
gle plus ou moins ouyert: car elies font mobiles a leur 
bale. Elies font toutes unies, je n’y ai point vu de poils 
fenfibles. C’eft au moyen de ces deux parties * que la * nac 8 . g- 
larve fe fufpend a la furface de l’eau, & qu’elle y tient 
a fee le bout de fa queue, qui fe trouvant terjnine par 
deux petits corps cylindriques *> qui ont ebacun une ou- * Fl£.T3-r, 
yerture ou une efpece de ftigmate, lui procure la liberte 
de refpirer fair, ainfi qu’on I’obferve dans plufieurs autres 
efpeces de iarves aquatiques, comme celies des Coufms Sc 
autres. Cbaque ouverture communique a un vaifFeau *, *-?. 

qu’on yoit a travers de la transparence de Ia peau, & qui 
parcourt dans Pinterieur le long des deux cotes du corps. 

Ces vaiffeaux font, a n’en pas douter, des trachees oa 
. C C C J 
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des vailleaux a air, dans lesquels Pair exterieur cntre par 
les deux ou ventures du bout de la queue. 

Sue. chacun des fix anneaux qui fuivcnt immediate- 
ment le troifieme, ou cel 11 i auquel les deux pattes poile- 
rieures font attachces, on voir de ciiaque cote de la pla¬ 
que ecailleufe * qui ie couvre, un point eieve, qui a tout 
Pair d’etre un ftigmate; j’ai vu que chacun de ces fligma- 
tes communique a un petit vailleau brun, qui paroit an 
travel's de la peaiu 

Les fix pattes font longues, deliees & ecailleufes, tou- 
tes a peu pres de longueur egale ; les anterieures font at- 
tach-ees au bout du premier anneau, les intermediaires au 
fecond Sc les pofterieures au troifieme. La cuifle * eft 
plus grofie que la jam be *, & le pied ou le tarie ** eft di- 
vife en deux parties Sc termine par deux ongles tres-peu 
courbes; enfin le cote pofterieur ou infeneur de la jam- 
be & du tarie eft horde d : une frange de longs polls *, 
qui aident egalement la larve dans la nage a poufler Peau: 
car c’eft par le mouvexnent des pattes qu’eile nage 
lentement. 

1, DJT IS QJJE d'un 1/run ohfcur mirdtre , a cores* 
let horde de jaune tout nut our, a etuis a large mar¬ 
ge dvec ime ba/ide transverfe jaune. 

Dytifcus nigro - fujeus , tborace margins fitivo , elytrorum tnargi- 
nibus -dihtath lima tranruerfa fiava. 

Dytifcus t latiffimus) niger, elytrorum margimhus Ailatms linen 
fiava. Linn u Faun. Ed. 2. n°, jSg. Sy(l. Ed, 12, p, ify, 
n°. 6 , , , 

Frifih. Inf. Tom. 2 . Tab, 7. Fig. 1, 2. . - 

C’est le plus grand Ditisque qufon trouve id, ayant 
en longueur un pouce & demi & en largeur pres d’un 
pouce, de forte qu’il a le corps, forte large en trayers des 
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etuis, mais cependant aflez applati, La tete , le corcelet 
& les etuis font en deflus d’un brun obfcur presque noir, 
mais le devant de la tete & la levre luperieure font d’un 
jaune couleur d’ocre. Le corcelet eft horde de tous les 
cotes ou tout autotrr d’une large 1 barxde du mcme Jaune,. 

& les etuis ont une bande femblabie tout le Tong des co¬ 
tes exterieurs,, placee fur une large marge applatie. d’un 
brun luifant en deftus & route Jaune en defious, Sc qui a* 
le plus de largeur au milieu du corps, qu’elle deborde 
beaucoup. C’eft par cette marge qu’il eft fur-tout dis¬ 
tingue des autres grandes efpeces. Vers le derriere les e- 
tuis font marques d’une raye transveriaie d’un jaune d’o- 
cre. Tout le deflous du corps, les pattes & les antennes 
font d’un brun de matron, & ces dernieres font a filets 
coniques. Les etuis de la femelle ont des canelures lon- 
gitudinales tres-profibndes, mais qui ne s’etendent pas 
toat-a.-fait jusqirau derriere, & qui aufii du cote d'u cor¬ 
celet prennent leur origine a une petite diftance du bord 
anterieur des etuis. Ces canelures font au nombre de dix 
fur cbaque etui, & le fond de quel’ques. unes eft d’un jau¬ 
ne obfcur.- 

2 1 *- D TTISQJJE t?u7T brun oVfcur-luifant y a corcelet Grand Ditis- 
tout autout Of a etuis hordes de jaune- B 5 caneles- queabordure 
chans'la-femelle. comjdette, 

Dytifcus ( toto- marginalis ) nigro -fifais nitidus,. tJJornce undi'~ 
que- elytr.ortcmque margine flavis, elytr-is foemifice fulcatis. 

Dytifcus: (marginalis) niger , thorace elytrorumqtte margine fin. 
vis.. Linn. Faun. Ed. 2,. n°.. Syfi, Ed. 12.. p. 66$.. 

ii, 0 .. 7.. mas.. 

EFy fifties (femiftriatns ) fufens, elytris ■ folds' dimiiliati's decern 
villofis.- Linn.. Faun-, Ed.. 2, n°. 772.. Syfi. Ed, it. 

®-°. $• Fosmina; 

Wyticm niger , margins coleoprormir thoracisque■ fiava: Geoffr; 

Mtfc. Tom* 1, p.. u°. 2;. Le ditique: noir- a borditre;. 
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Drticm clj'tris ftriis viguni d'rmidhtk. Gcvffr. Lf Tom F* 
/). igj* n°. 5, PL 5. Jig. 2. Le ditinue d^m£ - £iIIona£, 
Frlfch. Inf Tom. 2, Tab, 7. Fig. 4. 

Hofei Inf Tow. 2. CL 1. Inf. ctuuat , Tab . f* 

Scbajf Icon. Inf Tab. $. Fig. 7. 

Quoique moins grands que le precedent, ces Ditis- 
« ques * font pourtant d’un volume aflez con fid erable, a- 
yant la longueur de qua tor/e & la largeur de fept lignes, 
de forte qu’ils font le double plus longs que larges, ce 
qui fak une figure parfaitement ovale; mais le corps eft 
applati, ayant peu d’epaifleur du deflus en deflous. 

La tete, le cprcelet S< les etuis font en deflus d’un. 
brun obfcur & luifant, tant foit peu verdatre & plus fur 
le male que fur la femelle; je regarde eomme male ce- 
lui qui a des etuis lilies & fans canelures, & 1’autre,' qui 
a des etuis filionnes, comme la femelle. Le corcelet eft 
borde dans toute fa circonference d’une bande jaune d’o- 
cre, & les etuis ont une pareille bande le long du cote 

exterieur ; mais on n’y voit point cette large marge qu’a 
le Ditisque precedent, ni meme la bande transverfale jau¬ 
ne. Tout le deffous du corps, avec les pattes & les an- 
tcnnes, efc d’un jaune obfcur ou d’un brun jaunatre & 
roux, & fur le devant de la tete il y a une bande trans¬ 
verfale jaune. 

La difference qu’on remarque flir les etuis du male 
& de la femelle, le premier * les ayant lilies, comme je 
viens de dire, & 1’autre * fillonnes, eft caufe qu’on a 
etc dans le doure s’iis font d’une meme ou de deux dif- 
fcrentes efpeces; mais j’ai rout lieu de croire qu’ils ne dif¬ 
ferent qu’en fexe, puisque j’ai toujours trouve, que ceux a 
Aliens ontete des femelles. Les fillons, qui font aunombre 
de dix fur chaque etui, y font profondement graves, & 

ils 
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ils ne s’etendent point jusqu’au bout de Petui, mais feu- 
iement aux deux tiers de ia longueur, de forte cue la 


Petui eft litle & 


un.e. 


treiileme portion . 
nes font a filets ccniques deiies, egalcnt la 
la t£te & du corcelet. 


Les 


longueur 


amen¬ 
de 


La longue piece ecailleufe & relevee, qui fe trouve 
tout le long du de Pious de la poitrine, demande une de- 
fcripcion particuliere, puisqu’eiie diftere de celies des Hy- 
drophiles. Cette piece *, qui eft intimement unie a ia 
poitrine & parfuitement immobiU 


prend fon commer 


* PL 1S.Fig.3. 

h it ci. dd-e 


f. * 


a Forigine des deux pattes intermediaires, on eile * l b. 


men 

a une cavite en forme de gouciere, & s’etend avec Fa li¬ 
tre extremite * jusqu’a Forigine des pattes pofterieures, 
& e’eft la qu’elie fe divife en deux branches plates, poin- 
tues au bout & diftantes l’une Pautre*, qui du cote in- 
terieur ont une petite echancrure. Le milieu de la piece* 
eft corame renfte & confondu avec la. peaa qui couvre 
la poitrine. Tous les Dkisques en general ont cette me- 
me piece ecailieufe divifee en deux poinces a fon extre¬ 
mite, quoique le bout de ces pointes (bit plus arrondi 
dans les autres efpeces que dans celle-ci. Le corcelet eft 
encore garni en deftous, entre les pattes antes ieures, d 1 ti¬ 
ns groks pointe ecailleufe courbee*, qui fe rend avec 
fon. extremite dans la cavite du bout anterieur * de Fa li¬ 
tre longue piece de la poitrine, dont nous avons parie, 
tout corame on Fobferve dans les Bupreftes & les 
Taupins. 

Les pattes anterieures & intermediaires du male font 
remarquables par leur figure & toutes differences de cel- 
les de la femelle. Nous avons deja dit plus liaut, que 
le tarfe des pattes anterieures dans le male eft garni d’une 
piece plate ou cPune efpece de palette, compolee par les 
Tom. IK D d d 


■d d 


e e. 

* c c . 


*hh. 


e 
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trois premiers articles *, & qui eft presqne de contour cir¬ 
culate. Cette palette eft convexe en defius, & on y 
yoit diftinctcment la reparation des trois anneaux; clle 
eft garnie tout autour d’une frange de poils courts,, mais 
tres-ferres, & c’efr en deflbus qu’elie eft fur--tout remar- 
qnable. Elie eft toure plate de cote-la*, & entierement 
couverte d’-un grand nombre de petites parties concaves en 
forme de calices de Leers ondc petitcs ccailles, qui cnt une 
petite elevation dans ie fond 5 Celt ce qu’on remarqne fur- 
tout a deux de ces calices* , beau coup plus grands .que 
les autres, quoique Pun d’eux le foit un pen nioins que 
P'autre. Ces efpeces de calices doivent etre confide res 
comme des ventoufes ou des ft!coirs, au moyen descjuels 
l’lnfefte peut s’attacher fortement centre le plan de pedi¬ 
tion , comme nous Pavons deja remarque a Pegard des 
Hydrophiles, & e’eft au moyen de ces inftruraens fmgu- 
liers qu’il fe tient comme colic for ie cfos lMie de fa fe- 
melle dans Paccouplement, parce qu’ils font PofHce de 
vrayes ventoufes. je l’ai auili vu s’attacher ainfi contre le 
yerre ou je P'avois en ferine.. Les males de toutes les es- 
peces. de Ditisques que j’ai examines, ont de tels ft coirs- 
a leurs tarfes anterieurs, & dans quelques uns on v voit 
trois ventoufes plus grandes que les autres. Les deux ar¬ 
ticles * qui terminent le tarfe, font defies & a peu pres 
cylindriques, dont le dernier de tous eft garni au bout de 
deux grands crochets ccurbcs * Sur ie deflbus de la jam- 
be * on voit une cavite allongee, bordee d’une fuite de 
longs polls, dans Iaquell'e la palette du tarle peut repofer 
en partie, & tout le long du deflbus de la cuifie il y a ti¬ 
ne cavite pareille, qui peut en partie loger la jambe, quand 
l’Infeete i’y applique; 


Les deux pattes intermediates-dir male font auffi d’u¬ 
ne figure diffe rente de celles de la femelle 3 e’eft que les 
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trois premiers articles du tarie font fort larges im peu *PLi 5 ,riV, <#,. 
convexes en deflus, mais tout plats en deilbus, ou ils font a ^. 
couverts entierement, d’uoe efpece de broTe a polls c quits, 
qui ne refl enable pas mal au velours ras; d’ailleurs ils font 
hordes tout autour de polls plus longs que ceux de la 
brofle, Ians compter Les tres - longs polls * qui ferment * s f. 
la nageoire. Les quatrieme & cinquieme articles * font *d,e, 
faits com me dans les tarfes anterieurs. 

Pour remarquer la difference qu’il y a entre les tar¬ 
fes intermediaires du male & de la femeile, il ne faut 
que regarder la Figure 7 *, qui eft celle du tarie de la * PI. 16. 
femeile, ou Ton voit que tous les articles * font a peu *Fig .7.(1 be de. 
pres cyiindriques ou cm peu coniques & de grofleur ega- 
le, garnis au bord interieur d’un rang de petites epines 
fort courtes a l’autre bord de longs polls * qui torment 
la nageoire. Mais ces derniers polls ae fe trouvent nulle- 
part plus longs ni plus ferres que fur les deux cotes des 
tarfes de la derniere paire *, tant dans le male que la fe- *Fig.'8 pa a 
me lie 5 ils y forment une large frange mobile, & e’eft 
par leur moyen que PInfecte poufle Peau en nageant com- 
me avec des rames. Les crochets *, qui terminent ces * c- 
tarfes, lont plus petits que ceux des autres palres. Les 
jambes propres de routes les pattes oat a leur extremite 
deux longues epines roides *. * e. 

Les Ditisques de cette efpece, comrae tous les autres 
du mime genre, nagent avec beaucoup de vitelle, & 
fortent fouvent de Peau vers la nuit pour voler. Ils font 
tres - voraces, attaquant & devorant cous les autres Infec- 
tes qu’ils rencontrent. J’ai nourri longtems ceux que je 
pris plaifir de garder dans des vales remplis d’eau, de 
Mouches & d’Araignees. Un certain jour nn de ces Di- 
* . Dddi 
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tisques attaqua & derora une grande Sanglue que je Ini 
avois donnee; mais il f«t la dupe de la gourmandile, & 
la Sangfue ne parut pas un aliment convenable pour foa 
eftomac: car 'le lendcmain il ne fit que yomir de grands 
morceaux de Fanimal a vale, dont il ne le deiiyra me me 
qu’avec peine & en les cirant de force de , 1 a bouche a 
Faide dcs pattes ante lie ures, parce que la fubftanee de la 
Sangfue eft glaireule Sc yisqucufe; cnfin il paya cher fa trop" 
grande voracite, & mourut peu de temps apres. 

J’ai fouvent eu les. larves de ces Ditisques, qui font 
grandes & tres-*- carnacieres, mangeant tous les Infcctcs a- 
quatiques qu’dies peuvent actraper; mais je ne fuis pas 
encore paryenu a les voir le transformer en nymphos, ce 
qui raeiue eft tres-difficile, parce que tout cela doit fe 
faire dans la terre, comme je i’ai deja dit plus haut. M. 
Roefel y a fupplee, en dormant touce Fhiftoire de ces In- 
fectes & qu’on peut cor/fulter. 

Grand Ditis- 3. D IT IS QUE dun noir verdutre en clefjits o° roux 
que a bordu- en deffbus, dont la tete , les cotes du corcelet Ef les 

re laterale. etuis font hordes de jaane. 

Djtifus {lateral*-marginals ) fupra viridi • nrger ft:In ns r lifts, 
capite thoracis margmihus elytrisquc flaw mmginath'. 

By ficus fufcus y marginc c&lcoptrorwn thorncisqne flavo. Geoffr* 
Inf Tom. I p. iSf‘ «°. *> Le dirique brim a bordure. 
Roiftl Inf Toni 2. CL z, Inf aquas. Tab. 2, 

Schaffl Elan. Inf Tab. 7* 

Ce Ditisqne, qu’il faut bien diftinguer du precedent, 
ayec lequel il a beaucoup de conformite tant en grandeur 
qu’en figure, eft rare dans ce pays, quqrque je Faye pour- 
tant trouve chez moi a Leulfta, mais on le rencontre plus 
frequemment en Allemagne & en France. 11 a le corps 
encore plus applati que le dernier. La tdte, le corcelet 
& les etuis font en deiTus d’un noir verdatre, & toutes 
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ces parties font tres - rifles & luilantes, fans flries r.i cane- 
fores; le Levant de la tete & les cotes du corcelet feule- 
ment font hordes d’une bande jaune d’oere, & tout le 
long du cote exterieur des etuis, a une tres-petite dis¬ 
tance de leur bord 3 on volt une rave du me roe jaune. 

II faut bien obferver, que le deyant & le derriere du cor- 
celet ne font point hordes de jaune, parce que e’eft en 
cela que ce Ditisque differe principal naent du precedent. 

Tout le ddfous du corps eft roux ou d’un bran jaunatre, 
excepte le milieu de la piece de la poitrine, qui eft d’un 
Brun obfour; cette piece, ou piutot ia poitrine, a plus d’e- 
ten-due vers le ventre que dans l’autre elpece. Les cuis- 
fes font rouffes, mais les jambes & les pieds, qui font fort 
larges dans les pattes pofterieures , font d’un bran noira- 
tre. La jambe propre de ces dernieres pattes eft courte & 
grofte , Sc Tune des epines dont elie eft terminee , eft en 
ferine de lame plate & triangulaire, mais tres-pointue 
au bout, &c le pied eft fort plat, fe terminant en une 
pointe conique au lieu de crochets dont il eft priye. Les 
tarfes anterieurs du male font garnis d’une palette a fu- 
coirs femblable a celle des autres Ditisques. 

4 . DITISQUE a etuis btmns, a corcelet jauve avec Ditisque 5 
deux rayes tvansverjes noires jointes par une ligne corcelet a ban- 
Interfile ; a ventre jauve rays de tioir. des. 

Dyt if cits (ff.fcifjtus) elytrisfttfeis x thorace * fulvo: fafehs dual us 
transverjis nigris latere connatis , ahdomine fubtus fulvo It* 
neis nigris „ 

Dytifctts (einerens) elytrorum margine thoraceqne medi state fi> 
vis . Linn, Faun 4 EiL 2. «°. 77U Syjt. Ed, 12, p* 

. n°. iu mas. K 

- Geoffr, Inf. Tom . L p. 4- & e <3itique a corcelet 

& bandes. 

Dy rife ns (Ju I cat us) elytris filch dccem longi t iidi naTih us. Liim. 

Fmiu Ed . 3, n°, 773 * Sy(t .. Ed. 12 . p. *W.w°.is«. Foeminff- 

D d d $ 
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Djricns e/vtris fitlcis decern longkudinalibus , thoracis mcdictate 
jlava, Geojfr. Inf Tom . /. ztfj?. n° 9 j* Le diciquc 
{illonne* 

FriJl/j , Ih/I To//z. ?5* Td/;. 7. JVg. r. 

Bradley 2Forks of 'Nat. Tab. 26* Fig. 2. A* 

Roe/cl Inf Tom* 2* Cl* 1* Inf aqtiai * Tab, 3* 

Sc/ueff Ehvt . Iq/* T^Z?. jj?. 

Ils font de grandeur mediocre , & le corps eft appla- 
tl & de contour parfaitement ovale. La tete & le cor- 
celet font en deffos d’un jaune couleur d’oere fauve ou 
rouftatre, mais le derriere de la tete eft horde de noir , 
& entre les yeux elle a une ligne courbe noire. Le cor- 
celet eft garni de deux rayes transverfales noires, jointes 
enfemble vers les cores par une ligne iaterale de la mil- 
me couleur, de forte qu’on voit fur cette partie corame 
nn cadre quarre-long, decrit par une raye ou ligne 
noire. Le deffous de la t£te & du corcelet eft d’un jau¬ 
ne obfour, mais la poitrlne eft ordinairement noirej for 
quelques individus elle eft pourtant d’un jaune brun. Le 
ventre eft en deftbus du meme jaune fauve & rouftatre , 
mais les reparations des anneaux font marquees par des 
rayes transverfales noires. Les pattes & les antennes font 
d’un jaune rouftatre, mais la jambe propre & le turfe 
des pofterieures font d’un brun de niarron. J’ai eu une 
femelle dans laquelle ces dernieres parties etoient tou- 
tes noires. 

Les etuis du male font d’un brun obfeur presque 
noir, hordes exterieurement d’une ligne jaune rouftatre, 
6 c ils font lifles fans aucunes canelurcs j mais ceux de la 
femelle, qui font d’ailleurs de la me me couleur, font 
garnis cliacun de cinq arr£tes elevees longitudinales, 6 c 
dans les cavkes ou larges canelures que forment ces ar- 
retes , on voit des fuites depoils aflez longs, br'uns 6 c cou- 
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ches a plat, qui les rendent toutes velues. Sur le corce- 
let il y a auffi quelques pails femblables. 

Les tarfes anterieurs da male font gamls de la pa¬ 
lette a ill coirs. dont trois de ces fucoirs font plus grands 
que les autres, & Fun de ces trois encore plus grand 
que les deux autres, mais femblable air refte a celle des 
Ditisques de la grande efpece. La jambe des pattes pos- 
terieures ell fort courte, mais le pied au contraire fort 
long & garni de polls en nageoires. 

J’A i vu de ces Infectes accouples, c’efl: pourquoi je 
fliis allure, que la difference qu’on leur trouve par rap¬ 
port a ieurs etuis ne depend que de celle du fexe. Ils 
nagent avec une vrtefle extreme, 

5 , D ITISQJjE brim voir at re en dejftts Zf noir en 
dejjons , a /ivies trnnsverfales tree - fines fur les etuis. 
Djrfais (rranverfe ftrlatus j fupra nigvo-fufcus jubtur ntgcr „ e- 
[vti is cranrccrfe j&faitijfwie (triads* 

'Dynjlus' ( ftmtus) fufcus x clytris transverfc fuhiUJJime ftriatis „ 
Linn . Faun - Ed. 2, n°- 770. S. 12 , p, 66 u°* <j* 

Ils font de grandeur mediocre*, longs de hint lig- 
nes 5 c denrie & larges de quatre, ayant le corps appla- 
ti, ovale & plus allonge que l’eipece precedence. Tout 
le dellus eft d\m''brun noiratre, mais le devant de la fe¬ 
te , les cotes du coreelec &Tes bords extcrieurs des etuis 
font d’un brun rouiTatre, & fur les etuis cette couleur 
ell forblement marquee. Tout le delfous du corps efl: 
d’un noir luifant, 5 c les antennes font d’lin brun noiratre , 
mais roufles vers leur origine, Les pattes fonr ordinaire- 
ment noires, mais dans quelques individus elles font d’un 
brun obfcur. Les etuis, vus a Foeil flmple, paroiflenten- 
tierement lilies & unis, mais a Faide de la loupe on voit 
qu’ils font rayes transverialement , c’ell - a - dire qu’ils ont 


Ditisque a 
Aries trans- 
verbs. 


^'PI.rj.Fig. iff.. 
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line infinite de lignes transverfales noires en forme de 
fixies extr£mement fines & ferrees. Ancr.n autre Ditisque 
n’a de femblables ftries transverfales Pur les etuis , de for¬ 
te qu’elies font tres-bien reconnoitre ceux-ci. 


Ditisque a 
corcelet roux 
horde denoir* 


6 . DITISQUE a etuis chin brim obfcur, a corps 
jaune fairse en dejfous , 87 s a corcelet fauve bonis 
de noir par dev ant Sf par clerriere. 

Djtiftus (bilineatus) elytri: fafiis, carfare fuhns fttho, tb grace 
fulvg: Utica duplici nigra. 


It eft de grandeur mediocre, long de fept & large de 
quaere lignes; le corps eft ovale & tres-applati, & il a 
de la reilemblance avec le male du Ditisque a corcelet 
a bandes. Les etuis, qui font lilies & unis, font d’un 
brun obfcur, hordes d’une raye jaune fauve rouflatre. 
La t£te, le corcelet, tout le deifous du corps, les pattes 
& les antennes font d’un jaune roux, & fur le defies de. 
la t£te on voit deux petites rayes transverfales noires. Le 
devanc & le derriere du corcelet font hordes egalement 
d’une raye transverfale noire, mais non pas les cotes, 
& les etuis, vus a la loupe, paroifient tout parfemes de 
petites taches ou points roux. 

J’ai eu fin autre petit Ditisque, aflez femblable a ce- 
lui que je viens de aecrire, mais qui n’etoit long que de 
quatre & large d’un peu plus de deux lignes* II parois- 
foit cependant de la m£me elpece, pares qu’il avoit les 
mSmes cottleurs* La feule chofe en quo! il fembloit etre 
different, e’efi: que fon corps etoit un peu moins large, 
ou un peu plus allonge a proportion de fa grandeur, & 
que les deux rayes noires du corCelet etoient peu ou 
point fonfibles. 


7. DITISQUE 
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2, DITISQJJE a cores let Gr a etuis’ dim Iran oh- Ditisque noir 
fair hordes cle roue:, dont tout 1: d.'Tous da corps enckffous* 
efi noir, 

Djtifms (fsnu-niger) thru:! djtvUrg^ JrJch rufo ;;iar- 

gin ax Is 5 corpore ]urn ns toio uigrti, 

I l eft de grandeur mediocre, long ds fept & large 
de quatre digues, & il a ie corps ovale & applati, en- 
tierement d’un noir luilant, tant en deifus qu’ea deftous, 
mais cette couieur tire fur ie brim ftir le corceiet & les 
etuis. Les pattes font d’un brun de matron & les anten- 
nes routTes. Le corceke &; ies etuis, qui font tres-iis- 
fes, font hordes le long des cotes d’une 8 c 

ia tere eft aulE Wjprree de roux. de Ditisque difiere 
prindpalement du precedent, en ce que le deftous de 
Ion corps eft noir. 



DITIS QJJE i corps convexe entieremeni noir , d 
pattes £? antennes brunes roujfdtres. 

Djtifctts (ater) rorpore couvsxo nigra toto, fedihts anteutiisme 
rufo -jufeis. 

Djtkns toms nirer Uvk. Gtoffr* Iff Tonu L f, £ 

Le ditique en deniU 
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Dmsfjme tool 
£ioir* 


Ils vanent en grandeur, les uns font longs de fix & 

eft ovale & "allonge, mais,-e’que dam ies es- 
peces precedences, &;;oomme Voute en defies. Les cotes 
de la tete, eorcelet & des etuis vont en ligne cour¬ 
se ft egale, que ces parties ne paroillent take qu’une feu- 
le & me me mafie. 

Ins font entierement tPun noir luifent, tant en des- 
fus qu’en deftous, mais les antennes & Its pattes font 
d’un brun de matron obfeur, ou bien qtreiquefois rous- 
g'wuW: Ee« . 
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ipherique. 
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Ditisque a 
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maffue* 


402 

latres. Les etuis’font extnSmement lifles & unis, ayant'dans 
queiques individus deux petites taches allongees d’un brim 
tres-pale un peu routlatre. Les yeux font d’un brun gri- 
featre clair > & quelquefois la couleur du deflous du corps 
tire fur le brun de marron obfciir. 

5. DITISQUE Tun brun roujfatre y a corps gros en 
forme de baule ovale. 

Djtifius (fph*ric«s> rufo ~fnfais , ear pore ovate giblo. 

DjiiJcus (ovatus) ovatus fttfcus , capite tboraccque ruhris. Lhm, 

; Faun. Ed. 1. n°. 228:2, Sryjl. Ed. 12. p. SC7. n°- Jj. 

'Ftyiivm matut fxfcttsl, capite iboraeequs rubicundis. Geojfr.lnf. 
Tom. I. p. ijt. n°. is. Le ditique fpherique. 

Ils font petlts*, ou de la grandeur d’une Punaife des 
Iks; leur corps eft grcs, ayanc beaucou'p d’epaiffeur du 
deflus en dtftbus, de forte qu’il a la forme d’une boule 
aikmgee ou ovale, comme un osuf ordinaire *; c’eft le 
deffous du corps, qui eft tres~ convexe, qui contribue le 
plus a cecte rondeur. Leur couleur eft entierement d’un 
brun rouflatre, mais fur les etuis elle eft d’un brun plus 
obfcur. Les pattes font de la me me couleur que le corp? s 
& les etuis font lifles. ., 

Css Dkfsques, qui font tres- reconnoklables a caufe 
de leur figure courte & grofle, nagent avec beaucoup de 
vitefle & comme par fecoufles. Us font plus legers que 
l’eau, de forte que. quand ils tiennent les pattes en repos, 
ils montent dabord a la furface tout nafurellement, ou ils 
reftent comme fufpendus la t£te en-bas & le derriere ajp-; 
■plique contre la fuperficie de 1’eau. , 

10. DITISQUE gris-verJatre, d antennes en ma$~ 
fue y d ventre d’un brun mirdtre en deffbus. 

Djiiftm (elavkorms) virM-grifw > mttmu fubchvms 4. 
daisine fubtus nigra •fufio, 
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Dyticiu jiifcTts , c a file thorzceqtit fuho , antenuis Jiihclavatis, Jcu* 
ttVo mlio . Geqfr. Inf Tom , i p, 2^3, ij. Le diti- 

que 5 grGiles antennes,, 


Ils font petits, leur corps eft ovale & allonge, & les 
etuis font lilies d’un gris verdatre, & la loupe y fait voir 
plufieurs petits points concaves, mats la tete & le corce- 
let font d’un gris jaunatre & clair. Le defl'ous du ventre 
eft d’un bran presque noir, & les pattes font d’un brun 
bbfeur. On pent fort bien les reconnoitre & les diftin- 
guer par la forme des antennes, qui font en malfue, e’eft- 
a-dire qu’elles augmentent peu a peu en grofTeur depuis 
leur engine, ppurtanfc 

en de la longueur du corqelet & leur 

couleur eft d’un brun jaunatre. M. Geoftroy a trds-bien 
obferve, que ces Ditisques n’ont point d’ecuflon fur le 
dos; mais ils ne font pas les fouls qui en manquent, ayant 
cela de commun avec encore d’autres petites efpeces. 


11 . D 1 TISQUE noir , tdchete cf raye en dejfus de 
grisy a pattes (Tun brun roujsatre . 

Dj'tiJcus ( grifeo-ftriatus ) niger, Jhprs mncnlis jlriisque griftis, 
pedihts rufo - fttfeis. 


Ditisque noir 
a rayes grifes*. 


Les Ditisques de cette efpece font encore fort Detits, 
& ont le corj^-<jvale%-^appiati & allonge, .couleur 

eft entierement noire ea deffbus ; le corcelet & fa t&e 
font meles de taches noires & grifos en dellus, & les e- 
tuis font nqirs, hordes de gris & garnis de plufieurs rayes 
longitucfinafes grifes. Les antennes, qui font a filets grai- 
nes & presque de grofleur egale, font d’un gris jaunatre, 
mais ipines vers l’extremite, & les pattes font d’un brun 
rouflatre. Ils n’ont point d’ecuflon fur le dos. 


E e e 2 



Dltisqae a te* 
te roufle. 


Diusqae ftris 
a corcelet 
roux. 
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12. DIT 1 SQJJE voir 
ronjiatre. 


POUR 
, a tite 


L’HJST OIRE 
£f a pattes a’un bran 


£)) tifcns (eiythrocaphalus) ovcto - obkngus niger, capite pedikis- 
que rufis, Linn. Faun* Ed. 2, -72°. 77.;. 

Djtifcns ( erythiocephaJus ) ovato - obkngus niger, mtennis.ru- 
fs, pedibus pkeis. Linn. Syjl. Ed. 12. p. CCS. n°. 1$. 


I ts font des plus petlts, & feuiement un peu, plus 
grands que des Puces; leur corps eft ovale & allonge, 
am peu apffiatr, & les antennes, qui font 5 moitie roufles 
Sc nwii^^oires, font a filets graines presque de grofleur 
"cgale danS 1 tbtite leur etehdue. fls font noirs, mais la plus 
grande partie de la tete & les pattes font d’un roux ob- 
fcur. Les cotes du corcelet & des etuis font aufii un peu 
rouflatres; on volt meme fur le devant de chaque etui 
une grande tache de cette couleur. Les yeux font noirs. 
H faut pour tan t obferver, que dans quelques individus la 
tdte eft toute noire. On les trouve en quantue dans fbu- 
tes les eauxj ou iis nagent avec beaucoup de vice He. 


13 , D 1 TISQJJE roux, d etuis firies d’un gris jau- 
vdtre if tacbetes de noir. 

Dytifius ( ruficollis } rufus , elytris friatis fiavo • grijtis : rmcnVts 
. ’ ,f , ; i] .;vj«*■ 'y'<i'k-ri ri ,'/ 

Dytifcus C minutns} elytris fufris baji hterihisqne palUdis , tie- 
race ’fiavo immaculate, cor pore ovate. Linn. Faun. Ed. 2. 
n°. yyg. Syft. Ed, 12. p. 6 i~. n°. 23, 

Dytictts afferent, capite nigra, thorace luteo, elytris nigro - mnett- 
htis, funBata-ftriam, Geoffi'. Inf. Tom. 1 . p. \$i. 22. 

‘""Le ditlque ftri£ d corcelet janne. 

Ils font des plus petits & gueres plus "graftfs que 
de groiles Puces. Le corps eft-ovale & aflez gros du 
deflus en deffbus % Sc les antennes font a filets graines 
de grofleur egale. La tdte, le corcelet, le deflous du 
corps, les pattes Sc les antennes font d’un roux luifaiit 
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& ardent, rnais les yeux & le defPus du ventre en des- 
fous des aiies font noirs. Les etuis font d’un gris un pea 
jaunatre ou livide, a plufieurs gran des taches noires; iis 
font garnis de canelures longitudinales formees par des 
points concaves noirs } & iis font tres-luifans* 


Le corcelet eft pen long. Sc fbn bord polterieur s’a- 
vance en pointe au milieu, a la future des etuis, on l’on 
ne voit point d’ecufforn La tete eft aiTez avancee, mais 
moins large que dans ies autres efpeces. Les etuis fe ter- 
minent en pointe vers le derriere. Les pattes font fort 
longues, fur-tout les deux pofterieureselles font beau- 

ce qui eft remarquable, c’eft que les deux ' cuifies pos- 
terieures font deliees & beaucoup plus minces que celles 
des deux autres paires. Ces petits Ditisqaes out encore 
une particularite, c’eft que la piece ecaiiieufe qui couvre 
la pokrine, fe prolonge en deffous en deux grandes pla¬ 
ques minces, immobites & un peu convexes*, qui couvrent 
la moirie du ventre; les cuifies pofterieures ** ont leur 
attache au corps au deilbus de ces deux plaques, en. for¬ 
te qu’on n 7 ea voit a de convert que leur extremke, Sc 
elfes ! fe meuvent er-tre le ventre & les plaques quaad Fln- 
fec'te s’en fort a nager. 

Ces Ditisques font 



avec beaucoup de celcrite. En percant un de ces Infec- 
tes d’une epingle, pour ie eonferver dans ma collection, 
je fus furpfis c!e voir en deffous des etuis un grain rouge 
afiez gros, attache a Tune des aiies; le microfcope me 
fit voir y que ce grain etoit un embrion d’une Mitte a- 
quatique rouge, qui avoit deja des pattes bien vifibles. 
Je tfaurois point cherche de ces Mittes fous les etuis des 
- ... - ■■ E e e 5 


*Pl.xtf Fig*iO s 

a h* a K 
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Pitisques, & ii eft presque inconcevable, comment la 
Mitre, mere de cet embrion, a pu pondre Ton oeuf non 
feuiement iur le corps d’un In(e<fte ft vif. mais encore 
au deflbus de fes ecuis ecailleux* . 


Ditisque 

transparent* 


14, DITISQJJE verdatre , 3 etuis transparents avec 
/fes inches later ales hlanchedtres. 

Djrifcus (hyalinus) cirefcens, elytris byaliuis ttucuHs later dibits 
album. 


*P1 ,1 $.F'ig*ai. 
23.CX23. 


* Fig. 33. c c . 

* a a. 


* ff- 


* gg* 
*h h. 


Cfs petits Pitisques * font de figure ovale Sc appla- 
tie, ayant une tete tres - large ; leur longueur eft de deux 
fignes & demie, & leur largeur d’un peu plus d’une lig- 
ne. J’en ai eu un grand nombre, tous femblables les 
uns anx autres. La couleur des etuis eft verdatre, & ils 
font garnis de quelques taches blanchsatres vers les bords. 
La t£te & le corcelet font pales, presque blancheatres, & 
les yeux * font noirs. La moitie anterieure du corps eft 
verte en deflous, & Pautre moitie brune. Les pattes * & 
les antennes * font brunes; ces dernieres font aflez lon¬ 
gues , a filets coniques & graines, & divifoes en onze ar¬ 
ticles. Les deux pattes pofterieures * font beaucoup plus 
longues & fur-tout plus grofles que les autres., Les etuis 
font tran affffjp * Ac .forte qu’ils. lalflent voir au travers 
les nervures des ailes qu’ils couvrent, com me on peut le 
remarquer dans la figure ci - jointe. Les bords de la par- 
tie pofterieure du ventre font garnis de plufieurs polls *, 
& l’on voit au derriere une piece plate *, que le Ditis- 
que fait fortir & rentrer dans le corps akernativement, & 
c’eft en deflbus de cette partie que fe trouve i’ouvertu- 
re de 1’anus. '' 


Ces Pitisques nagent encore avec beaucoup de vites- 
fo, & fimvent ils fortent de l’eau pour marcher for terre, 
d’ou ils font quelquefois de petits lauts en Fair au moyen 
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de leers pattes poflerieures, eo les pouflant avec Force 
centre le plan do polltIon > ce qui oblige ie corps a s’e~ 
lever. -J’ax remarque, que quand on pole ces fnfecies 
renverfes fur un plan uni, -comme- fur one table > 11s font 
incapables de fe retourner, quolqu’ils fe donnent routes 
fortes de mouvemens, en Failant tourner & pirouetter le 
corps de ton res raanieres, mais tout cela inmllement* par— 
ce que leurs pattes ne peuvent pas arteindre alors au plan 
de pofition. 

Ii-S font pins pefants que 1’eau & vont a Fond par 
leur propre poxds * quand iis dennent les pattes tranquiles 
& en la fuper- ~ 

_ '" r;; Ifs font obliges de mettre les pattes 

en jeu„ 


& 


■*** 

4 $- 4 $- 
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EXPLICATION DES FIGURES. 

PREMIERE. 

L es Figures de cette Planche appartienneat au premier & 
au fecond Mimoire. 

La Figure premiere reprefente le Staphylin (veloute pointu) 
•vein d*im brun gris -verddtre tachete £? nuance, de noir , 
a deux range de tachas voires fur le ventre conipue, . &f d 
tcte fort grande, c , le corcekt. f , les demi - etuis qui cou- 
vrent la poitrine & les alles. 

La Figure 2, eft celte de la tete de ce Staphylin, groins & 
vue en deffus. a a, les antennes. d, les dents. 

La Figure 3, fait voir encore plus en grand, tine des 
dents de-l^iel&^€e«dente; ah, la groffe partie de cette denr. 
be, 1’autre moitie, qui eft courbee & pointue. d, dentelures 
qui fe trouvent au core interieur. p, touffe de poils. 

La Figure 4, eft celle d’une des ailes de ce m$me Staphy¬ 
lin, blen erendue & dans la grandeur naturelle. 

La Figure 5, fait voir en grand, le bout du derriere du 
mSme Staphylin. a, elpece d’etuti ou fe trouve I’anus & |es par¬ 
ties de li generation, cc, parties aliongees, ecailfeuI^S & mo¬ 
biles, que i’lnfette peut faire rentrer dans le corps. 

La Figure 6,. lait voir en grand, une partie de la jatnbe & 
le tarfe esoaer d’une des panes anterieures du Staphylin, a b, 

les 
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avcc’fes deux creche's* 
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* -* - ,r 1 * r 

artscie el-ac 


Les Figures 7 & ?, rcprilenrer.r le Sr ply 7 .1:2 (a 
cendrce ) noir Infant , ct ventre en defiov.s cT a hands 
verfe dun gris cendre a points ncirs fur les etuis. 
de la Figure 8 % tieat fss ailes an , deplo vees & ftcudues. 


bends 

trims- 

Celui 


Dans la Figure 9, une des antennas de ce Snphylin eft 
re prefer!tec en grand, a , le premier article conique & beauccup 
pluji long cnc les a a* res. be , les deux articles i'uivarjs egale- 
irsent coniquc-s, d c , trois articles arrondis. f g > les cinq dec¬ 
iders 3 qui formant Ceinme une maffe allonges & un peu parte lice. 

La Figure 10, reprefente en grand, tine des pettas ante- 
rieares da meme Staphji^u\ /, 1$ 

jambe, quatre premiers articles font fort ' 

UX£B 0 ™''" " 

Les Figures xx & 12, reprefentenr, fune en grandeur na¬ 
pe rail e & i’autre groffie , le St/ipbyiin f roux a exrremiies noires) 
iijle roitx, dont la tcie , la via til pojierieure des etuis o’ le 
pout da corps font uoirs, 

La figure 13, fait voir rres-en grand, un des barhillons' 
imerieurs da Staphylin precedent, qui eft termini par une piece 
en forme de croiftant b l\ la tige du barbillon. 


La 


" iS ;» ~ ' w •*--}- 3 

fin 7 noir' a grands en 

itCS r y *i 


14, reprefente, gro&i I la loupe 


le Si 


a vcnrfd ii 

tMUtw a,- *' e - , . jl. 


dply- 

pat- 


r ,r ‘ r \ 1 

La Figure' 15, ft it yq® 


Fagaric) bran , a 

tip ant fur le bru^lSfy! . 


. "■a pattes dim jaune Uvufa pale 


, D 16 , on volt une portion de la furface 
d’un agaric, groffie a la loupe, pour mantrer l’orifice des cellq- 
les fite 5 - lesquelles le Staphylin precedent entre ft tout moment. 
C t '£GR 0 ^‘ 0 O!i' fpacieufe que des 'autres , parse : tgunafl '"tel ‘"Sftjphy-- 
He Fa agrandte en y entrant & la rongeant iat^rieur einent. £n s t 

Tom, IK , , W £:£ 
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on voir an Srapliylin a moirii enfonce dans une des cellules ou 
tuyaux de Pagaric* 

La Figure 17, fair voir tres - en grand, une des antennes 
du petit Sraphylin precedent, & qui elf en forme de tnaflue^ 

La Figure ig, reprefente en grand le Staphylm (des ri- 
vages) allonge rotix , a etuis bleus , dont la tete & Pextre- 
mzte du corps- font noires *. 

L e s Figures 19 , 10 & 21, peprelentent la Lampyre ( 1 ui« 
fante commune) allonges (Pun brun noirdtre en deftts & jau- 
ne blancbedtre en- dejlous. C’eft la femelle, qui dans la Figure 
19, eft vue en deffus, dans fa Figure 20, un peu'de cote, & 
dans la' , e® i deffous- -r Dans la Figure 19, defy mon- 

trent les ahneaux du ventre, dans la Figure 20, abc■, les trois 
anneaux anterieurs, qu’il fauc regarder com me le corceler, <$t 
dans la Figure 21, defy font les trois derniers anneaux qui re¬ 
pandent la Lu mi ere.. 

La Figure 22, fait voir en grand'^ une des antennes de 
cette Lampyre ou Ver - luifant. 

La Figure 23eft celle dTtne des patres, egalemenr gros- 
fie. c, la cuifle. r, la jambe. p , le pied ou tarfe. 

La Figure 24, fait voir quatre oeufs pondus par le Ver- 
Biifanr precedent 

La Figure 25: , eft celle d’un d'e ces oeufs grofl?, & dont 
la forme eft parfaitement Ipherique. 

La Figure 26, fair voir en grand, une niafle de ces me¬ 
rries oeufs, attachee a. un brin d’herbe-. ab, la portion de I’her- 
Be. moy, les oeufs, qui fe trouvent ici preffes les uns contra 
lea autres , par oil ils- onr perdu une par tie deleur rondeur. 

La .Figure 27 , reprefeme en grandeur natureile, la larve 
de la Lampyre de cette efpece. t, la tete.. ab r, les trois 
premiers anrreaux du corps, qui repondent air.■ corceler, pp 3 Izs- 
pointes angulaircs des anneaux du ventre, q , Ie derriere, 

. Daks la Figure 28, la m.eme larve eft vue en* deflbus. t, !a 
t£te» qui fp trowve ici retiree dans le corps T coname elk ia* por- 
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te fouvent. Hi, les partes, an, les pointes angulaires des an- 
jieaux* qq, les deux pointes du derriere. 

La Figure 29 , fair voir en grand & en d-jffas, la tere da 
cette larve. # b , la rete menu, c c, col membraneux qui unit 
la tlte au corps, dd y les antennes. m m , les dents* 

Dans la Figure 30 , cette rreme hr-ve eft oceupee a fe de- 
faire de fa peau, pour paroitre fous la forme de nymphe* n 3 la 
nymphe* pop, la peau de larve qu’elle quirte* 

La Figure 31, fait voir de core, la nymphe entierement 
fortie de la peau de larve* t, la tere. c c, les anneaux du 
corps, q, le derriere. 

La Figure 32, reprelente en grand _& vus en deffbuSj les 
quarre premiers ann«3vue u .^)* cotf)s ; de cette nymphe. t, la rete 
piacee <|ans an esifoncement. -a 3 une des antennes. i / m , 

les trois pa ties d’un cote* 

Dans la Figure 33 , on voit en grand & en defibus, Ie 
dernier anneau du corps de la meme nymphe. pppp , 00, nn , 
huit pointes coniques qui entourent le derriere. mm, deux tu- 
bercules charnus, places dans un enfoncement. 

PEAK CHE II. 

Lbs Figures de cette Planche sppartrennent au lecond Me- 
moire* 

La Figure I , reprelente la Lampyre (rouge a corcelet 
rouge) . einq.tacbes <nai*p$ r> £f d c- 
tuis rouges & riervures clevepq,em r&feau,, • -d 

La Figure 2 , fait voir en grand, un des etuis ecailleux 
de cette Lampyre, qui a etc attache au corps en a. b } fon bout 
pofterieur. > . 

La Figure 3, reprelente en grand, une des antennes de 
cette meme Lampyre* a , ion origine. b, ion exrrSmire. 

Dans la Figure 4, on voit en grand , une des pattes de 
cette Lampyre. c, la cuifle. i, la jambe. p, le pied. 

F f £ 2 
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La Figure reprefente nne larve hexapode noire velouree 

de Teiephore 3 qui La*i 1749 tomba de Fair enfemble avec la 
xaeige. t. 5 la tereL 

La Figure 6 y eft celle de la meme larve/ vue en deffous* 
i i les rrols paires ecaillcufes d’un core. 

La Figure 7* fait voir en grand & en deffus , h tete 5 de 
la larve precedents. A A 5 premiere parrie de la tere y qui eft 
d’un noir mat. B B 3 Ja feconde partis ou TanterieurCj qui eft 
d'un noir luifaniv aa y les anrecnes, dd\ les dents 3 qui four 
ici on vertex y y 2 ks deux petits ycux a refeau. 

Daks la Figure 8 3 on voir la meme tete en deffous- & e- 
galement groffiek A B • par 1 la levrs 

inferieure & ies dependences^ ' r;w deux grands barbilicns^ 
ppi les petits barbillo$§,/- \. : d . 

La Figure g, eft celle d’utie des partes-de cetre larve, gros- 
fie. e a : la* ciiijKeb iy la jamce. p 7 1c pied., q.ui ell ter raise par 
un* oogfc ' o^-l: - 

Les- Figures- to & rr, reprefcntenr a lune en grandeur rta- 
torelie & l’auxre groffie, la nymphe de la larve de la Figure g* 
vuc de core. 

La Figure 12, eft celle du Teiephore, forfi de cetre nym¬ 
ph e. C’eft le Z elephore (arioile) a tor ce let rouge jam: at re 
avec une tacbe noire x £T d etuis nair Sires couleur (Fardoi~ 

Dan's - la Figure Ig , on voir en grand, la- tere de ce Teie¬ 
phore, a a? les antennes. bb y les barbiiloas r d d y les dents„ 
que rinlefte tient ici ouvertes. 

'La.F*^*^ - *:^; felt -voir en- grand 8 c en deftus, "fe ventre 
4e ce:._*pfc(8|^*TPfi^ptU»re» ou. i’on pent remarquer les plis &' lfes> 
.-rides- losgitudinales dont les cotes font garnis. 

La Figure eft celle du rarfe - d’une des patfes pofterieinr 
.res de ce Teiephore, defiine en grand, d e f g b'j les cinq, ar¬ 
ticles dost il ell cotnpoie^ a x ks eagj^"&%f^00kdts qui 1c 
fefiainfitwb' i- ■ ■' ' . 
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jLa 

ivi'./ juifant y d 
is jaune en dev 

£^ Figure 
e b , la porricn 


1 6 , reprcfente le 71 'Upbore (verd-bronzH) tTitn 
etuis a an rouge fence a I'exicrieur cv <i ti- 

17, fair vCir le Telcphcre precedent grofii. a by 
interieure des etuis qui- eft verte, le relie etant 


rouge. 

La Figure ig, eft ceiie dAnc des antennes du rr.eme Tc- 
lephore, groffie. a , fon origins, p y, porn re du leeend article) 
dirigee en event. c, crochet du trciftsme article> qui eft courbe 
en arriere ou vers la pointer 


PLAN CHE III. 




1 , reprclente le Carabe (noir a points Joresj 

d fines cunehirefy 
a a , les anten- 


r , O 

violet o 


fie. 

trss. 


T j e s Figures 
repxe;fei 

La Figure 

non - ai.s na-r 3 d etuis hordes de 
avec trois rangs de points’ concaves dores. 
nes. Cy 1c ccrcekr. 

Daks la Figure 2 , une des antennes de ce Carabe eft gros- 
a bj le premier article plus long & plus gros que les au- 
c , TcxtremitA 

La Figure 3, fair voir en grand & en ekfius, la tere de ce 
mime Carabe. a a, les antennes coupees. b b T les deux bar- 
billons exterieurs. e c , les ir.terieurs* d dy les groifes dents*. 
y y , les yeux. AA&fo 

La Figure 4, eft celle 

' fes appendices , groffi. le barbiJion meme. </, autre petite 

partis en forme d’antennule. e piece apphtie rerminee en 
crochet e 3 & garnie d T une frange de polls comma une brolTe. 

■ La Figure 53 fait'voir en grand, une des dents de ce me¬ 
mo Carabe. d 3 dcntelure unique quelle-a du core mt&rteur. 

Figure- 6 , qui eft- Igatement. grclfie "a k . 9 ah, 
font les' 'dfe'tifk' baa-billons interieisrs. I /, partie de k. fovre a- fo- 
quelle iis font unis. 

P f f 3 , 
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La Figure 7 j reprefente en grand, le ventre d’un Carabe 
aile d'une autre efpece, vu en deflus Sc dont on a enleve ies e* 
tuis, pour mettre Ies ailes a decouvert. a b , a b , ces deux ai- 
les dans la fituation ou elles font couchees lur le ventre & pliees 
a leur extremite b b. Cfeft celui d’un Carabe tout noir & luifant 
a etuis caneles. 

La' Figure g, fait voir en grand, une efpece de moignon 
d’aile,' ou de piece mince allongee Sc pointue au bout, que le 
Carabe precedent de la Figure i, a au lieu d’ailes. a a, la ba- 
fe de cette piece* p , fa pointe ou fon extremite* 

. La Figure 9, eft celle d’un des tarfes pofttrieurs du me- 
me Carabe, de&ia 4 ea grand* i, .partie de la jambe* t p y le 
tarfe divife en cinq articles & termine par deux crochets c c. 

Daks la Figure 10 , qui eft egalement groftis, eft repre- 
ientee la cuiffe d’une des panes pofterieures. c, cette cuiffe* a, 
appendice ovale & ecailieuie qu’elle a tout pres de la bafe. 

La Figure 11, reprefente en grand , le bout du ventre de ce 
xneme Carabd, dont on a fait lortir par la preflion les parties fui* 
vantes* a b y le bard du dernier anneau. m m , mafle de chairs 
molies Sc blancheatres , d’ou fort une longue partie ecaiiieufe cour- 
bee & pointue au bout, marquee c d e, & qui eft la partie du 
fexe du male; de c en e y cette partie eft membraneufe, mais le 
refte eft dqr & dcailleux. f f y deux efpeces de filet? tres-del ies 
& ecailleux, qui accompagnefit cette partie* A 

La Figure da t?ara$S (bronze a points dores) 

non ^i/e d’un verd bronze obfcttr en dejfus Ss 3 noir en des- 
fous , d quatre rangs de points concaves doves far Ies etuis } 
fepares par des arretes elevees. 

La Figure 13 , eft celle du Carabe ( noir a etuis col Ids ) 
non - aili' entierement noir , d corps court ovale , dont les 
etuis font ckagrines Sr codes enfemble. 

La Figure 14, reprefente en grand & en deflus, la rete de 
■ce dernier. Carabe. a a y les anrennes coupees. b b y les deux 
barbillons exterieurs. c c } Ies interieurs* d } les s, qui one 

deux dentehires chacune* • . 
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La Figure 15, reprefente Is Cardbe (referee} aile dim 
verd dove ou cuiweux Infant en dejfus £r noir en dejjbus 9 
d pattes noires Er d antennas roujjes d leur befe. 


La Figure 1 6 T eft cells du corcelet de ee dernier Carabe , 
vu en deflus & grofli.. tt a s ion bord anrerieur, d d T le bord 
pofter-ieur. 

La Figure 17, eft cell'e du Carabe (tete-bleue) aile d te~ 
te &* d etuis d’m2 verd bleuatre luifant , d corcelet & d 
pattes couleuv d*orange. li eft ici grofli a la loupe, c , le cor- 
celer. d , le bout du ventre, qui s’avanee un pen au de-la des etuis. 

La Figure ig, reprefente en grandeur naturelle , le Carabe 
(petard) aile roux,■ d etuis couleur d’ardoife noirdtre id d. 
corcelet etvoit. .• „ .«/»<•** - 

Dans la Ffgiifir ift le corcelet de ce dernier Carabe eft 
grofli & vu en deflus, a a, ion bord anterieur, qui eft plus lar¬ 
ge que le pofterieur. f f, partie des etuis ecailieux. 

La Figure 2,0, fait voir tres-en grand, une des pattes an- 
terieures du raeme Carabe. e, incifion ou echancrure de la Jam- 
be terminee- par une epine.. 


PLANCHE IV: 


L 


Its neuf premieres Figures d'e cette Blanche, qui reprelentent 
des Cicindeles, appartiennent au troifieme. Memoire, mais les au- 
tres qui font voir des Bupreftes Sc leurs differentes parties,, font 
du quatrieme Memoire, 

La, figure tf eft celleTde 

verd luifant , d fix petitet^^^M'b blanches jittr cleague etui. 

La. Figure a, fair voir en grand & en deflus, la t&te de 
cette Cicindele, A d , les antennes.. b b 9 les quatre barbillons, 
d r les- dents.* qui fe croiienr avec leurs poinces. /, la grande le- 
vre fuperieure. yjr les deux gras yeux it reieau * qui font 
tjaes, - 



La Figure- 3 r eft celle de la mdme tete, reprefentee encore- 
plus en grand, & tenant les dents tres-ouvertes. dd, ces dents, 
dbef-y les quatre dentelures de Tune des dents* g, eminence-1* 
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csilleufo & refendue, reprefentant com me une dent molalre, h b n 
les -barbilions avec leurs appendices. 

La. Figure 4, reprefente ties -en grand, un des barbiilons 
exterieurs de cette mdme Cicindeie, avec ks parties qui en de¬ 
pendent:. ab , le barbillon meme. ed, partie lemblable a un 
barbillon fubalterne. ef, autre partie, ter mi nee par une points 
en forme de crochet e* bgh } la befe cu !e fuppert de routes ces 
parries, auquel eiles lout unies & articulecs. 

Dans la Figure g, qui eft egulement tres - groftie, a b, a b , 
font les -deux barbiilons ’ interieurs du mdme- Infefie. c, petite 
piece ecaiikule qui couvre ieur bale a l’cxrerieur. Dans cette fi¬ 
gure les rbarbiiions foot 7 yus du cote du dedans de la fcouche. 

La Figure 6 , fait voir en grand, fe tarfe de Func des pat- 
tes pofterieures de cette Cicindeie. c , partie de la jambe, qui 
eft terminee par deux eperons p p. defgh , les cinq articles du 
tarfe* 0, les longs crochets. .. .;* r . lJtr .* . . 

La Figure 7 , reprelente fa Cicindeie ( des fordts ) noire 
ex deffits & verte luifante en dejfous, a rayeff trois inches 
blanches jur cheque etui* 

La Figure g, eft cells de la Cicindeie (tacb.eree) ePun 
gris verddtre Uiifant en dejfus cP o’nn verd dove en dejfous 3 
d raye.pndee & deux taches courbes blanches fur cheque etui* 

, . ^ ^ Figu^e^p , fait voir .^greftte a la fohfdefe 

La Figure jo, reprefente le Buprcfte (azure) (Pvj! verd 
fond luifant couleur dc bronze ou hlitlMfre'^ It etuis caneles* 

La Figure unfair voir en grand & en"de 
ce' Bupre£|e.y i f),; .corcelet dans Jequel 'fa^^Stid de 

Ja thz eft enfont^e. ^ 4 4 y les anrennes. d d y ies dents, y y j 

ies, £f 0 L' £' tfiftiaaw''I' ' J y,f , l.., • ...vt •; .. ,.; , ; 

Figpire.'i. 3 _,: reprefente tr£s- defibus, la 

7 ; Buprefte, A' B'.C, Ies trois parties 
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barbiHonS; attache's au?: cores des deux parties latcrales* p p , les 
perits bcrbillons, places far Li partie du milieu, d d^ efpeces de 
granules broffes* f f7 d’autres brofles plus perires. c 2 ikxtremi- 
ic de la partis du milieu* qui eft auili garnis de pails. 

La Figure ig, reprefente le me me Buprefte que celui de ht 
Figure 10 ? mais qui ricnt les etuis & les ailes deendues pour vo¬ 
le r* f f ? ks etuis ecaiiieux. -a a , les aiies* u , le ventre qu on 
voir iei a- decouvert avee £es anneaux* 

La Figure 145 tair voir ties - en grand, tin des mrfes de 
derriere de ce Buprefte.. d e f g b , les cinq articles done il eft 
comp cie. 0, les crochets qui k term incut. 

Daks la Figure 15, on voir en grand & en deffous, le cor- 
edet, la poirrine & le premier anucau du ventre. C k cor- 
ecler. P P, la poirrine. A A> !e premier anneau du ventre. 
points du corceler, qui va fe rendre clans une cavire de la pokrh 
ne* fi autre pointe du premier anneau du ventre, dirigee en a- 
vent & qui repofe aulli dans une cavire de la poirrine* g h y ks 
trous oa avoient ere pkcees les partes anrerieures & intermedia!- 
res, & on voir de fembkhks trous de 1'autre cote, i , longue 
cavire transverfaie, dans laquelle la cuiffe pofterieure pent fe ca~ 
cher en partie tout de ion long, & de lVarre cote il y en -a une 
pareille* On pent encore remarquer dans cetre figure, que le 
corcclet & La poirrine font compofcs de plufieurs pieces rappor- 
tecs, intiniement unies cnfcmbic par des futures* 

La Figure 16 , fait voir en grand , une lengue p mde mem* 
braneufe, fortifiee par quelques pieces ecaidevks, qifo.i fait for- 
rir du derriere du Buprefte male, en le, prefianr forrernenc. „ a b y 
cetre meme parties c d y autre partie longue, qui petit-erre* eft 
eelk qui earacierife le fexe, & qui proche de fa pointe d? a 
deux perits tubercuks, & a qudque ditrance de - \i de chaque 
cote un petit crochet e. f/\ le dernier anneau du ventre ^ qui 
dans fa pofition naturelle eft cache dans fanneau qui precede* 

Daks la Figure 17, qui eft egalement groflie, abeb a 
eft une partie Opiate en forme de lame, que la preffion fait for- 
tir du derriere du Buprefte femelle* & qui eft compofee de rrois 
Tom, IF* Z G S S 
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pieces* a b * a b , les deux pieces later ales , qui fervent d’etui a 
la partie du milieu c. ff 3 le dernier anneau du ventre. 

La Figure ig» reprelente le Bupvefte (mariane) brun 
bro?rze luifant en deftus Of couleur de cnsvre rouge at re lui~ 
fant en defeats x d etuis raboteux diftmits a fextr emits. 

La Figure 19, fait voir en grand, la partie pofterieure 
ties etuis de ce dernier Buprefte, pour faire remarquer que ces 
memos etuis ppy iont un peu diftants Tun de L’autre , de fa- 
con qu’ils laill’ent un vuide entre eux, & que leur bout eft 
tronque* 

La Figure 20 ? eft cells du Buprefte (a points blancs) blew 
violet luifant , a corcelet horde de b latte Si* a etuis Cane les 
avec cinq taches blanches. 

PLANCHE V. 

T outes les Figures de cette Planche 3 dont les deux: premie¬ 
res reprekntent des Bupreftes & routes les au-rres* des T-aupins 
&l leur differ cutes parries y appartiennent au quatrieme Mcmoire. 

Les Figures x & reprefenrent 3 Tune en grandeur natu- 
relie & Tautre groflie^ le Buprefte (verd allonge) allonge d’tm 
werd Inijant y d etuis etroitsr y chagrines &f arrondis au bout . 

La Figure 3* eft celle du Taupin (bronze a antennes bar- 
tiies) verd obfeur bron%£ Infant y a antennes noires en pci- 
gne» C’eft ua male. * a a 3 les jpties anrennes barbues- 

La Figure 4* reprefente ties - en grand ? line des antennes: 
barbues de ce Taupin male, a b^ c d\ les deux premiers articles^ 
qui loot courts & Ians barbes > mais tons les autres* articles y k 
1 exception du dernier s fe prolongent du cote interieur en longue 
barbe en? forme de dent de peigne*. ef 3 le dernier article 3 qui 
eft comme refendu au bout eo g+ 

^ a Fa Figure 5 > fait voir egalement en grand ^ la rnoirie an* 
terieure dune des antennes du Taupin fern el le de la meme efpece s 
qui au lieu de barbes * n'ont que des pointes courtes en forme de 
dents de feie at leurs articles y marquees b b b b b 7 dans la figure*. 
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/?, le dernier article pointu en forme dc fufeau, qui termine 
Faritenne, 

Dans la Figure 6, qui eft groffie, a by zi b, Font les grands 
barbillons & cd 9 c d y les pctits, attaches a la levre inferleure du 
Taupin de cette efpece. 

La Figure 7, eft une des dents du mine Taupin, tres- 
groflie. ab 3 deux denrelures dour elle eft: rermince. dd, aliem- 
blage de poils qu’elle a au bord exterieur. de, fa bale, qui en 
fy a une eminence arrondie. 

La Figure 8 , reprefente en grandeur naturelle, la tete a- 
vec les antennes barbues •& le corcelet de ce Taupin, vus en 
deftfus. b by deux pointes, placets aux angles pofterieurs du 
corcelet. 

Dans la Figure p, les m ernes parties de la figure preceden- 
te font vues en defl'ous. b by les deux pointes angulaires du 
corcelet. py autre pointe ecailleufe, qui va le rendre dans une 
cavite de 3a poitrine , & qui eft 1'inftrument au moyen duquel le 
Taupin pent Tauter en fair, apres avoir ere place lur le dos. 

La Figure 10, fait voir en grand, la pointe marquee p t 
dans la figure precedents,, p , fon bout pointu. 

La Figure xi, eft la mime pointe reprelentee dans la fi¬ 
gure prccedente, mais vue de cote, pour monrrer une petite 
denrelure t , qu’elle a en defl'ous pres de fon cxtrcmhe , & qui 

eft d’une grande importance pour Taction de fauter. 

La Figure 12, reprefente en grand 8 ; en defl’ous, la par- 
tie anterieure de la poitrine de ces Taupins, avec une portion 
des partes intermediaires. t m , grand rrou ovale aflez profond, 
qui le voit au devant de la poitrine, & dans lequel la pointe roi- 
de du corcelet rentre fubitement en le debandant pour executer 
le laur. 

La Figure 13, fait voir en grand, Tune d„es deux panes 
pofterieures du Taupin. tz, la hanebe. b , la euifle* c , la 
jambe. defg/j, les cinq articles du tarfe.. k, les ongles. 

La Figure 14, reprefente en grand, des parties qu’on fait 

G g g 2 
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forrir du derriere du Taupin male, en le preffmt entre- deux 
doigts. b c j h c, deux pieces laterales qui fervent d’etui a une 
tsroifieme partie, mgrquee ad, es , autre fourrea-u, dans lequel 
les parties preeedentes fe trouvent renfermees dans leur fituation 
mtuvelle. j f, deux lames concives ecailleufes, qui embraffent <Sj 
foutienuent le fourreau e e, g k 3 la bale de ces lames, h / 9 
le dernier anneau du ventre. 

La Figure ij, Ait voir egalcment en grand, les parties que 
lx predion fait forrir du ventre du Taupin- femelle. c d c d y 
longue partie cylindrique, qui ell garnie au bout de deux pieces 
coniques & pointucs c b , c b. a, troifieme piece, placee enrre 
les deux preeedentes & qui femble etre crcufe. On peut regar- 
d'er I’enfemble de ccs different es parties comma une tarriere. 
d e f 3 d e f, eipeca de fourreau, dans lequel routes ces parties 
renrrent natureilement. 

La Figure 1 6, Air voir en grandeur naturelle, les oeufs 
pondus par les Taupins de eette efpece* 

Daks la Figure 17, A B C, font trois de cey oeufs grosfTs*. 

La Figure 13, reprefente en grandeur naturelle, le Tan- 
pin (1 oux) entierement roux } a yeux nairs . 

La Figure 19, eft celle du Taupin (brun a so-rps court) « 
corps court voir e?i dejfous y a cores let noir , a etuis bvuns 
converts de pails gris > & d antennes roujfes. 

La Figure 20, fait voir en grand, une des antennes de eg 
dernier Taupin. a y le premier & le plus grand article, qui Ta- 
33:t a Ja tore. 

Lbs Figures 21 & 22 , 1 ’urre en grandeur naturelle & IW 
tre groflie, font voir les oeufs pondus per le Taupin de la Fi¬ 
gure 19. 

La Figure 23, reprefente une Jsrve hexapode ecailleufe 
bruoe & ties - /uifants > a b a tides trtosvsrfales dun jaune d’oere , 
a queue fourchue x & done le oeflous du corps eft egeiemenx jaur 
ne. Eile fe transforme en Taupin* 

La Figure 24, fait voir en grand, la tete de cette. larve. 
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cornme die fe reprciente en deftas, a d y deux petitcs antennes. 
d dj les dents. 

La Figure 25, eft eelie du dernier anneau du corps de la 
meme larve, vu en deffus & grofti. II eft' convert dYxne plaque 
ecailleufe , denrelee & a rebords, terminee par deux parties cour- 
bees p p y qui finifient chacune err deux pointes. 

La Figure eft cells d'un Taupin, venu de la larve pre¬ 
cedents par la transformation* CYft le Taupin (a bandes cn* 
dees noires) vein dhm gris - de - four is* , avec trots bandes 
transverfes ondees noires fur les etuis* 

PLANCHE VL 

ms Figures de cerrc Blanche r qui reprefentent differentes elpe- 
ces de Bouchers , £onc du cinquieme Memo ire. 

La Figure 1 ^ eft cells du Bone Her' (fo(Fo} r eur) noir y dont 
les etuis tronques plus courts que le ventre ont deux larges 
bandes transverfes ondees d'un rouge faun dire ^ c y le corce- 
let. di la poitrine. 

La F : gure a , reprefente en grand r la jarnbe & le tarfe de 
Fane des deux* pattes pofterieures du Bouclier fojjhyema a , la? 
Jambe* c 5 deux epines 011 eperons qifelle a au hour, de f g fj y 
les cinq articles da tarfe 3 dont ies quarre premiers ont de cheque 
core une toufFe de poils. o , les ongles. 

La Figure 5 , fait voir en grand, le tarfe de Pun*e* dss pat- 
tes anterieurcs du meme Bouclier. d e f g b y ies cinq articles 
dont il eft compels, & dont les quarre premiers tres- 

groffes roufFes de pails fort longs* 

La Figure 4, reprefente le Bouclier tout noir 7 d' etuis 
tronques phis courts que le venire , 

La Figure f, eft cells d’une des antennes de ce Bouclier, 
groffie. a 3 le premier article. b cy les einq articles fuiyans , 
plus petirs & arrondis. d e , les quarre derniers articles j qui 
forment enfemble la mafic feuilletee ou divilee en lames trsnsver- 
faks*. Les antennes du Bouclier Fojfoyeur font de la meme figure. 

. G 2 S 3 . 
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La Figure 6, fait voir en grand, la cuiffe pofterieure du 
Bouciier pojjoyeur que je viens de nommer, b c, certs cuiffe 5 
dont Is bout b , eft celui oil la jam be a ete attachee. p , grande 
appendice en forme de pointe, qui fe voit a la bale de la cuiffe, 
tout pres du corps. On obferve la me me appendice pointue dans 
le Bouciier noir de la Figure 4. 

La Figure 7, reprefente le Boucliev (a corcelet rouille) 
noir a cor octet ronx , a etuis nvec trois. lignes longitudina- 
les, dont une eft etevce en arrite. q , efpece de queue, for- 
mee p3r les derniers anneaux du ventre, que i’lnfefte peut allon- 
ger confiderablement. 

La Figure $ , fait voir un peu groflie, une des antennes de 
ce dernier Bouciier; en a, elle a ere attachee a ia tete, b c } le 
bouton ou maffe perfoliee qui la termine. 

Dans la Figure 9, la meine antenne eft encore beaucoup 
plus groflie. a y le premier article, b c, les deux articles fuivans, 
qui font allonges, d e , articles arrondis. f g h , les trois arti¬ 
cles perfolies, qui forment la maffe & qui terminent l’anrenne. 

La Figure to, reprefente en grandeur naturelle, une larve 
bexapode ecailleufe noire, a. longues antennes, qui vit dans la ter- 
re & qui fe tiansforme en Bouciier. 

La Figure 11 , eft celle de la meme larve, groflie & vue 
en deffus. a vz, les longues antennes. b, le premier anneau du 
corps , qui reprefente comme "un corcelet. c d , les deux anneaux 
fuivans. iii, les patres. e , le bout du ventre ou la queue qui 
eft rronquee. ffi deux efpeces de cornes droires placees fur le 
derriere. 

La Figure 13 , reprefente encore plus en grand & vus en 
deffous, la tete & les quatre premiers anneaux du corps de cetre 
larve, t } la tete, placee & comme cachee en deffous de la pla¬ 
que ecailleufe du premier anneau b. a a y les antennes. i i i z, 
les fix pattes. 

La Figure 13, eft celle de la nympbe de cette larve, en 
grandeur naturelle & yue de cote, pour faire remarquer la cour- 
bure du ventre. 
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La Figure 14 , eft celle de la meme nympfie , vue en des* 
fous & groflie. t, la tete. c c , grande plaque du corcelet, en 
defious de laquelle la tece eft placee. p p , quatre poils roux 
qu’oa vott fur le bord de eerre plaque. a a 3 les fourreaux des 

aiies. i z, les deux panes pofterreures. u u, le ventre, dont 

les anneaux ont des longs poils roux. ff? deux efpeces de tiges 
cylindriques en Forme de cornes droites, termindes par un poil, 
qui fe trouvent au derriere de la nymphe. 

La Figure 15, reprefente le Bouclier, venu de la riymphe 
precedente. C’eft le Bouclier (a points concaves) d’un noir 
hi?fant, a trots arretes HJfes cf p/ufieurs points concaves fur 
les etuis , a antennes a bouton noir . 

La Figure 16 » Fait voir en grand le meme Bouclier, fur 
Iequel la tete ne paroit point, parce qu'd la tient baiflee lous le 

corcelet. c c, le bouclier du corcelet. e f, e f 3 les etuis ecail* 

leux qui couvrent les aiies. 

La Figure iy, eft celle de la tete de ce Bouclier, vue en 
deffus & groflie. y y, les yeux. a a y les antennes coupees, 
d d , les dents, b b , les barbillons. 

La Figure ig, fait voir en grand, une des antennes- du 
meme Infects. a , le premier article, attache a la tete. b e 3 
les articles fuivans , qui font allonges, f g h-, les trois articles 
de l’extremite, plus gros que les autrcs & qui ferment la made 
plus allongce que dans les autres efpeces. 

La Figure ly T eft celle d’une des partes anterieures du 
meme Bouclier, groflie. c, la cuifle. z, la jambe, les deux 

eperons qui la terminent. £, le tarfe. o, les ongles. ^ 

Les Figures 20 & 21 , reprefentenr , Tune en grandeur na- 
rurelle Sc T-autre* groflie, le Bouclier (a quatre points rouges) 
noir, d corps plat Zf allonge , d deux taches rouges fur che¬ 
que etui. 

Les Figures 22 Sc 23,. Tune en grandeur naturefle &_Pkir- 
rre groflie, font celles du Bouclier (a deux points rouges) noir 
(l corps court , avec une tache rouge fur cheque etui . 

La. Figure 24,. reprefente en grand,, le Bouclier (colon) 
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d’nn bran rouffatre tachete de voir , a deux points concaves 
fur le corcelet , a corps tout bruit en deffbus. II n’dt natu¬ 
re! lenient qu’un peu plus grand qu'une Puce. 

PL AN CHE VII. 

Lh s Figures de cette Planche, qni reprefentent des Dermeftes 3 
font da cinquieme Memcire. 

La Figure x, eft celle d’une larve hexapode velue, brune 
Sr ecailleule en deffus S blanche en deftbus, qui le trsmsforine en 
Dermefte. 

Dans la Figure 2, la merne larve eft groftie & vue en des- 
lus. A, la tete. B, le derriere , oil il fe trouve deux efpeces de 
comes ecailleufes courbees en arriero. 

La Figure 3, eft la merne larve, egalement groftie & vue 
en deflous. B , le derriere, termine en matnelon conique & cron- 
que. * i i i i i z, les fix panes ecailleufes, placees fous les trois 
premiers anneaux du corps. 

La Figure 4, reprelente encore plus en grand & en deS- 
fus, la tete de cette larve. a a , les courres antennes, b by les 
barbillons* c c, le devant de la tere ou la levre fuperieure. y y 3 . 
les yeux, dont il y en a fix de cbaque cote. 

La Figure 5 , lert a faire voir ^arrangement des fix patits 
yeux , qui le trouvent de chaque cote de la tete dans cette larve. 

La Figure < 5 , reprefente tres - en grand, le devant de la te¬ 
te. d d, les deux dears ou tnachoires denrelees. 

La Figure 7, fait voir en grand, le. deffus d’un des an¬ 
neaux du corps de la meme larve. s s , bande elevee brune & ve¬ 
lue qui le traverfe en deffus. b b> portion anterieure de l’an- 
neaut qui eft brune & ecailleule. d d, la portion pofterieure, qui 
eft blanche & membraneule. 

La Figure g, eft eelle du dernier anneau du corpsgrofii* 

C c, les deux cornes courbees dont il eft garni. 

La Figure 9 > fait voit en grand, une des pattes de cette lar- 
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ve. a b c d 3 les trois articles dent elk eft cornpofee. e 3 ongle 
unique dont elk eft terminee. 

Dams la Figure 10, a b , font voir un long filet, compo- 
fe de grains bruns attaches enfemble & qui font ks excremens de 
la larve* 

Dams la Figure 11 , qui eft tres - groftie, a b c d e mon- 
trent les differens grains bruns & irreguliers , dont le filet de la 
Figure ro, eft compofe. 

Les Figures 12 , 13 & 14, reprefentent la nymphe de cette 
larve. Dans la Figure its, elle eft vue en deCious & en gran¬ 
deur naturelk, d os la Figure 13 cn deffus, S: dans la Figure 
14 en defious & grelTie. t-, la tore. y y, les yeux, i i z, it i , 
les pattes. a a 3 les fourreaux des ailes. 

La Figure 2 % , fait voir le Dermefte, venu de cette nym- 
phe. C’eft !c Dermefte (da lard) noir , dont la moitic ante - 
rieure des etuis eft cendree d points noirs . 

Dams la Figure 16, une des antennes de ce Dermefte eft 
repreknree tres - en grand, a b C , le premier article, qui eft 
plus gros que ceux qui (Invent, c d-, les articles courts & ar- 
rondis, qui torment la tige de l’antenne. f g b , les rrois der- 
niers articles, qui fonnent la raaffe perfoliee. Le dernier de tous 
eft termine en pointe conique e . 

. La Figure 17, fait voir en grand. Tune des deux pattes 
pefterieures du meme Dermefte. /z, petit article qui joint enfem¬ 
ble la hanciie & la cuifl’cv k t la. cuUle. c s la qui le long 

du cote exrerieur ik 3 eft garnie, de petires epines, & au 'bdfet' de 
deux epines plus longues /. d e f g b 3 les cinq articles du tar- 
fe. 0, les ongles. 

Les Figures 18 & 19, reprefentem, fune en grandeur 
naturelle & l’autre groffie, le Dermefte (velu) allonge dun gris 
de founts , garni de polls courts , d pattes jaunes fauves &* 
d yeux noirs . 

La Figure 20 3 eft cells du Dermefte (de la Scrophulaire) 
Tom. IF** H h h 
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ovale noir y a mouchetures blanches formees par des ecailles ? 
S? 3 dont la future des etuis efl rouge. 

La Figure 21, fait voir en grand, une antenne du Der¬ 
mefte precedent* a, le premier article, plus gros que les iuivans 
& qui attache 1’anrenne a 3 a re re. b c y la tige compofee d’artt- 
eles arrondss. d e f, le bouton arrondi dont eiie eft terminee, 
St qui reellemenr eft divile en trois parties, mais tres- lerrees les 
unes centre les autres. 

La Figure 22, reprefente en grand & en deflous la tete & 
une partie du corcelet de ce Dermefte, defltnes dans le moment 
qu’ii contrabla les panes. t , la tete. c c , le corcelet. p p, les 
deux cutffes amerieures. a a , les anternes, qui font alors logees 
dans des cavites du corcelet, ft ires expres pour cet uftge. 

La Figure 23, eft ce!!e du Dervicfle (pilule) ovale noir - 
bronze en dejfus o"' tout noir en defjous y a rayes intetrom - 
pues cuivreufes fur les etuis. 

La Figure 24, reprefente le Dermefte pilule precedent, 
grofli & vu en deflous dans 1c moment qu’ii a conrraGe. tous les 
memhres, dont il ne garoit alors qu’une partie, de forte qu’ii res- 
femble a une boule aliongee route unie. t y le haut de la tete, le 
refte etanr enfonce dans le corcelet. c ec, les cuifies ferrees cen¬ 
tre le corps & placees en parrie dans des cavites faites a cet ulage. 

La Fignre. 25, fait voir en grand , une des antennes de ce 
nteme Dermefte. a be, les trois premiers articles, d e , les 
cinq derniers, qui atrgmentent en volume & qui font perfolies. 

La Figure 2 6, eft cel/e d’une des patres pofterieures de ce 
Dermefte, groflie. a b y la cuifle. b c r la jambe, qui eft fort 
large, mais plate & garnie d une rainure rout du long, d e f y le 
t arfe, & o , les crochets qui le terminenr. 


PL AN CHE VIII. 


L^ , Figures < 3 e cette Planche , qui reprefement des Dermeftes 
St des Vriikttes, appartiennent encore au cinquieme Memoire. 

La Figure i> eft celle d’une petite Iarve Velue fmme, a 
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raves transverfales blanches, avec fix aigrettes rayonanres de polls 
mobiles an derriere , & qui fe transforme en Dermefte* 

Dans la Figure 2 s la meme larve eft vue en ckflus & gros- 
fie. t, la tore, p /?, les aigrettes de poils, qui font couchees ici 
fur le corps conime des pirceaux , ce qu’elles font toujours dans 
Finaction* q , queue coropofee de tres- longs polls* 

La Figure 3, eft encore cells de cette larve, vue en des- 
fous & groftie* On y obferve les fix panes ecailleules® 

La Figure 4, reprefente le derriere de la larve, vii en des* 
fus & encore plus gn/ffi que les deux figures ptecedentes* II eft 
deffine dans Finftant ou la larve tenoit les fix aigrettes epanouies 
cu ouvertes , repreientant a!ors comme de petlts evontaals* p p , 
les aigretres de la premiere pa ire, r r, celles de la feeonde , Sc 
s Sj celles de la' troifienie , door Jes poils font plus courts que 
ceux des quatre autres aigrettes* q q , efpece de queue formes 
par deux paquets de ires-longs poils> attaches au derriere. 

LA Figure 5, fair voir extrdmement en grand, la'moirie an* 
lerieure d’un poil , tels que ceux qui compofent les aigrettes de la 
figure precedenre , coupe en a. a b ^ perites parties coniques ar- 
ticulees enfemble> dont le poil eft com pole d\m bout a faurre* 
montre la derniere de ccS parties coniques, plus grande que 
les autres, d y bouton allonge & conique, dont le poi! eft teiiri' 
ne. Tons les poils des aigrettes font d’une telle ftruchure admi¬ 
rable. 

La Figure 6 , fait voir tire par tie cfun des polls qui (e troti- 
vent fur la cere & le corps de cette* nierne larve , coupee en a , 
& groffie dans la meme proportion que la figure precedence* * On 
voir quM eft tout garni de pointes courtes en forme d'epioes , & 
qu’il le termine en points fine* 

La Figure 7 5 reprefente en grand > la larve de cette efpece 
transformee en nymphe, qui refte tou]ours pfacce dans k peau 
de }a larve, apres que celle*ci s’eft fendue & ouverte tout le 
long du dos. //, la nymphe* 

Les Figures g 3 9 & xo> loot celles de k nymphe dree hors 
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de la peau de larve. Dans la Figure g , elle eft en grandeur na- 
turelle, mais groflie dans les deux autres figures. La Figure 9, 
2 a montre en deflus, mars dans Is Figure 10, elle eft vue en 
defious. a ■> une des antennes. 2, les panes. f t un des four- 
reaux des aiies. 22, le bout du ventre. 

La Figure 11, eft cells du Dermefte , venu de la nympbe 
precedenre. C’eft le Dermefte (des cabinets) ovale d’un brim 
obfcur , d tnouchetures grifcs for mess par des ecaiUes. 

Dans la Figure 12, le meme Dermefte eft reprefente 
en grand. 

La Figure 13* montre tres - en grand » les pouflieres on 
ecailles qui couvrent les etuis de ee Dermefte. 

La Figure 14 , eft en grand, celSe d'une larve, telle que 
eelles des Figures 1 , 2 & 3, mais qui a ere obligee de nourrir 
dans fern interieur une larve d’Ichneumon. Sa peau eft ici fen- 
due le long du dos d’un bout a I’autre , & la coque f r fi!ee par 
la larve ennemie, paroit -a deeouvert dans certe feme. 

La Figure 15, reprefente en grand,. Ie Dermefte (voute). 
brute olfciiVy d corps life ovale 'cf voute , d longues anten¬ 
nes en majpies . Sa grandeur naturelle eft celle d’une Punaife 
des lirs. a a y les antennes. 

Dans la Figure 16, on voir tin petit cereTe. * ®u Ton a 
mis quarre points, pour donner une idee de fexrreme perircfle 
d’un certain Dermefte» reprefente plus grand dans les trois fi¬ 
gures fuivanres. 

La Figure 17, eft cells du Dermefte (atome) tres - petit 
cf ovale , d’un brim obfeur, a antennes plus longues qtte Is 
snoitie dn corps £?* garnies an bout de longs poils. C’eft 
une fern elle exrremetnent groflie & qui vit dans le fumier. a <7, 
les antennes. 

La Figure ig, fait voir le Dermefte male de la meme es- 
pece & egalement grofti. 

Dans la Figure 19, on voit encore un Dermefte femelle 
de la meme elpece & groflie dans la meme proportion que les 
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deux autres. p , le bout du ventre , qui eft tres-enfie & qui 
s'avance au de-la dcs etuis, p«rce qn’il eft tout farci d’oeuis. 

La Figure 20, fait voir encore plus en grand, une des 
jolies antennes de ces petits Dermeftes. a b, les deux premiers 
articles, plus gros qne les fuivans marques c* def, les trois 
derniers articles, qui forraent un bouton allonge, garni de poils 
alftz longs. 

La Figure 21, reprefence extremeraent en grand, le Der- 
meftc ( artnadille) tres - petit £r ovate, d’an rrozr luifant , a 
co! if du careelet o"' a pnttes d'uzz brim clniv fettille - movte* 
le ventre qni eft prolongs au de-la des etuis. p, deux pa¬ 
stes parties f exibles qui le terminent. 

La Figure 22, fair voir en deffus & egalement grcfii, le 
me me Dermefte, ayant retire la rere & le corcelet (ous le ventre 
& ne paroiffant alors que eomme mie boule allongee. 

Dans la Figure 23, le mem? Dermefte eft vu en deffous 
& tres-grofli* p, la parrie amciieure de la poitrine, qui eft 
inciinee & lur laquelle repofent la tete & le corcelet, quand 1’In- 
fecle les bailie en deffous du corps, c c, deux plaques ecailleu- 
fes, qui cachent les cuiffes pofterieures qui fe trouvent pkcpes 
enrre ces plaques & le corps. 

La Figure 24, reprefente la P^rzUette (opiniatre) briars 
7?oh'dtre • a etuis cane les, d tacbe fa wee aux angles du cor¬ 
celet , a a , les antennes. 

La Figure 25, eft cells de la meme Vrillette, vue en deff- 
fus & grofSe. aa, les antennes- 

Dans la Figure 2(5, qui eft egalement grcfile , on voir cetfe 
Vrillette en deffous & dans i’etat d Immobility oil elle is met 
quand on la touche, baifant la tete en. deffous & appliquanr les 
antennes & les pattes contre le corps. c c, les deux prolonge- 
meras de la plaque du corcelet, entre lesquels la tete eft alors 
places com me dans un ea puch on. 

La Figure 27*. fait voir tres * en' grand, vme antenne de 
la mdme Vrillette. abode , les huit premiers articles , qui, 
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excepre le premier, marque b> font a peu pres de grofieur 
gale. / g hi les trois derniers articles, plus gros que les pre¬ 
cedents & qui forment une miffe allonges. 

La Figure 28, eft celle du tarfe de 3 ’une ds* partes pos- 
tcrieures de la Vrillette precedents, defflne en grand* z, partie 
de la jambe. d e f g b, les cinq articles du tarfe. 

La Figure 29, reprefonre la J^riUette (molle) briine v.n 
peu roujidtre , a yeux noirs a extremity des etuis roujses. 

La Figure 30, eft celle d’une antenne de cette Vrillette, 
groflie. a be , les trois articles de i’.extremite > plus gros & 
plus longs que les autres. 

La Figure 31, reprefente plus en grand, ui> des tarfes 
pofterieurs de cette derniere Vrillette. pardc de la jambe. 

d e f g -6, les einq articles du pied, dont ie quarrisme g } a 
deux lobes en deffous. o , les crochets. 

PLANCHE IX. 

T m s neuf premieres Figures de cette Planche, qui reprefentent 
des Vrillettes, appartiennent au cinquieme Memoire, mais les au¬ 
tres, qui font celles de Searches, font du fixieme Memoire. 

La Figure x, reprefente une petite larve hexapode blanche, 
h fix patres & a tete ecailleufe, qui mange les pelleteries, les 
plar.tes feches & les lnfe£tes qu’on garde dans les cabinets d'hi- 

ftoir'e natu^elkv. . iifr ,... t!> ^ u . . 

La Figure 2, fait voir la mcme larve greiTIc. 1, la tete. 
p, les patres. d 3 Ie derriere qu’elle tient toujours courbc. 

Dans la Figure 3, on voit la tete & le premier anneau du 
corps de cette larve encore plus en grand. t , la r§te. b b y 
deux pairs barbilkms. d d, les dents. P p ■> les pattes -de la 
■ premiere paire, attachces au premier anneau a a. 

La Figure 4, reprefente en grand & en deffus oA un peu 
de cote , la nymphe de cette meme larve. f, la tete. d 3 le 
bout du corps, a 3 une des longues antennes. 

La Figure $, eft celle de la Vrillette, venue de la nymphe 
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preccdcnte. C’eft la yGillette (carnadere) ovale d’lffl hrun clair 
roujjatre a nipucbetm'es blanches , a corcelet angulaire avec 
deux brojfes jmines , a ante lines de la longueur du corps * 

Daks la Figure 6 , cetre meme vrillette eft defiinee en 
grand, & c’eft une femelie. a a, les longues antennes fili formes. 

Da Figure 7, fait voir en grand 'une patte de cette Vrii- 
lerte. a b, 1 a cuiiio , cju• eft en maffue vers l’extremite. z, h 
jamhe. p t, le tarfe divHe en cinq articles & termine par deux 
petits crochets. 

La Figure g, reprefente en grandeur naturelle, la F'riUette 
( fauve veiue ) allonges d 3 un jaune fames grijeatre to’tie con¬ 
verts de polls fins, d antennes o : pattes roujfes. 

La Figure p, fair voir un des rarfes de cette derniere Vril- 
letre, groffi. a b c d e , 7 les cinq articles dont il eft compofe 
& qui font garnis en deffous de peiottes. 

La Figure io, reprefenre le Scarabs ( fouille- naerde) a e- 
cufjbn j voir en deffus Ed violet en dejsous, d etuis caneles y 
d antennes ratifies Ed d petit tubercule fur la tcte. si a, les 
antennes. d d , les dents, t , la tete. c y le corcelet. p , 1’e- 
cuffon triangulaire du dos. e e y les etuis ecailleux. u 3 le bout 
du corps. 

Daks la Figure 11 , le meme Scarabe eft vu en deffous. 
l y la. levre inferieure. c , le corcelet. b, la poitrine. a, le 
ventre, i i, k k, p p, les trots paires de pattes. r y la han¬ 
dle d une de?. ... , ._ ,.., 4 , ^ 

Les Figures fuivantes reprefement toutes les parties exi€- 
rieures de ce Scutab^ foteide - tnerde . 

La Figure 12, fait voir en grand & en deffus, la tetc de 
ce Scarabe. a b c , la plaque ecailleufe qui couvre le deffus de 
cetre tete. d d, les deux dents. / /, la levre fuperieure. t t, 
les grands barbillons. f f, les deux petits. n n y les antennes. 
y y 3 les yeux a refeau. m m y le col. g 3 mufcles da col. . 

La Figure 13, eft celle de la levre fuperieure, vue fepa- 
rement en deffus & plus en grand, a by le bord anterieur. 
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€ d y ia bale* qui tient a la tore* e f 7 elpece d’arrere qui la di- 
vile com me en deux parties. 

La Figure 145* fait voir fa levre inferieure en deffous & 

grosfie* g h i y plaque triangulate* k k y ks deux perils bar- 

billons qui y lonr attaches* 

La Figure 15 , rcprefente en grand-, une des deux appen¬ 
dices iaterales de la levre inferieure, ou font attaches les deux 
grands barbillons, a ms la 3 c£rre appendice ou tige* a a , la 
bafe. m s l y foil fommet conique & veltu h c y le barbillon qui 
y ell uni. 

La Figure 16 7 eft celle d’une des dents trcs - groftie, a e y 
fa bale* c 7 la pointe, b % elevation qui fe voit au cote exterieur* 
d> dcntclure du core inrerieur* 

# La Figure 1/ , fait voir rres-en grand * une des antennes* 

f g la tigs, h iy le bouton feuilkk* 

Daks la Figure 181 le bouton feuillete eft ouvert ou aj v ant 
fes feuillets ecartes les uns des autres, k l D k m y k n> ks trois 
feuillets du bouton. 

La Figure 19 5 reprefente en grandeur namrelk, le c r e* 
let 3 la poitrine & le ventre, vus cn del fus ? avec les deux ailes 
bien etendues. c b c y le corcekt. c d d c y \x poitrine* d e d s 
le ventre. £ f d y c f d , ks ailes p p } endroic ou les ailes loot 
pikes 5 quand elks font placees fous ks etuis* 

La Figure 20? fait voir en deffous & en grandeur naturelfe, 
le corcelet ? la poirrine & le “ventre, & dont on a arrache la tete 
& les partes. CP, le corcelet* K D, la poirrine* efg> k 
venire. 1 5 cavirc ou la tete a ere places. oo y les deux rrous 
oil ks partes antcrieures avoient etc engagees 9 r r, ks trous des 
pattes mtermediaires & s s y ceux des pofterkures. a 0 pointe e- 
cailkule du corcelet, qui fe rend dans une cayitc b> de la poi- 
irine. 

Daks la Figure 21, 00 voit la poitrine feparement en des- 
fus Sr en grandeur naturelle* c d y efpece de col arec le quel clle 
eft unie & engages dans le corcelet p 3 Ikcuffon triangulaire* 

La. 
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La Figure 22, , fait voir une das pattes pofterieures. a b , 
la hanche 5 qui fe trouve places dans le trou ovale s s, de la 
Fig. SO*. h c , la cuiffe. c d, ia jambe. d e , ie tarle. 

La Figure 23, fait voir en grand, la jambe & le tarfe de 
1’une des deux pattes antes ieures. c d, la jambe. bbi k, den- 
telufes ou epines mouffes du cote interieur de cette jambe. g, 
epine longue & pointue de fon extremite. e j , le tarle. u u, 
les orgies ou crochets. 

La Figure 24, reprefcnte en deffus & en grandeur natu- 
relle, un des etuis ccailleux. a b, ia indicia du bord anrerieur qui 
eft droite. a c, Faurre moitie qui eft oblique pour s’appuier cen¬ 
tre 1 ecuflfon tricngulaire. bde,cde, les deux cotes de Fetui, 
qui finijlbnr au bout en pointe e. 

Dams ia fPigeete 25 , le tneme etui eft vu en deflbus, ou du 
cote fconcave. a, eminence nerveufe, qui Fattache au corcelet & 
fur laquelle il le rneut comme lur un pivot. 

La Figure 26, reprefente une des ailes, dans l’etat ou el- 
le eft pliee en parrie, pour trouver place fous Fdtui. g f p , dou¬ 
ble plis de cette aile. La panic d e , fe replie aufli pour dimi- 
nuer la largeur de Faile*. 

PLANCHE X. 

^JI^outes les Figures de cette Planehe, qui reprefentent des Sca- 
rabes, loot du lixieme Memoire. 

La Figure 1, eft cellc du Scarabc (lunaire) fans ecuffon, 
cPun brun de- 

tete large plate en demirlune avec une corns clevis. 

La Figure 2, reprefente le Scarabs (cylindrique) a ecus- 
fon, cylindrique noir , a come recourbee Jiir la tits, d cor¬ 
selet tronqtti Sf 'plat en devant avec cinq pointes angulaires , 

Dams la Figure 3, la rete Si le corcelet de ce Scarabe font 
gFofSfe' & vus. en devant. a a, les antennas. b, la portion ap- 
platie du corcelet, entouree des cinq pointes angulaires. c } la' 
come recourbee de la tete, 
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La Figure 4,» eft celle du Scarabs (printanier) a evujfon , 
entierement. violet , a etuis lijfes, a antennas noires d pe¬ 

tit tubercule fur la tate- 

La. Figure 5, fair voir le Scarabe (phalangifte)- d ecujfon r 
noir j. d etuis can ales £r d corce/et arms de trois pointes bo- 
ri%onta/es,, d d T |es dents qui font tres - avancees* 

La Figure 6 , reprefenre le Scarabs (-a tete large) d ecus- 
fon , brim cbfcura corps allonge of d etuis caneles y . d tete' 
large life £> unie- 

La Figure 7, eft celle du Scarabe { fbffoyeur ) d ccajjon x 
noir y d corps allonge x d large tete garnie de trois. petites 
point esp 

La Figure g T eft cefi'e du Scarabe ( bedeaa) d ecuffon,. 
noir * d corhs allonge . d etuis caneles rouges & d deux ta— 
ches roufjes au devani du corceletv 

La Figure 9* reprefente en grand , une des partes anterieu- 
res de c& dernier Scarabe*. p r s t y pointes epineuleS- de la janx- 

gat eft tres * large,, n y le tarfe rres - delie*. 

Les Figures 10 & n , font ceiles du Scarabe (gris du: fu- 
mier) a ecujjbn 3 noir 7 d pattes brinies &T 5 d tete hjje T d £- 
tuis gris - bi uns ovec des iaches aliongees noire Le Scara¬ 
be de la Figure io,, qui eft uu peu plus grand qjue fa cure >4 n*a. 
point de taehes noires fenfibles (ur les etuis. 

La Figure repselemte -le Scarabe (a larges euifles ) d 

Scujfon ? noir s d corps ovale, d etuis chagrin is avec qutitre 
arretes S° d cuifies anierieures fop t larges*. 

La Figure ig 7 fait voir err grandeur naturelle, une* anten- 
tie a tres*grand bouton femUete dir Scarabe Foulon male.. 

La. Figure r4 7 e fir celle. du Scarabe (Hanneton)- a ecus- 
fin > d’un brim roujjdtre 3 d corcelet vein > d taehes blanches 
aux cotes du ventre, d queue pointue courbee en dejfins* 

La Figure ig , reprefente le Scarabe (folfticiel) d ecujfin 5 
'vein > d*uu gris jaundtre , d pattes i y un janne brim & d t£* 
te noire 3 d nuances blanchedtres fur les cotes du ventre * 
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La Figure 16, eft celle du Scarabe (cub-reux) a ecujfon , 
d’un verd obfctir & lit if ant , a etuis canelss. 

La Figure 17, eft celle du Scarabs. ( fauve.) a ecujjon , 
rottx jaundtre d 'yeux nozrs U 3 d longues pattes , d deux 
points nozrs fur le corcelet. 

La Figure .18, fait voir le 'Scarabe (a corcelet verd ) a c- 
citfflbv, d. etuis (Fun jaune - brun > d tete cd corcelet (Fun vio¬ 
let In if ant oil verddtre U 3 d pattes noires. 

•La .Figure 19, eft celle du Scarabe (-a bandes) d ecnjfon, 
noir velu convert de polls jmines , d etuis d deux bandes 
transverfes jdunes jointes enfemble au lord interieur. 

La Figure 20, Git voir erv grand, le rarie de 1 ’une des pat¬ 
tes pofterieures du Scarabe precedent, a b c d e , les cinq articles 
dont il eft compote. 

La Figure 21, eft celle du grand Scarabe (de culr noir) 
d ecujfon, d 3 un noir luifmt cutvreux , d corps appiati cT hs- 
fe y d corcelet d deux arretes U 3 deux tubercules sieves* 

La Figure 22, fait voir le Scarabe (a points blancs ) d e- 
citjfony noir , d petites taches blanches U 3 d corps appiati<■ 

La Figure 23, eft celle du Scarabe (a ecallles verres) d 
ecujjon , jzoiry d corps appiati convert de petites ecailles d'un 
verd grifedtre\ 

PLANCHE XI. 

TPoittbs -les'Plat^bues", <go* appsrtieopfnr .$u 
fixieme Memoire, repreleorent le Scarabe noinme enter audine , 
avec fa larve & routes fes differentes parties. 

La Figure 1 , eft celle du Scarabe (emeraudine) d ecujjon, 
(Pun verd dore Infant , d etuis liffes a petites lignes trans¬ 
verfes blanchedtres , S? 3 d poitvme avancee en pointe en. 

dejsous £iA vers les cotes . 

La Figure 2 , fait voir en grand & en defius, la tete de 
ce Scarabe. a a 7 les anrennes. b b, ies barbillons* 

iii s 
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La Figure 3, eft celie de la lev re fu per feu re, groffie, qtii 
eft appliquee comre le defi'ous de la plaque ecailleui'e de la tcce. 
e 3 profonde 4 chancrute du bord antcricur. 

La Figure 4, fair voir en grand, la levre inferieure du 
Scarab £ avec fes accompagnemens. a a , deux longues pieces la¬ 
teral es , garnies de bro.ites & auxquelles les deux grands barbil- 
lons out leur attache. b b r h veritable levre, ou font les deux 
perits barbillons. c £*, deux autres pieces plates & minces, qui 
ont une longue pointe au cote exrideur. 

La Figure g, fait voir encore plus en. grand, Tune des 
deux longues pieces kterales, marquees a a y dans la^Fig. 4. - //> 
broffe iup^rieure. d e y hrofie later-ale. b , le grand barbillon. 
Cette piece eft divife? en deux perries a & C, 

La Figure 6, eft cdle de t 7 une des pieces plates Si minces, 
marquees c c dans U Fig. 4, & tres-groflie. s t, le corps 

plat de la piece, p r , la longue pointe egalement plate, faifanx 
tm meme corps avec Tautre par tie. 

La Figure y, fait voir tres - cn grand, la veritable levre 
inferieure, marquee b b dans la Fig. 4. c , profonde echan- 
crure du bord anterieur de la levre. b b , les deux perns bar¬ 
billons qui y font attaches. 

La Figure 8, reprefente en grand & en deftbus» fa poitri¬ 
ne de ce Scarabe. p , lame horizonrale avancee, places ernre les 
pattes intermediaires a leur origins.- / /, lames poinrues, qui 
font comme ttit prbloftg^jiherit' des cotes de la poitrine. 

La Figure 9, fait voir en grand, la jambe & Je tarfe de 
Tune des deux pattes anterieures de ce Scarabe. i , la jambe-. 
e e y epines laterales- dont elle eft garnie. p , le tarfe, divife. ea 
cinq articles & termine par deux ongles o a. 

La Figure IQ, eft celle de la larve da Scarabe emeraudine 3 
dans fa grandeur nature!!?. Elle vir dans la terre & dans les 
fburmilieres. t, !a tere. d, les dents* b b, repli eleve, dont 
les deux cotes du corps font bordes. p 3 le derriere ou le der¬ 
nier anneau du corps. 

I>ahs la Figure 1 x, la mems larve eft vue e~h deffous^ 
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a a-, les antennes. z i, les fix pattes ecailleufes. f y feme au 
derrisre, qui eft l’ouverture de Fan us. 

La Figure 12, eft celie de la tore & du premier anneati 
de Ia. larve, gcoffis & vus en dcflus. t t, la tete, qui n’a point 
d’yeux. a a, les antennes. d d, les dents, z, k leyre fupe- 
rieure. b b 3 deux taches d’utt brun jaunatre, placets fur le pre¬ 
mier anneau du corps. 

La Figure 13, reprcfente tres-en grand, une des dents ou 
machoires de la larve, p , d d d 0 v r r, plufieurs dentelures 
qu’elle a au bord interieur. b a b, ia bale de la dent, qui eft 
gamie de quclqnes poils. En c , on volt des poils plus gros. 
t, tubercule en forme de mamelon, placet au bord exterieur. 

La Figure. 14, fait voir ' trds - er» grant?> la levre liipcrieu- 
re, qui eft ditdfee eri deux parries a b c d■> e i if. La par- 
tie inferieure e i i f 3 a deux ecbancrnres & deux petires raches 
brunes en i i. 

La Figure 15, eft edit de la levre inferieure avee fes ap¬ 
pendices, groilic, c d" e , la levre meme, a iaquelle font atta¬ 
ches les deux petits barbiilons r* a a , deux efpeces de bras ar¬ 
ticles , que la larve peat approcher Fun de Faurre. b b, les 
deux grands barbiilons places fur ces bras, Cette levre eft vue 
ici en delii -us. 


La Figure 16, fait voir encore plus en grand > un des bras 
de k levre inferieure, marque .7, dans ia figure precedente. d /?, 
les deux parties eoudecs dent il eft compoie. b , le grand barbil- 


lent- le, brassu:, : :,. 


ion. p p. 

La Figure 17, eft celle de la Idvre inferieure, ou fa piece 
plate qui fe trouve entre les deux Bras, & qui eft marquee 
c d e dans la Figf ig. Elle eft ici tres - groftie, d d, ff, gg 3 
les trois parties dont elle eft compofee. c c y les petits barbiilons. 

La Figure 1 g, reprelente en grand, une des pattes de la 
larve* a, fon origine. c, fon extremite, o£l Ton volt deux 
longs crochets defies* 

La Figure ig, eft cells d’un anneau du corps groffi. D V, 

1 i i S 
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cet anneau. D, le das. V, le ventre, b b^ le rebord qui 
regne tout !e Song des cores- do corps. s , un des ftigmates , 
place fur une elevation -triangulaire t } formee par la pliirure de 
la peau. 

Dans la Figure so 3 on voit fres-en grand, le ftigmate & 
fes accoropagnamens. s, le ftigmate, qui a une pet-ire feme au 
milieu. c d e , cercle ecailleux -convexe, donr le ftigmate eft 
entour-i, mais qui eft ouvert d’un cote entre t c, de forte qu’il 
n’eft pas compler. 

Fa Figure ax, reprefente en grandeur narurelle, trois grains 
d'excrement rqettes par cette larve, & qui reflemblent a des crot- 
tes de fouris. 

Fa Figure 22 , eft la coque faire par la larve dans la terre* 
Elle eft compofee de rerre, de grains de fable, de petites pier- 
res & des excremens de la larve, lies enlembie. e e } montrent 
deux grains cfexcrement-. 

Fa Figure 23 , eft la me me coque, qu’on a ouverte a 1 ’un 
de ces bouts, pour faire voir fa cavite interieure. o, cette ca- 
vite, qui eft le logement .de l’Ln(e£le» 

Fes Figures 24 & 25, reprefentent en grandeur naturelle, 
ja nymphe dree de la coque precedente. Fa Figure 24, la fait 
voir en delfous, ou t , eft la tete, & f, un des fourreaux des 
ailes ; mais dans la Figure 25, elle eft vue en ddfus. r, le 
corceler. d, la poitrine. f, un des fourreaux des ailes. 

Dans la Figure 20 , a b e , montrent tres-en grand & 
de cote, une porrion de deux anneaux du ventre de la nymphe 
precedente. s s, deux ftigmates rres-eleves en forme de petits 
tuyaux cylindriques, qui font places fur ces anneaux. 

Dans la Figure 27, un des ftigmates precedents eft vu en 
face & Ires - grofli, r, cavite interieure du ftigmate, au fond de 
laquelle on obierve une petite fente transverfale, marquee f* 

PLAN CHE XIL 

rT^ 

X outes les Figures de cette Planche appartiennent au feptieme 
Memoire; les onze premieres reprefentent des Cerfs-volans, & 
les autres des Efcarbots. 
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La Figure T , eft celle du grand Cerf - volant d’un brim 
de marron , d deux grmules dents ezi forme de comes bran- 
cb:tes , four chues an bout , /sriw points an coze znteneur* 
C’eft urr male en grandeur nacurelle*. 0, le? longues 2 n re lines. 
d d % les grandes dents mobiles en forme de corner t y la trom- 
pc velue. e e 7 Ls etuis ecailleux*. 

La Figure 2, reprcfenre en grand y k rrompe vefue dtr 
Cerf-volant precedent. //, ouveiture de la bundle dou fort 
cette rrompe 

Daks la Figure 3 - on voit la nieme rrompe,- mats dont 
hs deux tiges vciiics^ dont elle eft compute* * loot feparecs Tune 
de i’aurre*.. 

La Figure 4^ fair^vpiV en; grand,. tmre awtenne’ de ce Cerf* 
volant* a , le premier article, qui eft forr long, courbe en -arc 
& coude avec les parries fuivantes* b c ^ les cinq petits articles 
fuivans* d e f g * les quatre derniers articles, qui font prolon¬ 
g'd s du cote interieur en lames ou en dents de peigne* 

La Figure 5*, fair voir en grand, un des tarfes poflerieurs 
du Cerf-volant, abode, les cinq articles dont il eft conSpo- 
le*. g o y les- deux grands oagies ou crochets.. 

Daks la Figure 6 7 on voit encore plus en grand , le der¬ 
nier article du tarfe, marque e , dans la figure precedence, c c r 
les deux grands crochets qui’ le terminenr* d y petite partie cour- 
bee, term in ec en- deux pointer 5 qui eft places entre les crochets* 

La Figure 7 j ^prefenje.^. ^randear natuteile, le; Cerf-vo¬ 
lant femclle de Ik mcmt efpece qui ce&i dfe h s Fig. r- les 

dents, confiderablement plus* courtes que- celles du- male, e e, 
les etuis ecaiiieux., i i i f ii , les fix panes, garnies de plu- 
fiaurs epin.es ou dentelures.. 

La Figure 8 r fait voir err grand, une- des dents de ce 
dernier Cerf - volant*. p p, dentelures- en forme de. pointes coni- 
ques, dont elle eft garnie.. 

La Figure 9 , eft celle du Cerf -volant' ( parallelipipede ) 
nozr a corps applati & a deux tubercules fifes fiir fa tetc, 
11 eft en grandeur uaturelie.. 
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La Figure 10, eft eelle de la rere de ce dernier Ccrf- vo¬ 
lant , groflie & Vue en deffus, oh Ton peut rcmarquer les deux 
petits tubercules dont elle eft garnie. d dy les ueux grandes 
dents avancces. b b , deux barbnlons. t , la trcmpe velue rous* 
fe, qui eft ici presqu’entierement retiree dans la bouche. 

La Figure ix, reprefente le Cerf-volant (chevretre bleue) 
cPun bleu verddtre Imfant , a grandes dents avancees if d 
corps applati. 

Les Figures 12 & 135 font celles de /’Efcarbot (noir) 
d'un noir luifant , d etuis a cane lures longititdinales . Ceiui 
de la Figure 13, tjuoique de meme efpece, eft de la mo itse plus 
petite que I’autre. 

La Figure 14 , reprefente en grand * la tote de l’Efcarbot 
precedent, vue en deffus. t , cette tete, d d, les deux grandes 
dents toujours tres * avancees. 

La Figure 15, fait voir groftie, une antenne du meme Es- 
carbot. . a , le premier article courbe & qui fait un coude avec 
le sefte. c , le coude. b , le bouton doiit elle eft terminee. 

La Figure 16, reprefente en grand, la jambe & le tarfe de 
Tune des panes pofterieures de cet Efcarbot. a b c 3 la jambe, 
varnie de dentelures & d’epines. d e j g b, les cinq articles du 
tarfe. p p , spines placees par paires en deffous des quatre pre¬ 
miers articles, o , les crochets. 

La Flgufe'¥*7, eft cell® de PEfcarbot (d’ecaille) ovale noir 
lilje , d pastes brasses, d etuis avec une tache rouge par de- 
vant if une fauve par derriere , 

La Figure 18, fait voir en grand, une antenne de 1 'Efcar- 
bot precedent, a b c, le bouton allonge qui la termine & qui 
eft divife en trois articles, joints enfemble par leur milieu. 
le premier article de l’antenne, qui I’attache a la tdee. 

Daks la Figure 19, on voit en grand, la jambe & le tarfe 
de Tune des pattes anterieures du meme Efcarbot. 3, la jambe 
avec fes epiues. p , deux epines courbees qui la terminent. t , 

le 
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le tarfe, qui eft d’une figure ftngufiere & termini par an gros 
crochet pointu, marque c. 

P L A N C H E XIII. 

trois premieres Figures de ceTte Pfanche , qui rcprifentent 
une elpece d’Atrelabe, apparricnnent au feptieme Mimcire, inais 
les autres, qui font ceiies d’un Tourniquet, font du huicicme Me¬ 
moirs. 

La Figure x, eft cells de Pyittelabe flaboitreur) voir 
luifant, a etuis cans les nf d jumbes (interleaves larges cT 
epiveufes . 

Daks la Figure 2 , le meme Attelabe eft vu grofti a la lou¬ 
pe. a a, ies antennes fill formes. -dd, les deux grandes dents a- 
vancees qui fe croifont. c, le corcelet. 

La Figure 3, fait voir encore plus en grand,'une des par¬ 
tes anterieures de cet Attelabe. c , la cuifle. i , la jambe. P pi 
longues epines de cette jarnbe. t, le tarfe, qui eft tres - delii. 

La Figure 4, reprefente trois Tourniquets de i’efpece nom* 
mee Tourniquet (nageur) d’un voir bleudtre luifant , d pat~ 
tes roufes. Ils nagent ainfi par troupes fur la lurface de 1'eau. 

La Figure 5, fait voir en grand oc en deflus, un Tourni¬ 
quet de cette efpece. t, la tete. d^ partie du derriere , ou le 
bout du ventre , qui n’eft point convert par les etuis. 

Daks la Figure 6, egalement groffie , le mem: Tourniquet 
eft vu en dellbus, *7/?, fe 3 » eburtes'anrenoes. d,le bout du der¬ 
riere. p s t, les trois paires de patres. 

La Figure 7, eft celle de la tete de cet Infe£le, vue en 
deflus tres-grofUe. a a, les antennes. e t?, deux appendices 
plates, placees en deffous des antennes. y y } les deux grands yeux 
a refeau fuperieurs. 

Daks la Figure g, la tete eft vue de cote > mais moins en 
grand, pour montrer a la fois les deux yeux d’un feul c&re. y\ 
foeil fuperieur. 0, Poeal inferieur place au deffous de 5 a tete, 

Tom. IK, Kkk 
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a, I’endroit ou fe trouve Pune des antennes- b , un des qmtre- 
barbiilons. c , le corcelet. 

La Figure 9, Pair voir en grand, Ie bout du derriere du 
Tourniquet, in 7/2, deux mamelons mobiles, allonges & cvlindri- 
ques, garnis de polls, dont il eft termine- 

La Figure 10, reprefente en grand, Pune des ailes du 
Tourniquet, bien etendue. En 0, elle a etc attaches a la poirri- 
ne. £, plaque noire ccailleufe, firuee proche du bord exterieur- 

La Figure xi, eft celle d’une des pattes amerieures da 
Tourniquet, groflie- b , la hanche- c , la cuifle- 2, la jambe- 
p, le tarle. 0, les crochets- 

La Figure 12, reprefente en grand, une patte de la fecon- 
de pairs- b , la hanche ou la piece, par laquelle la cuifle eft 
articulee au corps- r, la cuilfe. 2 , la jambe qui eft large & pl'a- 
te. p-, le tarle- o, les deux ongles- b } houppe de poils, pla¬ 
ces au bout de la jambe. 

La Figure 13, eft celle, d’une des pattes poff erieures, ega- 
lement groflie, & qui eft d’une figure ti es - finguliere, large Sc 
tres - plate. b, h piece qui unit la cuifle au corps- c , la cuifle, 
dans laquelle on voit interieurement un vaifleau tortueux, 2, la 
tres-large jambe, dans 3’interieur de laquelle on volt un vaifleau 
fourchu tres - fingulier- e , deux perires epines placees au bord in- 
terieur ou poftcrieur. p , le tarfe , qui eft d’une ftructure route parricu- 
liere , ayant au bord poftcrieur des appendices feuillerees, arran- 
gees en falbsilas & bordees de poils. a , les deux petirs ongles 
quE terminent ie tarfe. b, toufFe de poils placee fur ie bord an- 
terieur de la jambe, qui eft encore bordee tout autour de petit® 
poils. 

La Figure 14 * fait voir les oeufs pondus par Ie Tourni¬ 
quet. 

Dans la Figure 15, les memes oeufs font groflTs a la 
loupe- 

La Figure 16, reprefente tres - en grand, la larve fbrtle 
d*ut> des oeufs precedents, t , la rets, a a , les antennes. b , 
barbiilons- iii 7 les trois paires de pattes ecailleufes,. 0 0, filets. 
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tnembraneux des armeaux^ du corps 5 qui probablement font des 
ouies. f f o quatre filers femblables 5 mais plus longs & plus fie¬ 
ri ffes de poils y qui fortent du penukieme anneau. 

La Figure 17, fait voir encore plus en grande la rereads 
cette larve finguliere* a a y les antennes. b b y c c , ks bar bil¬ 
lons, d d y les dents 5 qu’elle tieo 1 id ouverres. yy % ks yeux. 

La Figure xg 5 reprefente tres - en grand> deux anneaux du 
milieu du corps de cetre larve. 0 0, ppy ks ouies filiformes 
qui- y iont attachees ^ & au dedans desquelles on voir un vaiffeau 

brun tortueux 5 qui fe rend a un autre vaiffeau Icmblable , place 
tout le long de cheque core de rinterieur du corps, u s , u 
mnrquent ces deux longs vaifkaux, qui probablement iont des 
trachees. ^ ,,, , , , , 

, ''tyy* ' t ^ $ \ ' * ,w " ■ 

La‘ Figure 19, fait voir egalement tres - en grand & vus en 
deffous 3 les deux dernisrs anneaux du corps de la larve. d d } le 
penuirieme anneau. ff, g gj quatre filets membraneux tr£s-he- 
’rifes de poils & plus longs que ceux des autres anneaux, attaches 
a ce penuirieme anneau. c , quatre crochets courses en denous 
& places au dernier anneau du corps. 

La Figure 20, reprefente tres-en grand, une des pattes 
de cette larve. c , la cuilfe. la jambe. tp, Ie tariep divile 
en deux articles & termiae par des ongles, marques o. 

PLANCHE XIV. 

•Les Figures dft r ^8^fe, ; pljff»gb t fi-..gppartiennept au hujrieme Memoi- 
re Sc Fe’ptr^fement un grand Hydroplifle^aVefc' les''diS® i e3^^|>atrdes 
exterieures. • ; 

La Figure 1, reprefente en grandeur naturelle PHydrophile 
(a antennes roufles) voir , d antennes d bouton roux, d etuis 
lijfes & d ierriere coni que. a a, ies yeux. b c c y les bar- 
billons. d y l’ccuffon triangulatre du dos. b i k y b i k > les opi¬ 
nes ou eperons de l’extremite des jambes. ////, les tarfes des 
deux dernieres paires avec leurs longs poils. 

Dans la Figure. 2, le meme Hydrophile eft vu en delfous 

K k k 2 
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a a > ks yeux. b b, c c , les quatre baibillons. d d, Tes antett- 
»es a bouton perfofie. m m> n n , pieces mobiles cylindriques > 
placees dans des cavitcs de la poitrine & qui font les handies. 

La Figure 3,. fait voir tres-en grand, une petite portion 
de la cornee des yeux de cet Hydrophile, pour faire obkrver la 
quantire de petirs yeux arrondis dont cette cornee eft conapofee. 

La Figure 4, reprelente en grand, un des barbillons exte- 
rieurs, marques b b , dans la Fig. 1. abode, les dififerentes 
articulations* 

La Figure 5, eft celle d’un des barbillons interieurs , mar¬ 
ques e e, dans la Fig. 1. abed, fes articulations, dont il y 
en a un de moins que for le grand barbillon precedent. 

La Figure 6 , reprefenre egakment tres - en grand, une des 
antennes de cet Hydrophiie. v r, le prem'er article qui eft cour- 
be en arc. r n, les quatre artides cylindriques foivans. / m, 
hi, ef, ks trois premieres parties, de Sa raaffe perfoliee* k g d y 
la tige qui pafFe par le milieu de cette maffe & qui la rend com¬ 
ma perfoliee. a h e > le dernier article de l’antenne v qut eft gros, 
folide & conique* 

. Les Figures 4,5 & 6, font groffies par un metne verre , 
pour garder les proportions. 

La Figure y, fort voir tres - en grand, une des dents ou 
imchoires de FHydrophile. a b c d e , dentelures dont elk eft 
garnie & dont il y en a deux rangs , mais qui ne paroifknt pas 
tour deux dans cette figure* 

Dans la Figure g, on voit fa longue pointe dure & ecailku- 
fo y qui eft placee tout le long du deffous de" la poitrine, com- 
tne ©n pent le voir dans la Fig. a. k y elt le devant de cette 
pointe, ou elk eft courbee en crochet. / ?2, la portion fibre qui 
paffe au de -la du bord pofterieur de la poitrine* 

La Figure 9, foit voir en grandeur naturelfe, une petite 
lame memhraneufe ovale en forme d'aileron, placee & L’origine des 
ailes. En a 3 elk a ere attachee au corps. 

La Figure 10, reprefente en grand , Fua. des deux- tarfes 
anrerieurs de FHydrophile male de cette efpece* f 3 trois arti- 
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ties, n b c , psletre triangularre appktie, qui eft a la 
cinquicme article, & qur eft vue id en deflas on Ge 
liffe. El'le ferr a I'Infeffce dans Faccoupleinent. d e , 


place da 
fon cote 
les deux 


engles'eu crochets dont le tarie eft rermine, & dont l\m eft 
pins grand que 1’autre e. gt fiiet partage en deux & place fous 


les ongles* 


"La Figure xi , fait vorr en grand, I’extremite du pied ou 
tarfe de l’une des autres partes. /j, longs poils dont ij eft garni 
en deffus. i, petites poinres qui s’y trouvent en defibus. cde y 
f g , les angles ou crochets doubles ou divifes en deux branches, 
qui terminent le tarfe. 


PLANCHE XV- 

T j ks Figures de eette Plane he & de la fuivante font encore dir 
huirieme Memoire & reprefentent des HydrOphiles & des Di,- 
fisques,] 

Les Figures i & z, reprefentent Tune en grandeur nam- 
relle & l’aurre groffie, VHydrophile (brun ) d corps voute brun 
en dejjus & 1 tioir en dejsons % d antennes d bouton allonge 
d etuis caneles. 

La Figure 3, fait veir tres-en grand, une des antennes de 
eet Hydrophile. a b c, le bouton allonge & qui eft divife en 
trois parties. 

La Figure .4, eft celle dime des partes pofterieurcs du rnd* 
me Infects, moins..groiIie que la figure precedente. a , la- cuiffe. 
b, la jam.be. • le pied, ".a, les eroefeets qjrai fe^«es$c}ineor. 
f gj les longs filets Wanes qui fervent a la mge.* 

La Figure 5, reprefenre F Hydrophile (bronze) d cores let 
verdatre JiUonne , d etuis d [Ivies pon&uees , d antennes £2" 
d pattes ratifies. 

Dans k Figure 6 x le tneme Hydrophile eft reprefenne '--ea 
grand. . a a r les antennes a bouton allonge. b b } ls& deux 
grands barbillons. 

La Figure 7fait voir rres - en grand, un des tar les de 

K k k } 
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cet Hydrophile, qui ne paroit avoir que quatre articles, par- 
ce que le premier eft fort court. i, partie de la jambe. e 3 
deux grandes epines qui terminent la ?jambe. t , le tarfe. 

La Figure 8, reprefente en grandeur naturelle, une larve 
hexapode aquatique d’un Ditisque, dans 1 ’attirude comme elle eft 
fouvent iufpendue par la queue a la iuperficie de l’eau> t , la 
rete. q , la queue. 

La Figure 9, fait voir en grand & en deflus, la tere de 
la larve precedente. (i a, les antenues. b b , les barbillons de 
la levre inferieurc. d d , les dents, y y, lfcs yeux. le col. 

e e 3 partie du premier anneau du corps, auquel le col eft uni* 

Dans la Figure"xo, on voit tres-en grand & en deflbus, 
le bout d’une des dents de certe meme larve. b , la pointe de 
la dent, f, ouverrure en forme de fente qu’elle a proche du 
bout, & par laquelle 1’Infefte luce la nourriture. 

La Figurfe xi, reprefente en grand une dent de cette lar^ 
ve, arrachee de la rete enfemble avec deux mufcles remarqua- 
bles, qui fe laifierent entrainer en meme - temps & qui lervent a 
faire mouvoir la dent, d, cette dent. jf, la fente qui fe trouve 
a fon extremire. m 11 , le mufcie qui fert a ouvrir la dent & 
qui eft attache a Ion bord exterieur. 0 p, I’autre mufcie, d’un 
volume plus conftderable, uni au bord intcrieur de la dent & 
qui fert ii la termer oa a 1 ’approcher de la tete. On ’ voit qne 
ces mufcles font tres - compotes & divifes en ramifications plates 
& fihreufes de couleur blanche. 

La Figure. 12, fait voir en grand & un peu de core, deux 
anneaux du milieu du corps de cette larve converts en delfus 
de plaques- ecailleufes brunes p p, &■ en deflbus d’une peau molle 
& blanaheitre m m. 

Dans la Figure 13, on voit en grand, les deux derniers 
anneaux du corps de cette larve, qui fornaent la queue. a a y 
b by franges de polls dont cette queue eft bordee des deux co¬ 
tes. f f ■> deux parties mobiles en forme de filers, au moyen 
desquelles la larve refte lufpendue a la fuperfieie de l’eau. t , 
- deux petits tuyaiix cylindriques du bout de la queue', qui ont 
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des ouverrures par Iesquelles la larvs refpire 1’air exterieur, tan- 
dis qu 5 elle eft fufpendue a !a furface de Ueau. u s, u s } deux 
vaiiTeaux qui communiquenr a ces tuyaux t, 8 c qui probablement 

font des vaiiTeaux a air ou des trachees.. 

» 

La Figure 14 , fait voir en grand ? une des fix pattes de 
eette meme iarve. a , la cuiife. b , la jambe*. c d > le tarfe di- 
viie en deux parties. 

Dans la Figure xg , on voit encore plus en grand, le tar- 
fe^de la patte precedence, c d f Ies deux articles du tarfe. p p } 
franges de pods dont il eft garni le long du bord pofterieur. 0, 
les ongles ou crochets qui le terminent. 

La Figure 163 reprefente en grandeur naturelle, fe Ditis - 
que (a ftries transverfts} brim noiratre en defiiis noir en 
defious, d ftries tremsverfales tves -fines fur les etuis. 

Les Figures 17, 18 & 19, reprefentent 3 e Ditisque (fphe- 
rique) d an brim rovjldtre , a corps gros en forme de boule 
ovale v La Figure 17, le fait, voir comme il eft fufpendu par 
le derriere a la furface de I’eau, a, 3 a tete. Dans la Figure 
183 il eft dans'faction de nager. a, la tete. b b, les deux 
partes pofterieures, dont il frappe feau comme avec des rames. 

Enfin dans la Figure 19, il eft vu en deffous , ou a r marque en¬ 

core la tete. 

Dans la Figure tlO , le Ditisque precedent eft grofti & vu 
en deifus. a a, les antennes. b, la tete. d e f, d e Jj les 
trois paires do, pas*»Rgy , „ * „ , 

Les Figures 21 & 22, reprefentent le Ditisque (trans¬ 
parent) verdlitre y a etuis transparent^ avec des taches lati~ 
rales bhmebedtres* 

Dans la Figure 23 , le Ditisque precedent eft grofll a la 
loupe & vu en deffus. a a 7 les antennes. b b , les barbillons. 

c c r les yeux. d e f, d e f , les trois paires de partes, dont 

les deux pofterieures f f, font beaucoup plus grofles que les au- 
tres. g g y polls qui bordent le ventre des deux cot£s. b b, s 
piece plate qu’il fait fbrtir du corps par intexvalles. 
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EXP LI C A T I OH 
BLANCHE XVL 

s ja Figure x , reprclente 1 e grand Ditkque A bordure com- 
plette'S dun hrun obfeur luifant, a cores let tout autvur o & 
etuis'hordes de jaune caneles dam la female. • C eft ia u- 

xie femeile. , 

L.\ Figure 2, fait voir le male de la meme efpece & qui 

c’-a point de fillons fur les etuis, ^ 

La Figure 3) reprefente tres-en grand, la piece ecailleufe 
& relevee,°qui regne tout le long du deffous du coredet & de 
la poitrine des Ditisques precedents a , . pointe ^ ccatJleufc du 
corcelet, qui repofe avec fon bout dans une cavite de 1 extrenmc 
aoterieure de ia pidee dcailleufe de 3 a poitrine. b b c c d d e r, 

" derniere piece, qui sMtend de l’origine des curffes interme- 
diaires iusquMux deux poftdrieures, & qui eft imunemem ume a 
la nlaaue de la poitrine. d e , d e, deux pomtes applanes , qiu 
terminent cette piece & qui ont du cotd interieur^une petite e- 
chancrure en * «. //, les handies des partes anteneures.^ g g, 

celles des intermddiaires. i i> parne des cuifies pofteneu.res, 
qui ont a leur origine une appendice ovale & applatie, marquee 

b b. 

La Figure 4, fait voir en grand & en deffus,_ une des 
nattes anterieures du Ditisque male de cette efpece. t, la jam- 
be a b c, partie large en forme de palette, corapofee des trois 
nremiers articles du tarfe. de, les quameme & cmqmeme ar¬ 
ticles- du tarfe, q«i font ddiees & de figure ordinaire, f f 3 les 
deux grands cro’chets qui terminent le tarfe. 

Dans la Figure 5 , ' qui eft dgalement groffie, la P ale “? 
a b c de la figure precedente eft vue en deffous, ou elle eft 
Irnie d’un tres-grand nombre de pedes fuqoirs en forme de ven- 
foufes au moyen desquels- le Ditisque peut s attacher & comma 
fe collar centre le plan de pofition. 1 3 fu|Oir plus grand que 
•les autres. s , autre fuqoir encore plus grand que le dernier. 

La Figure 6 , reprefente en grand & en deffous, un des 
tarfe intermediaires du m£me Ditisque-male, a b c> ^trois 
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premiers articles, converts en dcffous d’une couche de polk courts , 
qui v ferment comrae des breffes. d e, le quatrieme & le citi- 
quietr.e article, qui font fonbbbles a ceux -des a.ies antdrLurs* 
p p, les ires-longs poils qui ferment la nageoire. 

L.\ Figure 7, fait voir egalement greffi, un des tarfes in- 
termediaires du Ditisque femelie de ia me me efpece, pour faire 
remarquer la difference ■notable qubl y a .enrr-e lui & ceiui du ma¬ 
le de la Figure 6. a b V d e, les cinq articles domt il eft c 
pole, f, ks ongles on crochets, p p$ les longs pods en .... 
•geoires. 

Daks la Figure S > on voit en grand, un des tarfes pofte- 
rieurs de ces Ditisques. p p q q, les ffanges de poils dont il 
eft garni des deux cores <& qui ferment la nageaire. /, panic de 
la jambev j?» . one des deux grandes epines qui le rrouvent au 
bout de la jambe. €^ les deux ongies, qui font plus petife que 
ceux des autres pattes. 

La Figure 9 , reprefeme en grand, le Ditisque (ftrie a cor¬ 
ed et roux) roux , -a etuis fines d’un gris j mm at re £? tache- 
tes de noir. 

La Figure 10, fait voir encore plus en grand, le deffo .3 
du ventre du Ditisque precedent, a b , a -b , deux plaques ecail- 
leufes , minces & un peu concaves, qui -couvrem utie p 3 rtie du 
ventre & en defl'ous desquelles les deux cuiiiqs pofterieures ce t 
fe rrouvent placees, 

■ 'fLAN’C-HL XVII, 

I j es Figures de cette Planche reprefentenr des Infetles exoti- 
ques., dont il eft parl-e dans les deuxieme., troifieme •& quatrieme 
Jv’lemoires. 

La Figure 1, eft celle de la Lampyre (de Surinam) ova¬ 
le, a etuis bruns avec live tacbe triangulaire )aune au bord, 
dont le ventre eft brim en deffions -a extrhnite jaune. 

La Figure », fait voir la Lampyre (ignee) ovale 3 a e- 
Tom, IP*. * h 1 l 
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tuts Inins avec tine tacbe ovale jaune ait bard, dont le ven¬ 
tre eft entierement jaune en deffous. 

La. Figure 3, eft celie de la Lampyre y (laifante) aUongee, 
d etuis dhin brim clair avec une tacbe allonge jaune au 
hard, dont le venire eft raux en deffous , jaune ~par derriere 
avec une bande noire + 

La Figure 4, reprefenre la Lampyre (rachefee) ovale jau¬ 
ne fauve, avec une bande noire fur le corcelet of une tacbe 
noire fur les etuis. 

La Figure 5, eft celie de la Lampyre ( brillante ) aUongee y 
d etuis dun brim clair hordes de jaune d Pextemeur y dont 
le ventre eft entierement jaune en deffous. 

La Figure 6, fait voir la Lampyre ( phcsphorique) allon¬ 
ge e , a etuis dun brim clair hordes- de jaune d I’extirteur y 
dont te ventre eft noir en deffous d extrimite jaune les 
pattes fauves. Elle eft vue id en delFous» 

La Figure 7 T fair voir la Lampyre ( PyraTe ) aUongee r d 
etuis (dun brim obfcur hordes de rouffatre, dont le ventre 
eft noir en deffous d extrimite jaune les pattes Prunes. 

La Figure 8 > eft celie de la Lampyre (de Penfylvanie) al- 
longie , d etuis d y un gris jaundtre pdle y dont le corcetef eft 
noir au milieu avec deux tacbes roufes ► 

La Figure 5?, reprefenre la Lampyre (de ritalie) aUongee , 
m etuis dun brtm noirStre , d corcelet roux avec une tacbe 
noire au milieu y a tete noire. 

Dans la Figure 10, la Lampyre precedents eft 'groffie Sc 
vue en defFous* 

La Figure ir, reprelente etr grandeur naturelle, la larve 
feexapode de cette Lampyre d’ltalie,. 

La Figure 12, eft celie de la Lampyre ■ (dentelee) jaune 
f'auve, d trois bandes noires fkr les etuis qui ont des ner- 
vures ilevies en ri[eau y Zff d tres - longues antennes noires 
dentefees . 

La Figure 13: > fait voir la Lampyre ("pe&ince) noire y d 
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corce/et Jaime aux cotes, dont les etuis out des nervures e+ 
levees en refeait p Ef d antennes en peigne. 

La Figure i 4 > fait voir en grand, une des antennes ea 
peigne de ia Lampyre precedente. 

La Figure 15, reprefenre le Til sphere (de Penfylvanie) d 
corcelet & a etuis Jaimes roufdtres avec une tacbe noire al- 
longce fur cheque etui , d antennes of d pattes noires „ 

La Figure 16, fair voir la Colliure (de Surinam) Prune* 
d tres - long corcelet c our be , d etuis fries tenuities en deux 
pointes Cf d puttes rouJJ'es. 

Dans la Figure 17, mi voit en grand, la tete & le corce* 
let de certe Colliure. t, la tere. c 3 le long corcelet. m 3 n 3 
deux petits articles qui joignenr le corcelet a la tere Sc au ventre. 
i i une des deux cuiffes anterieures, atrachee au bout du corcelet. 

Dans la Figure ig, on voir egalemem en grand, un des 
etuis de la tneme Colliure. e p, deux pointes dont 11 ell 
rermine. 

La Figure 19, reprefente en grandeur narurelle, le CarabS 
(fycophanre) mle Infant-, d corcelet 3 cniffes de couteiir 
vi alette-, d etuis verds cane les Cf d ventre vcrd-dore, 11 ell 
de Penfylvanie. 

La Figure 20, eft celle du Car ale (Gllonne) non-aile 
iPim verd cuivreux Infant , a antennes cS~ paites rcujfes , d 
ventre ncir Of d etuis a profondes cane lures. On le trouve 
en Europe.. * 

La Figure ai, fait voir le CaraM (americain) aile noir, 
d corcelet > antennes SP paftes rouJJ'es , a genoux noirs £r" d 
etuis fries* II eft de Surinam. 

La Figure 22, eft celle du Carabe (de Penfylvanie) aile 
(tun bruit roufatre d tSte obfcure , d antennes , pattes Ef le 
defous du corps Jauves, a etuis cane les* 

La Figure 23 , fait voir la Cicindele (chinoife) d tite Ef 

Lila 
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/i? de foils da corps dun bleu violet la if ant , d etuis vcrJs a* 
vec des inches noires if quatre points blanes* 

La Figure 24 y ell eerie de la Cicindel'e ( de la Caroline) 
d mi pourpre luifant horde de verd- dove, doni (e bout des 
etuis 3 les a ntennes if ies pattes font jnuncs fauves-. 

La Figure 23", reprelente le Buprefle (a- points) verd- do~ 
tc , d etuis dun brim de- marran a trois dentelures } a pants 
concaves Jiiv le corselet , if dont la poitrine s'avance en 
points. II le trouve a ax Indes. 

La Figure 26, fait.voir le Buprefle (noiir allonge) allonge 
dun noii ** bronne nuance de gris , d etuis caneles o 5 a cor- 
celet rnboteux avev trois lobes an. Lord poferieur. II fe 
irouve. a Surinarm 

La Figure 27% fait, voir le Buprefle (naan) noir luifant T 
a etuis dun bleu violet tres-luifant. II ext auffi de Surinam-. 

La Figure 2g, reprefente en grandeur naturelle,. fc Pate- 
pin (a deux taches en oeil) noir x d deux taches ouai&s v clout ces 
tres - noires fur le corselet. 

PL AN CHE XVHL 

Ls TnfeSes exoti'ques <Je certe Pl’anche font deceits dims le- <|x , kk 
trieme , le cinquime & le fixieme Merneire. 

La Figure 1 T reprefente le- Taupin (luif&nt) brim,, d tn- 
ehe janne life Ju-ifavte id convexe de claque cote dll corce:- 
let. 11 fe trouve en Amerique. 

La Figure 2,. eft celle- du Tartpfn fphospfoore-) dim bruiz 
ie marron , d deux taches jmtnes lijses hiifantes fur le- der- 
viere du corcelet d anteiznes if pattes brunes ronfdtres. IE 
eft de Surinam. 

La Figure 3 y fait voir le 7 'unpin (couleur de poix ) en- 
tiers me ut dim- noir luifant 3 a etuis lijses if unis. II a ere 
irouve en Penljlvanie. 

La. Figure 4* sft celle du; T/mpin Q livide) dun hrwiz 
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elair roufdtre, d antennes ratifies iff d paites Jaimes f,m- 
ves. II eft auffi de Penfylvanie, 

La Figure $ , fait voir le Tmtpin (a pattes fauves ) bran- 
no jratfe , d pattes if antennes fauves* II eft de Surinam, 

La Figure 6> reprefente fe Tampin (tachete) d r un Jaune 
fazive ohfcur , dcmt le dev ant du corselet eft noir, d deux 
taches irregulzeres noires fur chargue etui , II a de mcrae eta 
trouve a Surinam,] 

La Figure 7, reprefente le Dermeffe (noir) ovale, dun 
noir tirant fur le brim , antennes roujfes , II a ete trouve. 
a Surinam. 

La Figure 8 5 fait voir en grand , le Dermefte { a erais 
courts V Z'.-jv?/ n-ozvdtre r a etuis phes courts qne le ventre dun 
gas clair avec une bande transverfe endee noire , /i pattes 
ratifies. II eft aufti de Surinam, 

La Figure 9, reprefente en grandeur naturefie, le Scarabs 
(Herculey J ccufson ? noir, d etuis gris moucheics dc noir r 
a tres ■ longue came courbee en defsous a double dentelure far 
le corcelet 7 o i come vecoiirbse en defies avec ptu dears 
dentelures fur la tcte , Xi fe trouve dans I’Anrcrique me¬ 
ridionals. 

La Figure 10, eft celTe du Scarabs ('petit Hercule) d 
ccufson , gris wane bets de noir, d come vecourbee en defsus 
fur la tcie id fi tvois comes courbies en defsous fur le cor¬ 
selet* II a ere trouve en Fenlylvanie, 

La Figure xi , reprefente le Scarafrer ( Molefte y ferns e~ 
eufson y tout noir , d tcte en plaque en demi-lune avec une 
come 3 a corcelet cleve iron quo a deux dentelures: if enfon- 
cenzens , d etuis lifses, II eft de la Chine. 

La Figure 12, eft cdl-e da Scarabs { de Penfylvame) a e- 
cufson , d tele noire avec tin petit tubercule , d corcelet if 
d etuis lifses d'un verd cf olive nuance id txtcbeti.de noir , 

La Figure- 13, fait voir le Scarabs (de la Caroline) fans 
ccufson j. noir , d tcte. large ovale avec un tubercule sieve > d 

L l I * 
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corcelet Sieve tvonqne a deux tubercules" £r" deux eavites 3 
a etuis caneles. On le trouve egalement en Penfylvanie. 

La Figure 14, reprefente le Scarabe (pilulaire) fans e- 
cufson , noir & hfse , a grande tete applatie S? 5 d corcelet 
arrondi par derrzere „ On le trouve dans touces les contrees de 
1 ’Amerique Ceptentrionale. 

La Figure 15, eft celle du Scarabe (elegant) fans ecus- 
fan , a tete demi- lunaire 720ire , d corcelet convexe rouge 
tachete de noir & d Studs cmzeles dim rouge cuivreux. II 
eft de Surinam. 

BLANCHE XIX. 

Les Figures de cette Blanche, cjui reprefentent encore des In- 
feftes exotiques, font du fixieme & du leptieme Memaire. 

La Figure x , reprefente le Scarabe ( d’ebene) d ecufson , 
noir lifse convexe la aUoizge , avec wi petit creux fur le 
devant du corcelet deux -tubercutes fur la tete. II fe trou¬ 

ve a Surinam* 

La Figure 2 , eft celle du Scarabe (a tubercules ) d ecus - 
fon y gris cendre , d corps* ovale, d ends d tubercules veins , 
d grafzdes cnifses anterieures Sf d tete enfoncee da/zs le 
corcelet. 11 eft de Penfylvanie. 

La Figure 3, fait voir le Scarabe (nain) d ecufson, al¬ 
longe brun obfcur , d tete large 3 d etuis caneles d an- 
tenues roufses. II eft de Surinam. 

La Figure 4, eft celle da Scarabe (Chryfis) d tres- 
grand eoufson , verd luifant en defsus & verd cuivreux en 
defsous y d corps ovale o 3 convexe , cd d poitrine avancle 
en pointe. II eft encore de Surinam. 

La Figure 5 , reprefente le Scarabe (a ligne jaune ) d e- 
cufson , noir luifant d taches jaunes 3 avec une ligne jawze 
le long de la tete £5* du corcelet qui efl borde de j aim e. On 
le trouve aufli a Surinam. 

La Figure 6 } fait voir le Scarabe ( a tdte noire ) d ecus- 
fon , idun roux clair jaundtre , d tete moitie roufse mot- 
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tie noire , a corps allonge brim en defsous- II eft encore de 
Surinam. 

La Figure Yj e & celle du Scarabs (boffu) a ecufson , d'un 
brnn de marron-> d corps allonge roux ZF vein en defsous , & 
tubercale eleve fur le corceiet & a etuis fries _ II le trouve 
en Penfyivanie. 

La Figure 2 7 reprefente le Scarabs (luifsnt) d tres-petit 
ecujson , d’un verd ponce , d corceiet angnlaire • Zf etuis hor¬ 
des d’une bande jaune , Cf d petite spine cauchee fur la t?te r 
II fe trouve dans les jardins de Penfyivanie. 

La Figure 9 , eft celle d’un Scarabe de la meme efipece 
que le precedent, mais fur lequel on voic cette variete, que cha- 
que etui eft garni au milieu dune raye jaune, qui le rrouve join* 
re qu con fondue par derrrere avec la bande jaune qui borde l’erui. 
a % pointe angulaire de la poitrine. 

La Figure 10, reprefente le Scarabe (a bordure) d ecns- 
Jon y noir , d corceiet o d etuis hordes d'une large bands 
yaune fauve. Il eft des Indes. 

Les Figures 11 & 12 y lonr celles du Cerf- volant (Che- 
vreuil brun) d’un brim de mar ran , d cuijfes jaune s, d deux 
gran des dents en forme de comes , fimples an bout , avec li¬ 
ne feule pointe later ale. 11 fe trouve en Penfyivanie. Celui de 
la Figure 12, eft plus petit que Fautre^ 

La Figure 13, reprefente le Cerf-volant (interrotnpu) 
noir allonge applati , d antennes c our bees , d tete d trozs 
pointes d etuis cane les, dont le corceiet & le ventre font 
dzflants Fun de Fautre - II eft de Surinam. 

La Figure 14, reprefente F yfttelabe (lifle) cFan brun de 
marron ires - luifant r d etuis lijfes Zf d grandes dents cour- 
bees en arc- a a, les antennes, qui font a filers graines. d d, 
les deux grandes dents avancees Sc cour bees. 

Dans la Figure 15, on voir une tete Beaucoup plus petite 
d’urr Attelabe de la rneme efpece que le precedent & qui appa- 
remment eft la femelle. d d, les dents, qui font auffi beaucoup 
plus courtes que dans celui de la Figure 14*- 
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La Figure 16, reprefente en grand, une des panes cle cet 
Attelabe* i > la jambe. p > poinres angulaires qui la termi-nenr* 
deux 'ejrines qui ie trouvcnr -a fon exrrcmire* b 0 le qnatrierne 
article du rarfe, qui eft court & arrondi, a ^ le cia- 
quieme &l dernier article 3 qui eft en forme 
de maflue- 
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Page ji. ligne i. d’un. lifez d’une. 

j-7* — 26. former, lifez forme. 
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tv 7. ligrre 32. derriere. lifez derniere. 


yp 

— 21, 

eu devant da derriere. lifez du devant 
an derriere. 

216. 

— 3 r * 

aporoebe, lifez approche- 
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Le. lifez Les. 
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avec. lifez avant 
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canelees. lifez caneles- 
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de cote - la., lifez de ce cote-la. 


AVIS AU RELIEUR. 

Toutes les Planches doivent etre placees a. la fin 
da Livre. 

underrAttelse f5r bokbindaren. 
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